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Félicitations, Saint-Bonifacel 


# Nous avons fait, si longtemps, routé ensemble 


#4 + La compagnie de la Baie d'Hudson et St-Boniface ont tous deux grandi, et se sont 

ne. développés depuis les temps des premiers trappeurs et colons sur les rives de la 
rivière Rouge. Dès 1738, dans le centre de commefce connu sous le nom de ‘Red 
River Forks”, la Compagnie de la Baie*d'Hudson avait une maison à l'est de la 
rivière Rouge, là où est maintenant située la ville de St-Boniface. 


Aujourd'hui, la Compagnie de la Baie d'Hudson est le magasin le plus moderne | 
de Winnipeg. Elle possède la plus vaste sélection de marchandises et offre à ses 
‘ clients plus d'agréments fèt de commodités pour le magasinage que jamais auparavant. 


ee 


C'est le magasin de l'intégrité . . . vous êtes assurés que 
ce que vous y achetez vous donnera entière satisfaction, 
Notre progrès en tant que magasin et le progrès de la 
ville de St-Boniface, qui célèbre présentement son cin- 
quantième anniversaire d'incorporation, sont un pas de plus 
dans l'expansion de la communauté. Notre souhait sincère EVERYTHING: 
est que nous continuions à progresser , . . ensemble. Nicer at 


“ 
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Cinquante ans de progrès dans le respect de soi-même 


Por le À, P, Raymond Durocher, O.M,I, 


"'Saint-Boniface est connue comme ‘la ca 
pitole française da l'ouest, Remplacer ca 
titre romantique et tout ce qu'il roprésente 
por celui de Ward 3 of Groater Winnipeg ne 
serait pas, pour dire le mains, plaisant, Cette 
phrase fait partie d'un mémoire en longue 
anglaise qu! a €@lé soumis ou mois de dé- 
cembre 1957 à une commission d'enquête qui 
étudiait la possibilité d'avoir un gouvernement 
métropolitain unique pour le Grond-Winni. 
peg 


Les oüteurs 


du mêmoire, dix municipali 
165 et villes de cette région, ont ajouté cette 
autre phrase frappante: ‘’Plusieurs habitants 
des corporations municipales soussignées sont 
très fiers de leur histoire, de leur culture et 
de leur héritage religieux et ne soutfriralent 
pas l'abandon de cette fierté, à un espoir 
d'économies et à une menace de standardi 
sation." 


Cet esprit qui caractérise les Kildonan, 
Fort Garry et, un peu, la ville de $t, James, 
est la raison d'être de la cité de Saint-Boniface 
qui célèbre, en 1958, la jubilé d'or de son 
incorporation officielle 


Au point de vue géographique, $t.Boni 
tace n'est qu'une entité accidentelle, cousée 
por l'illogisme de la rivière Rouge qui, dans 
sa lenté progression vers le nord, se reluse à 
la ligne droite et se promène en courbes, tan- 
tôt vers l'ouest, tantôt vers l'est, Et juste- 
ment, au sud et ou nord de l'endroit où l'As- 
siniboine arrive de l'ouest, la Rouge décrit 
une courbe plus prononcée pour aceueillir ce 
partenaire, Du côté est, lace à l'embouchure 
de l'Assiniboine, entourée sur trois côtés por 
la longue courbe de la rivière principale, la 
colonie de St-Boniface a été établie, Elle a 
pu s'étendre vers l'est, mais du côté nord, 
du côté sud et surtout du côté ouest, sans 
la barrière d'eau, elle ne serait qu'une partie 
de la ‘’grande'' ville 


De fait, l'union de St-Boniface et de 
Winnipeg existe à un haut degré, || y a en- 
tente pour les services d'eau, d'hygiène, de 
défense ‘civile, des ponts, de transport, du 
port, d'urbanisme, La majorité des Bonifa- 
ciens travaillent à Winnipeg où se trouvent 
les magasins à rayon, les gares centrales, les 
omusements métropolitains, Les problèmes 
Communs ne cessent de se multiplier à mesure 
que croit la population urbaine, Et cependant, 
les partisans de l'amalgamation sont loin de 
la victoire, Ils n'ont qu'à regorder la carte 
de la région postale du Grand-Winnipeg pour 
s'en rendre compte, On y voit les banlieues 
de St, James, de St-Vital, et d'autres villes 
et municipalités fières de leur identité, affu- 
blées d'un chiffre qui les désignent comme 
zone postale de la ville. Mais à l'est, en face 
des districts ‘’1* et ‘2, il y a un district 
tout blanc, et sur la carte le chiffre 6'' man- 
que à l'appel, Ce blanc, c'est St-Bonifoce, 


| 


| 


| 


qui à relusé de disporaitre dans cé plon | l'on rappelle leurs efforts et que l'on y cher 
d'anonymat | che inspiration pour l'avenir 
Ville bien distincte , $t-Bonilace est une ville résidentielle, cul 
Cette longue intraduetion fait soupconner | turelle et industrielle, Quand on la photogra 
que le jubilé d'or d'incorporation de la ville | phie de l'ouest, moyennant des lentilles pa 
du 5t-Bonilace ne donne pas lieu tout simple noromiques, ce sont les édifices religieux qui 
ment à une lête de bonlieue ou à une fête captent d'abord l'attention, mais ou fond, à 
de pure continuité dons le temips, La ville l'est d'imposantes structures annoncent la 
jubilaire est une ville bien distincte de ses présence d'industries puissontes, lei et là, un 
voisines et elle s'est maintenue telle en dépit noyou d'entreprise commercial une série 
des obstacles, Les anciens citoyens, qui ont | de maisons à multiples logements, mais par 


jeté les fondations de ce succès, mériterit que tout des maisons unifamiliales, des foyers 


On reconnait sur cette photo un des citoyens les plus en vue de Saint: 
Boniface au cours des années qui ont suivi l'obtention de la charte de la ville, 
M. J.-Albéric Marion était membre du conseil de ville en 1908, membre de la 
commission scolaire de St-Bôniface depuis 1904 jusqu'à sa mort en 1954, président 
de la Commission depuis 1910, membre fondateur de l'A.E.C.F.M. et président 
de cette société pendant dix ans, membre de l'exécutif de la Manitoba School 
Trustees Association, membre du comité aviseur du Dé vartement d'Education, 
détenteur de cinq médailles honorifiques, Chevalier de l'Ordre de St-Grégoire le 
Grand, Doué d'une foi simple et profonde, travailleur, persistant, rusé même, les 


citoyens de la province voyaient en lui le type du Franco- manitobain, Il est 
décédé à l'âge de 90 ans, 


aux autorités civiles et religieuses 


ah e 1 F 
ainsi qu'à la population de la 


/ 6 
à l'occasion 


du 50e anniversaire 


de sa fondation 


: 


Nos cordiales félicitations 
et nos meilleurs voeux 


VILLE DE ST-BONIFACE 


7 BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


SUCCURSALE DE ST-BONIFACE E.-A, FOURNEAUX, gérant | 


umment mmpar t-elle à la ville de 
1908? 

L'obtention d 1 Charte de %t-Bonilace à 
eu lieu pendant la première période du déve 
loppement tiévreux du Monitoba, Les histo 
riens Colculent, er flet, que la province a été 
remarquablement tronstormée entre les on 
nées 1897 et 1912, grâce à une vague d'im 
migrants et à une vague non moins impor 
tante d'investisséements de capitaux étrangers, 
Les invasions d'ailleur voient été pro 
vogués par l'ouverture de marchés mondiaux 
pour le blé canad 1u moment où le Ma 
nitoba jouissait d'un êrie de récoltes lobe 

Entre 19 t 1909 Grand ne Pa 
citique à tray » lo pr tandis que lé 
Canadien Northern por it ses lignes secon 
Jatres vers les nou JUX entres et ouvrait 
une seconde ouverture vers l'est en passant 
por Port-Arthur, La construction du Collègé 
d'agriculture a commencé en 1903, L'Asso 
ciation des Producteurs du Blé” organisa tous 
les fermiers à partir de 1903, En 1906, le 


Manitoba 
Telephone, En 
10,000 qu'elle 


fonda le Telephone 


cquéront le Bell 


gouvernement 
System en 
la population, de | 
365,000 en 19206 


tre-temps 


était en 1891, a passé 
Entre 1896 et 1911, la production ds blé 
s'est 'multipliée quatre fois et la mécanisa- 


tion des récoltes commençait 


Winnipeg prolita davantage de ces chan 
gements, avec une augmentation de popula 
tion, la construction eftrénée de maisons et 
d'édifices (Eaton's a été complété en 1905) 
et la 
ciale, Un pouvoir électrique fut construit sur 
la rivière Winnipeg en 1906 et un autre à 
la Pointe-des-Bois, plus tard, ce qui assura 
oux citadins les ovantages de l'électricité à 
bon morché grâce à la concurrence entre 
les deux entreprises, Bientôt, le problème de 
l'eau potable sera réglé grâce à une initiative 
de 150 milles de lon 


centralisation financière et commers 


très hordie, un aqueduc 
Queur 


L'avenir prometteur 


St-Boniface faisait son possible pour suis 
vre le courant, en dépit de la proximité de 
Winnipeg, qui était favorisée par les capita- 
listes anglais et écossais, ‘’Winnipeg offre 
de grandes choses, mais Saint-Bonilace en 
offre de plus grandes encore," tel fut le thème 
d'une brochure publiée en 1910, L'avenir 
semblait prometteur 

La ville avait fait son nom d'abord com« 
ma centre de la vie catholique de l'Ouest 
à l'heure de l'incorporation ci 
scolaire et 50= 


conadien et 
vile, l'organisation religieuse 
ciale était fort avancée 

Îl n'y a pas encore de meilleur indice de 
l'esprit progressiste du temps que cet édifice 
nouvelle cathédrale, qui fut 


grandiose, la 
1908, C'était la plus 


ouverte ou culte en 


{Suite à la page 5A) 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE St-Boniface, le 13 juin 1958 


FÉLICITATIONS À TOUS NOS CLIENTS ET AMIS 
DE SAINT-BONIFACE À L'OCCASION DU 
CINQUANTENAIRE DE L'INCORPORATION 


DE LEUR VILLE 


TOUPIN LUMBER & FUEL CO. LTD. 


388, RUE BERTRAND TEL CHapel 7-1105 ST-BONIFACE, MANITOBA. 


Vos marchands pionniers de la vallée de la rivière Rouge en combustible et on bois de construction 


LA MAISON 
LAFRENIÈRE SHEET METAL LTD. 


97, Place Knudsen, St-Boniface 


qui célébrait le 27 mai dernier 
le 
10e anniversaire de sa fondation 


Vice-présidents 
Emile L. Lafrenière 
Jeon B, Lafrenière 

Secrétaire . 
Maurice G, Lafrenière 
Trésorier 


À Edouard J. Lafrenière 
Clément P, Lofrenière, président 


Tous s'unissent pour souhaiter leurs meilleurs voeux à leurs concitoyens de St-Boniface à 
l'occasion des fêtes du Ent de cette ville 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


(Suite de la page 3A) | 
srande église à l'Ouest de Toronto, le siège | 
d'un archevéque dont la juridiction s'étendait | 
vers l'ouest jusqu'aux Rocheuses, Situé sur | 
l'ancien terrain de Louis Jolicoeur, l'édifice 
mesurait 300 pieds par 100 pieds et son toit 
s'élevait à 72 pieds, La rosace avoit 30 pieds 
de diamètre, À l'occasion de la dédicace, ce 
fut congé général, une immense ossistonce de 
dignitaires ecclésiastiques et civiles convergea 
vers St-Boniface, il y eut une porade dont 
l'itinéraire embrossa Winnipeg aussi blen que 
St-Boniface, avec défilé devant l'hôtel de 
ville de la gronde ville, où l'archevéque et 
ses Invités avaient pris place, etc, Pour une 
petite ville de 6,000 ômes, l'événement ma- | 
nifestait chez elle une conscience profonde 
de sa noble mission, 

Les autres édifices sont à la hauteur de 
cette ‘vision’: l'archevéché, le collège de 5t- 
Boniface (au centre du pare Provencher ac- | 
tuel), l'orphelinat (alle nord de l'hospice ac- 
tuel), le couvent des Soeurs Grises, l'hôpital, 
le couvent des Soeurs des 55, NN, de Jésus 
et de Marie, l'école des Frères, l'école Nor- 
male (à l'angle des rues Masson et Aul 
neau), (Voir article sur la vie religieuse de 
St-Boniface.} 


Comme aujourd'hui, les maisons d'affoi- | 
| 


res s'étaient établies le long de l'avenue Pro 
vencher et de l'avenue Marion, mais les rues 
Dumoulin et Aulneau possédaient aussi des 
établissements importants, comme la Librairie 
Keroock, la magasin de Liqueur Lavoie, la 
Deny Electric Company, Bertrand et Hébert, 
agents pour la Place Taché, J, Bacuex et Cie, 
etc, 
Hommes d'affaires 

Parmi les hommes d'affaires, relevons les 
noms suivants: Théodore Bertrand (lots à 
vendre), M. Cusson (agent de la Compagnie 
Générale Transatlantique), G.-A, Dubuc (mé- 
decin), L,-A, Delorme (avocat), R, McRuer 
(chimiste et opticien), E, Bédard (gérant de 


la Banque d'Hochelaga), T, Pelletier (chaus- | 
sures), Dallaire, Charette et Daoust (plom- | 


biers), J,-B, Leclerc (dépôt central de Ta- 
bac), Paul Renaud (coiffeur), Jeon et Sa- 
voie (propriétaires de l'Hôtel Canadien Nor- 
thern), F, D, Pambrun (décorateur), M, Le- 
Marquand (propriétaire du premier cinéma, 
The Storland; première représentation, ‘Je 
suis le passeur du printemps"), etc, Plusieurs 
professionnels, médecins, avocats, comptables 
résidaient à St-Boniface, mais leurs bureaux 
étaient situés à Winnipeg, sur la rue Main, 

Parmi les industries les plus développées, 
l'on remarquait le Rat Portage Lumber Cie 
(près du pont Norwood, que la ville achète: 
rait pour $75,000), Bitulithic and Contract- 
ing Company, rue Taché (producteurs des 
pavés en blocs de bois, qui ont fait la gloire 
des rues Provencher, Taché, etc.), la Western 
Canada Flour Mills (Purity, toujours sur la 
rue Archibald), la Crown Elevator, la Manito- 
ba Rolling Mills Co, et plusieurs manufac- 
tures de briques: Couture et Marion, Alsip 
{sur le chemin Dawson), McCutcheon, Kelly 
ond Town, etc. L'immense cour des abattoirs 
{St-Boniface Stock Mkts) ouvrait incessam- 
ment, au sud de la rue Marion, dans le grand 
V des voies ferrées. L'avenir s'annonçait bril- 
lant et prospère sur tous les fronts, Le Collège 
fit même l'acquisition d'une lunette astrono- 
mique, 

Obtention d'une charte 

Mais il fallait résister à la tentation de 
fusion avec Winnipeg et aussi prévoir l'incli- 
nation des nouveaux résidants de la partie 
sud (Norwood) à se séparer da la partie nord, 
où la vieille population canadienne-française 
s'était concentrée, 

L'étude légale Bernier, Knott et Bernier 
fut chargée de préparer le projet d'incorpora- 
tion comme ville, ce qui éventuellement abou- 
tissait à la production d'un document de 500 
pages. M, Joseph Bernier, député à la Légis- 
lature, présenta le Bill (Numéro 42) à la pre- 
mière session de la douzième assemblée légis- 
lative, le 23 janvier 1908, En deuxième lec- 
ture, le 14 février, le texte fut référé à un 
comité spécial composé des députés suivants: 
MM, G, R, Coldwell (Brandon), C, Mickle 
(Birtle}, Aimé Bénard (Assiniboia), Taylor, 
J, À, Campbell (Dauphin), J, Bernier (St. 
Boniface) et W, Ferguson (Hamiota), M, 
Ferguson présenta son rapport le 21 février, 
expliquant les amendements proposés, et le 
tout fut étudié par le comité général le 24 
février, puis approuvé le 26 suivant, 11 fallait 
cependant attendre la proclamation officielle 
de la charte, ce qui eut lieu par une heu- 
reuse coïncidence le ler mai 1908, alors 
que le juge en chef J.-A, Dubuc agissait au 
nom du lieutenant gouverneur, 


La charte proclamée 


Le couronnement d'un long apprentissage 
comme municipalité et. village fut célébré 
avec éclat, l'hôtel de ville étant baigné de 
lumière et les discours, pétris de chaleur, On 
choisit comme armoiries officielles un dessin 
assez compliqué, comportant l'agneau (de 
saint Jean-Baptiste), trois fleurs de lis, l'an- 
cien et le nouveau testament, un pélican qui 
nourrit ses petits de son sang et la devise, 
l'Salus a Cruce"”’ — ‘Le Salut vient de la 
Croix’, À tour de rôle, la Société Historique 
(charte en 1907), l'Union Nationale Fran- 
çaise, la Fanfare, et d'autres groupes cul- 
turels célébrèrent le grand jour, 

Voici les noms des membres de l'histo- 
rique conseil de ville: M, le maire Joseph- 
Alfred-Féréol Bleau, James Bailey, L. 3, Col- 
lin, J.-A, Cusson, À, Gauvin, J, P, Howden, 
S.-M. Jean, J.-Albéric Marion et Télesphore 
Pelletier, les échevins étant représentatifs de 
quatre quartiers, Le total des votes à l'occa- 
sion de l'élection du maire fut de 1,800. M, 
J.-B, Côté était greffiér, M. J.-Zotique Ber- 
trand, percepteur, M. Joseph Turenne, ma- 
istrat et M, Liguori Gagné, chef de Police. 
e dernier fut destitué en 1913, alors qu'il 
détenait neuf chargés municipales. 

Les membres du conseil ont bien vite 
appris que li ation de la ville n'ap- 
portait pas’ de solutions faciles aux problè- 
mes de tous les jours et des périodes d'ex- 
pansion, 11 fallait avertir les fermiers de ne 

os créer une congestion de la circulation sur 
HA Toché en se rendant au marché pu- 
onigle: Hamel ef Aulnéou) ‘pour: y ven: 


* 
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| 
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dre leurs légumes et animaux, Les employés 
de l'hôtel de ville avaient pris l'habitude de 
portir à 5 heures au lieu d'attendre les 6 
heures, et de s'absenter du travail le samedi 
après-midi, 1! fallait y mettre de l'ordre, Les 
citadins ne cessèrent de réclamer, en déléga 
tlon ou en visite chez leur échevin, un mail 
leur service de tromwoys (sur les rues Pro 
vencher et Marion), l'installation des égouts 
du pavé, des tuyoux d'eau, de l'illumination 
Il fallait réclamer de temps en temps qu'on 
ouvre le nouveau bureau de poste longle 
Aulneau et Provencher), ouverture qui sem 
blait être retardée pour motifs politiques; que 
le fédéral s'occupe d'empêcher l'érosion des 
rives de la Rouge; que Winnipeg et le Grand 
Tronc s'entendent pour la construction d'un 
nouveou pont (le pont Provencher faisait 
autrefois ligne droite avec le Broadway, mais 
la gore Union et l'extension des cours du 
C.N.R, exigeait la torutruction d'un nouveau 
pont); l'ivrognerie occasionnelle 
ment la protestation des citoyens plus séve 
res; les trottiers en madriers de pin se révé 
lèrent trop alissants à l'occasion de la pluie 
et toujours l'on chercha à vendre des obliga- 
tions pour payer les améliorations 
Vision de l'avenir 

En dépit de ces difficultés, les chefs po: 
litiques et industriels de la ville gardaient bien 
nette leur vision de l'avenir, En 1910, la ville 
a fait publier une brochure très athroyante et 
très instructive sur les avantages que les in- 
dustrlels pouvaient y trouver, On y vanta la 
position géographique de l'endroit, son déve- 
loppement rapide, la présence des chemins de 
fer, Pacilique Canadien, Canadien Northern, 
Grand Tronc Pacifique et Great Northern, le 
pouvoir électrique, les usines déjà établies sur 
place, le service des incendies (avec postes 
sur la rue Dumoulin et la rue Taché, les en- 
gins étant trainés por des chevaux), la plus 
grande minoterie du monde, les plus vastes 
cours à bestioux du pays, mais surtout une 
vie agréable, pas chère, sereine, 

Entre-temps, M, M.-E, Sabourin ouvrit 
une agence de vente de billets du Grand 
Tronc, l'Union Nationale Française se fit bôtir 
un nouveou local, rue Dumoulin, Benoit et 
Cie entreprenait la construction de la nou- 
velle gore du C.NR, les travaux du pont 
Provencher furent terminés, un service de li- 
vraison de colis postaux fut inauguré, J.-M, 
Tremblay et Cie fut chargé de construire la 
nouvelle buonderle de l'hôpital, etc, 


soulevait 


Ces manifestations d'un esprit progres- 
siste aurait pu marquer la croissance de bien 
d'autres villes de la province, pendant cette 
période, Cette activité revêtait cependant à 
St-Boniface un cachet spécial — du fait que 
l'élément français y dominait et survelllait 
ses propres intérêts, 


anniversaire d'incorporation 


COMPAGNIE D'HUILE 
CANADIENNE 


Offre ses félicitations 


À LA VILLE DE ST-BONIFACE 
LE FOYER DE LA RAFFINERIE 


à l'occasion de son 50e 


Eléments français 
L'importance de cet élément 


ou point de 
vue religieux, est évident, Le catholicisme du 
groupe majoritaire se manifesta dans les édi- 
lices grandioses, écoles (lorissantes, les 
ommoiries de la ville, les noms des rues, les 
procesions publiques de la Féte-Dieu 15,000 
participants en 1213), le prestige de l'arche 
vêque, le des curés-colonisateurs 
l'immigration, les oeuvres de bienfaisance 
(hôpltol, orphelinat, Société $5t-Adélard) 
Mais l'élément français tenait 
place aussi dans la vie politique 
commerciale, professionnelle et industrielle 
Le progrès économique et démographique « 
été réalisé, depuis cet ‘‘'ôge d'or'', aux dépens 
de la position dominonte de l'élément fran 


les 


rôle dons 


bien sa 


sociale, 


çais dons les sphères séculières, mais ce fac 

teur continue à jouer un rôle important dans 
la survivance de la ville, et dans la solution 
de certains de ses problèmes, La période 1913 
à 1924 fut, en tout cas, critique sur ce point 
Un ancien citoyen n'hésite pas à soutenir que 
Cest précisément à couse. du déport de l'élite 
française, pendant la grande guerre, que la 


vie française à St-Boniface a soutlert d'une 
grave blessure 

Cette période fut morquée por la réac 
tlon anglo-saxonne contre le caractère poly 
glotte du système scolaire, ce qui devait con 
dulre à l'abolition du français et à la démis- 
sion de députés français, L'agitation du grou- 
pe anglais, dans la partie sud de la ville, fut 
un autre indice d'un changement important 
dons le visage de la ville, La fusion avec 
Winnipeg sembla de plus en plus inévitable 
Une réaction forte a heureusement réussi à 
tronslormer l'attaque en une demi-victoire 

Le malaise se monifesta surtout dans le 
domaine scolaire où, à partir de 1923, Mme 
J, P, McArthur se chargea de supprimer tout 
ce qui paraissait une infraction à la loi des 
écoles publiques, Membre de la commission 
scolaire, elle dénonça l'importance que l'on 
donnait à la religion et au français dans les 
écoles, critiqua les procédés des commissaires 
français et les poursuivit à tour de rôle"devant 
les tribunaux pour les moindres manquements, 
à son avis, aux règlements, Son mari, avocat, 
lui éporgnait les frais de cour, tandis que les 
commissaires payalent, 

Séparation scolaire 

Des délégations de citoyens de Norwood 
faisaient la vie dure au conseil de ville pen- 
dant ce temps, Voyant enfin que ces fanati+ 
ques ne s'intéressaient nullement à des solu- 
tions raisonnables et paisibles, le groupe fran- 
çais prit la décision de les laisser partir, 

Un Bill fut péssé par l'assemblée législa- 
tive, au mois de juillet 1924, décrétant la 
séparation du district scolaire en deux sec- 
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Page 5A 


tions, Approuvée le 30 octobre en plébiscite, 
cette loi fut appliquée por un juge de façon 
à laisser à chaque nouveau district environ 
57,000,000 de propriétés taxables, St-Boni- 
face gardait un territoire évalué à $6,642,820 
un territoire évalué à $6,938,-« 
reusst © s em 
s Western Four 


rues de Nor= 


ét Norwood 
160 
parer 
Mills 


wood, et 


mois Ce dernier na pas 
du bloc M, propriété d 
Depuis ce temps, plusieurs 
même une école mt perdu leurs 
roms français 

Un peu plus tôt, M, J..B 


de poste, a révélée une autre manoeuvre des 
î 


Leclerc, maitre 


adversaires de !à ville, Le volume du cours 
deuxième 
bureou de pose à 1903 


et la construction d'un nouveau bureau à St« 


rer avait jur' l'ouverture d'un 


Norwood Grove en 


Boniloce en 1909, A partir de 1914, cepen+ 
dont, quatre facteurs furent envoyés de Win 
nipeég pour ramasser les lettres et les livrer à 
domicile ns uper d bureoux de St 
Bonilace, Le urrier qui passait auporavant 
directement à 9%t-Bonilace était dorénavant 
trié à Winnipeg. M. Leclerc prolita d'un con« 
orès national à Montréal pour présenter ses 
plaintes, qui ont eu l'effet au moins de re« 
torder indéfiniment ces menées subversives 

Enfin en 1924 on a réussi, avec l'aide 


des députés du Québec, à empêcher 5t-Boni- 
face de devenir portie de l'arrondissement 
électoral de Winnipeg, et même de Spring 
field, Par coïncidence, ces années difficiles 
ont vu l'incendie de deux édifices essentiels 
À la survivance et dont le rétablissement coûta 
très cher: la Collège et l'Ecole Provencher, 

Il serait peut-être exogéré de le dire, 
mails le rêve qui semble avoir inspiré l'incor- 
poration de la ville de St-Bonilace n'a duré 
que quinze ons, Pendant ce temps, il y avait 
encore de l'espoir pour le développement d'une 
grande ville industrielle dont les destinées se - 
raient contrôlées par les citadins de langue 
française 

Cependant, les attraits du morché de 
Winnipeg furent trop puissants et St-Bonilace 
dut offrir de plus en plus de concessions coû- 
teuses pour attirer des industries importantes, 
Une réduction de 25 pour cent de taxes coupe 
les revenus d'une ville, surtout si les compa- 
gnies, une fois établies, ne prennent pas 75 
pour cent de leur personnel dans la ville 
hospitalière en conformité de l'entente pré 
alable, 

La crise économique 

St-Boniface ne cesse pas tout à fait de se 
développer dans le domaine économique: les 
abattoirs Harris ne sont pas à dédaigner, pas 
plus que les nombreuses entreprises plus mo 
destes qui s'élèvent la long des rues princi- 
pales: Le Bon Marché, N, Pirotton, monu- 
ments, Bertrond G& Hébert, immeubles, La 

{Suite à la page 7A) 
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St-Boniface, le 13 juin 1958 


(Suite de la page 7A) 

Maison Blanche, La Maison Collin, Boulon- 
ge électricien; ainsi que les professionnels, 
r NA, Laurendeou, Dr F, Lachance, Ro- 
sario Prince, avocat, Dubuc, Towers et Roy, 
notaires, Delorme & Lacerte, avocats, Jj,-C 
Marcoux, agent du CPR, P, Coutu, pompes 
funèbres, etc, 

Mais, quand arrive la crise économique, 
la ville se voit harcelée des deux côtés: les 
révenus ne sont pos assez forts, et les dé- 
penses augmentent d'une foçon vertigineuse, 
d'abord sur la dette, et ensuite pour le secours 
direct, Les demandes sont urgentes et on pige 
dans les fonds d'amortissement 

Enfin, 1! faut faire appel au Municipal 
ond Public Utilities Boord, afin de remettre 
à ce corps legal l'administration des affaires 
de la ville, Les négociations ne sont pos pai 
sibles, car le conseil est déchiré par une dif 
férence de races qui donne lieu à une diffé 
rence radicale d'opinions, Les familiers se 
souviendront du Big Six, les échevins Anglo 
saxons qui dominalent pour le moment le 
maire et les quatre échevins de langue fran 
çaise 

Et, du côté du Board auquel on fait dppel, 
un outre Anglais se présente comme surveil- 
lont de l'administration de la ville, Le ton 
du débat en ces circonstances se laisse de 
viner dans un épisode, Un nommé Bédard, 
oyant opté en faveur de l'intervention du 
gouvernement et contre des négotiations avec 
des créditeurs, se rend à Montréal dans le 
but de convaincre les détenteurs d'obliga 
tions que St-Boniface n'est plus une ville ca 
nadienne-française et que, par conséquent, 
les Québecois feraient bien d'écouter leurs 
têtes ou lieu d'écouter leurs coeurs, et de 
demander qu'un administrateur soit nommé 

De fait, en 1943, le Municipal, and Pub. 
lie Utilities Boord se croira. obligé de limiter 
l'autonomie fiscale de la ville, et d'imposer 
un système destiné à reduire la dette, Plus 
tard, un échevin se vantera justement d'avoir 
réduit la dette de $5,200,000 a $3,200,000, 
L'on peut imaginer combien le travail du 
conseil de ville a manqué de brio, pendant 
les longues années de récupération, 

Il faut admettre que, dans ce temps-là, 
les municipalités portaient tout le fardeau 
du chômage, etc, Eh conséquence, l'assis- 
tance publique à St-Boniface a quadru- 
plé entre 1923 et 1930, pour atteindre la 
somme de $28,892, L'augmentation sur ce 
point est impressionnante: 1930, $28,892; 
1931, 943,285; 1932, $131,829; 1933, 
$169,202; 1934, $172,623; 1935, $158,- 
125; 1936, $139,968. 

Il y eut même un moment où le député 
fédéral, M, J, P, Towden, à cru devoir aler- 
ter les autorités fédérales sur le danger de 
protestations sanguinaires par les chômeurs 
de St-Boniface dont les besoins débordaient 
largement les ressources de la ville, 

Lutte pour la vie 

Il n'y avait pos seulement une question 
de crise économique, mais la situation révéla 
plutôt une petite ville qui avait attiré des 
industries importantes, mais qui s'était em- 
pressée dans le perfectionnement des services 
municipaux; pavage, égouts, éclairage, écoles, 
ponts, comme si le progrès et la prospérité 
se prolongeraient indéfiniment, Ce fut un 
beau geste et le succès aurait garanti aux 
animateurs le prestige qui revient aux ‘’hom- 
mes de vision'’, mais l'avenir leur a fait dé- 
faut, Ayont plus osé, la ville a souffert plus 
longtemps de la crise 

En conséquence, le spectateur des débats 
au conseil de ville, de 1918 à 1948, a l'im- 
pression d'être toujours en présence d'une 
lutte: la lutte pour le retour à ur régime 
fiscal équilibré, la lutte pour empêcher la 
domination par Winnipeg, la lutte pour main- 
tenir une unité fructueuse parmi les éléments 

. raciaux de la population, et, enfin, comme 
partout ailleurs, la lutte pour une distribu- 
tion plus équitable des responsabilités et 
des” pouvoirs entre les municipalités, d'une 
part, et les gouvernements provinciaux et 
fédéral, d'autre part, 

Il est intéressant de noter que la bataille 
sur ce dernier front a été couronnée de vic- 
toire quant à la répartition des devoirs dans 
le domaine du, bien-être social, mais c'est 
tout récemment seulement que le problème 
du contrôle des eaux de la Seine a été re- 

Nconnu pratiquement par l'autorité provinciale, 
tandis que le problème encore plus ancien 
d'un mur de soutènement le lorig de la Rouge 
demeure dans toute son actualité au seuil 
d'une porte de ministère fédéral, 

Une renaissance 

Pendont que ces heures tragiques se suc- 
cédaient sur le théâtre de la vie publique, 
des changements plus encourageants eurent 
lieu parmi les citoyens, portant garantie d'une 
éventuelle prospérité, différente de celle que 
l'on pourchassait, mais beaucoup plus agré- 
able, La population augmentait toujours, pour 
atteindre, en 1933, le total im mpressionnant 
de 16,305 âmes. Lo possibilité d'un dévelop- 
pement économique semblable à celui que con- 
naissaient Détroit ou Minneapolis diminuait 
mais un certain nombre d'industries moyen- 
nes surgirent ici et là, des hommes d'affaires 
ouvrirent de nouveaux bureaux, Les anciens 
se rappellent, aujourd'hui, la Dowse Sash and 
Door (fondée en 1913 par un à cr: au 
nom anglais) et le Manitoba's Abattoir and 
Packers, fondée par des Canadiens français, 
comme ils se souviennent des progrès de la 
Crémerie de St-Boniface (Medo-Land) qui, 
en 1927, décrocha 35 prix à l'Exposition de 
Toronto, dont 18 premiers prix, de l'Hôtel 
Nicolet, qui ouvrit ses portes à l'angle des 
rues LaFlèche et Tissot, de l'agence d'Es- 
chambault, de la pharmacie Préfontaine, de 
First Canadian Estates perd 7 fondé par 
MM. L.-A. Delorme, Ernest Guertin et E.-J, 
Dufresne, et d'autres entreprises, nées sans 
fanfare, mais aujourd'hui solidement établies 
sur les rues Taché, Desmeurons, Archibald, 

. Provencher, Marion, etc, . 

Encore plus remarquable, cependant, fut 
l'intensité de la vie sociale dons la ville, 
surtout du côté français. Le chroniqueur ose 


* à peine transmettre une liste des groupements, 


car. il en oublierait certainement, À part les 
sociétés strictement religieuses, il gen. ed. 
groupes “d'Ariane: divéé. di: Golge: 4: dé 
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50 ans 


dans la construction 


l'Académie, la Société Historique (neorerée 
en 1907), la Ligue du Sacré-Coeur (qui s'in 
téressa activement à la moralité publique et 
surlout aux débits de boisson), la Société St 
Jean-Baptiste (qui ‘fit venir, en 1907, M 
Menri Bourrassa et qui organise la célébra 
tion grandiose du 24 juin), l'Union Nationa 
le Française, l'Union Nationale Métisse (fon- 
dée en 1909), la Fontare LaVérendrye (très 
recherchée à l'occasion de concerts pour de 
bonnes causes), l'Assemblée LaVérendrye 
(Fils Notifs), les Chevaliers de Colomb (trois 
conseils), le Club des Belges (fondé en 
1905), la Société St-Adélard (qui s'occupa 
des enfants abandonnés et qui devint, en 
1942, la Children's Aid Society of Eastern 
Manitoba), l'Association des contribuables de 
Norwood, la Ligue d'Action Civique (parti 
Culièrement active à la veille des élections 
municipales), la Société des’ Artisans Cana 
diens-fronçais, le Club Le Canada, le Cercle 
Ouvrier (qui, en 1937, occupa une petite 
salle au-dessus du gorage de l'archevéché), 
les Seals de St-Bonilace {club de gouret qui 
gagna la Coupe Memorial en 1938), la Cais 
se Populaire de St-Boniface (fondée le 14 


mal 1938, après deux ons de préparation 
studieuse), l'organisation des Jeunes (Gilles 
Guyot, président, Roland Couture, vice-prési 


secrétaire), le Cercle Dra 
les Associations natio+ 


dent, Noël Pétrin 
matique Provencher, 


nales, d'Education, des Commissaires, des 
instituteurs, etc, les Raquetteurs, la Société 
d'Enseignement Postscolaire, le Cercle Mo: 


lière, etc 

Chacune de ces organisations et d'autres 
du même genre a sa propre histoire, enrichie 
d'activités et de personnalités de première 
importance, Et, toujours, au premier plan, 
l'ardeur de la foi religieuse se monifesta par 
l'épanouissement des oeuvres, nouveau cou 
vent, un sonatorium, elc 

Précisément à cause de cet ‘’humanisme 
chrétien et social‘ de St-Bonilace, il est 
impossible de faire justice à son histoire sans 
entrer dans le détail de la tradition familiale 
Il y a des noms, ceux des Prehdergast, des 
Prud'homme, des Bernier, des Marion, des 
Dubuc, par exemple, qui évoquent les posi 
tions acquises por la race pionnière dans la 
vie politique, juridique, nationale, etc, Les 
liens de parenté donnent une ramification In- 
soupçonnées à ces vies et créent une espèce 
de noblesse, caractérisée non seulement par 
les honneurs, mais surtout par une tradition 
de service et une identification simple avec 
les autres membres de la race, Ces familles 
forment en quelque sorte le noyau de cette 
population stable qui fait, en dernière analyse, 
la ville de St-Boniface, 


Période d'après-guorre 

Depuis la deuxième grande guerre, un 
renouveau de l'esprit pionnier a secoué la 
ville-cathédrale, mais d'une façon plus adap- 
tée à la situation concrète, Un poste de radio 
de longue française a levé ses antennes au- 
dessus des toits pour réaffirmer le fait fran- 
çais; plusieurs oeuvres religieuses ont mani- 
festé leur solidité par la construction d'édi- 
fices administratifs et de formation (grand 
séminaire, maisons-mères), un vaste terrain 
ou sud-est de la ville a été ouvert à la cons- 
truction résidentielle pour en faire le dé- 
veloppement le plus considérable au Canada, 
les magasins auto-service ont été installés à 
des endroits stratégiques, des industries lé- 
aères ont trouvé, assez près du centre des 
affaires, des terrains que Winnipeg ne peut 
plus offrir aux nouveaux venus, la plupart 
des anciennes maisons d'affaires se sont ra- 
jeunies (moyennant plastique et vitre) et 
les services publiques, pavage, éclairage, sys- 
tème scolaire ont été améliorés et augmen- 
tés à la hauteur des besoins modernes. 

Après les années d'épreuves et de len- 
teurs, l'ancien rêve semble se réaliser d'une 
façon plus conforme aux circonstances dans 
laquelle la ville se meut, Depuis la sépara- 
tion des districts scolaires, lq valeur de la 
propriété foncière de la ville a passé de 
$13,000,000 à $39,000,000, L'avenir n'a 
jamais été si beau. 

‘Je me souviens . , ," 

En mêrhe temps, l'esprit français et co- 
tholique, qui s'identifie avec l'âme même de 
cette ville, connaît un regain de vigueur, En 
1938, en effet, on a consacré presque une 
année à célébrer la mémoire de La Véren- 
drye, et le monument dans le parc de ce 
nom (ancien parc Taché) rend témoignage 
à la puissance de ce renouveau, La ferveur 
des anciens y figurait providentiellement, cor 
Li 1914 un fonds avait été lancé dans ce but 

fruit de cet effort, $1,970 ont servi à 
Puchet du. monument, en y ajoutant environ 
$2,100 d'intérêts accumulés, Un peu plus 


‘tard, le beau monument des Belges, à la 


Place Albert ler, sur l'avenue Provencher, 
fut dévoilé par le Baron Robert de Silver- 
Cruys. 

C'est précisément en cette année que le 
meilleur jugement a été prononcé sur la ville 
par M, Samuel Nault, échevin, qui souhaita 
la bienvenue au ministre plénipotentiaire de 
France, au nom d'un maire anglais, || disait: 

"Vous serez peut-être surpris d'apprendre, 
Excellence, que c'est ici, à quelques pas de 
notre Hôtel de Ville, que fut établi le pre- 
mier entrepôt de chemin de fer dans l'Ouest 
et que l'avenue Provencher, que vous voyez 
d'ici, fut, il n'y a guère plus de cinquante 
ans, sillonnée par un chemin de fer là où 
maintenont roulent les tramways électriques. 
Hélas! L'Anglo-Saxon de l'autre côté de la 
rivière, toujours plus homme d'affaires, nous 
déroba notre primauté et Winnipeg devint 
la métropole et la capitale de la province, 
pendant que nous dormions sur nos lauriers. 
Mais le pendule est apparemment sur son 
retour vers nous et notre développement in- 
dustriel dans ces dernières années vous éton- 
nerait, si vous aviez le temps de visiter notre 
ville." 

Le pendule est sur son retour, sur un 
angle que M. Nault n'a pas trop prévu, mais 
nui donnera à ses paroles, un jour, la force 
d'une prophétie. Sa ville ne pourra jamais 
devenir un autre Winnipeg, parce qu'elle a 
une me qui juge la vie sous une autre lu- 
mière, Elle sera prospère, entreprenante, pro- 

ressive, mais elle sera avant tout un. lieu 


En 1908 Théodore Bockstael se lança dans la construction 
à St-Boniface 


Plus tard, ses fils se joignirent à l'entreprise qui fut in 


corporée en 1953 et continua de se développer 


Nous nous spécialisons dans la construction d'écoles, de 
chapelles et d'églises 


Nous avons aussi une vaste expérience dans la construc- 
tion de bâtisses commerciales et industrielles, ainsi que 
de maisons privées construites sur commande, 


FÉT DS 


BOCKSTAEL CONSTRUCTION 


LIMITED 


ENTREPRENEURS ET INGENIEURS DE CONSTRUCTION 


Robert Bockstael 
président 


Téléphone CHapel 7-1135 


Robert Turenne 
B.A,, BSc. (C.E.) 


ingénieur civil 


BOITE POSTALE 119, ST-BONIFACE 


à CUSSO 


incorporée le 12 mai, 


Bureau et cour à bois: 
angle des rues Provencher et Des Meurons, 


ST-BONIFACE, 
Téléphone: 
CHapel 7-4835 


Manufacturen ù+ 
BOIS OUVRÉ 


Spécialistes dans la fabrication d'ameublements intérieurs 
et extérieurs d'églises et de bois ouvré en général, 


LIMITED 


1905 


MANITOBA 


Pierre Raimbault 
Président 


pale Vs 
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| pese A Utels 
\ Candélabres 
| Bancs d'église, tout. style 


Confessionnaux 
Prie-Dieu 


Rio 


Estimés et informations, fournis sur demande 


Tables de communion 


Bureau — 470, rue des Meurons -—— St-Boniface 


LUMBER 
COMPANY 


Vitraux d'église (styles Gothique, Romain, 
Byzantin, etc.) 


Chassis de fenêtres d'église et 
portes assorties 


Marchands de matériaux de construction, charbon, coke et bois. 


Nbre ieuter 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE St-Boniface, le 13 juin 1958 


Depuis près d'un demi-siècle Medo: Land (autrefois la Crémerie 
St-Boniface) fournit des produits laitiers de première qualité 
aux familles de St-Boniface et du Grand-Winnipeg. Elle salue 
aujourd’ hui la ville de St-Boniface à l'occasion du cinquantième 
anniversaire de son incorporation en lui souhaitant des siècles 


de progrès et de prospérité, 


PHODUITS LAITIERS 


MEDO-LAND 


lait So crème beurre o fromage 


376, RUE MARION TÉLÉPHONE: CHapel 7-1114 SAINT-BONIFACE 


Félicitations à la ville de St-Boniface et à ses citoyens 
à l'occasion du jubilé marquant cinquante ans 


de progrès constants. 


HE DOWSE 
SASH & DOOR COMPANY LIMITED 


707, rue Taché, $t-Bonifoce 


BOISERIE. ARCHITECTURALE 


“F0 ans de serrice à la communauté ** 
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St-Boniface, le 13 juin 1958 


L'honorebla juge 
Altred Monnin, 
de la cour du banc de le Reine 


Son Honneur 
1. G, Von Bolloghom, 
maire de St-Bonitace 


ECO ACTE TITIS 


M, Roger Taoillet, 
député provineiol, 
24e Assemblée Législative 


Ma Laurier Régnier, 
membre du Parlement 
pour St-Bonitoce 


Meilleurs Voeux 
des 


Missionnaires Oblats 
de Marie Immaculée 


Juniorat de la Ste-Famille, petit séminaire des Oblats 
qui, depuis 1905, a fourni 140 vocations religieuses et sa- 
cerdotales à l'Eglise de l'Ouest canadien, au Basutoland, à 
la Bolivie, au Chili et aux Etats-Unis, 


Fondée dans une école indienne, rue Desmeurons, l'ins- 
titution a été éprouvée par le feu et depuis 1913 occupe 
l'ancien couvent des Soeurs des SS, Noms, angle Provencher 
et Desmeurons. 


Maison provinciale pendant quarante ans, elle garde 
précieusement le cimetière où reposent les Oblats qui ont 
fait l'Eglise de l'Ouest, Deux Oblats plus illustres, NN. SS. 
Alexandre Taché et Adélard Langevin, reposent, avec quel- 
ques confrères, dans la crypte de la basilique 


Les Oblats de la ville-cathédrale s'occupent actuellement 
du Juniorat, de la Maison des Retraites, de la paroisse du 


! Précieux-Sang, de l'Ami, du Foyer, reyye missionnaire, et de. 


LA LIBE 


CITOYENS DE SAINT-B 


RTE ET LE PATRIOTE 


M. le maogistret 
Menri Lacerte, 
cour de le ville 


VEVVEVrES 


M. Charland Prud'homme 
sous-socrétaire provincial, 
vraitior de l'assemblée législative 
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ONIFACE DANS LA VIE PUBLIQUE 


M, Frank Kennedy, 
président de la commission 
scolaire de Norwoud 


| M. Robert Bockstaol, 
président de le commission 
scolaire de $t-Bonitace 


VONT Te A2 2222] 


M. Roland Couture, 
membre de la Greater 
Winnipeg Transit Commission 


mombre du Municipal and 


| M. Pierre Raimbault, | 
Public Utilities Board | 


Alors que nous fêtons son 50e anniversaire comme cité 


tastoat 
[e 


nous sommes fiers de faire 


partie de Saint-Boniface 


Pendant 40 de ces 50 ans, les ‘’International 
Laboratories’ ont joué activement leur rôle dans 
les affaires d'une communauté qui a fièrement 
contribué à la croissance et aux progrès de St- 
Boniface, maintenant le 16e plus grand centre 
manufacturier du Canada. 


Jellenamel n'est qu'un des nombreux émaux et vernis 
Morshall Wells qui sont manufacturés par Interna- 
tional Laboratories à son établissement de St-Boniface, 


De plus en plus populaire chez les peintres, Jellenamel 
ne s'égoutte pas, ne coule pas, ne s'étend pas, même 
quand vous peinturex des plafonds avec un rouleau 
ou un pinceau. Sa formule unique lui donne une con- 
sistance semblable à celle de la gelée . . . elle s'étend 
pourtant sur les murs aussi facilement que le beurre 
sur une tranche de pain grillé. 


International Laboratories (1957) Limited 


MANUFACTURIERS DES FAMEUX VERNIS, EMAUX ET PEINTURES 
MARSHALL WELLS 


DR 16 À 
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CAISSES AFFILIÉES 


Saint-Malo 

Lorette 
Saint-Boniface 
Saint-Pierre 

La Broquerie 
Saint-Joseph 
Saint-Léon 
Sainte-Anne 
Sainte-Elisabeth 
Notre-Dame-de-Lourdes 
Saint-Adolphe 
Laurier 
Saint-Jean-Baptiste 
Haywood 
Saint-François-Xavier 
Elie 

Mariapolis 
Sainte-Rose 
Saint-Labre 
Saint-Norbert 
Sainte-Agathe 
Richer 

Dunrea 


South Junction 
Saint-Georges 
Sainte-Amélie 
Ile-de-Chênes 
Saint-Eugène 
Letellier 
Saint-Lazare 
Saint-Emile 
Otterburne 

La Salle 
Saint-Claude 
Sacré-Coeur (Winnipeg) 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


NOUVELLE CENTRALE DES CAISSES FRANÇAISES 


La Caisse CENTRALE de Saint-Boniface 


Les Caisses Populaires de la Province sont heureuses d'apporter 
leur part à la prospérité de la Ville de St-Boniface 


AUTRES MEMBRES 


La Corporation Archiépiscopale 


Saint-Boniface 


Le Collège de Saint-Boniface 


Association d'Education des 
Canadiens Français du 


Manitoba 


Radio Saint-Boniface Limitée 


Le Syndicat Provencher Limitée 


Les Cisterciens Réformés 
Notre-Dame-des-Prairies 


“Epargner, c'est se priver d'une dépense inutile, dans le but de se constituer un revenu pour l'avenir” (Abbé Couture) 
“’L'épargne à la Caisse populaire, c'est de l'épargne humanisée, faite pour servir et non asservir" (Vaillancourt) 


Au lieu de la lutte, l'entraide pour la Vie” (Desjardins) 


L'Association d'Education 
des 


Canadiens français du Manitoba 


offre à 


LA VILLE DE ST-BONIFACE 


ses voeux et félicitations 


@ À Saint-Boniface fut fondée l'Association d'Education des Canadiens français en février 916, 


@ Les citoyens de Saint-Boniface ont contribué plus de $16,500 aux oeuvres de l'Association 


d'Education depuis cinq ans 


© Le Club des 200 compte à Saint-Boniface 7 membres du clergé, 15 hommes d'affaires, 5 » 
médecins, 4 avocats, 3 associations d'oeuvres, 2 marchands, 3 pharmaciens, 2 propriétaires de 


service d'auto, | entrepreneur de pompes ‘funèbres et 1 agent d'assurances. 


Verrane 


RRTENENA TNT) ER 


PART NIPT 4N 
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St:Boniface, le 13 juin 1958 


Par le À, P, Roméo Béderd, O.M.I, 


La charte accordée à la cité de St-Boni 
face au cours de la session législative, le 26 
février 1908, était solennellement promulguée 
par l'hon, juge en chef Joseph Dubuc, le ler 
mal suivant, Ce jour-là, les fiers citadins ne 
pouvaient s'empêcher de jeter un regard sur 
le passé 

lls se roppelalent qu'à l'arrivée de Mar 
Provencher en 1814 St-Bonitace ne comptait 
que quelques huttes où vivaient les débris de 
l'ancien régiment des Meurons, vieux soldats 
attirés au pays par Lord Selkirk pour faire 
la police autour de ses forts, L'arrivée des 
missionnaires attira bien quelques nouvelles 
familles, mais elles ne plantaient leurs tentes 
à St-Boniface que pour la saison de la traite 
et s'éloignaient ensuite à la poursuite du but 
talo, la chasse étont alors leur seul moyen 
de subsistance 

Bientôt, certaines familles, fatiguées de 
courir la prairie à la poursuite du gibier qui 
devenait plus rare, tentalent de tirer du sol 
une partie de leur subsistance, Malheureuse- 
ment, à des dates historiquement tragiques, 
les sauterelles ou les inondations les forcèrent 
à déserter leurs champs pour reprendre le 
fusil et sillonner la prairie, en quête de nour- 
siture 


Nombreux établissements religieux 


Toujours est-il qu'en 1870, soit 52 ans 
après sa fondation, St-Bonifacé ne présen- 
tait pas encore l'apparence d'une ville, pos 
même d'un village, Seuls ses établissements 
religieux comptaient vraiment: la cathédrale, 
l'évêché, l'ancien collège (agrandi depuis et 
devenu l'Académie Provencher, avant de ser- 
vir à d'autres usages) : du côté sud, la maison 
vicariale des Soeurs Grises et l'ancien pen- 
sionnot (là où est aujourd'hui l'hospice 
Taché); du côté"nord, il y avait une. petite 
maolson habitée par des Métis, sur l'emplace- 
ment qu'occuperont en 1908 les bureaux et 
les dteliers du journal Le Manitoba, % 

Ce qui est aujourd'hui l'avenue Proven- 
cher formait la limite sud d'un champ cultivé, 
où se trouvait une maison construite avec des 
pièces équarries et superposées, et habitée 
par un vieux Canadien (L, Galarneau) qui 
tenait une maison de pension, De l'autre 
côté de la cathédrale, au sud du couvent 
des Soeurs Grises, on pouvait trouver deux 
maisons sur le terrain actuel de l'hôpital, 
et deux ou trois autres un peu plus loin. 

En tout, cinq ou six maisons dans un 
rayon de près d'un mille, de chaque côté de 
l'évêché, Voilà, avec les édifices religieux, 
le St-Boniface de 1870, 

Or en 1908, “avec une population ‘ de 
6,000 ômes, St-Boniface possède de magni- 
fiques édifices publics, de prospères maga- 
sins, quelques industries et toutes les com- 
modités d'une ville régulièrement organisée: 
aqueduc, tramways, lumière électrique, rues 
pavées, etc. Mais quand même, en 1908 
comme en 1870, ce sont encore ses institu- 
tions religieuses qui font l'orgueil de la jeune 
cité. 


Mgr Adélard Langevin, O.M.I, 


LA LIBERTE ET LÉ PATRIOTE 


Ce monument, qui o été érigé au porc La Vérendiye on 1938, rappelle l'arrivée du 
grond exploroteur aux ‘Fourches’ de la rivière Rouge on 1738, Le prètre y symbolise les 
missionnaires qui accompagnèrent toutes les expéditions de cot homme exrtraordinaire, En 


réolité, le P, Coquart, jésuite, est orrivé au Fort de la Reine cinq 


ns plus tord, 11 fut le 


premier prêtre à dire la messe dans le territoire qui st devenu le Manitoba, 


Aucune ville de l'Ouest ñe peut en ré- 
clamer, autant et on dit que certains de cos 
édifices sont ce qu'il y a de plus voste et 
de plus monumentaldepuis Montréal jusqu'à 
la côte du Pocitique 

Comment ne pas être fier, par exemple, 
du collège dirigé par les RR, PP, Jésuites et 
capable de recevoir 300 élèves, du vaste et 
magnifique hôpital qui abrite près de 400 
malades, de l'hospice pour les vieillards, de 
l'orphelinat pour les petites filles, du couvent 
des Soeurs des SS. NN, de Jésus et de Marie, 
de la maison mère des Missionnaires Oblates 
du 5.-C, et de M,-l., du juniorat des RR, PP, 
Oblats, des deux vastes écoles construites en 
1907, etc? 

Tous ces édifices religieux (mentionnés 
ou non mentionnés) disent éloquemment la 
place prise par l'Eglise dans l'histoire passée 
et présente de la nouvelle et fière cité 


Or l'Eglise a continué defuis 1908 à jouer 
un rôle de premier plan dans la vie de St- 
Boniface, grâce surtout à ses aïchevéques, à 
son clergé, à ses communautés religieuses, à 
des personnalités laïques de première valeur, 
Il importe, à l'occasion du jubilé que l'on 
célèbre cette année, de rappeler au moins 
les grands faits de cette histoire religieuse 
St-Bonifacé de 1908 à 1958, 


ER SSSR 


LES CHEFS SPIRITUELS DE SAINT-BONIFACE 


Les quotre cathédrales 


Cette histoire religieuse des derniers cin 
quonte ans s'ouvre par un événement de 
première importance: la dédicace de la nou 
velle cathédrole, qui donna lieu à des fêtes 
inoubliables du 4 au 6 octobre 1908, 

Au cours des dernières années, la po 
pulation de la ville avait triplé, Le besoin 
d'une nouvelle cathédrale se faisait sentir 
Mgr Langevin voulut alors donner à l'Ouest 
canadien un temple qui serait l'affirmation 
de la vitalité de l'Eglise en ce pays, grâce 
aux contributions généreuses des prêtres, des 
communautés religieuses, des fidèles de tout 
le diocèse et même de nombreux bienfaiteurs 
du Québec 


Dès 1902, Monseigneur consulta des ar 
chitectes, des croquis furent présentés par 
eux, leurs dessins subirent souvent des re 


moniements jusqu'à 1905. Car Mgr l'ar 
cHevêque voulait une belle et gronde église, 
mais sans poyer le gros prix, Heureusement 
que les architectes, MM, Marchond et Has- 
kell, étaient éclairés, pratiques et patients! 
En tout cas, le 23 janvier 1906, le contrat 
était signé, puis l'entreprise fut confiée à 
MM, 'Sénécal et Smith et les travaux mis sous 
la surveillance de M, Hudon, C'est te temple 
romono-bysantin (le dôme et 


Son Exec, Mgr Maurice Baudoux 


$, Exe, Mgr Adélerd Langevin, 0.M.I., troisième évêque of deuxième archevêque de Saint-Bonifoce 
de 1895 à 1915. ? 


8. Exec. Mor Anhur Béliveou, élu évèque 


S, Exe, 


titulaire de Dom 


*- 


CE re Pa 


les transepts 


| ,«pagne 


1 


itienopolis n auxiliaire de St-Bonifoce, 
le 24 mai 1913 — archevêque de St-Bonifoce du 9 décembre 1915 au 14 septembre 1955, 


Le 25 juillet 1933, 20e anniversaire de sa consécration épiscopale, Mgr Bélivnau apprit que M, 
l'abbé Emile Yolle, P,5.5,, était nommé archovèque titulaire d'Arcadiopolis et coadjuteur avec future suc= 
coswion de St-Boniface; S, Exc, Mgr Goorges Cabana fut élu, le 24 mai 1941, archevêque titulaire 
d'Anchiolo et coodjuteur avec droit de succession de St-Boniface, puis promu archevêque de Sherbrooke 
avec droit de succession, le 29 janvier 1952, devenant archevêque le 28 mai suivant, 


Mourice Baudoux, évêque de St-Paul, Alta, de 1948 à 1952, élu archevêque coad- 


<a: future auccgssion. Le, #_-mars 1952,— archprègue. de t-Bonifocs depuis Le. 


avaient dté sacrifiés par économie) de 5325, 
OU00, non er e meuble ju r'on uqur ait 
le 4 octobre 19 

Tre wchevêques et évêqu { n 
tingent considérable «de prêtres, de religieux 
et religieuses venus du Canada et des Liats 
Unis, et une toule immen le fidèles parti 
Cipèrent oux fêtes et à la bénédiction solen 
nelle por Son Exec, Mgr Adélard Langevin, 
O.M.I, Naturellement, on protita de | ) 
sion pour rappeler l'histoire des trois catt 
drales qui avaient précédé: la première, « ] 
truite de 1819 à 1825 por Mor Provencher 
puis, celle-ci étant devenue trop petite, | 
que missionnaire alla quêter dans la province 
de Québec, puis jeta les fondations de 5a 
nouvelle cathédrale en juin 1833, Cette ca 
thédrale, terminée: en 1838 et chontée pa 
le poète Whittier, brûüla le 14 décembre 
1860, alors que Mor Taché se trouvait dans 


des missions lointaines de son immense dio 
cèse, À Québe 
prêche partout, reçoit des dons généreux et 
en 1864, la 
ou culte 
Cette troisième cathédrale fut témoin du 
sacre de Mor Grouerd, OM. 
tolique d'Athabaska et premier évêque con 
sacré dons l'Ouest canadien, du premier con 
cile provincial de St-Bonilace en juillet 148% 


son tour, il port pour le 


troisième cathédrale était livrée 


vicaire op05 


du service funèbre de Riel en 1885, du sacre 
de Mgr Langevin en 1895, Elle contenait les 
restes de Mor Provencher, Mar Taché, Mgr 


Faraud, etc 

C'est cette vieille et historique cathédrale 
qui donnait place au temple magnifique que 
les visiteurs admirent encore aujourd'hui, Déjà 
en joñvier 1909, sa façade était largement 
entamée et ses murs baissaient chaque jour 
Bientôt, à couse du progrès des travaux de 
démolition, it fallut transporter dons la crypte 


de la nouvelle cathédrale les restes vénérès 


des vaillants missionnaires qui étaient inhu« 
més dons la vieille 
Le 18 mars 1909, Mor Langevin, occom 


d'un nombreux clergé et de M. le 
docteur J, H. ©. Lambert, 
Boniface, examinait 


médecin de St 


donc les restes mortels 


de Mor Provencher, premier évêque de 5t 
Boniface, de MgrTaché, deuxième évêque et 
premier archevèque, de Mgr Faraud, vicaire 
apostolique d'Athabaska, de M, l'abbé J.-1 
Dorveau et des RR, PP, Jeon Tissot et Au 
qüstin Maisonneuve, O.M.I., qui avaient été 


exhumés de la crypte de la vieille cathédrale 
la fondation en pierre 
le mortuaire 


{dont il ne restait que 
puis transportés dans une chape 
Mgr Langevin signait 
ce |B mors, le procès-verbal de l'exhumation 
s vénérés de 


chez les Soeurs Grises 


et de la reconnaissance des rest 


ces fondateurs et vaillants missionnaires de 
l'Eglise de l'Ouest 

Puis, le 23 juin, à 10h Mor l'ar- 
chevêque chantait un service solennel pour 
les êmes de ces vénérés défunts et faisait 
leur éloge en une oraison funèbre vibrante, 


avant qu'on inhume les restes vénérés dans 
14A) 


om 


(Suite à la page 


Mgr Emile Yelle, P,5,5. 
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1908-1958 Sw— LA VILLE DE 


PEER ” 
Pots ns mt 
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L'ancien évèché de Mgr Provencher, qu'on appellait la 
‘maison en pierres'" et qui servit en 1844 comme édifice sco 
laire des Soeurs Grises, Elle constitue actuellement l'aile ouest, 
de l'archevèché 


D ES 


DPI 


Les premières religieuses de l'Ouest canadien, les Soeurs Grises, sont arrivées par la voie 
des eaux à St-Boniface, le 21 juin 1844. Un artiste a fixé sur canevas ce moment impressions 
nant quand les Rév, Soeurs Valade, Lagrave, Coutlée et Lafronce ont mis pied'à terre à St- 
Boniface, \ 


QU PR D ot te 


Far | do GRACIEUSETÉ DU COMITÉ DU JUBILÉ 
DE LA VILLE DE SAINT-BONIFACE 


Cette ancienne photographie montre bien les deux clochers 
de la deuxième cathédrale de St-Boniface, rendue célèbre por 
le poète Whittier, 


PO AE 


La basilique de Saint-Boniface, cinquième église à être érigée à cet endroit et le dl ue \ AREA ALU À dj 
plus vaste temple à l'ouest.de Toronto, Elle a été bénite en 1908 par Mgr Adélard Langevin, RS “ mec ME rennes 


OM .l,, et consacrée en 1949 por Mgr Georges Cabana. Aù premier plan, le monument aux . vis. À “à j) 
soldats français, victimes de la guerre, N À ts + 1 À. FÊTES DU JUBILÉ 
L'entrée imposante de l'hôpital St-Boniface, à la suite Û , à ag A AT a ME 


\ A VA PAU ‘+ sn 
des di t des rénovati i t fait | ns- é - j VU un LA" \ 00 A 
es agrandissemenrts € es rénovations quien ont ral ns : R # 4 * à il , | ; 1 Ë 1 DE SAINT-BONIFACE 


titution la plus moderne de son genre dans l'Ouest canadien, SALUS A CRUCE — Le salut par la croix 
Les Soeurs de la Charité (Soeurs Grises) poursuivent ici ouprès (Devise de la cité de St-Boniface) 
des molades l'apostolat qu'elles ont entrepris dès 1844, d R sa : PS dE 


Programme des événements 


Dimanche 15 juin—Messes d'action de grâces dans 
toutes les églises, Défilé de vétérans, 


Lundi 16 juin—Cérémonies d'ouverture, Régates sur 
la rivière Rouge, Banquet, 


Mardi 17 juin-—Danses et chonts de folklore par les 
divers groupes ethniques dons leurs costumes 
CUP MENT UN. ÿ HE 4 De fa ss ne pr nationaux, 
En uben 4 # à ns ae * 2 à ‘ w00 Late $ 4 4 - | 
k ‘ k Mercredi 18 juin—Danses en plein air, Musique et 
mélodies du bon vieux temps. Gigues de la Ri- 
vière-Rouge. Concoürs de violoneux, 


Jeudi 19 juin-—Célébrations en l'honneur des anciens 
citoyens, Costumes d'autrefois. Compétitions: jeu 
de boules, tir à l'arc, joutes de balle, natation. 


Vendredi 20 juin—Journée du souvenir et du progrès 
industriel, Pique-niques dans les parcs. Fête cham- 
pêtre pour ‘les écoliers. Visite des établissements 
industriels, Exposition de produits de fabrication 
locale, Féu d'artifice, Couronnement de la Reine 
du Jubilé, 


Samedi 21 juin—Grand défilé: fgnfores, cavaliers, ot- 
telages, chars allégoriques, Exposition de chevaux, 
Cérémonies de clôture, - 


4 Ÿ 


; Le-jubilé d'or de St-Boniface comme ville incorporée coïncide avec le jubilé d'or de la | 
dédicace de la cathédrale de St-Boniface. Douze archevéques du Canada et des Etats-Unis VENEZ VOUS REJOUIR AUX 
{ k FA : A donnés rendez-vous pour ame le 8 octobre 1908. On avoit fait frapper He. FETES DU JUBILE DE SAINT-BONIFACE . 
e à Une vûe à, vol d'oiseau de Saint-Boniface. (1880), Remarquez la vai te \ Len à Te i [1 4 \ D 7 di A Er re A nds à Hd $ À de # For i LAPiu: \ t : ENRPENTOIUEI TERRE TT 
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compliments 


ANDREW'S 
RESTAURANT LTD. 


ETABLI EN 1926 


32 ans de service 


Le meilleur restaurant de St-Boniface 


Salle à diner avec permis 
et le foyer ‘Can Can’ 


126, rue Marion — Téléphone: CEdar 3-5728 
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46 ANS DE SERVICE! 


ACME 

SASH 

AND DOOR 

a commencé 
ses opérations 
à St-Boniface 
en 1912 — 
seulement 
quatre anr 
après 
l'incorporation 
de la ville, 


Aujourd'hui nous sommes situês au même en- 
droit mais avec üne’ manufacture occupant 
30,000 pieds carrés ‘et un entrepôt sur un 
espace de 20,000 pieds carrés, 


© Spécialistes on bois ouvré sur de- 
mande 
| 
© Distributeurs manufacturiers de 
partitions mobiles Weldwood pour 
bureaux — de la tête des Lacs à 
la Colombie-Britannique 


® Distributeurs de chôssis en bois 
Pella et de portes pliantes — -du : 
Manitoba à la tête des Lacs. 


SRDRSLELEEL EEE EE EEE EDEN 


ACME SASH & DOOR CO. LTD. 


400, rue Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone. CHapel 7-1171 


RENTREE T4 APR ÉD MUC est : dt 


‘ vra d'éducation des Pères depuis 1885, tout 


RTE ET LE PATRIOTE 


(Suite de la page 11A) 


la crypte de la nouvellg cathédrale où deux 
grands sarcophages en briques revétus et 
décorés en ciment avolent été préparés, l'un 
à droite, l'autre à gauche, pour Mgr Pro. 
vencher et Mgr Taché;"un troisième sorco- 
phage, plus modeste et placé ou fond de la 
crypte du côté de l'épitre, reçut les restes de 
Mgr Faraud; trois autres plus petits, du côté 
de l'évangile, reçurent ceux de M, l'abbé 
Dorveau et des Pères Tissot et Maisonneuve, 


La nouvelle cathédrale marquait donc les 
progrès et les espoirs de l'Eglise à St-Boni- 
face, tout en gardant un lieu intime avec ün 
possé très glorieux 


Les Missionnaires Oblates 


Mgr Langevin savait reconnaitre l'im- 
mense rôle joué à St-Boniface par les diverses 
Gommunautés religieuses, Voilà poufuoi il ne 
leur refusait jomois ses encouragements et 
prenait part active à leurs fêtes Intimes et à 
leurs développements. On lit donc souvent 
dans les Cloches de St-Boniface, son organe 
officiel, qu'il a présidé une cérémonie d'oblo- 
tion, béni la pierre angulaire ou assisté à 
l'inauguration d'un nouvel édifice, encouragé 
par sa présence les élèves du collège ou du 
Couvent, etc,, etc 

Sans mentionner ici dans le détail ces 
divers actes de la vie de Mgr l'archevêque, 
à partir de 1908, disons sa joie de bénir un 
jour, le 6 septembre 1908, une addition con- 
sidérable à la maison mère des Missionnaires 
Oblotes du S.-C, et de M.-1,, institut qu'il 
avait fondé lui-même en 1904, 11 connaîtra 
à nouveau cette joie le 17: février 1911, | 
quand il bénira un nouvel agrandissement 
(aile de 100 pieds de longüeur par 40 de 
largeur) de la Maison-Chapelle, comprenant 
la chapelle et un jardin de l'Enlance, C'est 
d'ailleurs au lendemain de ce jour que la 
supérieure générale et la maitresse des no- 
vices (aussi assistante générale) prononçaient 
leurs voeux perpétuels, premières oblates per. 
pétuelles ou sein della jeune communauté, 


Ajoutons que l'acte d'incorporation des 
Missionnaires Oblates fut sanctionné le 10 
mars 1909: Sa Majesté, de et par l'avis et le 
consentement de l'Assemblée législative du 
Manitoba, décrète que les Missionnaires Obla- 
tes sont por les présentes constituées en un 
Corps politique et incorporées sous le 'nôm de 
Les Missionnaires Oblates de St-Boniface, et 
sous ce nom, elles peuvent maintenir leur 
Rrésente communauté, couvent où résidence 
dans la Cité dè St-Boñiface, et peuvent or- 
goniser, établir et maintenir d'autres couvents, 
résidences où maisons pour les fins ci-dessus 


mentionnées (à savoir l'instruction de la jeu- 
nesse et la pratique des oeuvres de charité 
chrétienne), dans n'importe quelle partie de 
la Province du Monitoba 


Cet acte d'incorporation de neuf articles, 
remarquable por sa clarté, sa précision et sa 
compréhension, avait eu pour parrain, devant 
l'Assemblée Législative, M Joseph Bernier, 
député 

Le Petit Séminaire 

Le 5 juin 1909, Mgr Langevin annonçait 
ainsi lo future fondotion du Petit Séminaire 
de St-Boniface: ‘’Le Collège de St-Boniface 

, a rendu de gronds services à l'Eglise et 
à l'Etat en donnant à.l'Ouest canadien et 
surtout au diocèse de St-Boniface des pré- 
tres . , , qui font l'honneur de leur Alma 
Mater et qui prouvent que ce Collège était 
une pépinière de prêtres, Rien n'empêche 
qu'il continue ainsi à nous en donner, Ce- 
pendant, par la force dés choses et à cause 
de lg diversité des éléments de toutes races 
et de toutes aspirations qui le composent, le 
Collège devient de plus en plus Collège, et 
moins Séminaire, Aussi, il Nous faut, selon 
le désir du Saint-Siège, songer à établir une 
institution dont le but soit la formation des 
clercs pour le sacerdoce: et Nous Nous som- 
mes, à cette fin, entendu avec les RR, PP, 
Jésuites qui dirigent le Collège, Les élèves du 
Petit Séminaire iront au Collège de St-Boni- 
foce suivre le même cours classique et uni- 
versitoire que les autres élèves.” 

Le Petit Séminaire ouvrait donc le ler 
septembre 1909, dans l'ancienne Académie 
Provencher, Le prix de la pension et de l'en 
seignement était de $100 por année, M, 
l'abbé Joseph Joubert devenait le premier 
directeur. La communauté comptait, à ses 
débuts, 33 petits séminoristes: 19 Canadiens 
français, | Français, 1, Belge, 1 Suisse, 2 
Allemands, 1 Slave (latin) -et 8 Ruthènes. 
Cette diversité des origines des Séminaristes 
reflétait parfaitement l'image du diocèse de 
St-Boniface, 


Le Collège 


Peu de temps après l'érection du diocèse 
de Régina et du vicariat apostolique du Kee- 
watin, et donc, la diminution en superficie du 
diocèse de St-Bonifoce (4 mars 1910), des 
centaines d'anciens élèves du Collège de St- 
Boniface venaient de partout pour célébrer, 
du 16 au 18 août, le 25e ohniversoiré de 
l'arrivée des RR. PP, Jésuites. Les autorités 
civiques déclarèrent le mercredi 17 août 
congé public, 

Au cours de ces journées, on exalta l'oeu- 


en faisant revivre ‘la part qui revenait à leurs 
prédécesseurs. Par exemple, comment en pa- 
reille Circonstonce ne pas se rappeler que 
le vrai fondateur n'était nul autre que Mor 
Provencher qui, dès 1818, jetait les bases du 
premier collège classique de l'Ouest canadien. 
M. Gabriel Lafournaise, présent aux fêtes de 
1910, avait été un des élèves de Mgr Pro: 
vencher en 1827, 

Des prêtres séculiers apportèrent leur 
collaboration à ‘l'oeuvre d'enêeignement de 
Mar Provencher, dans des conditions de pau- 
vreté inimaginable: Citons MM. les abbés 
Destroimaisons dit Picard, Jean Harper, etc, 
Mor Taché, en 1855, fit bâtir un vrai col. 
lègé, l'édifice qui devenait ensuite l'ocadé- 
mie Provencher, puis le Petit. Séminaire en 
1909. Des Frères de la: Doctrine chrétienne, 
arrivés à St-Bonifoce en 1854, enseignèrent 
de 1855 à 1860, alors que les Pères Oblats 
prirent la direction de l'institution. : 

UécbrAbre UB69) rophetons: leÿ 
que la cathédrale et l'évêché furent la proie 


des flammes, Le collège devint donc cothé- 
drale et évêché, jusqu'à leur reconstruction 
en 1862, En 1471, collège fut incorporé 
et, en 1877, || devenait partie de l'Univer- 
sité du Manitoba, formée des trois collèges 
ôlors existants: le collège catholique de St. 
Boniface, le collège anglican ‘St, John's’ et 
le ‘Manitoba College‘* pour les presbytériens 

En 1878, le clergé séculier reçut la di 
rection de l'institution, jusqu'à l'arrivée des 
Pères Jésuites en 1885. Comme on l'a dit 
et répété au cours des fêtes de 1910: ‘’Les 
Jésuites revenaient dons l'Ouest en 1885 
continuer l'oeuvre d'un des leurs, l'illustre 
martyr Aulneau, 

Mais surtout, les Anciens profitèrent de 
l'occasion d'une telle réunion pour prendre 
les résolutions suivantes: promouvoir les in 
térêts de leur Alma Mater; améliorer sa posi- 
tion dans l'Université; propager les saines 
doctrines qui leur avaient été enseignées por 
les Jésuites dons cette institution: défendre 
sa réputation si Jamais elle était attaquée, 
Cor, ‘qui touche au Collège, offirmait-on, 
touche à chacun de ses élèves’, 


La cloche de St-lsidore 


Le 5 septembre 1910, Mgr Longavin se 
rendait à St-Isidore de Laprairie, P, Q., sa 
paroisse natale, pour bénir solennellement ‘la 
cloche du Petit Séminaire’, don des parois- 
siens, Cette cloche, commandée chez le cé- 
lèbre fondeur d'Annecy-le-Vieux, M, F, Pac- 
cord, portait les noms de Pie X et Edouard 
VII et rappelait, inscrites dons le bronze, les 
relations existantes entre les paroissiens de 
St-Isidore et Mgr Langevin, Un distique latin 
indiquait comment cette cloche se glorifie- 
rait désormais d'appeler autour des autels les 
lévites de diverses nationalités qui viendront 
s'y préparer au sacerdoce, La cloche arrivait 
à St-Boniface dans les derniers jours de 
septembre. 

Peu auparavant, soit le 18 septembre, 5, 
E, le cardinal Vincent Vannutelli, légat papal 
au congrès eucharistique de Montréal, arrivait 
à St-Boniface: la visite du premier cardinal 
qui venait jusqu'à la Rivière-Rouge donna 
lieu à de grandes réceptions. Rappelons tout 
simplement que le cardinal bénit, durant son 
séjour, la pierre angulaire (don de M. 1. 
Bourgeault, de St-Boniface) du. petit sémi- 
noire; puis le terrain où serait bientôt érigée 
la construction nouvelle que projetait Mar 
Langevin pour cette beuvre qui lui tenpit tant 
à coeur À 


De fait, les traÿaux de construction du 
nouveau petit séminaire commençalent le 18 
mal 1911, à l'angle des rües Aulneau et 


Cothédrale. Les plans avaierit été préparés 
par M, J.-0, Turgeon, architecte de Montréal, 
et l'entreprise fut confiée à la Compagnie 
J.-H, Tremblay, de St-Boniface, Le coût total 
de l'édifice serait de $200,000; Le Corps 
principal (180 pieds-de longueur par 45 de 
largeur) et les deux ailes (45 pieds par 45), 
à quatre étages, surmontés d'un dôme et 
d'üne croix dont la hauteur totale s'élèveroit 
à 134 pieds, pourraient abriter au moins 100 
petits séminaristes qui continueraient cepen- 
dant, comme par le passé, à suivre les cours 
du Collège. Il n'y aurait donc pas de person - 
nel enseignant au petit séminaire, et. Mgr 
Langevin rappelait souvent qu'on n'y admet- 
trait que des élèves ayont des dispasitions 
pour le sacerdoce, | 


Nouvelles communautés 


L'année 1912 fut spécialement marquée 
par l'arrivée de deux nouvelles communautés 
religieuses. 

Déjà en juin 1911 deux Cormélites de 
Montréal étaient venues négocier l'ouverture 
en cette ville du 2e Carmel canadien, Les 
premières religieuses arrivaient définitivement 
le 10 mai 1912 et, tout en demeurant chez 
les Soeurs Grises, elles préparèrent le. monas- 
tère qui abriterait la nouvelle communauté. 

C'est le 26 juillet suivant que la Rév. 
Mère Raphaël de la Providence, prieure, ame 
nait son premier contingent de Carmélites: 
T professes et 4 postulantes. Mgr Langevin 
tint à présider lui-même le salut du T. $. 
Sacrement, à donner le sermon de circons- 
tance et à conduire les nouvelles venues en 
procession jusqu'à leur nouveau monastère 
dont le cloitre fut fermé à clef. Le publie 
avait pu visiter ce monastère le 21, dimanche 
précédent, 

Le 10 août suivant, les Petites Soeurs de 
la Sainte-Famille prenaient charge des soins 
ménagers de l'archevêché et du nouveau petit 
séminaire, en attendant d'être demandées au 
collège des pères Jésuites et au juniorat des 
Oblats. C'était la 17e communouté de fem- 
mes à entrer dans le diocèse, 


à MANS : A» 

Lors du congrès des Canadiens français 
du Manitoba, le 20 mars 1912, un tomité 
spécial avait été constitué pour que soit bien- 
tôt fondé un nouveau journal de langue fran- 
aise qui serait publié à la West Canada 
ublishing Co, où les Oblats publiaient déjà 
les journaux catholiques anglais, allemand, 
polonais et ruthène. 

Ce nouvel hebdomadaire français parut 
pour la première fois le 20 mai 1913 et le 
directeur, M, Hector Héroux, annonça claire- 
ment et avec précision le programme qui 
serait suivi: ’Le n'est pas et ne sera 
jamais une feuille politique. Elle veut l’union 
de tous les Canadiens français et ne la croit 
possible que sur le terrain national et reli- 
gieux , , ," 

Roppelons que le prix de J'abor.1ement 
‘était alors de $1.00 por ânnée. 

à Le AUX: ARE - 

: 26 mai, Myr Langevin bénissait la 
nouvel établissement des Soeurs des $S, NN. 
de Jésus et de Marie, le pensionnat et l'aca- 
démie St-Joseph, Peu avant cette :cérémonie 
solennelle; le feu avait détruit l'intérieur du 
Centre de.ce nouveau pensionnat ($35,000 de 
pertes, $30,000 d'assurances) et retardé les 


travaux, 11 faut ajouter que le vieux pen 


sionnat des Soeurs devint la maison provin- 
ciale et le jüniorat des Oblats. “ 

Le feu ne sut pas respecter davantage le 
Petit Séminaire en construction: il laissait 


. intacte les deux ailes, mais ravageait line. 


(Suite à la page 17A) 
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[x Une ville où la bienfaisance marche de pair avec le progrès * 


Le 21 juin 1844, quatre soeurs Crises de Montréal, ter- 
minant une randonnée de 59 jours en canots d'écorre, débor- 


quaient à Saint-Boniface, à une heure du matin, 


(; Vaillamment, elles entreprirent dès lors, les oeuvres qui 
les y attendaient : hospice, hôpital, orphelinat, école industrielle 


et pensionnat, 


pa De quatre religieuses en 1844, le nombre a passé à trois 


ee. 


cent dix en 1958 après | 14 ans de service à Saint-Boniface même 


et aux environs, 


Témoins de la première heure, elles ont vu naître la ville 
qui fête aujourd'hui le cinquantième anniversaire de son incor- 


poration et lui offrent, avec leurs hommages, l'assurance que la 


Soeur Grise continuera son dévouement auprès du VIEILLARD, 
Au service des personnes âgées du MALADE.et de la JEUNESSE, 
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MEILLEURS SOUHAITS 


AS 
MECKLING FURS 


146, ave Provencher, St-Boniface 


Tél, CHapel 7-8182 


Joyeuses fêtes 
se A a 


HUGHES AGENCIES 


ASSURANCE FEU ET AUTOMOBILE ET 
ASSURANCE FLOTTANTE 


Numéros de téléphone 
Bureau: CHapel 7-4025 — Rés.: GLobe 2-3274 


Ray Hughes 
264, rue Taché, St-Boniface 


ne 
ouh sincères 


HUB SERVICE STATION 


128, ave Provencher, St-Boniface 


Tél, CEdar 3-4654 


_GRATIS! Un carton de 6 bouteilles de Coca-Cola avec un achat de 
$3.00 et plus. Cette offre est valable les vendredi et samedi, 16 et 
17 juin 1958. 


VOEUX DE PROSPÉRITÉ 


CN 
NORWOOD DRUGS LTD. 


Angle sud-ouest des rues Marion et Taché, 


St-Boniface, Man, 


Tél. CHapel 7-4187 


LYCEUM PHOTO STUDIO 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


Nos meilleurs voeux de succès 
pour la semaine du Jubilé 
de St-Boniface 


CS 


Pharmacie Paquin 


157, ave Provencher, St-Boniface 
Tél. CHopel 7-3863 


Maison fondée en 1946 


CONGRATULATIONS 
“ir 
LITTLE GALLERY 


396, ave Notre-Dame, Winnipeg 


Tél, WHitehall 2-4620 


SINCÈRES FÉLICITATIONS 
à la Ville de St-Boniface 


à l'occasion de son 
50e anniversaire 


1020, rue Logan, Winnipeg 
Tél. SPruce 4-2431 


Voeux 


sincères 


CR CN er 


30-290, ave Portage, Winnipeg 


…., Tél. WHitehall 2-6042 


RUSSE. Ps: 


tion 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


(Suite de la page 14A) 


érieur du centre, détruisait le dôme, et la 
cloche de St-Isidore, blessée, devait reprendre 
le chemin d'Annecy-le-Vieux pour étre re- 
tondue por Paccard, 

Heuréusement que les assurances (925. 
000) recouvralent les pertes, et surtout que 
ces inconvénients ne retardérent pos trép les 
rovoux, C'est pourquoi, le 18 juin 1913, 
Son Exe, Mgr Pellégrino-Francesco Stagni, 
O.S.M,, prémieur délégué apostolique au Ca- 
noda à venir dans l'Ouest, bénissait solen 
nellement le nouveau Petit Séminaire 


Mort d'un grand archevéque 


Le 25 juillet 1913, St.Boniface était té 
moin pour la 3e fois du sacre d'un évêque 
Mor Taché avait sacré, le ler août 1891, 
Mgr Grouard, vicaire apostolique d'Athabaska 
et, le 19 mars 1895, son successeur Mor 
Longevin, Cette fois-ci, c'est Mgr Langevin 
lui-même qui conférait la plénitude du 0 
cerdoce à Mgr Arthur Béliveau, nommé le 
24 mal précédent évêque titulaire de Domi 
tionopolis et auxiliaire de 5t-Boniface 

La grandiose cérémonie eut lieu dons. la 
cathédrale en présence de 13 évêques et de 
200 prêtres, ainsi que des fidèles et des reli- 
g'euses de diverses communautés qui rem: 
plissaient la vaste nef et les jubés, Des sièges 
ovaient été réservés près de la balustrade 
pour les membres de la famille du nouvel 
tvéque 

Peu après ces événements, Mgr Langevin 
dut se rendre à l'évidence, Sa santé se minait 
toujours davantage, ses forces physiques ne 
1épondalent plus à son énergie, || se rendit 
donc à Montréal consulter son médecin, au 
mois d'ooût, puis à ContrexéVille, dans les 
Vosges, en France, pour y essayer une cure 
d'eau, En 1914, la maladie s'aggrave, Après 
deux séjours à l'hôpital St-Boniface, 1! dut 
aller au sud des Etats-Unis pour y prendre 
un repos prolongé, spécialement chez ses con 
lières Oblats du Texas, 

Le 25 mors 1915, les cloches de lo cathé- 
drale corillonnèrent le retour de Mgr Lange- 
vin, depuis cinq mois au Texos, Les Cloches 
de St-Bonilace annonçaient, quelques jours 
plus tord: ‘Mgr est revenu en bonne santé 
et il à repris la besogne avec l'ardeur et l'en- 
troin des premiers jours." Toutelois, l'amé- 
lioration de sa santé n'était qu'apparente, Au 
mois de juin, il dut s'aliter à l'Hôtel-Dieu de 
Montréal où, le 15, il rendait sa belle me 
à Dieu, 

Après un premier service à la cathédrale 
de Montréal, le 17 juin, la dépouille mortelle 
diait transportée jusqu'à Winnipeg et, de là, 
à St-Bonifoce, Le lundi 21, Mgr Chorlebois, 
premier vicaire apostolique du Keewatin, 
chantait une messe funèbre dons la cathé- 
drale devant 3,000 enfants venus rendre un 
dernier hommage au grand archevêque dont 
les luttes incessantes pour la cause scolaire 
avaient coûté le prix du sang’, 

Le lendemain, Mgr Bruchési, archevèque 
de Montréal, chantait un dernier service qui 
prit l'allure d'un vrai triomphe pour le dé- 
funt que les prédicateurs célébrèrent tour à 
tour comme religieux, archevéque, fondateur, 
bôtisseur, patriote, animateur, défenseur in- 
trépide des écoles catholiques, Ils ajoutèrent 
qu’ ‘‘il a pris son diocèse bâti de bois, il l'a 
laissé bâti de pierre”. 

C'est le 17 décembre suivant que le Dé- 
légué Apostolique annonça la nomination de 
trois nouveaux archevéques pour l'Ouest ca- 
nadien: Mgr Béliveou, à St-Boniface, Mgr 
Mathieu, à Régino, et Mgr Sinnott, à Win- 
nipeg. La délimitation exacte des territoires 
de St-Boniface et de Winnipeg n'était cepen- 
dont pas encore connue. 


Les limites du diocèse 


Le 20 février 1916, Mor Béliveau, M, 
l'abbé J.-H, Prud'homme, chancelier, et l'hon, 
juge L.-A, Prud'homme (délégué por les 32,- 
000 fidèles de langue française de St-Boni- 
face, émus por la nouvelle d'une certaine dé- 
limitation du diocèse) s'embarquaient à New 
York pour se rendre à Rome, où ils arrivèrent 
le 10 mars et d'où ils repartirent le 7 avril 
Le lendemain 8 avril, le correspondant romain 
de La Croix de Paris adressait à son journal 
lo note suivante, publiée le 14: “’S, G, Mgr 
Béliveou, le successeur ‘du regretté Mgr. Lan- 
gevin, comme archevêque de St-Bonilace, 

‘ vient de quitter Rome, Ses communications 
concernant la détermination exacte des limites 
entre les nouveaux diocèses ont été très ap- 
préciées par le Saint-Siège.‘ 

Mar Béliveau rentrait à St-Boniface le 
vendredi soîr 5 mai, Le dimanche suivant, il 
monta en chaire et dit aux fidèles qui rem- 
plissaient à capacité la vaste cathédrale: ”... 
Personne ne s'attend à ce que je raconte dans 
le détail les négociations qui ont eu lieu dans 
lo Ville Eternelle au cours du voyage que je 
viens de faire, mais il est une chose que je 
suis heureux de dire: c'est que j'ai trouvé dans 
le Pape un père affectueux , , , qui partage 
vos sentiments et vos aspirations, Cepen- 
dont . ,. il n'est pas toujours facile au père 
de famille de concilier toutes’ les aspirations 
des enfants. Combien, à plus forte raison, 
croit la difficulté lorsqu'il s'agit d'une famille 
dont les membres sont de toutes langués et 
de toutes nationalités. 

‘Je le comprends et: je tiens à dire en 
ce jour que c'est avec un coeur moins oppressé 
qu'il y a trois mois, que je reviens au milieu 
de vous, Un communiqué, qui semblait avoir 
tous les caractères de l'authenticité, nous 
ovait d'abord tous jetés dans la consternation; 
ie suis heureux de vous dire que les limites 
du diocèse de St-Bonifoce sont plus satisfai- 
sontes que celles annonçées par ce com- 
muniqué, 

‘Une mort lente semblait être le sort de 
la vieille église de St-Bonitface et voici que 
des éléments de survie lui sont ossurés, Ce 
n'est peut-être pos tout ce que nous ourions 
pu désirer, mois un sacrifiée nous est de- 
mandé par Celui qui représente ici-bas Notre- 
Seigneur Jésus-Christ, Ayons confiance en 
l'avenir , , d 


? Un simulocre de loi 
Mgr Béliveau aborda ensuite une outre 


nie 


CÉCRRÉC LEE 


ie AN EN 


LA LIBERTE ET 


pays en un tout homogène , , , En ce qui 
nous concerne, nous sommes bien déterminés 
à faire valoir nos droits de sujets britanniques 
et de premiers occupants de ce pays, , , Nous 
ne nous soumettrons jamais à lo tyrannie, La 
résistance doit être organisée, dons le 
commun occord de tous et réunir toutes nos 
énergies Pour orriver à cette action | 
commune ellicace, il fout que chacun fosse 


sociales 


volontiers le sacrifice d'une partie de ses 
personnelles 


vues 
Nous aurons assez de patriotis 
me pour laire ce sacrilice, qui est partois celui 
qui coûte le plus," 


Ces paroles du chef spirituel de 5t-Boni 


face faisaient allusion à certains événements 
trés récents, En etltet, la minorité moanitoboine 
venait de nouveau d'être spoliée de ses droits 
naturels et constitutionnels les plus clairs et 
les mieux établis, Depuis quelques années, les 
Franco-Monitobains acceptaient comme satis 
faction partielle le réglement Lourier-Green 
way, dont l'un des onze articles constituait 
lo clause 258 de l'Acte des écoles publiques 
‘Lorsque dix élèves dans une école parleront 
le tronçais où une langue autre que le fran 
cois, comme langue maternelle, l'enseigne 
ment sera donné à ces élèves dans cette lon 
que ou dans telle outre langue, et en anglais, 
d'aprés le système bilingue." 

Or cet article venait d'être rayé des sta 
tuts, ce règlement avait été déchiré comme 
un simple chiffon de papler, malgré les pro 
testations énergiques en chambre des six dé 
putés canadiens-français: MM, Albert Pré 
fontaine (Corillon), Aimé Bénord (lberville), 
Jocqués Parent Morris), Joseph Hamelin 
(Ste-Rose), J.-P, Dumas (St-Bonilace) et 
P,-A, Tolbot (La Vérendrye), 

L'Association d'Education 

Le 25 février done, environ 1,500 hom 
mes vinrent de toutes les parties de la province 
pour participer à une assemblée plénière des 
Fronco-Manitoboins ou collège de 5t-Boni 
foce, Le projet de loi, qui n'était alors que 
déposé devant la Chambre, fut dénoncé avec 
énergie, grâce à l'union parfaite de tous ces 
hommes qui oubliaient toutes leurs divisions 
politiques. Puis ils votèrent l'organisation 
d'une association provinciale sur le plan de 
celle de l'Education en Ontario, et un comité 
fut formé pour la mettre sur pied 

Le premier acte du comité fut de choisir 
comme président du grand mouvement de 
revendication et de résistance l'hon, J.-E.-P, 
Prendergost, juge du Banc du Roi et vétéron 
des luttes mémorables contre l'inique loi de 
1890, Et immédiatement oprès, le comité 
‘de vigilance’ prépara des résolutions, ap- 
prouvées par l'assemblée et présentées ensuite 
en Chambre por le député Talbot qui les fit 
inscrire dans les ordres du jour de l'assemblée 
législative comme avis de motion 

Au mois de mai, l'Association d'Education 
des Canadiens français du Manitoba avait 
déjà rédigé ses constitutions, étudié l'aspect 


» légal et constitutionnel de notre situation $ca= 


laire, fait parvenir au sénat et aux communes 
du Canada une résolution dont on demandait 
la présentation et l'adoption aux deux cham 
bres, formé dans les paroisses françaises les 
cadres des comités locaux, etc, Aussi Mor 
Béliveou, lors de sa première visite à l'Asso- 
ciation le 11 moi (peu après son retour de 
Rome) pouvait dire Vous avez accompli 
des choses substontielles et importantes ; , , | 
Soyons sages, prudents et fermes Vous avez, 
Messieurs, ma coopération et je serai à mon 
poste de devoir .. , Nous veillerons de con- 
cert, ‘j'en suis sûr." 
Fières paroles d'un chef 


Les lettres opostoliques ‘Sub Plumbo’’ 
concernent l'érection de la province ecclésias- 
tique de Régina, la division du diocèse de St- 
Boniface et l'érection de l'archidiocèse de 
Winnipeg, datées à Rome le 14 décembre 
1915, ne furent promulguées que le 14 mai 
1916, à St-Boniface par Mgr Dugos, P,D, 
curé de la cathédrale, et à Winnipeg por le 
R, P, Patton, O.M.I., curé de la paroisse Ste: 
Marie, 

Le 7 juin suivant, Mgr Béliveau pouvait 
enfin prendre possession de son siège archi- 
épiscopal: la bulle de nomination était datée 
du 9 décembre 1915, mais la division du 
diocèse fut la. cause de ce délai prolongé, 
Donc le 7 juin avait lieu, dans la cathédrole, | 
la cérémonie de l'imposition du pallium et de | 
l'intronisation, présidée par Mgr Mathieu, | 
premier archevèque de Régina, Ce même jour, | 
Mgr Béliveau écrivait son mandement de prise | 
de possession où, après un magnifique ta- | 
bleau de la personne et des oeuvres de son 
prédécesseur, Mgr Langevin, il disait: | 

“,.,, Nous commençons Notre carrière | 
épiscopale dans une province qui marche dans | 
cette voie néfaste (où la force prime le droit) 
depuis un quart de siècle. Elle a détruit, dans | 
cette partie du Canada, l'oeuvre de paix fon- 
dée sur l'idée chrétienne et le respect mutuel 
voulus por les Pères de la Confédération, Elle | 
s'est éloignée des véritables traditions chré-. | 
tiennes, je dirai même britanniques . . , L'es- | 
prit de l'Eglise qui est l'esprit de paix, mais. | 
de paix dans la justice et le droit, sero Notre | 
loi, L'Eglise nous exhorte à défendre ses droits, 
et ceux des parents à l'encontre des théories 
païennes qui veulent. que l'enfant soit la 
chose de l'Etat , . . Nous voulons entre? dans 
la lutte avec la confiance en Dieu et la soge 
prudence conseillée par la Sainte Eglise, mais 
aussi avec l'inébranlable détermination de ne 
jamais quitter l'arène jusqu'à ce que justice 
soit rendue , . ." | 

De si fières paroles, dignes de Mgr Lan- | 
gevin, guidèrent fortement les délibérations 
du premier congrès de l'Association d'Educa- 
tion, les 27 et 28 juin, au collège de St- 
Boniface, Ô 

L'hôpital St-Boniface 

Le 22 juin 1916, Mgr Béliveau bénissait 
l'édifice-centrol de l'hôpital St-Boniface, ca- 
pable maintenant de contenir 500 malades 
confiés aux soins de 50 Soeurs Grises, 90 
gardes-molades et 80 auxiliaires. 

On profita naturellement de l'occasion 
pour exalter l'oeuvre des Soeurs Grises qui, dès 
leur orrivée à St-Boniface le 21 juin 1844, 
avaiënt commencé à s'occuper du soin des 
malades, d'abord dans leur couvent même, 


- puis, en 1871, dans un petit hôpital pouvor 


(Suite à lo poge 19A) 


RATIT EDIT STI TREILRE SE 


LE PATRIOTE 


Les Frères Marianistes 


de l'Ecole Provencher 


1958 marque presque le soixantième anniversaire 
de l'arrivée des Frères de Marie à St-Boniface, En effet, 
c'est en 1899 que la Société prit en main la direction 
de l'Ecole Provencher, À la demande de Mgr Taché, 
elle était arrivée au Manitoba en 1880, en vue de 
prendre charge de l'école Sainte-Marie de Winnipeg, 
dont elle assuma la direction jusqu'en 1917, 


L'école à l'emplacement actuel fut construite en 
1906 et agrandie en 1913, Incendiée en 1923, elle 
fut reconstruite la même année et agrandie en 1929, 
La première institutrice fut engagée en 1915; c'était 
Mile Laurianna Couture, qui se fit religieuse par 
la suite, Le 16 mors 1929, Provencher fut élevé du 
titre de High School à celui d'Institut Collégial. Men- 
tionnons aussi comme date importante la nomination, 
en 1909, du R. F. Joseph Fink comme principal, 
poste qu'il conserva jusqu'en 1935, où il fut rem- 
placé par le F. Joseph Bruns. 


La Congrégation des 


Filles de la Croix 


a commencé son apostolat au Canada en 1904, à St-Malo, au Ma- 
nitoba. Suivirent les couvents de Bellegarde, de St-Adolphe, de 
Willow-Bunch, de Laflèche, de la Salle, d'Aubigny, de St-Claude 
et, dans l'est, de St-Gérard. Le noviciat et la maison provinciale 


se trouvent depuis 1951, à St-Boniface, 


Les Filles de la Croix se dévouent surtout à l'enseignement, 
mais elles travaillent aussi auprès des malades et dans les missions. 
Cet apostolat s'appuie sur une vie spirituelle intense à l'ombre de 
la Croix et sur une préparation soignée des sujets, Un postulat de 
six mois, suivi d'un noviciat de dix-huit mois conduisent aux voeux 


temporaires de cinq ans et, enfin, aux voeux perpétuels 


AE + 


Maison 


567, RUE ARCHIBALD, ST-BONIFACE 


... . » . + = =. 
+35 +4222533 


Meilleurs voeux 


LS, 


Le Club La Vérendrye 
des 


CANADIENS DE NAISSANCE 


ave Provencher, St-Boniface — Tél, CHapel 7-2082 
Fondé en 1927 


VOEUX DE 
SUCCÈS 


Y ni “ 
Chaput Frères 
300, ave Hamel, St-Boniface 
. Téléphone: CHapel 7-1869 


FÉLICITATIONS 


Daoust-Grimard Ltée 
202, ave Provencher, St-Boniface 


Tél. CHapel 7-1447 


NOS HOMMAGES 
Fe DO eTD 
DEL'S 

SPECIALTY MEATS 


586, rue Des Meurons, St-Boniface 


Tél, CHapel 7-7986 
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St-Boniface, le 13 juin 1958 
TRES 


BONS SOUHAITS 
à l'occasion de 


la semaine du Jubilé 


ÉPICERIE ANDRÉ 


189, ave La Vérendrye, St-Boniface 
Tél, CHapel 7-1837 


Maison fondée en 1930 


HEUREUX 
ANNIVERSAIRE 


LCA er à 


J.= A. GUAY 


196, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CEdar 31119 


Avec nos compliments 


HERBA' , VARIETY sr 


Magasin de cadea 
137, rue , St-Bonifac 


Tél. CHopel 7-8307 


Sas bis mel Hs 


Van Belleghem Frères 


Propriétaires 


| HÔTEL TOURIST 


119, ave Provencher, St-Boniface 
Tél, CHapel 7-2071 
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St-Boniface, le 13 juin 1958 
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ecevoir quatre malades, En 1877, les Soeurs 
faisaient l'acquisition d'une maison plus vas- 
te, où on pouvait loger 10 malades, En 1888, 
Mor Taché bénissait la première partie de 
l'hôpital actuel qui fut agrandie d'année en 
onnée, On Iinaugurait maintenant l'édifice 


central , , . en attendant les autres déve 
loppements que réservait l'avenir 
Mor Béliveou, dans son discours devant 


le lieutenant gouverneur Cameron, le premier 
ministre Norris et de nombreuses autres per- 
sonnalités religieuses et laïques, rappela que 
!'la raison d'être des communautés religieuses 
est souvent Une énigme pour ceux qui ne 
partagent pas notre foi catholique, Elles sont 
l'armée régulière du Christ sur la terre, 11 
continua en montrant le rôle Joué por les 
Soeurs Grises, spécialement ici dans leur oeu- 
vre de soulagement corporel, puis rappela 
aux autorités civiles la thèse catholique sur 
l'éducation qui oppartient aux parents et à 
l'Eglise: ‘L'État doit se borner à aider les 
parents et l'Eglise dans l'accomplissement de 
leur mission, et non les supplanter, Lorsque 
l'Etat s'attribue la direction de l'enseignement, 
il usurpe les prérogatives de la famille et de 
l'Eglise et sort de sa véritable sphère," 


Fondations nouvelles 


Le 7 octobre 1917, Mor Béliveau bénis- 
sait l'église paroissiale des Belges, sur la 
rive est de la Seine, première paroisse à 
naître, dans $t-Boniface, de la paroisse-cathé- 
drole 

Cette fondation nouvelle était la réalisa 
tion d'un rêve longtemps caressé, Depuis le 
début du siècle, à maintes reprises, un prêtre 
flamand avait été nommé vicaire à la cathé- 
drale par Mgr Langevin, pour desservir ceux 
qui parlaient cette langue, De plus, chaque 
année, le curé de la cathédrale avait soin 
de faire prêcher une retraite aux Flamands 
dans leur langue, et de leur procurer un pré- 
tre pour entendre leurs confessions à Noël et 
à Pâques, 

Au mois de mors 1911, on commença 
sérieusement à parler d'une paroisse flaman- 
de à St-Boniface, M, l'abbé Charles Mahieu 
fut chargé de cette fondation, L'archevéché 
offrit le don d'un terrain et d'une forte sous- 
cription, Un comité fut formé et chargé de 
ramasser les fonds nécessaires pour la cons 
truction d'une église et pour pourvoir à la 
subsistance d'un prêtre, 

En ce 7 octobre 1917, les rêves deve- 


nalent réalité, 
RUR -Y% 


Le 11 mal 1918 arrivaient à St-Boniface 
jeux religieuses du Précieux-Song, Elles ache- 
tèrent un ancien hôtel à l'angle de l'avenue 
Taché et de la rue Notre-Dame et des ou- 
vriers, sous leur direction, travaillèrent à le 
transformer en monastère provisoire, Vers la 
fin de juin, un premier groupe de religieuses 
venant du monastère de Sherbrooke et deux 
autres, de celui de Portland, s'y Installèrent, 

Le 16 juillet, Mgr Béliveau présidait au 
monastère la première profession religieuse: 


GTEEL 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


la Rév, Soeur Ste-Rose de Lima (née Pau- 
line Muller}, originaire de St-Bonifoce et qui 
avait fait, son noviciot au monastère de Port 
land, prononçait ses premiers voeux 

Le dimanche 6 octobre, Mar Paul La 
Rocque, évêque de Sherbrooke, bénissait 
lennellement lé monastère des Soeurs Adora 
trices du Précieux- Sang, Mor Béliveou assista 


à cette cérémonie et, les portes du monastère 
étant ouvertes toute la journée, le publie put 
visiter l'Mtérieur du cloitre 

Les religieuses étaiént alors au nombre 
dé neut ix prolesses, une novice et deux 
postulantes, Trois étaient Manitobaines 

Quatre jubilés 

Le 25 juillet 1918 est une date mémo 

rable dans les annales de l'Eglise de St-Boni 


lace, puisque ce jour-là on rélébra le cente 
naire de sa fondation et les noces d'argent 
sacerdotales de Mgr Béliveau, ainsi que le 
centenaire du collège de cette ville, ‘établi 
en germe dans la demeure de Mar Provencher 
la première année de son arrivée. 

Comme le faisait remarquer Mor Béliveau 
dans une lettre pastorale, ‘’les circonstances 
où le monde a été plongé par la guerre sont 
tellement empreintes de tristesse et de deuil 
que, de l'avis presque général, une grande 
et belle fête eût été impossible." Néanmoins, 
la modeste fête religieuse revêtit un éclat et 
une solennité dignes des grands souvenirs 
commémorés, grâce à la présence de nom- 
breux archevéques et évêques, d'une cen- 
taine de prêtres venus de toutes les parties 
de l'Ouest, de très nombreuses religieuses et 
des fidèles qui emplissaient la vaste nef de 
la cathédrale, La ville de St-Boniface, por 
l'organe de son maire, M, H, Béliveau, et de 
ses échevins, avait tenu à prendre officielle 
ment port à la fête en faisant de ce jour un 
congé civique et en présentant une adresse 
à Mgr l'Archevéque, 

Un autre centenaire fut célébré quelques 
mois plus tard: le ‘centenaire du R, P, Da- 
mose Dandurand, prêtre et Oblat depuis 78 
ans. La série des fêtes jubilaires commença 
le 23 mars 1919 au juniorat par la célébro- 
tion de la messe de communauté par le Père 
Dandurand, suivie d'une fête intime à l'Hos- 
pice Taché où il avait consacré les seize der- 
nières années de son ministère actif aux 
orphelines de cette institution, 

Le 25 mars, le jubilaire chantait la messe 
à la cathédrale, à laquelle assistaient 4 ar- 
chevêques, 2 évêques et 120 prêtres, Mar 
Béliveau donna le sermon, s'inspirant du texte 
sacré du Lévitique: ‘’Tu te lèveras devant une 
tête blanchie et tu honoreras la personne du 
vieillard," et traça à longs traits l'histoire du 
Père Doandurond, premier Oblat canadien et 
doyen du clergé du monde 

Le R, P, Dandurand, né le 23 mars 1819, 
mourut le 13 avril 1921, 


Paroisse de Holy Cross 


Depuis 1917, les catholiques de langue 
anglaise du district de Norwood jouissaient 
à la cathédrale d'une messe dominicale spé- 


clale, avec sermon anglais, M, l'abbé Rosorlo 
Brodeur s'occupait spécialement de ces fa: 
milles catholiques de Norwood et des envi. 
les domes entrèrent en scène 
‘Ladies’ Aid" qui 
de Cartes en vue de com- 
tonds pour l'érection 


rons, bientôt 
et tormèrent 


vaanisa des 


l'association 
parties 
mencer à recueillir des 


d'une éalise 


Le 4 février 1921, M, l'abbé Brodeur tut 
tronstéré à Sioux Lookout et le curé de cette 
localité, M, l'abbé Alexandre Lambert, prit 
charge du district de Norwood, Sous la pré- 
sidence de ce dernier, le dimanche 20 fé- 
vrier, le otholiques de longue anglaise se 


cathédrale 
reli= 


réunirent dans la sacristie de la 


leur sotistoction du 
dieux jusqu'ici à la tous 
décidèrent conformément ou désir de Mgr 
l'archevèque de former une paroisse nationo- 
le, L'assemblée pria done Mgr Béliveau de 
demander un Indult ou Saint-Siège pour l'é- 
rection de la dite paroisse nationale et forma 
un comité pour mener l'entreprise à bonne 
fin, M, l'abbé Lambert fut le premier curé 
de la nouvelle paroisse, la troisième dons St 
Boniface 

La bénédiction de lo pierre angulaire de 
la nouvelle église Holy Cross, construite au 
coin des rues Dubuc et Langevin, sur l'avenue 
Ook, eut lieu le dimanche 30 juillet 1922, 
La cérémonie fut présidée par Mgr Béliveau 
L'église elle-même fut bénite le 10 décem- 
bre suilvont por Mgr W.-L, Jubinville, PD, 
curé de la cathédrale 

À l'automne 1927, des classes furent ou 
vertes dans le soubossement de l'église par 
Mme Percy et Mile Sweeney et, dès 1928, les 
paroissiens construisirent une école dont les 
Soeurs des 55, NN, de Jésus et de Marie pri- 
rent la direction, 


Exprimant service 


reçu cathédrale, 


incendies désastreux 


Le 25 novembre 1922, dons la nuit, un 
violent incendie consuma de fond en comble 
le magnifique collège construit par Mgr Taché 
en 1881 et considérablement agrandi par les 
RR, PP, Jésuites, qui en avaient la direction 
depuis 37 ans 

En l'espace de quelques heures, tout fut 
onéanti et dix victimes restèrent sous les 
décombres: le R, F, Frédéric Stormont, 5, J., 
et les élèves William-Arthur Taylor (St-Boni- 
face), Lawrence Legree (Winnipeg), James 
Duquette (Whitewood, Sask.), Henri Pélis- 
sier (Winnipeg), Lionel Bouvier (Elie), Jo- 
seph Guilbert (Mariapolis), Okva Laflèche 
{St-Chorles), John McGlynn (Winnipeg) et 
Paul Tremblay (Winnipeg). 

On retrouva les ossements des dix vic- 
times, mais deux seulement purent être iden- 
tifiées d'une manière certaine: le Frère Stor- 
mont et W, À, Taylor, Les familles convin- 
rent de faire des funérailles communes aux 
dix victimes et de les inhumer dans une même 
fosse, sur laquelle serait érigé un monument 
contenant leurs noms, 

Après les pertes de vie, il convient de 
mentionner les pertes matérielles évaluées à 
$700,000, Rien n'a pu être sauvé, pas même 
le Saint-Sacrement, qui reposait dans les deux 


| 
| 
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Se 


chapelles de l'institution, Les bibliothèques, 
le cabinet de physique, le laboratoire de chi 
mie, des lunettes astronomiques, un appareil 


sismographique, etc, ont été consumés, Les 
ossements du Père Aulneau, 5), du fils ainé 
de La Vérendrye et de leurs dix-neut come 
pagnons, retrouvés en 1908 apré 172 ans 
d'ensevellssement dans les ruines du tort 5t= 
Chorles, disparalssaient à jom 

Quelque maines plus tard, le 4 janvier 
1923, une double explosion évelllait le vois 
sinage de l'Académie Provencher, En quel= 
ques instants, tout l'étage supérieur de linge 
titution était en flammes, Les Frères Marias 
nistes, qui habitaient une maison voisine, ee 
sayèrent, avant l'arrivée des pompiers de 5t« 
Boniface et de Winnipeg, de combattre le teu 
avec des extincteurs chimiques, mais ils {us 


rent repoussés par la lumée qui s'exhalait de 
l'endroit où le feu faisait rage et se répans 
doit rapidement dans les étages inférieurs 

Les pompiers eux-mêmes furent impuiss 
sants à empêcher l'Académie d'être la proie 
des flammes, Après quelques heures, il n'en 
restait plus que les murs calcinés, ainsi que 
le rez-de-chaussée et le premier étage 
plis de glace et de débris 

En attendant que l'Académie Provenchet 
soit rebôtie, les 800 élèves trouvèrent asile à 
l'Académie des Soeurs des 55, NN, de Jésus 
et de Morie, Garçons et filles se succédaient 
l'avant-midi 


donc dans les mêmes classes 
était consacré aux gorçons et l'après-midi 
aux filles, Les heures de classe furent prolon- 


agées de deux heures l'avant-midi, et d'autant 
l'après-midi, 


Un don princier 


Pendant cette même période, les Pères 
Jésuites avaient réussi de peine et de mi- 
sère à reconstituer leurs classes dans le Petit 
Séminaire, Depuis le 27 novembre précédent, 
en effet, ils avaient remplacé le personnel 
de cette Institution, rappelé à l'archevèché, 
Et même, le 30 moi 1923, la Corporation 
Archiépiscopale Catholique Romaine de Saint« 
Boniface transférait le Petit Séminaire à la 
Corporation du Collège des Jésuites 

La veille de la fête de saint Ignace, le 
30 juillet 1924, Mgr Béliveau bénissait la 
pierre angulaire de l'addition que les RR, 
PP, Jésuites faisaient construire à leur ‘’nou- 
veau'' collège. Cette pierre angulaire porte 
l'inscription suivante: ‘'A.M.D,G, AD, 
1924 Aile ajoutée au Séminaire donné par 
Mor A. Béliveau à la Compagnie de Jésus, 
après l'incendie survenu le 25 novembre 
1922, Constructeurs: MM, Brunet et Des- 
rosiers,‘ 

Un peu plus tard, le 13 novembre, le 
R, P, Henri Bourque, recteur, bénissait la 
nouvelle aile et, le soir, sous la présidence 
de Mgr Béliveau, la nouvelle salle académique 
était inaugurée par une séance dramatique, 
littéraire et musicale, À cette occasion, le 
Père Bourque lut la déclaration suivante, en 
sa qualité de président de la Corporation du 
Collège: 

‘Les membres de la corporation gd Cols 
21A) 
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TRAVAILLE DE CONCERT AVEC SAINT-BONIFACE 


Westeel Products Limited, fondé en 1905, commençait ses 
opérations à St-Boniface en 1911. À ce stade de sa croissance, 
la compagnie employait environ 80 personnes. 


Aujourd'hui, le personnel de WESTEEL comprend 450 personnes, 
Récemment, la compagnie agrandissait son usine pour pouvoir 
répondre aux demandes toujours grandissantes de ses produits 
variés d'acier, La nouvelle addition, avoisinant l'usine actuelle; 
comportera une superficie totale de 30,000 pieds carrés, 


AGRICULTURE 


PÉTROLE 


Westeel produit une grande variété 
de feuilles de métal pour les industries suivantes: 


CONSTRUCTION DE ROUTES 


CONSTRUCTION INDUSTRIELLE 


MTITTLLLLLELELLLELLELELEEELLELEELELLLELELLELLELELESEELEEEEELLLELLEELLLELLELLLELLELLLLLLLLELELE LEE LEE) 


* Une organisation entièrement canadienne, couvrant tout le Canada 


WESTEEL PRODUCTS LIMITED 


ST-BONIFACE, MAN. 


Régina — Saskatoon — Calgory — Edmonton — Vancouver 
Toronto — Scarborough — Montréal 
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FONDÉE EN 1928 


C'est encore et toujours. 


243, rue Marion, Norwood, 
St-Boniface, Man, 


Avec nos compliments 
POS 


Precision Auto Services Limited 


325, avenue Taché, St-Boniface 


Spécialistes en réparations d'automobiles 
Experts en débossage 


"TRAVAIL ACCOMPLI AVEC SOIN" 


R, G, Miles, gérant TELEPHONE CEdor 3-4484 


Meilleurs voeux à tous 


‘les citoyens de St-Boniface 


Bijouterie 


STANNERS 


Jewellery Store 


139, ave Provencher, St-Boniface 


Tél, CHapel 7-3787 


Nos meilleurs voeux 
à la population de 
Saint-Boniface 


à l’occasion du cinquantenaire 
de l'incorporation de la ville 


COUTURE MOTORS LTD. 


* Angle Provencher et St-Joseph, 
Saint-Boniface, Manitoba 


Téléphone: — CHapel 7-3955 


Dépositaires des eutomobiles Dodge - Desote et des camions de À 


Heureux bé | 
CS 
PÂTISSERIE PELLAND 


161, ave Provencher, St-Boniface 


Tél, CHapel 7-3319 


Congratulations 
à la Cité de St-Boniface 


à l'occasion de son 50e anniversaire 


x 
St. Boniface Hardware Co. 


‘’Au service du public depuis 1924" 


154, ave Provencher, St-Boniface 
Tél, CHapel 7-1043 


Mes meilleurs voeux 
à la population de 
Saint-Boniface 


à l'occasion du jubilé 


CLAUDE 
.LÉTIENNE 


672, avenue Taché 
Tél, CHapel 7-3664 


Meilleurs voeux à 
l'occasion du cinquantenaire 


de la Cité 


CAC sert) 


R. J. STANNERS 


141, ave Provencher, St-Boniface 


Tél. CEdar 3-2850 


LANE à 


serre ere mannne ne 


Arche he 7 OLA 


St-Boniface, le 13 juin 1958 
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cge de St-Bonilace sont heureux, à l'occa- 
sion de la bénédiction de l'aile récemment 
terminée, de rappeler ou public que le Col- 
lege fonctionne maintenant comme outretois, 
ovec un enrêlement de 296 élèves, mais 
au'oprés le désastreux incendie de 1922, qui 
détruisit l'ancien collège, 1 leur eût été im 
possible de poursuivre leur oeuvre d'éduca 
tion, si $a Grandeur Mgr Béliveau, archevé- 
aue de 5t-Bonifoce, n'eût mis à leur dispo 

tion l'immeuble du Petit Séminaire diocé 
ain, #i une importonte souscription des ca 
tholiques de l'Ouest et de leurs omis de l'Est 
ne leur eût procuré les fonds requis pour son 
ograndissement, et si le Gouvernement de la 
Province de Québec n'eût, avec un empresse 
ment et une générosité qui l'honorent, offert 
urte magnifique souscription de $25,000, qui 
permit de commencer, sans tarder, l'érection 
de la nouvelle aile complètement construite 
à l'épreuve du feu, , , Le Père Bourque con 
cluait en exprimont la reconnaissance des 
Péres Jésuites à leurs bienfaiteurs 


Faite d'histoire 


Nous venons de mentionner quelques 
oronds événements, mais il convient de ré 
sumer ici brièvement des faits de l'histoire 
religieuse des onnées 1920 à 1930 


Mor Béliveou bénissait, le 13 juin 1920, 
le monument élevé à la gloire du Sacré- 
Coeur sur la place de l'église belge de St. 
Boniface, et les Belges tenaient leur premier 
congrés, du 12 ou 15 juin 1921, pour pro 
mouvoir leurs intérêts dans la province du 
Manitoba 

Le R, P, O, Lacouture, SJ, préfet ou 
collège de St-Bonilace, commençait en 1921 
à prêcher des retraites fermées à l'hôtellerie 
des Pères Troppistes de St-Norbert: la pre- 


mière retraite eut lieu du 30 juin au 4 juillet 


Un jour, le mouvement lancé par le Révérend 
Père porterait des fruits et donnerait nais- 
sance à une maison exclusivement réservée 
oux retraites fermées, 

Le 2 juin 1925, on célébra avec éclat 
ie 25e anniversaire de l'arrivée des Frères 
Marionistes à St-Boniface, sous la présidence 
de Mgr Béliveau 

Le dimanche 16 octobre 1927, St-Boni 
ace réservait une enthousiaste réception à 
S, Exe, Mor Andrea Cossulo, délégué apos- 
tolique au Canado 

Le 29 février, Mor Béliveou bénissait la 
nouvelle école des gordes-molades de l'hô- 
pital St-Boniface, 

Le 17 février 1929, le cercle La Véren- 
drye de l'A.C.J.C, organisait la première jour 
née sociale de St-Boniface, Cette journée, dit- 
on, remporta un succès complet 

En trois groupes de quatre, dont le pre- 
mier partit le 2 juin 1929 et les autres les 
18 et 20 du mois d'août, les Carmélites du- 
rent quitter St-Boniface et se diriger vers 
Trois-Rivières, PQ, Au mois de novembre 
suivant, on démolissait le monastère que ces 
Carmélites venaient de quitter: cette cons- 
truction avait été commencée en 1855 et 
avoit servi de collège pendant 26 ans, d'école 
dirigée por les Soeurs Grises, de Petit Sémi- 
noire pendant trois ans et de Carmel pen- 
dont dix-sept ons, Un témoin du passé dis- 
paraissait, 

Le 4 août 1929, Mor Béliveau présida 
aux fêtes jubilaires des noces d'argent de la 
Maison St-Joseph d'Otterburne 


Socre de Mgr Yelle 


Le 27 mai 193], à la suite d'une attaque 
de poralysie occompagnée d'hémorragie cé- 
rébrole, Mgr Béliveou fut transporté à l'hé- 
pital St-Boniface, Cette nouvelle jeta toute 
la population catholique dons la consterna- 
tion 

Mar l'archevêque revint partiellement à 
la santé, mais il ne put dès lors assumer tou- 
tes les charges de ses fonctions. Ce n'est 
pourtant que le 25 juillet 1933, jour même 
du 20e anniversaire de sa consécration épis- 
copole, qu'il reçut une dépêche lui annon- 
çant que M, l'obbé Emile Yelle, P.S.S., supé- 
rieur du Grand Séminaire de Montréal, venait 
d'être nommé archevêque titulaire d'Arca- 
diapolis et coadjuteur avec future succession 
du diocèse de: 5t-Boniface. 

Le 21 septembre suivant, un forte délé- 
gotion représentait St-Boniface au sacre de 
Mgr Yelle dons l'historique église Notre- 
Dame de Montréal. On remarquait spéciale- 
ment Mgr W.-L. Jubinville, curé de la co- 
thédrale, MM, les curés E.-B. Rocon (Ste- 
Agathe), M. Desrosiers (St-Jean-Baptiste), 
J.-A. Sabourin (St-Pierre), J. Radoz (St- 
Claude), J.-M, Mireauit (La Sdlle), J. Ber- 
trand (Grande-Clairière), L. Senez (Somer- 
set}, J.-A, Gagné (Woodridge), Ç. Paillé 
{Tronscona), M. l'obbé A. Boulet, assistant 
procureur, et les RR. PP, J.-O, Plourde et G. 
Boileau, O.M.I,, représentant respectivement 
les journaux catholiques du Manitoba et le 
juniorat, 

Mgr Yelle arriva dans sa ville épiscopale, 
le 18 octobre, et fut l'objet de brillantes ré, 
ceptions publiques, religieuses et civiles, et 
aussi de réceptions plus intimes dans les ‘di- 
verses institutions de St:Boniface. Immédiate- 
ment après, il se mit ou travail, consacrant au 
service des fidèles les grandes richesses de 
son coeur et les lumières de sa brillante in- 
telligence. Mgr Béliveau entrait dès lors dans 
l'ombre, Hhumblement, mois il commençait 
ce long apostolat de la prière et de la souf- 
france qu'il continuerait jusqu'à sa mort en 


1955, 
Activités épiscopoles 


Une lecture même rapide des nombreuses 
tttres postorales de Mgr Yelle permet de 
soupçonner quelque peu ce que St-Boniface 
doit, du point de vue religieux, à cet évêque 
qui, dès 1938, sachant son état de santé, de- 
mandait d'être relevé de ses lourdes respon- 
sabilités, Heureusement, Rome lui conseilla 
de temporiser . . , jusqu'à 1941, 

Mgr Yelle s'occupa d'abord de ses pré- 
tres, Sulpicien, il connaissait parfaitement les 
milieux ecclésiastiques et les problèmes que 
Présente la vie quotidienne des clercs. On lui 
doit donc (‘organisation des Journées sacer- 


datales, qu'il présidoit lui-même et au cours. 
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desquelles 1! donnait souvent une Instruction 
spéciale très goûtée por ses auditeurs, |! 
fonda et établit sur des boses durables la 
Société ecclésiastique, || dota le diocèse de 
constitutions synodales qui réglaient la vie 
religieuse jusque dans :5e84 moindres détails 
Et bien des prêtres se souviennent enœre 
de ses relations journalières et intimes avec 
eux 

Il s'occupa aussi de façon toute porticu 
lière des nombreuses communautés religieu 
ses, |! visitait annuellement chacune de leurs 
maisons et s entrelenait paternellement avec 
chacune des religieuses, |! aida surtout à re 
tondre les règles de plusieurs instituts, les 
adaptant aux conditions actuelles 

Son oeuvre postorale toucha à tous les 
ospects de la vie religieuse des fidèles, On 
aime surtout rappeler l'impulsion qu'il donna 
à l'enséignement cotéchistique: il fit occep 
ter un programme compréhensif d'instruction 
religieuse, avec exomen annuel, diplôme et 
certificat; il favoriso les catéchismes de va 
conces en envoyant, dons les endroits moins 
lavorisés, des séminaristes, des religieuses et 
souvent des laïques qui enseignaient pendant 
plusieurs semaines de l'été: des centaines 
d'enfants porticipaient avec fruit aux cours 
por correspondance, || fonda la Confrater 
nité de la doctrine chrétienne, nomma une 
commission spéciale pour l'enseignement du 
Catéchisme, et compléta tout cela per la 
multiplication de congrès eucharistiques lo 
Caux et régionaux 

Il fut un fervent des mouvements d'Ac 
tion catholique et d'Action sociale, il créa 
une commission diocésaine de chont liturgi- 
que, il soutint puissomment l'oeuvre des bour- 
ses, les maisons d'éducation, l'Association 
d'Education, il préparo le terrain à l'orga- 
nisation professionnelle des fermiers cotholi- 
ques, etc, Rien n'échoppait à son zèle apos- 
tolique 

Mais hélos, le 10 juillet 1941, il dut faire 
ses adieux à son clergé et aux fidèles et quit- 
ter St-Boniface pour Montréal. De son lit 
de l'Hôtel-Dieu,- il s'intéressa à St-Bonilace 
jusqu'à sa mort survenue le 21 décembre 
1947 

à LA à 

Le 24 moi 1941, le Saint-Siège publiait 
deux nominations nouvelles! M, l'abbé Geor- 
ges Cabana, professeur du séminaire de St- 
Hyacinthe, PQ, était élu orchevéque titu- 
laire d'Anchiolo et coadjuteur avec droit de 
succession de St-Boniface; M, l'abbé Rosorio 
Brodeur, curé de Holy Cross, devenait le co- 
adjuteur de Mar Couturier, O.P., évêque du 
diocèse d'Alexandria, en Ontario 

Mgr Cabana fut sacré en la cathédrale 
de St-Hyacinthe por Mgr lidebrando An- 
toniutti, délégué apostolique, le 30 juin 1941, 
A cette occasion, Mgr Yelle était nommé par 
le Souverain Pontife assistant au trône pon- 
tifical, Et, le 23 juillet, le nouvel archevêque 
orrivait à St-Boniface, La population de la 
ville-cathédrale reçut avec pompe et respect 
celui qui allait continuer l'oeuvre de ses il- 
lustres prédécesseurs. 


Mgr Cabane à l'oeuvre 

On peut dire que les fêtes du jubilé d'ar- 
gent de l'Association d'Education, le diman- 
che 12 octobre 1941, permirent à Mgr Ca- 
bona de bien connaitre dès les débuts de 
son épiscopat les chefs de la minorité mani- 
tobaine et leurs activités, Ce congrès sut faire 
revivre “l'histoire de la survivance religieuse 
et française au Manitoba‘’, Mgr Cabano ap- 
porta sa précieuse collaboration par un ar- 
ticle sur ‘l'instruction religieuse et l'Asso- 
ciation d'Education‘’, parü dans La Liberté et 
le Patriote, le 8 octobre, 

Mgr Cobana s'intéressa de façon toute 
particulière, dès les débuts, à une oeuvre en- 
treprise depuis très longtemps à St-Boniface, 
mais qui n'avait jamais pu s'établir, sur des 
bases durables: les retraites femmées. Depuis 
deux ans, on pouvait bien utiliser une aile de 
la moison des Missionnaires  Oblates, mais 
seulement pour des retraites réservées aux 
femmes et jeunes filles. 

Une nouvelle maison tut acquise et des- 
tinée exclusivement aux retraites d'hommes 
et de femmes, Le premier directeur de la 
‘Maison Notre-Dome” fut M. l'abbé Léo 
Blais (maintenant évêque de Prince-Albert, 
Sask,) qui préchait la première retraite, pour 
femmes mariées, du 4 au 8 juin 1942, Il 
prêcha ensuite la plupart des retraites, mais 
sut s'assurer aussi la collaboration d'excellents 
prédicateurs dont les premiers furent les RR, 
PP, M. Caron, S.J., D. Jubinville, OM, 
Hilarion, O.F.M., etc. 

La ville épiscopale de St-Boniface gran- 
dissait toujours, mais elle re possédait que 
trois paroisses: celles de la Cathédrale, du 
Sacré-Coeur et de Holy Cross. Sous Mor 
Cabana, les paroisses vont se multiplier: St- 
Emile (1942), St-Eugène (1943), Ste-Marie 
(1943) et  Précieux-Sang, à  Norwood 
(1945), puis les dessertes de St-Gérard 
d'Elmwood_ (1948), de Ste-Famille (1949) 
et de Notre-Dome-du-Cap de St-Germain 
(1950). En même temps se multiplient, à 
St-Boniface, les nouveaux couvents: Mission- 
naires Oblates, aux Retraites Fermées (1942), 
Petites Soeurs de la Sainte-Famille, au Col 
lège (1943), couvent des Soeurs de St-Jo- 
seph de St-Hyacinthe, à St-Eugène (1943), 
Noviciat des Chanoinesses Régulières des Cinq 
Ploies (1948), Procure des Pères Blancs 
(1948), couvent des Soeurs de la Présenta- 
tion de Marie (1950), Noviciot des Filles 
de la Croix 11951), Noviciat des Pères Ca- 
pucins (19513, etc. Tout ceci laisse com- 
prendre que les : progrès religieux de St- 
Boniface vont dé pair avec la montée rapide 
de sa population. 

Radio-Saint-Boniface 

Depuis quelque temps déjà une double 
souscription se faisait, au Manitoba et dans 
le Québec, pour ossurer la fondation d'un 
poste de radio française. On peut lire dans 
La Liberté et le Patriote, chaque semaine, lés 
résultats tangibles de la souscription manito- 
baine et odmirer la générosité de ceux qui 
sacrifiaient de‘leur argènt pour posséder, bien 
à eux, un poste où langue et religion seraient 
plus que respectées. Naturellement, l'appui 
(Suite à la page 23A) | 


tisin ny mu 0e » 
habits? ‘ 


LE PATRIOTE 


Volci la plus ancienne maison de l'Ouest qui soit encore 
habitée, Elle fut construite en 1845, peu de lemps après l'arrivée 
des Soeurs Grises à St-Boniface 


pr ÿ 
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Cette maison des retraites fermées, angle des rues Langevin 
et Dumoulin, ouvrait ses portes au mois de juin 1942, M, l'abbé 
Léo Blais, premier directeur (maintenant évêque de Prince-Albert, 


Sask,), y préchait la 
les Oblats de Marie 


remière retraite du 4 au 8 juin. Ce sont 
mmaculée qui dirigent maintenant cette 


oeuvre si importante pour la population catholique de la ville 
jubilaire, et pour tout le Manitoba catholique. 


FÉLICITATIONS 


à la cité de St-Boniface 


EN CE 50e ANNIVERSAIRE 
DE SON INCORPORATION 


de la part de 


The Western Paint Co. Ltd 


qui célèbre aussi son jubilé d'or 
en cette année 1958 
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THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


‘la maison qui fournit aux peintres leur matériel depuis 1908‘ 


J. A. Schimnowski, 
président 


a et 


A.-H. Côté, 


vice-président et sécrétaire-trésorier 
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VENTE ANNIVERSAIRE Que les progrès d'un glorieux passé 


soient le gage d'un avenir 
CHEZ toujours plus prospère! 


FONTAINE ELECTRIC 


Célébrez le 50e anniversaire de notre ville avec 


SPÉCIAUX D'OUVERTURE 


© Fer à vapeur GI e Percolateur à café GE 
. 
Nouveau , ,, fournit deux fois Fait du bon café automatique- 


LL 
pad" $21 50 Bou jal 51 7.50 Yh Rég”"529 95, Spécial 525.95 


© Bouilloire électrique GE 
| 


nous à notre grande vente anniversaire, Vous 
Le grand changement dans les 


@ Grille-pain GE 
Pain arillé au goût chaque fois } 
9 9 | «a. bouilloires électriques 


Rég, 52495, Spécial 6520.95 Rég. $17.50, Spécial $1 4,50 


trouverez des chances d'épargner à profusion 


les prix réduits jusqu'à 20% sur la plupart 


{ des articles —— Venez constater pourquoi il @ Poëlon automatique G.E e Maloxeur GE 

D! ñ » À w 4. 

1 est avantageux d'acheter dans la localité. Le nouveau poêle facile pour Puissance extra pour tout mé 
la cuisson dans les familles lange d'ingrédients 


h Venez vite! Faites votre choix! 


Rég! 922 95 Spéciol $1 9.95 Rég. 52495, Spécial $20.95 


RÉFRIGÉRATEURS 
GENERAL ELECTRIC 


Voici le meilleur réfrigérateur à un prix très bas -— Echangez aujourd'hui 
pour ce beau modèle 8 pi, cu, 


Remarquex ces caractéristiques: 


@& Capacité extra large — mais seulement @ Etagère à oeufs — Gompartiment à 
25'' de largeur beurre 

@ Congélateur — contient 42 Ib de mets © Fini en porcelaine étincelante 
congelés 


VOTRE VIEUX RÉFRIGÉRATEUR VAUT $$$ 


MANGE tement $ QD ©Q 95 


Ê LESSIVEUSE 
POSLES GENERAL 


ELECTRIC 


Tout ce qu'il faut pour le 
jour de blanchissage — Eli- 
mine le travail pénible et 
les maux de reins. 


Le poële qu'il vous faut pour vos besoins 
de cuisson —— Vous en serez plus que 
satisfaite! 


Caractéristiques: ' 


Caractéristiques: 


© Action lessiveuse fameu- 
se à 3 zones — pour 
des lavages plus propres 


© MECANISME ‘PERMA- 
DRIVE’ —— ne nécessits 
jamais de rehuilage 


© Essoreuse Lorell 


| À re e 2] v: Seulement 
} Qi | 4 PS $ 00 Votre vieille lessiveuse $ 95 
k, : |: Modèlé PJA242 $ eu si 


Voyez ces spéciaux et plusieurs autres non annoncés, durant notre vente anniversaire! 


© Un four extra large — cuit un repas 
pour 24 


ND Ent) ||. © Seulement 24 pouces de largeur — 
Pa Ne DID occupe peu d'espace dans la cuisine 


© Elément de rôtisserie — pour 
des mets grillés délicieux 


= 2 “A # 


Célébres avec nous! Il est avantageux d'acheter dans la localité! | 


- | FONTAINE ELECTRIC 


165, AVE PROVENCHER | re Gt 


Gt.Boniface, le 13 juin 1958 


{Suite de la page 21AW" 

de Mor l'archevique et des membres du cler- 
gé séculier et régulier ne monqua jamais, 

La première assemblée des actionnaires- 
ondoteurs de Radio-Saint-Boniface Limitée 
eut lieu à St-Boniface en janvier 1945 et 
maraue la fondation officielle de cette com- 
pagnie, Les délégués étaient venus de $t-Boni- 
loce et de 40 autres centres fronçois du Ma- 
nitoba, Après que M Thomas Beaudoin, avi- 
seur légal, eut expliqué comment procéder 
pour le choix des actionnaires, on choisit les 
15 directeurs suivants: Dr M, Guyot, prési” 
dent général, MM, R, Couture et J, De 
roche, ler et de vice-présidents, M, ! Tu 
renne, trésorier, M l'abbé A, D'Eschambault, 
secrétaire, MM, les abbés E, Lavoie, À, Cou- 
ture et L. Roy, et MM O, Desauiniers,- Dr, 
P.Æ. LofFlèche, O, Pelletier, R, Dussault, E 
Loupin, À.-O, Beaudry et J, Laroche 

Le vrai travail commença et ne se termina 
que le 27 mal 1946 par l'inauguration offi- 
cielle des studios de CKSB, La voix française 
de l'Ouest, déjà répandue par le journal, pos 
svédoit un second moyen de diffusion 


Le Grond Séminaire | 

Le dimanche 8 septembre 1946 fut mar- 
qué por l'ouverture officielle du Grand 5é- 
minaire de St-Boniface, localisé temporaire 
ment dans l'hôtellerie de la Trappe de St- 
Norbert et dirigé au début par les RR, PP 
Oblats, Le personnel enseignant comprenait 
les RR, PP, G, Nogue, supérieur, A, Josse, 
L, Gagnon, |, Joyal, À. Blanchette et L. 
Brossard, Le grand séminaire abritait 20 sé- 
minoristes: 11: du diocèse de St-Boniface, 5 
de Gravelbourg, 3 de Prince-Albert et | de 
Québec, 

Deux ons plus tard, le mardi 14 septem- 
bre 1948, c'était l'ouverture officielle du 
nouveau grand séminaire situé près de l'ar- 
chevéché, à St-Boniface, Cet édifice à deux 
étages finis en stucco blanc comportait 30 
chambres individuelles pour les séminaristes 
ile coût de chaque chambre, au montant de 
4500, avait été assumé par des bienfaiteurs 
insignes), les bureaux &t chambres du per- 
sonnel enseignant dont M, l'abbé À, Decosse 
(maintenant évéque de Gravelbourg) était le 
premier supérieur, la chapelle dont l'autel foit 
de pierre de Tyndal était surmonté d'un ta- 
bernacle de bronze, oeuvre spéciale de M, 
G.-C, Lofrenière, paroissien de St-Boniface, 
trois classes, la salle de récréation, etc. 

Mgr Cabana bénit solennellement l'édi- 
{ice le 15 septembre et, le 30, il consacra 
l'autel, Une oeuvre nouvelle commençait, qui 
allait désormais jouer un rôle très grand dans 
la vie religieuse de St-Boniface et permettre 
à cette ville-cothédrale d'exercer à nouveau 
son influence sur tout l'Ouest français en re- 
cevant des séminaristes de tous les diocèses 
des Prairies 


Foi dans la joie et l'épreuve 

Le 25 septembre 1949, 60,000 catholi- 
ques d'origines raciales et de langues diverses 
manifestaient leur foi de façon éclatante, à 
l'occasion de. la grandiose démonstration de 
piété marlale qui eut lieu sur les terrains du 
Parc Polo à Winnipeg ‘’pour la restauration 
de la prière du rosaire en fomille et pour 
l'établissement de la paix dans-le monde’, Ce 
ralliement marquait le sommet de la Croisade 
du Rosaire au Manitoba, 

Les catholiques de St-Boniface jouèrent 
un tôle très grand ce jour-là, au milieu des 
catholiques venus de toutes les parties de lo’ 


césains il remettait à plus tard les activités 
de la compagne éducationnelle et culturelle 
De fait, la réouverture de la compagne lut 
annoncée le dimanche 15 octobre, L'objectif 
à atteindre, $500,000, 

Mor Cobana précisa quels étaient les ob 
jectifs à atteindre: aider les jeunes étudiants 
qui se destinent au sacerdoce où aux profes 
sions libérales, ou service civil, au commerce; 
renouveler et développer l'enseignement supé 
leur au Collège, por l'installation de labora 
tolres de physique et de chimie plus mo 
dernes: ellacer la dette de 5100000 qui 
grève encore le Collège et retarde son pro 
grès; ossurer le maintien des écoles parois 
sioles qui ne peuvent vivre par elles-mêmes 
et en établir de nouvelles là où le besoin 
l'exigera; maintenir les activités de l'Associa 
tion d'Education; améliorer les services de 
CKSB dons le domaine culturel 

4,000 collaborateurs partawnt 
done en compagne, au mois d'octobre 1950, 
sous la direction diocésaine ou paroissiale des 
directeurs. Mentionnons ici les noms des di 
recteurs et chefs de division de la paroisse 
de la basilique: MM, O, Pelletier, L. Bruyère, 
j..B, Poitros, J, Magnon, C Levasseur, C 
Lafrenière, L. LoRivière, E Goutbil, À, Mohé, 
C, Dufouit, B, Léveillé, L, Desjardins, À, Mon 
nin, À, Bourrier, L, Glasson, U, Lambert, G 
Morier, M, Prud'homme, W, Godin, G, $ou 
lodre, À, Allaire et B Cyr, M, l'abbé Léo 
Blais, curé de la cathédrale, était le président 


laïques 


province, Archevèque et clergé, communautés 
religieuses, gent écolière, thorgle de la ca- 
thédrale, fanfare La Vétendrye, etc, mon- 
trèrent une fois de plus que lo vie catholique 
est une réalité profonde dans la ville-cathé- 
drole. 
L'année suivante permit à nouveau de 
prouver cette foi en Dieu et en Marie, non 
par un ralliement, mais par l'acceptation de 
l'épreuve, On se rappelle qu'au printemps 
l'année 1950, la Rouge répéta son geste. ca- 
pricieux d'autrefois et que St-Boniface con- 
nüt un danger encore plus gravé qu'au temps 
de Mgr Taché. 

Tous les citoyens de St-Boniface, hom- 
mes, femmes et enfants apportèrent une ac- 
tive collaboration aux corps de l'armée, de la 
marine, de l'aviation et de la force policière. 
Il importe d'ajouter qu'à l'exemple de. Mgr 
Cabana, les prêtres, les séminaristes, les reli- 
gieuses étaient aux premiers rangs pour em- 
plir des sacs de sable et pour les disposer de 
focon à endiguer les eaux menaçantes. Mais 
tous accomplissaient ce travail avec, au coeur, 
une prière ardente à Notre-Dame-de-la-Pro- 
tection et une promesse . . : 

Tous furent fidèles à cette promesse. 
Aussi, le 19 août 1951, Mor Cabana bénis- 
sait solennellement un monument élevé à 
l'angle des rues Taché et Cathédrale en re- 
connaissance à la Vierge de l'Assomption 


pour la protection insigne qui fut occordée à 
la ville de St-Boniface lors de la désastreuse 


inondation, Les paroissiens de la paroisse- 


cathédrale avaient défrayé les frais du mo- 
la statue et 


les décors, sans aucune sollicitation de qui 


nument, plus de $1,500 pour 


que ce soit. 
Une compagne de souscription 


Avant les heures tragiques de l'inonda- 
tion, soit le 16 avril 1950, une lettre pasto- 
ralé de Mgr Cabana avait été lue dans toutes 
les églises pour annoncer une campagne de 
souscription ‘’dans ler but de satisfaire aux 
; Besoins éducotionnels et culturels du dio- 


î cèse''. 
| Le comité diocésain était composé com- 
1 : me suit: Mor Cabana,. président d'honneur 
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Au début de décembre 1950, $441,048 
étaient déjà en caisse et les rapports af- 
fluaient encore de partout Pas surprenant 
qu'on ait plus que dépasser l'objectif 

Mgr Caobana fut promu coodijuteur de 
Gherbrooke, avec droit de sucéession, le 29 
janvier 1992, L'un de ses derniers gestes fut 
de présenter, le 12 mars, un chèque de #79 
000 à M. Roland Couture, président du co 
mit diocésain pour lo compagne en laveur 

Fogrondisement de l'hôpital 5t-Bonitace 


de 
“je me suis enrûlé comme simple membre 
du comité diocésain, dit-il, et je suis allé 
moi-même solliciter la contribution de cer 
toines personnes qui Mme semblaient Intères 
sées à ce projet 

Le ler avril, lors d'une diner d'adieux 
offert par les membres du clergé à l'arche 
véché, Mgr Cabana présenta un chèque sub 
stantiel au R, P, D, Richard, 6.1, recteur, 
éteignant par là même la dette du Collège 
qui peu auparavant était encore de #100,000 

Ce double geste vien que Mor 
Cobana s'intéressa fusqu'à la fin à l'archi 
diocèse qu'il devait définitivement quitter, 


pour Sherbrooke, le 10 avril 1952 


tt l'histoire continua 
Son successeur était Mor Maurice Bou 
doux, évêque de 6t.Paul, Alta, élu arche 
véque coadjuteur de Gt-Bonitace lavec droit 
de succession) le 4 mars et occuellll avec 
joie dons sa ville archiépiscopale le 2 juin, 
10 pm, || est remarquable qu'à 


montre 


vers 6 h 


gasin moderne 


tous les clients: 


ét trésorier; M, l'abbé Joseph Robert, direc- 


teur diocésain; l'hon. Sauveur 
rette), MM, Joseph 


teurs diocésains; s 
ù , 


Marcoux (Lo- 
A. Schoeffer (Norwood} 


et John Madrzejewski (Sand Hill), co-direc- 
. l'abbé Agen) (Fan- 


C'est une 


LACUE NES 


| 


| 
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peine deux heures oprès son arrivée Mor 
Baudoux présidait le lestival de la Chonsos 
française au Playhouse Depuis ce jour, on 
peut dire que Mgr l'archevêque fut de tous 
les congrès, apportant constamment sa trés 
active collaboration, multipliant les conseils, 
les encouragements et les directives 

Cette participation aux multiples congrès 
aux autres activites 


ne semble jamais nuire 


de Mor l'archevéque Depuis six ons, il con 
tinue à mettre ou crédit de l'histoire relie 
oieuse de Gt.Boniloce des houts laits dignes 


il appartiendre aux his 
faits, tels que l'agran 
séminaire, 
Chevaliers de Colomb 


de ses prédécesseurt 
toriens de publier ces 
dissement du 
don de $200,000 des 
du Québec en 1250, | intensiticotion des mou 
vements d'Action catholique coopératils et 
ipologéfiques, l'agrandissement du Collège et 
de l'hôpital, la multiplication des écoles pa 
Précieux-$ang à 


grand grôce à un 


rolssiales comme celle du 
Norwood, l'activité plus vigoureute des diver 
ses osociations religieuses et notioles, leur 
adogtation aux conditions actuelles, une ins 
{luence salutaire sur les délibérations de lo 
Commission Royole sur l'éducation, etc etc 

Qu'il suftise de dire que La Liberté et le 
Potrlote, hebdomadaire qui enregistre pre 
cleusement, depuis 1913, les faits et gestet 
des Bonifaciens, continue son rôle précieux 
chaque semaine et tronsmettra à.c 
riens futurs ce qui se fait présentement, com 
me. il permit de retrouver dons ses poges ce 
qui s'est fait depuis 1913 


es hist 


d'honneur 


Plusieurs choses ont changé depuis 1905, alors 
que EATON'S a ouvert les portes d'un grand ma- 
dans la capitale du Manitoba, 
EATON'S a grandi, s'est développé et s'est moder- 
nisé pour marcher de pair avec les besoins croissants 
des cornmunautés du Manitoba qui se développent 
sainement. Uné. chose n'a pas changé, le principe 
surlequel EATON'S füt fondé — la garontie à 


garantié qui a mérité à EATON'S la 
grande confiance des Canadiens dans tout le pays, 
de l'Atlantique au Pacifique — la confiance d'une 
clientèle qui a fait d'EATON'S la plus, grande or- 
ganisation de détail dans le Dominion, avec des 
magasins et des bureaux de commande d'un océan 
à l'autre, Aujourd'hui, EATON'S apporte aux vil- 
les, aux villages et aux communautés rurales, la 
marchandise de l'univers, en plus'des produits des 
manufactures, des fermes et des moulins cana- 
diens. Nous avons grandi rapidement avec le Ma- 
 nitoba et avec le Canada — simplement parce que 
la plupart des acheteurs de tous les métiers savent 
qu'il est avantageux d'acheter chez EATON'S. 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE St-Boniface, le 13 juin 1958 
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C'est un son argentin qui sème dans l'espace 
L'adieu mélodieux de la cloche du soir, 
Le voyageur écoute, il sourit à l'espoir 


Il reconnait vos voix, tours de Saint-Boniface 


Les Voix des deux tours soeurs, divines voix du ciel 
Réjouissent le coeur du Métis intrépide 

De l'Indien harassé, des voyageurs sans ouide 
Perdus et s'avançant, dans un ennui mortel 


John Greenleai Whiruer 


| nie foi qui transporte les montagnes, telle fut la foi de M. l'abbé Joseph- 
Norbert Provencher , . . le fondateur de Saint-Boniface. 


M. l'abbé Provencher arriva à la jonction de la rivière Rouge et de 
l'Assiniboine, le 16 juillet 1818, pour y entreprendre les grandes tâches de sa 
vie missionnaire et poser les bases spirituelles du progrès d'une grarde cité, 


Mgr Provencher doit être considéré comme un symbole des hauts faits et 
de la culture des Canadiens français, faits et culture si en ‘évidence de nos jours. 
Comme Champlain, La Salle, La Vérendrye, et tant d'autres illustres pionniers 
qu'il serait trop long d'énumérer, il tira de la sauvagerie toute une nation et 
mit en marche un mode de vie qui fleurit encore de nos jours, 


L'héritage français est sans prix. Car les Canadiens français savent 
plus que d'autres que l'homme ne vit pas seulement de pain, Quand ils s'éta- 
blissent dans une région neuve, ils dévouent presque toutes leurs énergies à 
implanter un mode de vie culturel et social, sans négliger pour autant les en- 
treprises commerciales et industrielles, 


C'est cette politique ‘’de la nourriture pour l'esprit autant que pour le 
corps” qui a mérité aux Canadiens français une place enviable dans l'histoire 
de notre nation, Leur culture et leur influence sont parties intégrantes de la 
scène canadienne, comme la feuille d'érable . ,. et le Manitoba pour sa part 
est plus riche à cause de cela. 
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La ville de St-Boniface, 1908-1958, berceau de l'Eglise catholique du Nord-Ouest, 
capitale de la vie française de l'Ouest canadien, 16e centre industriel du Canada 
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Programme des Fêtes 
(Tous les événements à l'heure d'été) 


LE DIMANCHE 15 JUIN 
Basilique de St-Boniface 
11h. 45 a.m.-—Ralliement des membres des sociétés et orga- 
nisations de la paroisse de la cathédrale à l'Hôtel de ville: 
cadets de l'école Provencher et fanfare, Vétérans français, 
fanfare La Vérendrye et autres, qui défileront en cortège jus- 
qu'à l'archevéché, à la suite de S, H. le maire Joseph Van 
Belleghem accompagné des membres du conseil de ville et du 
conseil du jubilé, 
De là, procession à la basilique à la suite de Son Excellence 
Mgt Maurice Baudoux, archevêque de St-Boniface, et de Son 
Excellence Mgr Paul Dumouchel; OM .I., vicaire apostolique 
dü Keewatin, et autres dignitaires ecclésiastiques. 
12 h, 30 p.m.—Messe pontificale solennelle célébrée par S. 
Exc, Mgr Paul Dumouchel, OM.I., vicaire apostolique du 
Keewatin, enfant de St-Boniface. 
S. Exc., Mgr Maurice Baudoux, archevéque de St-Boniface, | 
préside au trône. y Y 
Sermon prononcé par M. l'abbé Antoine d'Eschambault, D.Th, 
La chorale dirigée par M, Marius Benoist, maitre de chapelle, 
exécutera une messe composée par M. Maurice Prud'homme, 
organiste à la basilique, 
Précieux-Sang 
12 h, 30 p.m.—Messe, Sermon: R, P, Aurèle Lemoine, O.M.I, 
curé, Maitre de chapelle: Roméo Lafrenière. Organiste: Mile 
Denise Dupuis. Soliste: Jean Paquin. 
St-André Bobola 
11h, 15 a.m.—Messe et communion d'action de grâces. Ser- 
mon en polonais et en français par M. l'abbé François 
Woloszyk, ‘L'histoire glorieuse de St-Boniface”. Maître de 
chapelle: Charles Michalski. Organiste: Mile Sonka: Pilarski. 
Soliste: Mile Marielle Lavoie. 
St. Francis 
8h.et 10 h, a.m.—Messes et sointe communion, Sermons en 
flamand 'et en anglais par le R. P. Anaclet, curé. Choeur | 
d'enfants d'école, | 
St-Pierre et St-Paul 


ÿh.et 11 h, 30 a.m.—Messes d'action de grâces et communion. anodmm mise" rt 


Sermons en ukrainien par M. l'abbé C, Hawryliw. Chant par 
les fidèles dirigés par le Maitre de chapelle, John, Kozoris. 
Ste-Famille \ 
8 h, 30° am. - 9 h. 30 am. - 10 h. 30 aim. - 11 h. 30 
am, et 9 h. p.m.—Messes et sainte communion. M. l'abbé 
Louis Bédard, curé. Maître de chapelle: Marcien Ferland. 
Organisté: Mile Jeannette Grant, Tous sont les bienvenus. 
Eglise du Sacré-Coeur des Belges 

10 h. a.m.—Aù Club' Belge, avenue Provencher, on organise 
le défilé des membres du Club Belge dirigé par le président, 
Wilbur Van Walleghem. La Fanfare de St-Boniface, l'asso- | 
ciation des Vétérans belges, le comité du Club ‘Belge, les 
Dames Auxiliaires et: autres Sociétés —— tous se rendront à 
l'église du Sacré-Coeur. 
10 h,30 a.m.—Messe d'action de grâces et sainte communion. | 
Sermon en flamand et en anglais par le R. P. Pierre, O.F.M, 
capucin. Maître de chapelle: Georgé Verstraete. Organiste: 
Pierre Chabalier. LEA 
7 h: 30 p.m.—-Bénédiction du saint Sacrement, Procession à 
la grotte. Bénédiction d'une nouvelle statue de N.-D. de 
Fatima, placée dans la grotte. Sermon par M. l'abbé Rémi De 
Roo, D.Th. 

(Services religieux dans toutes les autres églises) 


LE LUNDI 16 JUIN 
6h. p.m.—Arrivée des invités d'honneur à la salle des Cana- 
diens de Naissance, avenue Provenchér (vis-à-vis l'Hôtel de] 
villéh. Ils se dirigeront ensuite Vers l'hôpital St-Boniface. 

6 h, 30 p.m.—Cérémonie de l'ouverture officielle des. Fêtes 
et banquet offert par la Cité de St-Boniface aux invités, sous 
le patronage de l'honorable J. S. McDiarmid, lieutenant-gou- 
verneur du Manitoba. Orateurs: William R. Appleby, Son 
Excellence Mgr Maurice Baudoux, M. Nikola Zunic, Son Hon- 
neuf le Maire de St-Boniface, Joseph G. Van Belleghem. La 
salle du banquet gracieusemeht mise à la disposition des 
invités par les révérendes Soeurs Grises,. Musique en dinant: 
Fanfare R;C.H.A. — Lieutenant Armand J.-P. Ferland (enfant 
de St-Boniface), directeur. | 

Lundi, 16 juin également—Régates sur la rivière Rouge, près 
de Lyndale Drive, sous les auspices du club Kinsmen de St- 
Boniface, Norwood et St-Vital.:M. J. Halhead, président, Dr 
E.:G; Jarjour, responsable du programme. 

7 h—Défilé de yachts. Ski aquatique. Canots. Courses de 
Canots automobiles, ? \ 
8# h, 30 p.m.—Défilé des invités d'honneur, de l'Hôtel de ville 
au point de départ des régates, Lyndale Drive, 
des fanfares La Vérendrye, Cité de St-Boniface, 


vicaire apostolique du Keewatin, 


nés | 


“e Maurice Richard, étoile du a 1 
AT ME RSR 


Winnipeg, Royal Canadian Navy Reserve, Royal Canadian 
Horse Artillery, Winnipeg Grenadiers et Aviation (base de 
Winnipeg). ‘’Majorettes'Airways, St, James, Daughters of 
Job, Independent Order of Foresters, Patrouilles de sécurité 
scolaire: écoles Norwood, Cadets de l'école Provencher, Pa 
trouille de sécurité scolaire: école Provencher, 

Débarquement de La Vérendrye et de sa troupe accueillis par 
l'honorable J, S. McDiarmid, accompagnés de chefs indiens. | 
9h. 40 - 10h, p.m,—Feu d'artifice. | 


LE MARDI SOIR 17 JUIN | 


Programme organisé sous les auspices du club Rotary de! 
St-Boniface. M, J. Francis Boux, président. M, Lindsey Gil, ! 
responsable. | 
h, pm.—Aù 'Norwodd Bowl!’ et au Parc Provencher, oi: %k 
spacieuses plates-formas seront érigées : programme artistique 
présenté par les divers groupes ethniques de la ville — chants! 
et danses en Costumes nofionaux 


A F4 


18 M pim.—Au parc Provencher 


#1 


M. Marius Henoist, 
maitre de chapelle , 
de la basilique de St-Boniface 


Son Exec, 
Mgr Paul Dumouchel, O.M.I,, 


élébrant de la messe du juhilé, 


LE MERCREDI SOIR 18 JUIN 

Le frogramme est organisé sous les auspices du club Optimiste 
de St-Boniface, M. Joseph Keenan, président. M. Len Pitt, 
responsable. 
gigue de la Rivière-Rouge 
et concours de violoneux, Prix de valeur à l'enjeu, Au cours 
de la soirée, danses dons les rues oux endroits suivants: 
Dominion Motors, Magasin Safeway (rue Marion), Hôtel de 
ville, Club Belge, magasin Safeway (parc Windsor). 
Orchestre du bon vieux temps 

Sous les auspices du Club Belge de St-Boniface 
8 #: 30 pm.—Au Club Belge, en plus des danses dans les 
rubs, concours de quilles en plein air et concours de fumeurs 


va LE JEUDI 19 JUIN 

A Journée des anciens 

T'auspicet durclub/Kiwanis de St-Bonif M, George 
Schettiér, président. M, Louis La Rivière, refpohsable, Ras- 
semblement des anciens à l'Hôtel de ville de St-Boniface où 


‘4 


" 


| M. l'abbé 


M. Maurice Prud'homme, 
organiste — compositeur 
de la messe du jubilé 


Antoine d'Eschambault, F 
prédicateur à la messe du jubilé 


4 


‘ 
t 
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9h. p.m.—Au ‘’Norwood Lawn Bowling Club" 


‘On servira un léger goûter. 


|l'on fêtera les citoyens âgés de plus de 70 ans et qui ont 
| résidé à St-Boniface pendant 35 ans ou plus. 

11h, 45—Défilé d'automobiles jusqu'aux édifices législatifs, 
avenue Broadway. Le premier ministre de la province du 
Manitoba accueillera les anciens de St-Boniface, Déjeuner des 
anciens gracieusement offert par la direction de Canada 
Packers Limited, en la salle à manger des employés 

3h, p.m.—Amusements au parc Happyland du-elub Kiwanis, 
| violoneux, ours lutteurs, etc, 

7 h, 30 p.m.—Sous les auspices du club Optimiste de Sts 
Boniface, partie de baseball, 

7h. 30 p.m.—Au terrain du collège St-Boniface 
crosse sous les auspices de la compagnie Kiewel, 
8 h. 30 p.m.—Donse en l'honneur des Anciens, en la salle 
des Canadiens de Naissance. Concours de costumes à la mode 
du bon vieux temps. 


— partie de 


8h. 30 p.m.—Démonstrations aquatiques spectaculaires, en 15 
numéros artistiques, présentés par l'association St, Boniface 


Swimming and Water Safety, au paré Happyland du Club 


Kiwanis. 


tournoi de l'année jubilaire, Découpage du gâteau de fête 
par S. H, le maire et Mme Joseph G. Van Belléghem, 


LE VENDREDI 20 JUIN 
Programme organisé sous les auspices de Ja Chambre de 


|| Commerce de St-Boniface. M. Nikola Zunic, président, M: 


Ernest Dumas, secrétaire, 
1h. p.m.—Départ de l'Hôtel de ville pour une tournée d'ins* 
pection des usines et établissements industriels et commerciauxe 


Programme organisé sous les auspices du club Lions de River- 


|| side, M. E. Taunton, président. M. Henry Saladin, responsable. 


M. Maurice Richard, des Canadiens de Montréal, président 
honoraire des activités sportives. 

4 h. 30 p.m.—Au parc Provéncher et au ‘’Norwood Bowl!" == 
programmes sportifs d'envergure, auxquels participeront 8,000 
écoliers de St-Boniface, 

8h. p.m.—Couronnement de la reine du jubilé de"St-Boniface, 
sous la présidence de l'échevin John McGurron. Fanfare La 
Vérendrye, sous la direction de son chef, Henri Devion. 
Programme organisé sous les auspices du Club Belge, Mi 
Wilbur Van Walleghem, président, 

8h. p.m.—Au ‘Mission Bowl'' -— Association. des archers du 
Manitoba 

8 h. 30 p.m.—Au ‘'Norwood Bowl‘, distribution de, prix aux 
gagnants du concours de rédaction, 

| 9h, p.m.—A l'Hôtel de ville —— remise des prix aux gagnants 
|-du concours de dessin organisé parmi les enfants. 


LE SAMEDI 21 JUIN 
Défilé des chars en 1 du jubilé d'or, présentés par les 
organisations culturelles de St-Boniface, la Société Historique, 
les maisons d'affaires et les entreprises industrielles. Fan: 


défilé: Henri Devion, Joseph Baudry, chef de police, H. Lorne 
Thompson, Rupert Gagnon, chef des pompiers et Léo Rémillard. 
[9 h. 30 a.m.—Au parc Whittier — Rassemblement desmems 
[bres des clubs équestres: Niakwa Horse Club, Horse Shoe 
Riders Club, Red River Riders Club (Biénvenue-aux membres 
de tout autre club.) 
10 h, a.m.—Disposition du défilé, près de l'Hôtel de ville. 
11h. a.m.—Déport du défilé de l'Hôtel de ville. (Reportage 
radiophonique et télévision.) 


Marche vers l'ouest, sur l'avenue Provencher, jusqu'à la: rue 


Taché: vers le sud, sur la rue Taché, jusqu'à la rue Eugénie; 
vers l’ouest, sur la rue Eugénie, jusqu'au chemin Ste-Marie; 
vers le sud-est, sur le chemin Ste-Marie jusqu'à Enfield Cres- 


cent ; de la rue Enfield Crescent à la rue Dubuc; de la rue Dubue”, 
à la rue Des Meurons: de la rue Des Meurons, sur l'avenue” 


Provencher, jusqu'à l'Hôtel de ville. * à 
Fanfare de la ville de St-Boniface sous la direction de Les 


Hall, Fanfare La Vérendrye sous la direction de Henri Devion., 
(Les chars gaines qui participeront au défilé de l'exa.’ 


à 


sition de la Rivière-Rouge quitteront l'Hôtel de. ville. 
. p.m.) $ , * RU 
12 h. 30 p.m.—Cérémonie de clôture à l'estrade dressée vise 
à-vis l'Hôtel de ville. ‘at 
3h, p.m.—Au porc Whittier, sous les. auspices des Winnipèg 
Horsemen's Clubs. Exposition chevaline et démonstrations. 


Comité des Fêtes PC ERA 
Son Honneur le maire Joseph. G. Van Belleghem (président 
d'honneur) : M, l'échevin William R: Appleby (président & 
joint}: M. Roland Couture (président conjoint};. 
(trésorier): M. l'abbé‘ Antoine d'Esch 


. Comité exéeutif 
MM. les échevins John W. McGurran, Pete 
Guay et David Parent, MM. Nikola: M. 
Hébert, Albert Ford, M. Hénri d'Esct 
gérant), 


Thompson 
(historien). 


8h, 30 p.m.——Au parc Happyland du club Kiwanis -séanensun 
de boxe et de lutte, sous la direction de M. Gordon Mackie/"" 


- finales du . 


fares, cavaliers. M. Roland Couture, président, Directeurs du! 


il 


Mg y on conserve les chai- 

el marques pour utiliser a. 
pe les femelles plus jeunes qui 
s'ajoutent au troupeau de re. 
production, 


Le même genre de marque de 
cou sert aussi à identifier les 
veaux des deux sexes qui sont 
inscrits au contrôle des aptitu- 
des, Le numéro d'étiquette at. 
tribué à chaque animal d'épreu- 
ve correspond au numéro de la 
stalle dans laquelle l'animal est 
alimenté pendant toute la pé- 
riode d'épreuve, Ce système est 
commode parce qu'il permet de 
vérifier rapidement la marque 
du cou et le numéro de la stalle 
lorsque la barrière s'ouvre pour 
laisser manger l'animal 


tes agricoles 


ignements techniques, des mil. 
La NEA tes de touristes visitent la Fer- 

me chaque année, pour le sim- 
ont - + plaisir de se gromener dans 


un merveilleux d 
. . 


Identification des bovins 
au moyen de marques 
suspendues au cou 


l 

cercles 
o, qui ont tenu Leurs 
onaux à la Ferme 
formé le groupe le 
Un autre était 
délégués du Con. 
de l'Union postale et re- 
_ la gun des pays 
u monde, autres visiteurs 
on Vonus de l'A de LS 
\ es parties 
FRAME Que À gens! dian Head emploie à cette fin 


chercher des ren: | des marques, ou médailles mu: 
à Metal nies de gros chiffres et suspen- 


dues au cou 


Selon M, W, W, Cram, de cet: 
te Ferme, chaque femelle en âge 
de reproduction est identifiée 
au moyen de l'une de ces gran 
des étiquettes fixée à une chal- 
ne légère au moyen d'une ba 


L'éleveur, en particulier ce. 
lui dont le troupeau est inserit 
au contrôle des aptitudes, éco- 
nomisera du temps et de la 
main-d'oeuvre s'il peut identi 
fier facilement et exactement 
chaque têle de son troupeau 
La Ferme expérimentale d'in. 


Chaque veau des races de bo 
vins à viande et ceux de la plu 
part des races laitières du Ca 
nada doivent être marqués en 
bas âge d'un numéro et d'une 
lettre qui correspond à une ane 
née, À la Ferme expérimentale 
d'Indian Head, on identifie les 
veaux à la naissance au moyen 
d'une marque d'oreille qui por 
lite de gros chiffres estampés el 


Avec les compliments de 


VOLCANO 


LIMITÉE gue métallique fendue et aus. |émaillés, ainsi qu'une lettre 
pendue au cou, Les nüméros des] d'année, ces es cor 2007 
étiquettes commencent au nu-|dant à ceux qui seront tatouës 

WILPRID. GIROUARD . ovés, méro 1 et sont consécutifs; ils! plus tard dans l'oreille, Ces mar- 
Manutocturiers d'appareils de sont énumérés sur uné feuille! ques ont des chiffres assez gros 


pour qu'on puisse les reconnal 


qui contient les numéros d'en 
tre à distance, mais elles ne 


chautioge automatiques registrement et de tatouage de 


chaque animal, ce qui permet! permettent pas d'identifier aus 
0623, boulaverd H-Leurent d'identifier facilement les va-|si facilement les animaux que 
Montréal ches pour la tenue des registres | les marques portées sur le poil 


A la vente ou à l'abattage des ! trail 


La prochaine décision 
que prendront les Manitobains 
°.. sera d'élire un 
Gouvernement 


ROBLIN! 


Le parti Progressiste-Conservateur est 
aujourd'hui au Canada le pouvoir po- 
litique le plus fort et le plus vital, 
C'est le seul parti qui représente vrai- 
ment tous les Canadiens, qui peut 
travailler effectivement à former une 
nation forte et unie, Au Manitoba, 
un bon gouvernement doit être rétabli, 
avec une nouvelle direction et un 
nouveau programme. Le seul parti qui 
eut accomplir cela est le parti 
Progressiste- Conservateur, sous la di- 
rection vigoureuse de Duff Roblin, 
Servex-vous de votre vote pour rétablir 
un bon gouvernement — pour élire 
un Gouvernement Roblin. 


LE 16 JUIN VOTEZ 
PROGRESSISTE- 
CONSERVATEUR 


Dans le comté de Cypress VOTEZ 


BOULIC 


(MARCEL BOULIC) 


(Comité d'élection de Marcel Boulic) 


Dans le comté de St-Boniface VOTEZ 


DE LEEUW 


(HARRY DE LEEUW) 


(Comité d'élection de Harry de Leeuw) 


Dans le comté de Carillon VOTEZ 


GAUTHIER 


(L: GAUTHIER) 


(Comité d'élection de L, Gauthier) 


é 


LIBERTE E 


LE PATRIOTE 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote‘ 


Départs d'Olmetend 
et de St-Laurent 


Le repêchage, dans la ligue 
Nationale de hockey, a donné 
lieu à des échanges assez sur- 
prenauts, Nous pensons, par 
exemple, aux Hangers qui «a 
valent négligé de protéger Guy 
Gendron et Jack Evans! Les 
Black Hawks de Chicago, com- 
me !l convenait du reste, ont 
êlé habiles et ils ont obtenu, en 
deux jours, trois bons joueurs 
de défense, Deux par voie de 
repêchage: Al Arbour et Evans, 
et un par achat direct: Dollard 
St-Laurent 

Les Eperviers pourront ainsi 
donner du meilleur hockey, car 
l'acquisition de St-Laurent leur 
sera très précieuse, sans parler 
de tous les services que le.#0- 
lide Evans et le rude Arbour 


———_—.—.—— tres 


SOUMISSION FOUR LA FOURNI: 
TURE DE CHARBON, COKE, 
HUILE COMBUSTIBLE ET GAZ 
FROPANE, EDIFICES FEDERAUX 
DE TOUTES LES PROVINCES DE 
L'OUEST 1064-00 


Des soumissions cachetées, adressées 
AU sOUssIENe et portant la mention prés 
citée, seront reQues jusqu'à trois heu 
res de l'après-midi (heure avancée de 
l'Est), le jeudi 4 juillet 1958, pour la 
fourniture de charbon, coke, huile gom= 
bustible et gaz propane, pour les"édi- 
ficen fédéraux, fecnes et stations exe 
périmentales par toutes les provinces 
du Manitoba, Saskatchewan, Alberta et 
de la Cojomble-Britannique 


On peut obtenir les formules de sou- 
mission et les cahiers des charges du 
chef des achats et des approvisionne- 
ments, aninistère des Travaux pu 
pot 003, édifice Garland, Ottawa: 
architecte régional, ministère des ÿrac 
vaux publics, 705 édifice Commercial, 


Winnipeg (Man); du préposé, minis: 
tère des Travaux publics, 508 édifice 
London, Saskatoon (Sask.): du direc- 
teur rêgional, ministère des Travaux 
publics, édifice Sun, Edmonton (Alta) 
et de l'architecte régional, ministère 
des Travaux publics, 1110 ouest, rue 
Georgia, Vancouver (C.-H,), 

On ne tiendra compte que des sous 
missions préparées sur les formules 


imprimées fournies par le Ministère et 
en conformité des conditions qui y sont 
ul tes 
n n'acceplera pas nécessairement ni 
la plus basse ni aucune des soumissions, 
ROBERT FORTIER, 
Directeur des services 
administratifs et secrétaire, 
Ministère des Travaux publics, 
Ottawa, le 90 mai 1964, 
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| 
| 
| 
| 


Des soumissions cachetées, adrensées | 
Au soussigné et portant Ja mention de 
leun vontenu seront reçues au bureau 


au secrétaire jusqu'à 4 heures dedl'us 
prés-midi (heure TN Mure) de [EM 
jeudi 4 quel & l'es song a 

THAT Wo 108 ie H:G, Nivellem 


et 3. CRE "aile à à mille 9,7, nu 
transoanadienne, pare national Glaciér, 
VEN Britanniqi ie, 

“Préavis de demande de souris: | 


sions on date du 4 octobre 1967, a | 
déjà paru, | 

Un peut consulter les plans et devis 
et obtenir des formules de soumission | 


aux bureaux du chef, Division de la 
roule transoanadienne, édifice Hunter, 
Ottawa (Ont,); de M. O, H, Læicester, 
directeur régional, ministère des Tra- 
vaux publics, 10018 - 105e rue, Edmon- 
lon (Alla); de M, J, À, Flatt, ingé- 
peurs surveillant, Division des routes, 

05 - 169 est, avenue Notre-Dame, Win: | 
nipe (Man.); de M. À. E. Stewart, 
Division des routes, pièce 700, édifice 
Begg, 1110 ouest, rue Georgia, Vancou- 
ver (C,-B.); au bureau de la Division | 
des routes, pièce 721, édifice publie, 
Calgary (Alta) et de l'ingénieur-sur« 
veillant, Division. des routes, éditice 
fédéral, Banif (Alta), 

Le Ministère ne tiendra compte que 
des soumissions auxquelles ost annexée 
une garantie sous forme de chèque 
visé ou d'obligations, comme il est spé- 
cifié aux formules de soumission, et 
qui sont préparées sur les formules 
imprimées fournies par le Ministère et 
on conformité des conditions qui y sont 
énoncées, 

Le Ministère, par l'entremise des bu- 
reaux précités, fournira les plans et 
devis de l'ouvrage précité sur verse- 
ment d'un dépôt de $50 sous forme de 
chèque visé ou de mandat-poste à 
l'ordre du Receveur Général du Ca- 
nada, Ce dépôt sera remis À condition 
que les plans et devis soient renvoyés 
en bon état dans le mois qui suivra la 
date de réception des soumissions, Le 
dépôt sera confisqué ai ces pièces ne 
sont pas renvoyées dans le délai re- 
quis 

On n'aoceptera nécessairement ni la 
plus basse ni aucune des soumissions, 


ROBERT FORTIER, 
Directeur des services | 


administratifs et secrétaire, 


Ministère des Travaux publics, 
Ottawa, le 5 juin 1958 
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Des soumissions cachetées, adressées 
au soussigné et portant la mention de 
leur contenw seront rèçues au bureau 
du secrétaire jusqu'à 3 heures de Te 
près-midi (heure avancée de l'Est), 
EUR 15 juillet 1958, à l'égard du CON: 

TRAT No 20/68/TCH-G, Nivellement, 
ponceaux et construction de pont, mille 
187 à mille 2143, route transcanadien- 
ne, parc national Glacier, Colombie. 
FUN Pb 

Un vis de demande de soumis- 
sions” en date du 4 octobre 1957, à 
déjà paru, 

On peut consulter les plans et devis 
et obtenir des formules de soumission 
aux bureaux du chef, Division de la 
route transcanadienne, édifice Hunter, 
Ottawa (Ont.); O. H, Leicester, 
directeur régional, NX des Tr 
vaux pee D à * 10e rue, Edmon 
ton (Alta): de M, J, A, Flatt, in 
nieur-surveillant, Divisioi des rou 
705 - 169 est, ce ['ane-Derne: ul 
nipeg (Man.) M. E. Stewart, 
Division ces toutes, Lil 700, édifice 
Begg, 1110 ouest, rue Georgia, Van- 
couver (C.-B.); au bureau de la Divi- 
an des routes, pièce 721 édifice public, 

et (Alta) et de l'ingénieur-sur- |}; 
vel , Division des routes, édifice 
fédéral Banff (Alta). 

Le Ministère ne tiendra compte que 
des soumissions auxquelles est annexée 
une garantie sous forme de chèque 
visé ou d'obligations, comme il est 
spécifié aux formules de soumission, 
et qui sont préparées sur les formules 
imprimées fournies par le Ministère et 
en conformité des conditions qui y sont 
énoncées. 


reaux précités, fournira les plans et 
devis de l'ouvrage précité sur verse- 
ment d'un dépôt de $50 sous forme de 
chèque visé 
l'ordre du Receveur Général du Ca: 
nada, Ce dépôt sera remis à condition 
que les pus et devis soient renvoyés 
en bon état dans le mois qui suivra la 
date de réception des soumissions, Le 
dépôt sera confisqué si ces pièces ne 
sont p A Ang dans le délai r 

On n'acceptera n irement n 
plus basse gi aucune des AU ISIONS. 


ROBERT PORTER, 
Directeur des services 
administratifs et secrétaire; 
Ministère des Travaux publie, 
Ottawa, le 5 juin 1958, 7 


| Canada, 


Le Ministère, par l'entremise des bu- | 707 


ou de mandat-poste à | à 


peuvent leur rendre, Ces trois 
joueurs (si Chicago les garde 
toute la saison prochaine) pour. 
ralent permettre. enfin à l'équi: 
pe de Hudy Pilous de partici. 
per aux éliminatoires de la Na 
tionale 


Nous reviendrons sur le cas 
Dollard St-Laurent dans quel. 
ques instants, Contentons-nous 
de trouver étrange que les Ran- 
gers n'aient pas protégé Gump 
Worsley, un solide gardien de 
buts, Est-ce là un autre truc de 
Watson pour obtenir un rende- 
ment maximum de Worsley? On 
le verra bien la saison prochai- 
ne, quand Marcel Paillé et Bru- 
ce Gamble tenteront de lui en. 
lever son poste 


Les Canadiens ont laissé par- 
Ur Bert Olmatead, On le man: 
quera à Montréal, Bert est un 
véritable gentilhomme et un s0- 
lide joueur à l'attaque, 11 à joué 
sur les meilleures lignes des 
Canadiens, mais on a été obligé 
de le sacrifier pour protéger un 
jeune joueur, 11 est certainement 
préférable de voir Olmstend de- 
meurer dans la Nationale, que 
de le voir envüyé aux ligues mi- 
neures au milieu. d'une saison, 
Bert rendra de très précieux ser- 
vices aux Maple Leafs qui n'au. 
ront qu'à se réjouir de cette ac- 
quisition, Mais Olmstead n'est 
pas capable, à lui seul, de sau- 
ver l'équipe torontoise, Floyd 
Curry n'a pas été réclamé et 
c'est heureux. Ce joueur rendra 
encore de très grands services 
aux Habitants l'hiver prochain, 
si les blessures ne viennent pas 
interrompre ses activités, com- 
me ce fut le cas cet hiver, 


St-Laurent 


Les partisans du ÇCanadién 
sont ennuyés de savoir que St- 
Laurent quittera l'équipe, Et ils 
sont peut-être un peu inquiets 
aussi, Dollard est un solide jou- 
eur de défense qui pourrait 
transformer les Eperviers d'é- 
quipe perdante, en équipe ga- 
gnante. C'est un athlète coura- 
eux, un homme sérieux et très 
affable qui aime le hockey et 
qui pourra probablement con- 
naitre encore plus de succès a- 
vec Chicago qu'avec les Cana- 
diens, On ne se mérite pas beau- 
coup de lauriers à jouer à l'om- 
bre de Doug Harvey, Un chan. 
gement d'équipe permettra peut- 
être à St-Laurent de se faire 


re 


SOUMISSION POUR LA FOURNI- 

TURE D'UNIFORMES D'HIVER 

POUR LES CONDUCTEURS D'AS- 

CENSEUR PAR TOUT LE CA- 

NADA 

Des soumliasions cachetées, 
au soussigné et portant la mention pré- 
citée, seront reçues jusqu'à trois heures 
de l'après-midi (heure avancée de 
l'Est), le jeudi 3 juillet 1958, pour la 
fourniture d'uniformes d'hiver pour les 
conducteurs d'ascenseur par tout le 


adressées 


On peut obtenir des formules de sou- 
missions et les cahiers des charges du 
chef des achats et des approvisionne- 
ments, ministère des Travaux publics 
édifice Garland, Ottawa (Ont,); de l'in- 
génieur régional, ministère des Travaux 
publics, édifice Confédération, Char 
ottetown (I, P.-E.); de l'architecte ré- 
#lonal, ministère des Travaux Er - 
édifice Ralston, Halifax (N.AaË,); 
l'architecte régional, ministère des Tra- 
vaux publics, 115 Prince-William, 
Saint-Jean (N.-B.); de l'architecte ré- 
£ional, ministère des Travaux publles, 
15 blyvd des Capucins, Québec (P, Q.): 
du directeur régional, ministère des 
Travaux publics, 1843, rue Delorimier, 
Montréal (P, Q.); de l'architecte ré- 
gional, ministère des Travaux publics, 
365, rue Yonge, Toronto (Ont.): de l'in- 
xénieur régional, ministère des Tra- 
vaux publits, bureau de poste, Fort- 


apprécier à sa juste valeur, et 
on le verra peut-être sur a. 

deux équipes des Etoiles de 
la Nationale, 


Nous avons connu St-Laurent, 
Ü ya plusieurs saisons, alors 
qu'il jouait pour le Royal de 
Montréal, Toujours agressif, bon 
patineur et certainement un ex- 
cellent joueur d'équipe, Dollard 
atlirait surtout l'attention des 
enthousiastes du sport et de ses 
instructeurs par son refus d'ac 
cepter la défaite, Pour lui, tant 
que la rondelle était au jeu son 
club pouvait encore gagner 
C'est de cet esprit que les Hawks 
ont le plus besoin 

Nous ne déplorons qu'une 
seule chose dans tout cet échan- 
ge, C'est que Chicago n'ait pas 
encore appris sa leçon, à savoir 
qu'il est préférable d'avoir des 
clubs-écoles, que d'attendre que 
le marché soit propice à l'achat 
de bons joueurs, Peut-être Jim 
Norris, maintenant lassé de la 
boxe, s'intéresserast.il assez à 
son équipe pour imiter les Ca- 
nadiens et organiser un vaste 
réseau de bons joueurs dans tout 


le Canada, Les Canadiens ne 
procèdent pas autrement et 
voyez les excellents résultats 


qu'ils obtiennent, 


On aura remarqué ausai 
depuis que les Malboros de ! 
ronto ne sont plus les seuls, dans 
leur ligue, à recevoir de l'aide 
d'une équipe de la Nationale, 
qu'ils gagnent moins souvent le 
championnat! Toronto pourrait 
reprendre son ancienne formule 
de clubs-écoles avec avantage 
et enseigner à ses joueurs que 
les joutes se gagnent sur la Kla- 
ce, non sur le banc des péni- 
tences. 


ue 


Une tuerie! 


La course d'automobiles d'In- 

dianapolis a, cetle année enco- 
re, fait une victime, Le cirque 
romain en exigeait plus, mais 
le principe était à peu près le 
même, Lancer des risque-tout 
sur la piste et laisser le public 
pantelant, avide de sensations 
vives, souhaiter, sans l'avouer, 
qu'un ‘accident’ spectaculaire 
vienne flatier ses plus bas ins- 
tincts et lui procurer les joies 
vives de l'épouvante, C'est du 
sadisme pur et simple, 
Nous aimons les sporis, mé. 
me les sports violents comme 
la boxe par exemple, Mais la 
tuerie ne nous intéresse pas, 
Passe encone s'il ne s'agissait 
alors que d'accidents très rares, 
il s'en produit parfois 
dans les autres domaines du 
sport, Mais nous sornmes ici en 
face d'une situation qui se ré- 
pète d'année en année et qui 
ne semble avoir d'intérêt qu'en 
roportion du nombre de cada- 
vres que. l'épreuve laisse tom- 
ber sur là piste, 


Les journaux pourront bien 


comme 


faire l'éloge de ces gens qui ai- 
ment le risque, qui jouent leur 
vie, Nous-mêmes à certaines oc- 
casions avons été émus par la 
mort de certains chauffeurs, vic- 
times d'accidents véritables, 
Mais lorsque ces mêmes chauf- 
feurs sautent sur une piste où 
un simple accrochage résulte 
Kénéralement en une catastro- 
phe, nous soutenons qu'il ne 
s'agit plus de sport mais de bra- 
vade. Et nous nous demandons 
si un chrétien peut ainsi expo- 
ser volontairement sa vie, ce 
don précieux que Dieu nous a 
dispensé si généreusement, I] 
nous semble que personne n'a 
le droit de mépriser ainsi ce don 
de Dieu et de se réclamer de 
la doctrine chrétienne, Il est 
bien beau de savoir mourir avec 
courage, mais que vaut une mort 
inutile, survenue âu cours d'une 
épreuve sportive? 


Le ministère des Travaux publies re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure 


vancée de l'Est), le mercredi 9 juillet 


William (Ont.); de l'architecte régional, | 1958, des soumissions cachetées, adres- 
ministère des Travaux publics, ifice sées au soussigné et portant sur l'en 
Commercial, Winnipe an.); du pré- | velo la mention: ‘SOUMISSION 
posé, ministère des Travaux publics, | pi ESr CE DE PERSONNEL 


édifice London, Saskatoon (Sask.); 
directeur régional, ministère des Tra- 


vaux publics, 10018 - 105e rue, Edmon- 
ton (Alta) et de l'architecte régional, 
ministère des Travaux publics, 1110 


ouest, rue Georgla, Vancouver (C.-B,) 

On ne tiendra compte que des sou 
missions préparées sur les formules 
imprimées par le Ministère et en con- 
formité des conditions qui sont sti- 
pulées 

On n’'acceptera pas nécessairement ni 
la plus basse ni aucune des soumissions, 


ROBERT FORTIER, 
Directeur des services 
administratifs et secrétaire, 


Ministère des Travaux publics, 
Ottawa, le:30 mai 1968. (323) 


Er | 


Des soumissions cachotées, adressées 
au soussigné et portant 1# mention de 
leur contenu seront reçues au bureau 
du secrétaire jusqu'à 3 heures de l'a- 

rès-midi (heure VSH cle de l'Est), le 
Fuai 26 2 jyin y) à l'égard du CON- 
TRAT No'21/58/TCH-G, nivellement, 
ponceaux et murs de soutènement, 
Mille 23.3 à mille 21.3, route transcana- 

dienne, pare national Glacier, Colom- 
M JE Hte ue 

‘Préavis de demande de soumis- 
3" en date du 4 octobre 1957, a 
paru, 

n peut consulter les plans et devis 
et obtenir des formules de soumission 
aux bureaux du chef, Division 4 
routes, édifice Hunter, Ottawa (Ont. 

M. H, Leicester, directeur r 

tère des Travaux publics, 
Edmonton (Alta): de 


Di 
nue Notre-Dame, Winnie 
M. À. E. Stewart, Div 
ièce 700, édifice Beg 
OT E ancouver { 

ision routes, QE. ifice pu- 
blic, Fal (U (Alta) et »  tdifion pue 
surveil vision des routes, édifice 
Pete Bantt (Alta). 

Le Ministère ne tiendra compte que 
des soumissions auxquelles est an- 
nexée une garantie sous forme de chè- 


| ' 
de | 
a 
958, d 
a OUR RES DENCE 
ES BATIMENTS, P 


SEMI-DETACHEE, GARAGE ET AU- 
TRES BATT PARC \ Lena 
DE L'ILE ELK (ALBERTA 
On peut prendre Fe NII des 
lans et du devis, et se procurer la 
ormule de soumission au bureau de 
l'architecte en chef, ministère des Tra- 
vaux publics, Ottawa (Ont) du direc- 
teur régional, ministère des Travaux 
publics, case postale 488, 10018 «+ 105e 
rue, Edmonton (Alta), et au bureau de 
poste de Calgary (Alta), 
ne tiendra compte que des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'obligations, comme 
il est ifié à la formule de soumis- 
sion, qui seront préparées sur la 
formule fournie par le ministère et en 
confermité des. conditions qui y sont 


s 
KE ministère fournira, par l'entre- 
mise du bureau de l'architecte en chef, 
ou par l'entremise du soussigné, ou 
par l'entremise du bureau du directeur 
régional, ministère des Travaux pu- 
blics, case postale 488, 10018 - 105e rue, 
Edmonton (Alta), les bleus et le devis 
de l' uvrage, 
de 2E n'acceptera pas nécessairement ni 
la plus basse nj aucune des soumissions. 


ROBERT FORTIER, 
Directeur des services 
administratifs et secrétaire, 
Ministère” des Travaux publics, 


Ottawa, le 27 mai 1958, (321) 


jus qu'à tro Le u À ès. jt 
eures em 
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On peut obtenir les formules de sou- 


mission au rss du chef des achats 


istère 
ce 


que visé ou d'obligations, comme il est | G 


spécitié aux formules de soumission, et 
LI sont D eee D sur Le formules 


EH “eontormité des Bonditions qui y sont 


, par Pontesien des pa 
a prés fourn voue À les plans et 
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ment d'un dépôt de 
ue visé ou de ge + = pos! 
l'ordre du Receveur Général du Cann- 
. Ce dépôt sera remis À condition 
que les 
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istère et Win: 
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0018 - 08e rue 
monton (AÏR). y” 
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formules 
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Directeu: rvices 
administratifs et sebrétaire, 


709, rue Sherbrook 


“Musie Hall‘ 


Le dimanche 15 juin, de 2 h, 
90 à 9 h, 80 pm, le “Music. 
Hall, avec Michelle Tisseyre, 
mettra en vedette Jacques Brel, 
Christiane Breton, Jeanne Des: 
jardins et une troupe de dan: 
seurs, dirigés par Michel Car: 
tier, L'orchestre sera sous la 
direction de Henry Matihewss 


Le “Théâtre populaire“ 

Le dimanche 15 juin, de 4 h, 
80 à 4 h, 80 p.m,, le ‘Théâtre 
populaire" présentera une Co- 
médie d'Aldo de Benedetti, inti- 
tulée ‘Deux douzaines de roses" 

On retrouve dans cette pièce 
tous les dons de fantaisie char. 
mante qui caractérisent les oeu- 
vres de l'écrivain italien, 

Cette comédie ridiculise fine- 
ment un travers psychologique 
bien XXe siècle: le besoin d'é- 


Le barrage 
de St-Malo 


OTTAWA = L'hon, M, Doug- 
las 8, Harkness, ministre de | 
griculture, a annoncé le 5 juin 
ue le gouvernement avait con- 
lé à la Simkins Construction 
Company, de Winnipeg, l'exé- 
cution des travaux nécessaires 
à la construction d'un barrage 
sur la rivière Rat, un mille à 
l'est de la municipalité de St- 
Malo, au Manitoba, Le projet 
de contrat soumis par cette fir- 
me s'élève à $221,192,40, 

On procèdera immédiatement 
à la mise en train des travaux 
les plus importants, 

Le barrage et le réservoir qui 
en sera formé serviront à ac. 
cumuler les eaux de la rivière 
et à en régulariser le débit, Le 
réservoir, capable d'endiguer 1,- 
7170 acres-pied d'eau, profitera 
directement à une centaine de 
familles au moins, Aux cultiva- 
teurs de la vallée, il assurera 
une réserve constante d'eau; et 
au village de St-Malo, une sour. 
ce d'approvisionnement supplé- 
mentaire. 

Le site du barrage se trou- 
vera à 45 milles au sud de Win. 
nipeg, La rivière Rat est un afs 
flüent de la rivière Rouge, du 
côté est, 

Le coût global du projet est 
estimé à $250,000, 

En prévision des trdvaux, on 
a pris les mesures voulues du- 
rant l'hiver pour obtenir un 
droit de passage libéré de toute 
servitude, 


Pour éviter le ballonnement, 
on aura soin de bien faire man- 
ger les vaches avant de les en- 
voyer sur un pâturage frais, fort 
en légumineuses, On évitera é- 
galement ce désordre en ayant 
soin de garder du foin sec ou de 
la paille à la disposition des bé- 
tes. Si les vaches sentent quel- 
ques malaises d'estomac, elles 
iront d'instinct manger du foin 
sec ou de la pail lle; 
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vaslon qui hante l'esprit de tant 
de £ens, 

Aldo de Benedelti «en a fait 
une hisioire ravissame que Ma: 
rio Dullani a traduite et adap- 
tée pour la télévision 

L'oeuvre, réalisée par Bruno 
Paradis, sera interprétée par Gi: 
nelle Lelondal, Jean Coutu, Ro- 
land Chenail, Andrée Champa- 


ne et Denise Proulx, Décors! 
acques Marion: costumes: do 
Bastin 

Avis 


Nous ne sommes pas reaponr: 
sables des changements impre 
vus qui peuvent'être apportés 
à ce programme 


Great Movies 

Le samedi 14 juin, à 8 h, pm 
le programme ‘Great Movies 
présentera “Contfliet” (Unmiver 
sal, 1930) 

Les principaux acteurs sont 
John Wayne, Ward Bond, Jean 
Rogers et Margaret Main 
“Knockoul" Carrigan est vain 
queur dans des combats de boxe 
truqués: tout est organisé par 
son partenaire, Alnsi, Carrigan 
obtient des milliers de dollars 
de la part de personnes Incltées 
à parier contre lui, Un journal 
tente d'exposer l'affaire, Film 
pour adultes très avertis 
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Lettre de Paris 


Vi:st jours qui ébranlèrent la France 


Les historiens auront À 
dire si le retour du général 
de Gaulle au pouvoir fut la 
conséquence d'un coup d'Elat, 
ou d'une révolution, ou s'il 
résulle simplement de l'effon 
dremepnt d'un régime atteint 
de sénilité précoce 

Au soir de ce dimanche his 
lorique du ler juin, alors que 
l'Assemblée nationale venait, 
par 929 voix contre 224, de 
donner son investiture au gour- 
vernement présidé par le ge 
néral de Gaulle, un orage d'u: 
ne rare violence éclata dans 


le ciel de Paris, C'est à la 
Jueur fulgurante des éclairs 
et au son du tonnerre tel 


Zeus dans l'Olympe que 
le général de Gaulle fit son 
entrée au Palais de l'Elysée 
pour la première réunion du 
Conseil des ministres, La co- 
lère du ciel se manifestait-elle 
contre lui? Etait-ce, au con 
traire, un prodigieux feu d'ar 
tifice de joie et d'allégresse? 
Les augures en décideront, A 
la même heure, en tout cas, 
les quelques milliers de mani- 
festants mobilisés par le par- 
ti communiste pour uné dé- 
monstration qu'eux-mêmes sa: 
valent vaine, rentraient chez 
eux bosselés et trempés, A: 
vec la plule, le rideau tombait 
sur un drame de vingt jours, 
fertile en rebondissements 
sensationnels et en coups de 
théâtre, qui tint la France en 
haleine et le monde en émoil, 
L'agonie de la IVe Républi- 
que était achevée — Place à 
la Ve République 
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Les transmutations politi- 
ques de ce genre s'accompa- 
gnent habituellement de vio- 
lences et de sang versé, — 
l'histoire de France est ja- 
lonnée de batailles de rues, 
de barricades, de monuments 
incendiés, etc, ,, — mais cet- 
te fois, la poudre n'a pas par- 
lé, et les épées sont restées au 
fourreau, En dépit des appa- 
rences, les formes légales ont 
elles mêmes élé respectées, si 
bien que l'on a pu parler, a 
busivement peut-être, d'une 
révolution par la loi et dans 
Ja loi, 

À quoi faut-il] attribuer le 
caractère particulier de cette 
révolution sans violence? Sans 
doute au fait qu'elle a été né- 
gative, et essentiellement mar- 
uée par des refus: refus tout 
‘abord de l'Algérie de se lais- 
ser abandonner par la Fran- 
ce; refus de l'opinion française 
à soutenir un régime discré- 
dité; refus de candidature du 
général de Gaulle (‘je ne 
viendrai que si l'on m'appel- 
le, mais je ne revendique pas 
le pouvoir”); refus de 
Pflimlin de gouverner avec 
le concours actif des commu- 
nistes, refus d'Alger de ne 
se soumettre qu'à un gouver- 
nement présidé par de Gaulle; 
réfus du Président de la Ré- 
publique de chercher une s0- 
lution autre que celle de de 
Gaulle, etc... { 

Les révolutions conquéran- 
tes font du bruit et exigent 
du sang: la conjonction de ces 
divers refus ne pouvait dé- 
boucher sur des conquêtes 
précises et immédiates, mais 
sur un espoir diffus, quoique 
profond: la restauration de 
l'Etat et de l'Unité française, 
Si l'on avait dû faire un réfé- 
rendum populaire, l'épreuve 
eut indubitablement tourné 
au plébiscite à 80 pour cent 
en faveur du général de Gaul- 
le, ou plus exactement — ce 
qui est encore négatif —— con- 
tre le système politique de la 
IVe République. 


Voici donc le général de 
Gaulle ramené à la tête des 
affaires françaises par ceux- 
là mêmes qui, un jour de 
janvier 1946, lui imposèrent 
un départ digne et hautain. 
L'homme a vieilli — jil a 
maintenant 67 ans —:; ce n'est 
plus le militaire abrupt qui 
tenait farouchement tête à 
Churchill et à Roosevelt, in- 
transigeant et volontiers gran- 
diloquent. C'est déjà le pa- 
triarche bonhomme et mali- 
cieux, condescendant et indul- 
gent, qui sait juger des hom- 
mes et des choses avec une 
certaine sérénité, non parfois 
dénuée de mépris. 

Mais son esprit et sa vo- 
lonté n'ont pas fléchi. Il sa- 
vait que le ‘système’ condui- 
rait la France aux pires ca- 
tastrophes; il l'avait annoncé 
et s'était préparé, dans sa re- 
traite silencieuse de Colom- 
bag dns pote à assu- 
mer une fois encore la lourde 
tâche du redressement natio- 
nal. 11 n'a pas comploté con- 
tre là République; il n'a rien 
revendiqué, Mais quand la 
bourrasque s'est levée à Al- 
ger, qu'elle a déferlé sur la 
Corse et qu'elle gagnait le ter- 
ritoire métropolitain, il a dres- 
sé sa haute taille et fait en- 
tendre sa voix: ‘Je suis prêt 
à assumer les pouvoirs de la 
République”, at-il déclaré a- 
vec le laconisme puissant qui 
caractérise ses gestes et ses 
paroles. 

Dès lors, les jeux étaient 
faits. Le gouvernement de M, 
Pflimlin pouvait faire face a- 
vec courage et réalisme à une 
situation dramatique: le sys- 
tème était vaincu, écrasé par 
le poids de ses errements et 
de ses fautes, Ce n'est pas M. 
Pflimlin et ses qui 
ont le pouvoir, 


c'est le pouvoir qui les à à 
bandonnes, Mal convaincue de 
son impuissance, l'Assemblée 
nationale s'est alors tournée 
vers le général de Gaulle pour 
lui demander ses conditions, 
et au besoin pour lui imposer 
les siennes, Le chef alors à 
reparu, Avec son sens aäifu 
de l'autorité et des responsa- 
bilités: ‘c'est moi qui pose 
des conditions, dit-il, Je ne 
demande rien, et je suis dé: 
cidé à rester dans mon vil 
lage si elles ne sont pas ac 
ceptées" 

L'Assemblée, poussée dans 
les reins par un solennel et pa 
thétique message du Président 
de la République, s'inelina 
Les leaders socialistes, farou 
chement hostiles à de Gaulle, 
accomplirent à Colombey un 
voyage qui ressemblait à la 
démarche des Bourgeois de 
Calais devant le roi d'Anglie 
terre, M, Guy Mollet en re- 
vint ministre, et l'opposition 
de ses amis fléchit soudain, 
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Dès lors, les choses furent 
mences rondement, En deux 
jours, le général de Gaulle 
devenu le Président de Gaul 
le — obtint de l'Assemblée 
nationale, non seulement son 
investiture, mais encore des 
pouvoirs exceptionnels en ma- 
tière législative et constitu 
tionnelle, afin qu'il puisse 
mener à bien la double tà- 
che qu'il s'est fixée: refaire 
l'Etat, refaire la France, Des 
hommes comme M, Mendès- 
France et M. Mitterand se 
sont dressés contre la soumis: 
sion de l'Assemblée et ont re- 
fusé de voter pour de Gaulle, 
avec la masse des 150 dépu- 
tés communistes, L'un et l'au- 
tre ont cependant formulé des 
voeux pour la réussite de l'ex- 
périence tentée par l'ancien 
Chef de la France combattan 
te, Visiblement, ils ont joué 
le Front populaire ‘'à terme’, 
en se disant qu'au cas où de 
Gaulle. échouerait dans son 
énorme entreprise, ils seraient 
bien placés pour recueillir sa 
succession, Ce caleul explique 
l'apparente maigreur de la 
majorité obtenue par de Gaul- 
le: comme son investiture était 
de toute manière acquise, il 
n'en coûlait rien à certains 
de ne pas laisser aux seuls 
communistes le bénéfice de 
l'opposition, Sait-on jamais? 


Le programme gouverne- 
mental du général de Gaulle 
demeure quasi-inconnu, hors 
des grandes lignes qu'il a don- 
nées dans sa déclaration d'in- 
vestiture de 622 mots exacte- 
ment, lue en moins de 5 mi- 
nutes, On sait seulement que 
sa grande idée est de donner 
à la France une solide consti- 
tution d'Etat moderne, où les 

ouvoirs exécutif, législatif et 

udiciaire ne seront plus con- 
fondus, et où chacun aura ses 
responsabilités propres, Pour- 
ra-t-il du même coup réfor- 
mer les moeurs politiques 
françaises, dont la culpabilité 
est au moins aussi grande 
dans la faillite du régime que 
les institutions elles-mêmes? 
Ce n'est pas certain, hélas, et 
il faudra à la Ve République 
un solide corset de fer pour 
qu'elle ne retombe pas dans 
“les poisons et les délices du 
système” si souvent dénoncés 
par de Gaulle, 

Au plan international, le 
général de Gaulle n'entend ni 
briser les alliances de la Fran- 
ce, ni rompre les traités qu'el- 
le a conclus. Cependant, le 
nouveau chef du gouverne- 
ment français veut que son 
pays retrouve sa grandeur el 
sa dignité: un de ses premiers 

estes sera sans doute d'or- 
onner la mise en fabrica- 
tion et l'expérimentation de 
la bombe atomique, afin que 
la France puisse entrer dans 
le ‘’club atomique" des grands 
(Grande-Bretagne, Etats-Unis, 
Russie) comme un partenaire 
à part entière, Les chancelle- 
ries n'ont pas fini d'en dis- 
cuter! 

Mais, pour l'immédiat, une 
rude tâche attend de Gaulle, 
Le drame algérien requiert 
des mesures urgentes, sous son 
double aspect de la révolte 
contre la métropole et de la 


rébellion du F.L.N, Dans l'es- 


prit de de Gaulle, les choses 
ne doivent pas trainer: du 
choc psychologique violent 
qui l'a porté au pouvoir doi- 
vent naître sans retard des 
solutions qui n'étaient pas 
possibles hier et qui, sans dou- 
te, ne le seront plus demain, 
Et de Gaulle s'est envolé vers 
Alger à bord de “Caravelle”, 
le pus rapide des avions fran- 
çais. 

Vingt jours qui ébranièrent 
la France! Le pays à vécu 
cette crise dramatique avec 
moins d'indifférence qu'on ne 
le croit, Un immense espoir, 
né des profondeurs mêmes de 
la fibre nationale a surgi peu 
à peu et a explosé lorsque 
de Gaulle est arrivé, Le pire, 
une affreuse guerre civile, 
était évité, et l'avenir se dé- 
gageait soudain, La France 
pouvait prendre un nouveau 
départ pour un de ces redres- 
sements spectaculaires dont 
elle a le secret. Les moyens 
ne lui manquent pas: seule 
la confiance en elle-même et 
en ses destinées faisait défaut. 
De Gaulle semble lui avoir 
apporté cet atout inestimable. 


Maurice HERR, 
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Chapitre XIII (suite) 


QUATRE HEBDOMADAIRES SUCCESSIFS 
REDIGES FAR DES FRANCAIS 


Quelques jeunes Français se lancérent dans 
le journalisme, En marge de la presse cana- 
dienne-française du Manitoba, qui s'est main 
tenue sans interruplion depuis 1871, il n'y eut 
pas moins de quatre hebdomadaires successifs 
londés et dirigés par ces Canadiens de fraiche 
date, plus ou moins préparés à ce rôle de res 
ponsabilité, Tous militérent en faveur du parti 
ibéral 

Le premier de ces journaux fut L'Echo du 
Manitoba, qui vécut environ six années, au 
tournant du siècle, Son fondateur, le Cham 
penolis Henri d'Hellencourt figure déja con 
nue remplit aussi les fonctions d'agent con 
sulaire de France, à la suite de Frédéric Gau 
tier, La pelite feuille fut d'abord imprimée par 
Le Temps, quotidien d'Ottawa, ce qui compor- 
tail bien des inconvénients, Plus tard, le ré 
dacteur la composa lui-même sur une linotype 
Cet imprimeur d'occasion se révéla très ingé 
hieux pour remédier à la pénurie de son ma 
tériel, Henri d'Hellencourt devait fournir une 
longue carrière de journaliste au Soleil, de 
Québec, et à la Presse, de Montréal, avant d'al 
ler prendre une retraite définitive en France 

Le Nouvelliste vit le jour à Saint-Boniface, 
en septembre 1907, Le fondateur, propriétaire 
et rédacteur en chef, Claudius Juffet, avait 
fall un vague apprentissage au Nouvelliste de 
Lyon, Très jeune, et sans avoir passé par le 
cycle des études secondaires, |] posséduit une 
assez bonne plume, Son principal collaborateur 
était René Brun, Un autre Lyonnais engage 
dans l'immeuble, Claude Buffet, qui avait four- 
ni quelques fonds, abrila la rédaction dans son 
bureau, L'un des piliers de l'entreprise était 
le prote, Arthur Boutal, Né à Bergerac (Dor- 
dogne), il avait grandi à Angoulème, où il fut 
correcteur d'épreuves dans une imprimerie 
Venu jeune au Manitoba, il avait tâté aux tra- 
vaux de la ferme et à ceux de la construction, 
avant de revenir à la typographie et de s'y 
distinguer comme un véritable artiste du mé 
uer 

Surveillée de près par son rival conserva- 
teur, Le Manitoba, la feuille libérale eut la vie 
assez difficile. Elle dut interrompre la publica 
tion d'un feuilleton jugé trop osé, L'auteur en 
élall, sous un nom de plume, René Brun, De 
plus, dans son zèle imprudent, Juffet s'était fait 
inscrire frauduleusement sur la liste électorale 
avant d'avoir atteint sa majorité et se trouvait 
passible de poursuites, Tout finit pas s'arran- 
ger, mais le coupable dut renoncer à son titre 
de rédacteur en chef, Brun lui succéda à la 
tête du journal, dont le propriétaire-gérant fut, 
pour quelque temps, Paul Gillet, Rentré en 
France et grand blessé de la guerre, Claudius 
Juffet, qui s'était marié à Nice, recueillit la 
succession de son beau-père dans un commerce 
de maroquinerie, 

Au bout d'un an, Le Nouvelliste traversa 
la rivière pour aller s'installer à Winnipeg. 
Comme son matériel tenait peu de place, il 
put loger facilement rue Garry, dans une pièce 
arrière du bureau de M, de la Giclais, qui eut 
dès lors la haute main sur l'administration du 
journal, Lorsque la Compagnie foncière du 
Manitoba passa dans un local plus vaste, lout 
près de celui qu'elle occupe actuellement, rue 
Principale, Le Nouvelliste déménagea, de son 
côté, rue Smith, 

Dans cet atelier peu fortuné, une nécessité 
vitale obligeait à consacrer le plus de temps 
possible aux ‘travaux de ville”, Aussi, à l'heu- 
re de la mise en page, la matière faisait par- 
lois défaut pour remplir les colonnes, Afin de 
remédier à cette lacune, on lenait en réserve 
quelques articles déjà parus et qui pouvaient 
être resservis au besoin, en escomptant la bon- 
ne volonté ou la distraction du lecteur, Une 
remarquable étude intitulée ‘Le Cheval" avait 
déjà plus d'une fois sauvé la situation lorsque, 
dans un autre cas de force majeure, elle fit 
de nouveau son apparition. L'ancien officier 
de cavalerie Magon de la Giclais n'était certes 
pas un ennemi du cheval, mais il estima que 
la plaisanterie avait trop duré, Surgissant à 
l'impromptu dans la boutique, il demanda où 
se trouvait le ‘plomb’ du fameux article, Et 
saisissant les paquets de composition, il les 
précipita sur le plancher, où les caractères 
vinrent s'écraser en un formidable ‘pâté, Ce 
fut la mort sans phrases du Cheval, 

Celui qui agissait comme grand patron du 
journal n'avait assumé ce rôle que par dévoue- 
ment à son parti (il était président de l'Asso- 
ciation libérale de Saint-Boniface) et pour 
rendre service à son ami, Horace Chevrier, 
Ancien député de Saint-Boniface, celui-ci ve- 
nait d'être battu par Joseph Bernier et n'avait 
pas renoncé à prendre sa revanche, Le Nou- 
velliste représentait pour lui une arme utile 
contre Le Manitoba, rédigé par son adversaire, 
Cependant, M. de la Giclais se souciait assez 
peu d'avoir à commander cette équipe de bohè- 
mes difficile à manier, Un jour que le prote 
Arthur Boutal essüyait une nouvelle semonce 
dans le bureau du patron, il en sortit, à son 
grand étonnement, propriétaire du journal et 
du matériel d'imprimerie, pour la somme mi- 
robolante de vingt-cinq dollars comptant, plus 
quelques autres légers versements, Ces chan- 
gements d'administration n'amenèrent pas la 
prospérité à l'entreprise: mais Le Nouvelliste, 
toujours chancelant, ne devait pas encore mou- 
rir, 11 était trop précieux pour donner et rece- 
voir des coups dans les campagnes électorales 
qui, à cette époque, se succédaient beaucoup 
plus rapidement qu'aujourd'hui, Horace Che- 
vrier demeura le bailleur de fonds attitré, si 
bien qu'il devint le principal créancier, presque 
le propriétaire, toujours sous le couvert de M, 
de la Giclais, / 

Le Ua “AE à 

Pauline Le Goff, qui entra au Nouvelliste 
comme apprentie en 1909 — alors qu'elle por- 
{ait encore des tresses dans le dos — nous 
fournit de curieux détails sur l'organisation 
interne de cette entreprise journalistique: 

“Le Nouvelliste n'avait, comme matériel, 
qu'une presse à bras et quelques casses de 
caractères, mais il débordait de jeunesse et 
de jovialité, Le journal, composé à la main, 
s'imprimait dans un autre atelier — de mon 
temps au Free Press. Le crédit de l'adminis- 
tration n'étant pas de tout repos, on exigeait 
parfois le paiement d'avance. 

“Ii y avait un autre apprenti typographe, 
Joseph de Saqui de Sannes, authentique vi- 


comte avignonnais, d'une délicatesse et d'une 


sensibilité touchantes, Musicien très doué, il 
arrangea un Stabat Mater pour quatre voix 
que Paul Salé fit exécuter à la cathédrale, 
Avant d'être admis dans la noble corporation 
de l'imprimerie, au salaire initial de quatre 
dollars par semaine, il avait essayé tous les 
métiers, y compris celui de marchand ambu- 
lant (poisson, aiguilles, porte-plumes, etc.) 
Brun, Boutal, de Sannes et moi, nous nous 
mettions ensemble pour le déjeuner, J'avais 


: la charge de l'achat de la nourriture. Oh! ce 


n'élait pas compliqué, Un pain, un peu de 
charcuterie, du beurre, du fromage. Quand 
nous étions riches, une douceur ou des fruits, 
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ou peut-être un hors-d'oeuvre, En me remet 
tant son écol, de Bannes me disait toujours, 
dans le plus pur accent d'Avignon: ‘Surtout 
Mlle Pauline, achetez de la margarine, C'est 
aussi bon que le beurre et ça coûle moins 
cher 

"Joseph de Sannes partit lui aussi pour la 


France en 1914, A la fin de la guerre, il était 
capitaine d'infanterie coloniale, Un brave 
coeur 

Lorsque j'entrai au Nouvelliste, en sep 
tembre 1909, il n'y avait pas de rédacteur 
allitré Un Basque, Edmond Lartigau, venait 


de partir, apré 
au journal, 1] 

dant la dernière 
porlante du consistait en 
politiques, élait fournie par Horace 
Le reste arrivait au petit bonheur 
vent par les 
sail lei et là 
à l'automne 


un séjour de quelques mois 
à Montréal pen 


La partie 


vivail encore 
guerre 
lexle, qui 


la plus im 
articles 
Chevrier 
le plus sou 
ciseaux d'Arthur Boutal, qui pui 
René Brun, de retour de France 
reprit son poste habituel, Dans 
le sureroit de travail nécessité par une campu 
gne électorale, cet homme 
pliait à toutes les besognes, même les plus 
humbles, de l'atelier, Après avoir écrit son 
article, il aidait quelquefois à le composer 

à la main, On le voyait aussi plier et adresser 
des journaux encore à la main 
porter un sac de courrier 11 allait 
purfois jusqu'à prendre la place de l'apprenti 
qui poussail la voiturette conduisant les ‘for 
mes” à l'imprimerie, Ses appointements de 
rédacteur étaient inexistants, les finances de 
l'entreprise permettant tout juste de verser des 
salaires de famine aux ouvriers et aux appren 
Us, Mais sa collaboration généreuse payait le 
loyer de sa minuscule boutique de cartes pos- 
lales nichée dans le local du journal, 11 y oceu 
pait un tout petit cabanon sans lumière, qui 
lui servait de bureau 

“Un beau jour d'été, en 1911, après quatre 
années d'une existence précaire, Le Nouvelliste 
sombra devant une caisse irrémédiablement 
vide, Mais Horace Chevrier, battu l'année pré: 
cédente dans le comté de Carillon, était tou- 
jours rive à la politique et de plus en plus 
persuadé que le parti libéral ne pouvait se 
passer d'un organe de langue française, C'est 
pourquoi Le Solell de l'Ouest se leva radieux, 
né des cendres du défunt, 

“L'affaire fut montée solidement, en ‘com 
pagnie limitée’, On déménagen dans un nou. 
veau local, rue Donald, où l'atelier occupait 
le troisième étage de l'immeuble Pultord, On 
{it l'acquisition d'une presse à journal, d'une 
linotype et de caractères neufs, Bref, l'outilla- 
ge prenait un air moderne, Et qui plus est, 
l'échelle des salaires fut relevée, Le rédacteur 
en chef, René Brun, reçut alors #10 par se- 
maine, À ce moment, il avait à peu près dé- 
laissé les cartes postales pour se livrer à la 
photographie commerciale, Arthur Boutal n'é- 
tait plus propriétaire, mais actionnaire et di- 
recteur-gérant à $15 par semaine, Quel chan- 


extraordinaire se 


ou meme 
à la poste 


ef “LES FRANÇAIS DANS L'OUEST CANADIEN" - 


pudding, le dérive, Île 


clocher de 


plano sen Alant à 14 


Baint-Bonilace sonnant le tocsin 


ces garçons d'autrefois devenus des hommes 
méêres affolees 


grand 


larira 


lullant aux digues pour les 

Muis dans peu de jours, le 
de la Prairie mürira le blé 
Le glorieux él 


LUUL AE 
les eaux 
séchera les seuils, deéploierx 
jeunes filles 


Puis, ce 


les larges feuilles des érables, Les 


inventeront du 


robe Ciaires sera 
l'automne court, la première neige le ven 
nelloyant l'azur el é soir les jeunes gens 
oublieux comme la vie danseront sur l'armure 
de nouveau glacée des deux rivières 
Des Manitobains ne peuvent lire sans émo 
Lion el sans fierté celle prose élégante jaillic 
de la plume d'un journaliste parisien qui fit 
ses premicres armes |} Y A quarante ans, À 


Winnipeg, au Soleil de l'Ouest, 


Ce modeste hebdomadaire, qui avail eu une 
carrière ulile 
la guerre, Son directeur-gérant 
partit Comme 
de la Giclais 
firent autant 
en conservant 
il paraissait 


fut complètement bouleversé par 
Arthur Boutal 
pour la France, M 
Antoine Picot en 
Chevrier 
la compagnie 
moins s intéresser à la politique 
et au Journal, Ce fut Louis Baloche, un Pari 
sien, ancien pressier au Free Freus, qui recueil: 
lit la succession de Boulal 
pellle imprimerie à Norwood, en société avec 
un riche Belge du nom de Collomb, qui appor 
ta du capital nouveau au Soleil, Socialiste et 
plus où moins antimilltariste, le 
reclteur-gérant se mit à écrire des articles pa 
triotiques bourrés de fautes de français, pour 
démontrer qu'il valait mieux que su repulalion 
Me Albert Dubuc devint alors le rédacteur 
atutre, Comme administrateur, Baloche, non 
content de se mettre tout le monde à dos par 
ses procédés indélicats, gaapilla promptement 
les fonds de Collomb et des autres, Et c'est 
ainsi que Le Soleil de l'Ouest, comme Le Nou 
velliste, sombrait à son lour en mars 1918 

Pauline Le Goff avait fui cette galère dés 
le début du nouveau régime, Ce fut en France, 
où elle était allée se marier, en pleine guerre, 
à Angoulême, avec Arthur Boutal sous les dra 
peaux, que tous deux apprirent la 
du dénouement fatal, Comment n'y auralent-ils 
pas été très sensibles? C'étaient pour l'une 
cinq et pour l'autre sept belles années de jeu 
nesse que représentait l'existence toujours pré 
caire de ces deux journaux auxquels ils s'é 
talent donnés corps et âme 

Mais le vide causé par la disparition du 
Soleil de l'Ouest fut comblé sans délai, Un 
Canadien français du nom de Robert possédait, 
rue Princess, à Winnipeg, une imprimerie bien 
montée, qui exécutait des travaux pour les 
deux grandes compagnies de chemins de fer 
L'homme disposait de capitaux et entretenait 
un vieux désir de faire du journalisme, 11 saisit 
l'occasion et, avec l'avocat Auguste-Henri de 
Trémaudan, lança La Libre Parole, Le pro- 


lant d'autres 
el le rédacteur 
quant 

ses actions dans 


à Horac tout 


Il possédait une 


nouveau di 


À l'occasion des fêtes jubilaires 


M, Donation Frémont, ancien rédacteur de ‘’La Liberté et le Patriote’, 
s'intéresse depuis toujours à ce qu'on appelle ‘‘la petite histoire” de ses 
compatriotes dans l'Ouest canadien, |l en résulte des documents historiques 
très humains et partant, très vivants. Nous publions depuis six mois le 
fruit dessas recherches sur ‘’Les Français dons l'Ouest canadien”, 


Par une heureuse coïncidence, le chapitre destiné à être publié les 
6, 13 et 20 de ce mois rappelle des incidents souvent ignorés de la vie cul- 
turelle de St-Boniface, À l'occasion des fêtes du jubile d'or de la ville, il 
semble convenable de donner tout au long cette partie du livre, 


Les anciens pourront ainsi revivre des belles heures d'antan, et les 
jeunes pourraient y apprendre comment un peu d'initiative peut rendre la 


vie belle et féconde, 


&ement avec son ancienne position de patron 
au Nouvelliste! Plus d'une fois, le samedi, à 
cette époque héroïque, après avoir payé son 
personnel, il devait se partager le fonds de 
la caisse avec son ami, Hector Bergevin, pré- 
posé au service des annonces; et cela leur don- 
nait à peine de quoi manger le lendemain! 
Ce fut le point de départ, pour le nouveau 
directeur-gérant, d'une métamorphose inespé- 
rée, Le sens des affaires, si l'on peut dire, 
enlama sérieusement chez lui l'esprit de bohè- 
me, Son travail commença à des heures plus 
normales et son entourage en bénéficia, Aussi 
la nouvelle entreprise journalistique eut-elle 
un bon départ et une existence financière assez 
satisfaisante, pour quelque temps du moins. 

“Charles Bacuez, d'Arras, fondateur de la 
Société Jeanne d'Arc, qui gagnait sa vie dans 
l'immeuble, avait collaboré bénévolement au 
Nouvelliste et continua de donner des articles 
au Soleil, Atrocement défiguré à la guerre, il 
ne revint pas à Saint-Boniface, Parmi les autres 
rédacteurs, il y eut, à la suite de Brun, avant 
août 1914, Louis Piéchaud, camarade de Mau- 
rice Rostand et dont le père était médecin de 
la famille Mauriac, qui a fait son chemin dans 
les lettres françaises; Lebel, originaire de Me- 
lun, qui avait été bûcheron et trappeur dans 
le Grand Nord; le Lyonnais Antoine Picot, 
grand et bel homme dans la trentaine, un peu 
bourgeois, bon enfant, qui prenait plaisir à 
nous raconter ses souvenirs du ranch avec 
le Dr Nové-Josserand, à High View. 

“Je regrette de ne pouvoir évoquer tous 
les visages de Français que j'ai vu défiler au 
Nouvelliste et au Soleil de l'Ouest. 11 en ve- 
nait non seulement du Manitoba, mais aussi 
de la Saskatchewan et de l'Alberta, amenés 
par des amis des deux villes." 


L'HISTOIRE EXTRAORDINAIRE 
DU "“NOUVELLISTE" ET 
DU “SOLEIL DE L'OUEST”, 
OU FIT SES DEBUTS UN CHRONIQUEUR 
ACTUEL DU “FIGARO” 


Lors de la terrible inondation de la rivière 
Rouge, au printemps de 1950, un chroniqueur 
du Figaro, de Paris, évoquait fort heureuse- 
ment les deux villes de Winnipeg et de Saint- 
Boniface, où il avait vécu sa vingtième année, 
C'était ce même Louis Piéchaud, l’un des an- 
ciens rédacteurs du Soleil de l'Ouest, 1] avait 
bien observé et laissé là-bas un peu de son 
coeur, celui qui, se penchant sur son passé, 
écrivait: 

“Le printemps, c'est l'universel craquement 
de quelques jours. Brusquement, les deux fleu- 
ves (rivières Rouge et Assiniboine) délivrés 
de leur cuirasse en secouent les débris furieu- 
sement, ébranlant les ponts qui relient Win- 
nipeg à son faubourg Saint-Boniface, où vivent 
30,000 Canadiens français autour d'un impor- 
tant collège des Jésuites et d'une cathédrale 
en pierre, d'un gothique amélioré par des en- 
trepreneurs américains. 

“Cette annéé, Winnipeg et Saint-Boniface 
auront vécu un début de mai tragique, Le 
voyageur de jadis imagine avec chagrin les. 
rues inondées, les petites maisons peut-être 
englouties, l'une d'elles où le temps de Christ- 
mas était lumineux autour de la dinde et du 


fesseur Albert Doyen, de l'Université du Ma- 
nitoba, lui succéda bientôt comme rédacteur 
en chef. 

Né dans la province de Québec, de parents 
bretons qui furent parmi les fondateurs de 
Montmartre, en Saskatchewan, Trémaudan 4a- 
vait débuté dans le journalisme en dotant d'une 
feuille anglaise la ville naissante du Pas, dans 
le nord du Manitoba, Il a laissé quelques ou- 
vrages qui attestent ses convictions patrioti- 
ques et une admirable ardeur au travail: The 
Hudson Bay Road, Le Sang français, Histoire 
de la Nation métisse, sans parler de plusieurs 
pièces de théâtre, 

De format plus grand et de présentation 
plus soignée que ses prédécesseurs, La Libre 
Parole n'eut pas leur vie pittoresque et dispa- 
rut après trois ans de publication, Elle ne réus- 
sit pas à soutenir la concurrence du Manitoba, 
presque cinquantenaire, et de La Liberté, fon- 
dée en 1913, qui s'établissait sur des bases 
durables, 

Au nombre des journaux morts-nés, on 
pourrait citer Le Démocrate, de Paul Lardon, 
au début de la première Grande Guerre, Mais 
celui-ci, ancien professeur d'histoire à Lyon, 
était avant tout un poète, avec, comme autre 
métier, celui de garçon d'ascenseur à l'hôpital. 
Il fréquentait assez régulièrement l'atelier du 
Nouvelliste, puis du Soleil de l'Ouest, où ses 
vers se mélaient à la prose des rédacteurs. Son 
expression favorite, qui terminait générale- 
ment chacune de ses phrases, était: ‘Etc, etc. 
etc., etc..., voilà l'affaire! ..." 


LA POESIE à SAINT-BONIFACE 


Lardon publia les Poésies de Saint-Boni- 
face, premier recueil du genre paru dans 
l'Ouest canadien, qu'il dédia à la supérieure 
des Soeurs Grises. Le poète américain Whittier 
a chanté les fameuses tourelles et les cloches 
de Saint-Boniface. Lardon a repris le thème 
sur un mode lyrique plus familier dans des 
strophes que Paul Salé mit en musique: 

Je suis la cloche de l'église, 

Celle que bénit Provencher; 

“Trois fois j'ai changé de clocher, 

Non ma voix qu'emporte la brise. 


Venez, venez! Priez, priez! 
Pleurez vos larmes de tristesse; 
Souriez, riez d'allégresse; : 
Vous ai-je jamais délaissés? 


‘Depuis cent ans je vous baptise; 
J'aime à nouer les doux liens; 
Evèque et prêtres canadiens 
Se font chez moi, dans mon église, 


Et quand, las, vous vous étendez 

Tout autour de moi dans la tombe, 
Mon coeur se gonfle et mon glas tombe; 
Je sanglote: Miserere! 


Vous passez, seule je demeure: 
Suis-je pas là pour vous garder? 
Nul ne m'a vue abandonner 

Mon poste pour une seule heure, 


De la Cène au Samedi Saint 
Je me tais, je pleure en silence. 
Autrement je pleure et je danse 
Sur un signe du sacristain. 


nouvelle | 


par Donatien Frémont 


éciol à ‘‘La Liberté et le Patriote" 


(Tous divise reservés) , / 


CARIIERE BIHILLANTE 
DU CERCLE MOLIERE 


Franchissons maintenant la période de la 
aurre 1914:1918 pour la reprise de 
l'effort théâtral à Baint-Bonilace et son extras 


cpquisser 


ordinaire reussite 
Le Cercle Molière, fondé en 1925 par un 
Belge, M, André Castelein de la Lande, donnait 
Winnipeg, au 
Monde où l'on s'en: 
C'étail le 


sa premiere 
l'héâtre 
, d'Edouard Failleron 


representiallion à 
Walker, avec "La 
nuit mouveés 
ans plus tôt par Mené Brun 
avec une nouvelle et 
façon inattendue 


men lance quingt 


qui reprenail vigueur 
allait s'épanouir d'une 
Le fut 


qui ira 


l'oeuvre d'un petit nombre d'ardents, 


aillèrent longlemps dans la pauvrele, 


décors, costumes el le 
Mme 


preuve 


laisant tout regle 


de leurs main Le Goff s'improvisa cos 
ingeniosile et 
adimirables, Les répétitions 
avaient lieu dans une ancienne épicerie désaf 


fectée, La étant 


lumière, faisant d'une 


aun devouement 


proprielaire mort, sa veuve 


aval converll le magasin en salle de réunion 
qu'elle louait à un prix modique, À quoi peut 
tenir une vocation artistique! Cetle femme, 
qui n était plus jeune, tapile dans un coin obscur 
contre le piano, pour ne pas gener les aclieurs, 
ne perdail pas un de leurs mois ni de leurs 
gestes prêle aux rires el aux larmes 

lout entière aux scènes qui sébauchalent sous 
ses yeux. Klle n'ouvrait la bouche que pour 


imposer silence, de temps à aulre, à son muall 
sa cage dans la cuisine, 


plus pathétiques 


cieux perroquel qui de 


tholsissall les moments les 


de la pièce pour appeler: "Eda! Eda!,,." Un 
| beau zèle meériluil récompense, On confia 
un rôle à Mme Eda Pelletier dans ‘Chut! voila 
la bonne!", d'Albert Acremant, et elle y tit 
merveille, Elle figura par la suite dans plus 
sieurs distributions et toujours avec bonheur, 


Actrice excellente, très goûtée du publie, Mme 
Pelletier mérita en outre le titre de ‘Grands 
mére du Cercle Molière", C'est bien chez elle, 
en effet, qu'il commença de prendre son essor, 

Depuis 1925, le Cercle Molière a monté 


presque tous les ans au moins une grande pièce, 
Dès 1928, M, de la Lande s'étant retiré pour 
se donner plus librement à ses lecons de fran: 
çais, Arthur Boutal, qui appartenait au groupé 
depuis le début, en prit la direction, “L'Arlés 
sienne’ avait été, cette année-là, un véritable 
succès, même du point de vue financier, Une 
sorte de tradition se liait bientôt aux entrer 
prises du Cercle et il importait de ne pas la 
briser, Tout en abordant différents genres, on 
apporta beaucoup de soins au choix des pièces 
et l'on finit par grouper un publie suffisame 
ment nombreux pour assurer la vie de l'orgar 
nisation, 

Le Cercle a donné entre autres, dans Ja 
première phase de son existence: ‘Les deux 
Pierrot", d'Edmond Rostand; “L'Echelle cas: 
ste" et ‘Un jeune homme qui se tue”, de 
Georges Berr; ‘‘Popaul et Virginie”, d'Alfred 
Machard (Gisèle LaFlèche, aujourd'hui une 
vedette américaine du vaudeville, y fit ses 
débuts à vingt mois); ‘Le Tampon du Capis: 
ton", de Mouézy-Eon, pour ceux qui aiment 
la farce au théâtre, et “Le Train fantômel, 
d'Érlanger, pour les amateurs de spectacles 
policiers 

En 1934, ‘Blanchette, d'Eugène Brieitx, 
d'abord présentée au public de Winnipeg, {ut 
demandée au Festival dramatique natio 
qui venait d'être fondé l'année précédente 
lord Bessborough, gouverneur général du 
nada, À Ottawa, elle obtint le prix de la m 
leure pièce française, Ce fut la première d'une 
suite de présentations au Festival et de succèn 
qui attirèrent l'attention de tout le pays sun 
le Cercle Molière l 


Vinrent ensuite ‘Le Gendre de M, Poirier, 


(direction Denys Goulet), “Les Soeurs Gue 
donnec” (l'une des trois soeurs était Gabrielle 
Roy, devenue la grande romancière du Canada 
français), ‘Le Voyage à Biarritz) “Poil de 
Carotte’, 

Arthur Boutal, qui avait été l'âme du Cercle 
et l'avait conduit aux plus hauts honneurs, 
mourut brusquement en 1941, Qu'allait devenir 
le groupe privé de son chef?” Mme Pauline 
Boutal, non contente de fournir à la troupe 
sa meilleure actrice, avait été le bras droit de 
son mari dans ses lourdes et multiples tâches 
de directeur, Elle a recueilli sa succession, ce 
qui a permis au Cercle Molière de poursuivre 
sa brillante carrière avec ‘La Donation”, “L'As 
vare'", ‘Prisonnier de mon coeur” (direction 
Christiane Le Goff), ‘Le Village des miracles, 
“Le Médecin malgré Jui'', ‘Les Fourberies de 
Scapin”’, 

Le tableau suivant embrasse l'ensemble des 
succès remportés au Festival dramatique, supé- 
rieur à ceux de tout autre groupe de théâtre 
amateur au Canada: 


Concours final 


1934 — Blanchette, Ottawa, prix de mellku- 
re pièce française (direction Arthur 
Boutal). 

1936 — Les Soeurs Guedonnec, Ottawa, meil- 
leure pièce française, meilleure actrice 
française (direction Arthur Boutal). 

1937 — Le Voyage à Biarritz, Ottawa, meil- 
leur acteur français (direction Arthur 
Boutal), Ù 

1938 — Le Chant du berceau, Winnipeg, meil- 
leure pièce française, meilleure actii- 
ce française, meilleure actrice (direc- 
tion Arthur Boutal), 

1948 — La Donation, Ottawa, meilleure pièce 
française, deux mentions honorables 
pièce (direction Pauline Boutal). 

1950 — L'Avare, Calgary, meilleure: 
française (direction Pauline Boutal). 


Concours régional 
1991 —— Prisonnier de mon coeur, meilleure 


pièce, meilleur acteur (direction. 


Christiane Le Goff). / 


1953 — Le Village des miracles, meilleure 
pièce (diretcion Pauline Boutal), 


1954 — Le Médecin malgré lui, meilleure | 
direction, meilleur acteur, meilleure | 
actrice de soutien (direction Pauline 


Boutal), 
Le Cercle Molière ne s'est pas con! 


fournir du personnel compétent à Radi 
Boniface; il en a exporté dans [ 
&ions du pays. C'est ainsi que 
Edmonton Léo Rémillard, gérant du 
çais, maintenant devenu coordona 
sions françaises pour Radi Le 
nipeg; à Québec, René Dussault, 
poste français; à Montréal, Henri: 
Radio-Canada, et Bernard Goul 
La Presse; à Shawinigan Falls, 
érant adjoint au poste français, 
anglo-saxon et te 
action bienfaisante se fait 4 
chez les Canadiens 
me un stimulant 
langue, mais aussi 
diverses capable 


française 


line” bout. 


4 
: 
\ 


Lunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 
Chambre 
4, Canadian k of Commerce 


SEMautfiee. Manfiabe 


Téléphone WhHitehall 3-6421 


E L 
161, ave Provencher, $t-Bonitace 
|  MALEPHONE Chapel 7-3319 


Tél, (Rés) Whitahall 2-5690 


LH. PICHÉ 


| AGENCES 
DUMAS 


Assuranves autu, feu, ele, 
Ameubien 4 Fa Peintre-décorateur 
118, vue Moroce St-Bonitace 1104, rue Aubert 
Wéléphone Chéor 3-5384 1 mere 


SR, DUMAS, prop, ” 


Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, prop 
405, vue Bertrand, $t-Bonitace 


Tél, CHapel 7-1864 


Park Confectionery 


412, ave Taché 
Méléphone CHapel 7-3891 


Fruit trois Fleurs 
Conliseries et magazines 


Taché Hardware Co. 


2985, AVENUE TACHE 
Peinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUUGAS, propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


AUANNE'S 
Beauty Parlor 


106, avenue l'rovencher 
Téléphone Chdar 13-3030 


Nouvelle permanente 
à la crèma 955,50 et plus 


Acheteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assuranves et de Fi: 
nances à Laux modiques vous aidera 
à faire une meilleure transaction 
Avant d'acheter, consulles-nous 


Goorges-.J. lForent 
260, vue Marion, #t-Honiface 
Téléphone CMapel 7-1223 


Téléphone Cldor 3-6102 


Marion Beauté Nook 


Votre coitteur français 
vous offre tous les soins de beauté 
2h60, que Marion, Norwood Man 


Corinne DUFAULT, propriétaire 


Peinture et Réparations 
de très bons prix 


Profitez dos plans de crédit 
trés avantageux 


Téléphone CHapel 7-4154 


Ideal Decorating Co. 


44, ave PFrovencher, St-Monifave 


Norwood Cleaners 
and Tailors 
288, rue Taché 

Téléphone CEder 3-5610 


SERVICE DE DEUX HEURES 


Le Nettoyeur et Tailleur 
de votre ville 


Matériaux usagés 
Contre-plaqué, sous-planchers por: 


tes, fenêtres, Donacona, bols. quin- 
(a Îierle, matériaux d'électricité, de 


plomberie, chaudières à vapeur et 
tuyaux 


Chapco Building Supplies 


#0Ë, vue Archibald 
Téléphone ChHapel 7-2619 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 


144, vue Marion - CEdor 32-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scles, Ciseaux, Couteaux et Haches 
siguisés — Moudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


ACCURATE SEPTIC 


TANK CLEANING WESTERN 


Plumbing & Heating Co. 


? FR gerer _L‘tisels 541, rue des Mourons, $t-Bonitace 
Plomberie — Chauttage 
RPipnes cle 4h Réparations de tous genres 
Roger ‘Prop Téléphones! 


St-Bonitace A Neyron, CHapel 7-360% 


975, rue Marion 
Roger Fourneaux, CEdar 3-1367 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue FProvencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 


Téléphone CHapel 7-7468 
Agents de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vulcanisation 
Halancement des roues 


Entretien complet des pneus 
Prop, N, BEAULIEU 
164, ave Provencher, $t-Bonitace 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Exumen de ln vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 
Téléphone WHitahall 2-5108 
Ouvert tous les jours de 9 h, à 6 h, 


Salon de Beauté 


DOLORES 


®, chemin Ste-Marie, Norwood 
Téléphone CHapel 7-9713 


Spécialité: Ondulations permanentes 
| françaises de 85.00 et plus 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
marques de ponts de radio et d'ap- 
parells de télévision, tourne-disques, 
radio d'automobiles, accessoires 
520%, rue Taché, St-Boniface, Man. 
Téléphone CHapel 7-1852 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L, BOISSONNÆAAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Posage de tils 
Réparatior: 


Téléphone CHapel 7-1694 


Entreprise 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 
et des extrémites 


Enlevés sûrement et de façon 
manente, Consultation gratuite, 
bli en 1986, Dermic Institution, 275, 
ave Portage, 500, édifice Kensington. 


Téléphone WHitehall 2-4110 


TACHÉ 


Auto and Body Works 
M7, rue Taché, Norwood, Man, 
Téléphone CHapel 7-7145 
Dan GOBSSELIN, gérant 
"’Service qui plait’ 


pers 
£ta- 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 
ESSENCE «+ HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 
Service de 24 heures 
Gérard Privé propriétaire 


TELEPHONE CEdor 3-4654 


DeGagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

gulateurs de voltage, démarreurs 

carburateurs, pompes à carburants, 

essule-tlace, pour révision complète 
et entretien 


Angle Marion et des Meurons 
CHapel 7-3041 CHapel 7-1018 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 
Brûleurs et tournaises à l'huile 


97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur,: CHapel 7-2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


POUR UN BON SERVICE 


RENÉ ROTTIERS 


Horloger européen spécialiste 
est à votre disposition 


567, rue des Meurons 
CHapel 7-3598 


St-Bonitace 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


Appelez toujours CHapel 7-1285 
138, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J. Robitaille, prop. 


Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Renseignez-vous sur nus prêts 
pour améliorations aux maisons 
— juequ'a 3.000 — sans verse- 
ment Initial. 


Estimés fournis gratis Bureau d'assurances 


Roger Jill Li Lid 


ASSURANCE. PERSONNELLE ET 
ASSURANCE COMMERCIALE 


Téléphone CHapel 7-3093 


204, édifice Banque du Commerce, 
Norwood, Man, 


Bureau à Winnipeg 
100, édifice PARIS 
Téléphone: WHitehall 3-5408 


Auonobils PAUL PAQUIN 


Accidents Agent général Effets personnels 
ASSURANCES -— FINANCES —— POLIO 
Suite 9, Bloc Cusson, 221, rue Masson, STIBONIFACE, MAN. 
Tél.: CHapel 7-9494 — Adresse postale: C.P, 68, St-Bonitece, Man. 


© Matériaux et bois de construc- 
tion de tous genres 


© Amoublements d'église taits sur 
commande 
© Portes, châssis, moulures, ete. 


CHapol 7-1835 


Provencher at des Meurons 
St-Boniface, Man. 


incendies 


A l'Hôtel de 


La Veilléo 


du lundi soir 


par M, Henry LANE, | 
courriériste municipal 
de La Liberté et le Patriote | 


M, le maire et les échevins| 
qui l'avaient accompagné à Vie: | 
toria, ainsi que M, Maurice! 
Prud'homme, greffier, étaient de 
retour pour la réunion régulié 
re du Conseil de Ville le lundi | 
0 juin, Ils étaient heureux des 
amitiés renouées et des confé-| 
rences instructives qui ont été 
bien suivies par les délégués 

M, Henri d'Eschambault, au! 
nom du comité du Jubilé, dont! 
il est secrétaire-gérant, demande | 
que la salle du Conseil soit mise | 
à la disposition du comité pour | 
l'exhibition des oeuvres primées 
dans le concours artistique de la | 
gent écolière 

On demanda à l'échevin C 
Warman de représenter la Ville 
comme délégué à la réunion de 
l'Union des Municipalités qui à 
lieu à Starbuck 

Me Armand Dureault, au nom 
d'un client de la rue La Véren-| 
drye demande d'amender le rè 

lement 2988, ce qui permettra 

son client de construire sa de-| 
meure sans enfreindre aux lois, 

M, l'échevin G, Guilbault, qui 
était absent lors de la dernière 
réunion des comités, s'objecta | 
fortement contre la manière dont | 
la, discussion sur le règlement | 
sur l'usage de l'eau avait été| 
rapporté dans certains journaux | 
et donna au Conseil un aperçu! 
historique de la Commission du | 
Greater Winnipeg Water District, | 
M. l'échevin voulait démontrer | 
qu'à cause du reportage de la 
semaine précédente, les contri- | 
buables pouvaient penser que la 
situation de notre aqueduc est 
brillante, tandis que, de dire M 
Gullbault, tel n'est pas le cas, et 
avec force chiffres à l'appui il 
affirme que notre ville a besoin 
d'un réservoir aussi 

M, l'échevin dit que nous a- 
vons déjà un règlement concer- 
nant les heures durant lesquelles 
on peut arroser nos jardins et! 


LA LIBERTE ET 


Ville 


nous n'avons qu'à le mettre en 
vigueur 

l'échevin Warman 
menta, 
que si l'on mettait autant de 
chlore qu'il y en a à Victoria, on 
pourrait diminuer la consomp- 
lion de l'eau, 


11 fut décidé que les demandes 
d'emploi reçues pour les posi- 
tions de mailtre-mécanicien, de 
mécanicien et d'assistant maga- 
sinier dans le département du 
génie soient remises À l'ingé- 
nieur pour étude et recomman- 
dation 

Sur motion de l'échevin Pa- 
rent, la question de l'emploi de 
cinq contremaitres dans dé- 
parlements du génie fut de nou- 
veau remise à l'étude, Ceci sus- 
cita beaucoup de discussion, 
pulsque le projet passe du comi- 
té au conseil et retourne au co- 
mité depuis le mois de janvier, 


À la suite d'une requête ver- 
bale faite au comité des proprié- 
tés foncières par M. T, Charne, 
de la firme Arnoviteh & Leipsic, 
demandant un changement dans 
les règlements qui concernent 
les constructions faites jusqu'à 
la ruelle et qui les forceralent à 
faire des changements majeurs 
dans leur projet de construction 
d'un édifice aux numéros 255, 
259 et 261, rue Marion, le Con- 
seil décida d'accéder à cette re 
quête, sujette à l'approbation de 
l'inspecteur des bâtiments et 
que les arrangements faits avec 
la Cie Safeway pour se servir de 
leur terrain de stationnement a- 


| fin d'avoir accès à leur porte de 


service soient incorporés dans 
un contrat des 3 intéressées et 
préparés par l'avocat'de la Ville, 

Sur recommandation du comi- 
té de la circulation, le conseil 
ordonna à l'ingénieur de la Ville 
de faire enlever les affiches ‘‘No 
Parking'' (pas de stationnement) 
de l'avenue Traverse entre les 
rues Marion et le boulevard Dol- 
lard, 

À la semaine prochaine, 


X X + 


La veillée d 


u lundi soir, 


il y a 50 ans 


Grâce à l'amabilité de M, Mau- | 
rice Prud'homme, greffier de la 
ville, et de M, F, Marion, son as- 
sistant, j'ai eu la permission de 
fouiller dans les archives de la! 
Ville, Je puis donc vous appor- 
ter des extraits du procès-verbal 
de la première réunion du Con- 
seil de la Cité de St-Boniface, | 
Je n'y étais pas, et ça me fait 
me sentir plus jeune, 

Le 11 mai 1908 


Procès-verbal de la première | 


séance régulière du premier con- 
seil de la Cité de St-Boniface, 


Votre comité recommande... 

Qu'instruction soit donnée à 
l'ingénieur de la Cité de faire des 
arrangements avec la Cie du pont 
Broadway, afin d'obtenir que M, 
McArthur, de Winnipeg, puisse 
charroyer de la terre pour la 
Cité de St-Boniface et passer sur 
le pont aux frais de la Ville, en 
attendant que le Conseil puisse 
faire des arrangements définitifs 
avec M, MecaArthur, 

Proposé par l'échevin Pelle: 
tier, secondé par l'échevin Ma- 
|rion, que la lettre de Mgr Dugas 


tenue le 11 mai 1908, Sont pré- 
sents: Son Honneur le maire 
Bleau et les échevins Howden, 


Bailey, Collin, Pelletier, Cusson | 


et Marion, 
he due par l'échevin Cusson, 


secondé par l'échevin Howden, 
que M, Hector Laberge agisse 
comme secrétaire de cette as- 


semblée en l'absence de M, Côté, 
Agréé, 

Lecture est faite de la procla- 
mation mettant en force la nou« 
velle charte de la Cité de St- 
Boniface. 

Les communications suivantes 
sont lues: 

Rapport de Son Honneur le 
Maire et de M, H, Béliveau com- 


me délégués près du gouverne-| 


Rapport de Son Honneur le 
Maire sur ses négociations avec 
{la Banque d'Hochelaga, lors de 
son passage à Montréal, au sujet 
du paiement des débentures de 
la Ville devenant dues le pre- 
mier mai, 

Mgr F.-A, Dugas se plaignant 
du service des chars électri- 
ques. Bernier, Knott et Bernier, 
au sujet du règlement concer- 
nant la vitesse des automobiles 
(en 1908!!!) 


[ fédéral, 


. 
Mariage 
| 
| Chamberland-Nuytten 
| Le samédi 24 mai, en l'église 
du Sacré-Coeur des Belges, le 
R, P, Pierre, O.F.M, capucin, 
bénissait le mariage de Mile Lil- 
lian Nuytten, fille de M, et Mme 
Harry Nuytten, avec M. Marcien 
Chamberland, fils de M. et Mme 
E, Chamberland, tous de St-Bo- 
niface, 

La mariée était ravissante 
dans sa longue robe de satin 
blanc recouverte de tulle et de 
dentelle Chantilly, Le corsage 
était ajusté avec devant en for- 
me de V. Les manches se termi- 
naient en pointes de lis. Le col- 
let, genre Sabrina, était incrus- 
té de sequins et de perles, La 
jupe bouffante, avec traîne, se 
recouvrait sur le devant d'un 
panneau de tulle brodé de se- 
quins et de perles et révélait 
l'effet d'une redingote. Son voi- 
le court de soie illusion était 
retenu par une coiffure de den- 
telle garnie de sequins. Son bou- 
quet se composait de roses rou- 
ges. 

Les dames d'honneur étaient 
Mmes Lorraine Carey et Anas- 


tasie McRae, Elles étaient revê- | mm 


tues de robes trois-quarts, de 
couleur bleue, avec boléro en 
voile sur taffelas. 

M. Paul Carey était garçon 
d'honneur et M. William McRae 
agissait comme huissier, 


Mille Sharon Brennan chantay 


l'Ave Maria et le Panis Angeli- 
cus. M, Chabalier touchait l'or- 
gue. 

La réception eut lieu à l'hô- 
tel Marlborough, 

Les nouveaux époux partirent 
en voyage de noces à Chicago. 
Pour la circonstance, la mariée 
révêtait un manteau bleu marin 
avec accessoires blancs, A son 
retour, le jeune couple résidera 
au Nonwood, 


soit traduite et envoyée à la Win- 
|nipeg Electric Railway Co, A- 
gréé, 

Proposé par l'échevin Cusson, 
secondé par l'échevin Bailey, 
qu'au cirque de Ringling Bros 
|soit accordée une réduction de 
| 50 pour cent sur la licence ordi- 
naire des cirques, pourvu qu'il 
| soit entendu que ces Messieurs 
s'engagent à acheter dans St- 
Boniface toutes les provisions 
dont ils pourront avoir besoin et 
{qu'ils pourront s'y procurer, A- 
| gréé, 

La séance est ajournée et se 
| continue le 18 mai, 


Le 18 mai suivant 


Les communications suivantes 
sont lues: 

Western Canada Flour Mills 
Co. se plaint que les animaux 
errants endommagent leur pro- 
priété, 

Alexandre Ducharme offre des 
arbres à la Ville pour le boule- 
vard de l'avenue Provencher, 

M. P. Blair donne un estimé 
approximatif du coût de la cons- 
truction d'un pont sur pilotis sur 
la rivière Seine à l'intersection 
| de la rue Marion. 

Proposé par l'échevin Collin, 
secondé par l'échevin Gauvin, 
ue le secrétaire soit autorisé 
'écrire aux autorités du CPR, 
|que les citoyens de la Cité de 
|{St-Boniface n'ont pas été traités 
avec justice depuis nombre d'an- 
nées, et que les relations de la 
Cité loin de s'améliorer devien- 
nent de plus en plus tendues 
| quand les autorités de la Cie fer- 
ment leur simulacre de station et 
placent leur agent à un endroit 
de leur voie où il ne peut être 
trouvé et où il n'y a pas moyen 
de a «3 d'affaires, Agréé. 

Proposé par l'échevin Collin, 
secondé par l'échevin Gauvin, 

ue la requisition du Chef de 

olice pour la ‘réparation des 
trois bicycles de son départe- 
ment soit accordée, Agréé. 

Proposé par l’échevin Cusson, 
secondé par l'échevin Jean, que 
la lettre de la Western Canada 
Flour Mills soit classifiée et que 
le secrétaire-trésorier reçoive 
instruction de répondre à la Cie 
que, "d'après leur lettre et leurs 
annonces dans les journaux, 


leurs moulins apparaissant com- 
me étant situés à Winnipeg, le 
Conseil de la Cité de St-Boniface 
n'a aucune juridiction sur les 
animaux errants dans la Cité de 
Winnipeg. (Voilà!) 

. Henry LANE. 


LE PATRIOTE 
Le 8 août 1908 


Ainsi que la ville de St-Bo-. 
niface, M, et Mme Philibert Vi 
nette célèbrent eux aussi leur 
jubilé d'or, D'après les registres 


COM: | de la paroisse, leur marlage, cé- 
avec un sourire malin,|jébré le 11 août 1008, a été le 


dernier à avoir lieu dans la ca 
thédrale de Mgr Taché, 

Mme Vinette (Alma Vandale) 
est née à Ste-Anne-des-Chênes 
et vint à St-Boniface en 1884, 
Elle fréquenta l'école de Ste 
Anne surtout, mails se rappelle 
bien du vieux St-Boniface, Elle 
nous parle de l'école des filles 
à l'hospice Taché et de l'école 
des garcons, rues Masson et Ta- 
ché, Elle se souvient bien des 
personnalités du temps, ainsi que 
des entreprises cominerciales, 
rues Provencher et Taché; le 
magasin de Verges et celui de 
Germain: le nom d'israël Le- 
clere lui revient à la mémoire: 
il faisait la photographie sur 
zinc et faisait de belles joues 
roses à ses portraits 

Mile Vandale devint institu- 
trice et sur l'invitation du Père 
C, Chaumont, O.M.I, elle se ren- 
dit à Maniwakan, 40 milles au- 
delà de, St-Laurent sur les rives 
du lac Manitoba, Elle enseignait 
aux Indiens et à quelques Blancs 
de l'endroit, mais M, R; Goulet, 


Le dernier mariage qui eut lieu 
dans la cathédrale de Mgr Taché 


inspecteur d'écoles, lui dit que 
ce n'était pas une place pour 
une personne civilisée et il lui 
trouva une école à La Salle, C'é- 
tait beaucoup mieux, mais pas 
aussi intéressant au point de 
vue aventurier, Ensuite, elle en- 
selgna à Lorelte et finalement 
à Bt-Georges où elle rencontra 
M, Philibert Vinetle, natif de 
St-Urbain (Châteauguay), PQ, 
qui venait d'arriver à St-Geor- 
ges, 

St-Georges comptait alors une 
douzaine de familles et les com- 
munications avec l'extérieur é 
talent difficiles puisqu'il n'y «a 
vait pas de chemin, L'été, le tra- 
jet pour Winnipeg se faisait par 
bateau de Fort Alexandre: l'hl- 
ver, un long voyage par Selkirk 
avec arrêts en route chez les In- 
diens, M Vinette  voyageait 
beaucoup en canot sur la ri 
vière Winnipeg et il aime ra 
conter les descentes dangereuses 
dans les rapides et remous de 
cette grande rivière 

Les époux Vinette partirent 
de St-Georges pour St-Claude 
et, après un stage à Rainy River, 
vinrent s'tablir à St-Boniface il 
y a près de 35 ans, M, Vinet 
te fut à l'emploi de la Cité de 
St-Boniface pendant plusieurs 


Souvenirs de M, Ulrie Lambert 


Quand le chef de police répondait 
aux appels urgents, en bicyclette 


Ce qui frappe d'abord chez M, et 


ils faisaient la lecture des 


Ulrie Lambert, c'est le-port droit|compteurs d'eau, 


de ce jeune homme de 82 ans, 


Lorsqu'il y avait un appel ur- 


droit comme les ‘2 par 4 qu'il! gent, le chef montait sur sa bi- 


n maniés pendant une grande 
partie de sa vie, 
Né à Fall River, Mass, en 


1875, le petit Ulric débarquait à 
St-Boniface en 1877... d'une fa- 
con inattendue: sa mère, en des- 
cendant du bateau sur un ma- 
drier qui servait de passerelle, 


fit un paux pas et laissa tomber 
le petit Uiric dans la rivière 
Rouge, 


Son père s'établit d'abord à 
Winnipeg sur la rue Notre-Dame 
est, où se trouve maintenant 
l'hôtel Corona: il y avait alors 
un restaurant avec salle de gym- 
nase, Sur l'invitation de Mgr A. 
Taché, O.M.I, il vint à St-Boni- 
face vers 1880 et bâtit un maga- 
sin sur la rue Taché, du côté est, 
en arrière du présent bloc Du- 
buc, Mme Lambert possédait un 
établissement où plusieurs de- 
moiselles de St-Boniface travail- 
laient à la confection des cha- 
peaux, Ce magasin était voisin 
de la maison du docteur Fafard, 

Les eaux envahissantes 

M, Ulric Lambert. se. rappelle 
dèl'eau hate de 1882, ‘alors que 
tous les habitants du quartier ré- 
sidentiel (que l'on surnomme la 
Pointe) durent déménager dans 
le petit flot qui était devenu St- 
Boniface à cette époque, La ri- 
vière se rendait alors jusqu'à la 
rue Dumoulin, et les gens qui 
avaient soif devaient se rendre 
en canot à l'hôtel Mondor, I] se 
souvient aussi du chemin de fer 
sur la rue Provencher, et du 
grand entrepôt qui s'éténdait 
jusqu'à la rue Taché. 

M. Lambert fréquenta l'école 
des garçons sur la rue Masson 
où, par la suite, les Carmélites 
vinrent s'installer; il fréquenta 
le Collège de St-Boniface, en 
1885, Ses compagnons du gs 
étaient Alphonse Samson, Tail- 
lefer Levesque, Ferdina Létour- 
neau, Isaïe Lavoie, Manseau et 
autres, 

Cet ancien n'a pas oublié son 
premier travail, alors qu'il ga- 
gnait 35c par jour, Afin d'épar- 
gner les deux sous qu'il en coû- 
tait pour traverser le pont Broad- 
way, il passait par le pont Louise 
pour se rendre ensuite au Fort- 
Rouge. 

M. Lambert, père, avait fait 
un voyage à Edmonton en char- 
rette de la Rivière-Rouge et, 
comme l'ouest l'attirait, la fa- 
mille dut partir pour Seattle en 
1887 sur le premier train qui se 
rendait jusqu'à la côte du Paci- 
fique, Revenu à Edmonton, le 
jeune, Uiric travaille dans un 
moulin à scie et un moulin à fa- 
rine où, après deux semaines de 
travail il reçut deux sacs de fa- 
rine noire 4 X: il fallut qu'il 
transporte ses sacs lui-même, 

Il a ensuite travaillé pour la 
compagnie de la Baie d'Hudson 
sur un bateau qui faisait le tra- 
jet sur la rivière, Athabaska jus- 
qu'au Petit Lac des Esclaves, En 
1903, il revint à St-Boniface pour 
y demeurer, 

De tous les métiers 


Marié en 1905 à Dorilda Bu- 
ron, il éleva une belle famille de 
huit enfants, dont sept sont vi- 
vants: Mme Dubreuil, Edouard, 
Albert (de Noranda), Cécile, Jo- 
séphine, Arthur (à Détroit) et 
Mme Bouchard (à Maillardville, 
C.-B.). Mme Lambert est décé- 
dée en 1943, 

M. Lambert entra dans le ser- 
vice de la police à St-Boniface et, 
comme il nous l'expliquait, les 
policiers du temps étaient de 
tous’ les métiers: eg de 
l'enclos, il leur fallait parfois 
courir après les vaches qui en- 
dommageaient les jardins pen- 
dant la nuit; les policiers ont 
posé les numéros sur les maisons, 


Steinbach, Man, 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. - 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles 
blanc de plomb, Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrave — Tél. WHiteholl 3-7395 — Winnipeg 


Salon funéraire Loewen 
Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 


À. T, LOEWEN, prop. 


Téléphone 


GR3 


cyclette et l'autre policier courait 
par derrière, Les hôtels de l'au- 
tre côté de la Seine les tenaient 
très occupés, grâce aux bagarres 
du samedi soir, 
Allons lentement au feu 

Les policiers s'occupalent aussi 
des feux, en appelant les volon- 
taires au son de la grosse cloche, 
M. Lambert a raconté que, lors 
d'un incendie sur la rue Marion, 
ne trouvant pas de chevaux pour 
aiteler à la voiture des incen- 


dies, on accrocha cette voiture à | ous 


la charrette de M. Parent qui 
vendait l'eau au baril dans les 
rues, Rendu au coin de la Taché, 
M. Parent décida qu'il était 
temps de fumer, 11 s'arrêta donc 
pour bourrer sa pipe et tirer une 

onne touche avant de se rendre 
sur les lieux de l'incendie, 

La force policière se composait 
alors du chef Liguori Gagné, de 
eee) Lambert et Jérémie Rémil- 
ard. 

En 1911, M. Lambert joignait 
Je département du feu avec M. 
Lafranchise comme chef et l'on 
procéda à la réorganisation du 
département, M. Lambert était 
bien fier des six chevaux et des 
trois voitures de la nouvelle or- 
&anisation, Toutelois, lors de la 
grève à agir en 1919, il quit- 
tait le département des pompiers. 
Nous le retrouvons en 1920 au 
C.NR, où il] travailla jusqu'en 
1940, année de sa retraite, 

Le Cercle Ouvrier 

Nous ne pouvons quitter M, 
Lambert sans parler du Cercle 
Ouvrier St-Joseph dont il fut le 
co-fondateur et premier prési- 
dent, avec M. l'abbé Boulet et 
M, Raimbault, Un peu comme 
leur saint Patron, ils débutèrent 
dans l'ancienne étable de l'arche- 
vêché, C'est avec amour que M. 
Lambert nous parle du beau tra- 
vail accompli par le Cercle, sur- 
tout durant la dépression des 
années 30, M. Lambert fut aussi 
commissaire d'école pendant 
quatre ans, Son fils Edouard lui 
succéda, 

Cet ancien nous parle encore 
du vieux St-Boniface, d'une mai- 
son que son père a bâtie, rue 


} 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


u“nnées, prenant sa retraite en 
M, et Mme Vinette eurent sept 
énfants dont 4 sont vivants: Ed: 
mond, de St-Boniface; Joseph, 
de Hope, C.-B: Jean, de Van! 
couver, C.-B, et Thérèse, qui 
demeure avec eux sur la rue 
St-Jean-Baptiste, à St-Boniface, 
Gabriel, un de leurs fils, sportif 
bien connu dans les cercles de! 
courses de bicyclettes, est mort 
au champ d'honneur durant la 
dernière guerre, | 
Si les gens d'il y a 60 ans 
qui sont partis de St-Boniface y 
revenalent, ils ne s'y reconnal 
traient certainement pas, de dire 
Mme Vinette, car, à cette épo 


que, le village de St-Boniface | l'enthousiasme civique se mani. 
s'étendait de l'hôpital vers le! 


nord jusqu'à la Pointe, 11 y a-|feste dans les interviews char 


vait aussi une agglomération | mants qui ornent cette page dn 
3 4 à 

se M APoart Ou, Pratique numéro du jubilé de la ville, 

Flèche et Plinquet, La forêt cou 

vrait les présentes rues des Meu-| 


| 


Henry Lane, courriériste 
municipal de ce journal, dont 


M, 


mme e ne me ce eee ed ee 


rons, de la Morénie et St-Jean ON DEMANDE 
Baptiste avec quelques maisons | ! | 
éd et ah, : Vieille monnaie 
M, et Mme Vinette sont heu On paiera les plus hauts prix 
Faites parvenir votre monnaie à 


reux de pouvoir s'associer avec | 

tous leurs concitoyens dans les| 

fêtes jubilaires de notre Cité, 
Henry LANE 


STERN & COMPANY 


216, éditice Melntyre 
416, rue Main, Winnipeg 2, Man, 


Prenez un ropas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 


EN 


HAVEN LUNCH 


«th, pm, 


Taché et Aubert, et qui existe 
encore aujourd'hui, de la vieille 
église qui n'avait pas encore de | 
clocher, des enfants qui se que: | 
rellaient pour aider au bedeau à 
sonner les cloches qui se trou-| 
valent suspendues près de l'égli- | 
se, de l'enterrement de Louis! 
Riel, au moment où lui-même 
était enfant de choeur etc, etc, 

On comprend que cet octogé- 
naire vive de ce passé glorieux | 
et qu'il soit en même temps très 
heureux de pouvoir célébrer a- 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la tamille 
Notre spécialité: le poulet #rit 


Salle de banquet 
pour toutes O0C0asions 


Téléphone WHitehall 2-9076 


salon de beauté 


vec nous les fêtes du jubilé d'or, MODERNE 
Henry LANE, | À ‘votre service 
© —_0 — 


Voici ce que 


Votre Asmureur De Confiance | 


Lucien Phaneuf, C.L.U. 


Membre de l'Institut des 


Crème shampooing 
Façonnement 
Permanente 
Einguge h la crème 


Assureurs-vie agréés du Canada 
504, édifice Power, Winnipeg 


Tél.: Bureau, WHitehall 12-752 
Résidence, CHapel 7-3576 


nous offrons 
Modelage 


$45 


ONDULATION A FROID 
$1 DE PLUS 
Complète et garantie 
Pas de rendez-vous nécessaire 


Tout travail réalisé por un 
personnel entièrement qualifié 


Adrienne's Hair Stylist 


105%, rue Marion 
Téléphone CEdor 3-5042 
(Vis-d=vis le théâtre Plaza) 


Pour tout genre de peinture où ia: 
pas de murs — maisons privées où 
maisons d'affaires — installation de 
tuiles, adressez-vous à 


MAHÉ 


PAINTING & DECORATING 
CH 17-1282 — CP, 45, St-Honiface 


Estimés gratuits, à la ville ou 
à la campagne 
Versements mensuels, si désiré 


BOCKSTAEL CONSTRUCTION LIMITED, 
ENTREPRENEURS ET INGENIEURS DE CONSTRUCTION 


Robert Bockstael 
président 


Téléphone Robert Turenne 
BA,, BSc, (C.E. 
CHapel 7-1135 p A a ni 


Bureau — 470, rue des Mourons — St-Bonitace 
BOITE POSTALE 119, ST-BONIFACE 


TA XI à votre disposition 


DUFFY'S: SPruce 2-2451 — SILVERLINE: , SPruce 2-2452 
TRANSIT: SPruce 5-3148 — ST-VITAL SPruce 2-2968 


DESSERVANT ST-VITAL ET ST-.BONIFACE 


4 services de 


Elises 


Le lundi 16 juin 


Votre prochaine décision . . . 
élire un gouvernement conservateur 


sous l'habile direction de 
Duff Roblin 


Dans St-Boniface, votez pour un 
. homme capable et qui travaillera 
dans votre intérêt 


Harry DE LEEUW 


votre candidat Progressiste-Conservateur 


Le lundi 16. juin 


allez voter — les bureaux de votation 


ouverts de 9h. am. à 9h. p.m. heure avancée 


Pour obtenir des informations, appelez H. De Losuv, 
salles de comité, 317, rue Taché —— Tél:: CEdor 3-4986 


insérée par le comité d'élection de Harry De Leeuw 


es. 


nn | 


Bt-Boniface, le 13 juin 1958 


Le Camp Notre-Dame 


Comme par les années pas: de formation chez l'enfant s'ils! curiosité, goût du beau, besoin 
sées, le Camp Notre-Dame se! sont organisés en conséquence d'organisation, besoin moral, vie 
prépare à recevoir les enfants |1l apprend à être généreux, cou- | religieuse 
pour leur donner la plus belle|rageux, tenace, mais il faut lui oila le bul que le Camp No 
période de leurs vacances, lelen donner l'occasion, Il la trou-| tre-Dame s'efforce d'atteindre 
lemps du camp vera AUX Jeux comme au travail,! par son programme de tous les 

Le temps des loisirs chez les! 11 importe donc de donner |Jours: messe, prière el page d'E 
enfants est toujours une pério-| aux enfants des vacances enri-| Vangile, beautés de la nature 
de épineuse pour les parents, |chissantes d'éducation et les pa-! dans laquelle le pelit campeur 
Il est vrai que les enfants melrents ont besoin de l'aide delest plongé, jeux d'équipe, feu 
prennent pas le meilleur de leur|coopérateurs, parce au'ils nelde Camp, excursions, natation 
lormation durant cette période,| peuvent pas suffire à tout, Par Le dimanche de la Fête-Dieu 
mails 1] est vrai aussi qu'ils se) mi ces auxiliaires, le camp peut|fut pour le camp le dimanche 
déforment surtout durant leurs! apporter sa part du pain, Le Club Richelieu, qui 


temps libres, en particulier pen Un des plus grands éduca.|a pour but d'aider l'enfance mal 

dant les vacances teurs modernes énumérait les!heureuse, prit l'initiative de 

Ces temps libres peuvent tou.|besoins de l'enfant à satisfaire | fournir des fonds pour aider les 

tefois apporter une bonne part'et à diriger: besoin d'activité, | enfants qui n'auraient pas les 
movens de venir au camp 


Aux portes des églises de Ai 
Boniface, de St-Vilul et du Sa 
|cré-Coeur de Winnipeg, les 
membres du Club Richelieu et 


Pharmacie Paquin 
leurs amis vendirent pour la 


AE, PAQUIN, propriétaire somme de 8800.00 de pain 
Produits pharmaceutiques || Le 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 
Téléphone CHapel 7-3863 


e Camp. Notre-Dame désire 
| remercier chaleureusement le 
Club Richelieu et M, Georges 
Forest qui a été l'organisateur 


197, eve Prevoncher, Ht-Bonifese de cette oeuvre splendide 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer —— Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1351 


# Diplômé du Collège 
A d'Embaumement de Cincinnati 
NY F4 morluaire 


clen membre du Consell de Vil- 
le et secrétaire-gérant du Co- 
| mité du Jubilé, 


Décès 
M, Joseph Bois 


M, Joseph Bois, autrefois de! 
124, avenue Claremont, est dé- 
| cédé le mercredi 21 mai, à l'âge 


{ \ DESJARDINS 


138, boulevard Dollard, St-Bonitace 
VA Tél. CEdar 13-4949 


| de 85 ans. 11 laisse dans le deuil 
{trois filles, Mmes Blanche Le-| 
| brun, Georges O'Toole et Alexi- 
{na Gallagher: un fils, Joseph:}| 
16 petits-enfants et 39 arrière- 
| petits-enfants, 

| Le service fut chanté le mardi 


GENE GAUTMIER 
PHOTOGRAPHE 
STUDIO: 183, rue Marion — Téléphone: CHapel 7-2652 
RESIDENCE: 489, rue Giroux —— Téléphone: CHapel 7-4253 


so» Nous sommes heureux de vous annoncer que notre 27 ù l'égl Au Prési 
à , nouveau salon photogrophique est maintenant situé 127 mal en l'église du Précieux- 
pe dans le contre commercial de Norwood, à l'angle des Sang, L'enterrement eut lieu 
Ë = rues Merion et Kenny, | dans le cimetière de St-Boniface 
Hd F1 ; : | Le salon mortuaire P, Coutu était 
D Le plus moderne équipement est à votre dispo- || en charge des funérailles. 

L) sition pour les moriages, groupes familiaux, photos 


\ 
4 N° ® individuelles, enfants et adultes, passeports, etc, M, Ernest St-Laurent 
1 


| M, Ernest St-Laurent, de 171, 
rue Kitson, St-Boniface, est dé- 
cédé le mercredi 21 mai à l'hôpi-| 
tal de Miséricorde, à l'âge de 83 
ans, Né dans la province de Qué- 
| bec, il vint au Manitoba en 1922. 
Il laisse dans le deuil un fils, 
Samuel, et deux petits-enfants. 
Le service fut chanté le same- 
di 24 mai, en l'église du Pré- 


Nous vendons aussi pour votre convenance des comeras et 
accessoires, des rouleaux de film de couleur, où noir et blanc, et 
nous evons un service de développement, 


Nous vous invitons à venir visiter notre studio, 


Pierre. Le salon mortuaire Des- 
jardins était en charge des funé- 
railles, venre 
Décès en Belgique 

M. René Rottiers, horloger- 
bijoutier à St-Boniface, vient 
d'être avisé de la mort acciden- 
telle de sa jeune soeur, Josette | 
Rottiers, survenue à Aubange, 


F BOIS ET CHARBON “ province de Luxembourg, Bel- 
MATERIAUX DE CONSTRUCTION gique, le vendredi 30 mai der- 


Vds ” F La victime était âgée de 14 

Frank BOISSELLE, représentent Téléphone (rés,) CEdar 3-3453 ans et futitués ef le Vohe per! 
Bureau et dépôt de charbon une motocyclette, vis-à-vis la 

368, rue Bertrand, St-Boniface, Man. 


OP" LUMBER « EUEL ni 


rt PRE: OUR TS 


1PT EFFIC A CE) 


maison de ses parents. 

M. Rottiers recommande l'4- 
me de sa soeur défunte à vos 
ferventes prières, 


UN JOUR 
MÉMORABLE 


Voici fe temps de la collation 
des diplômes, de la célébration 
de la fin des études et des débuts 
dans une vie nouvelle. 


C'est un jour important pour la 
jeunesse, un jour important pour 
les parents et un jour important 
pour la nation. 


Faisons-en un jour mémorable! 


Les jeunes méritent de célébrer 
— mais de célébrer sagement. 
Ce n'est pas un temps pour l'al- 
cool. C'est le temps des soirées 
survelllées, 


La loi dicte que nulle personne 
vd. ; J ne doit donner ou fournir de la 
par os + boisson alcoolique à une person- 
‘ ne de moins de 21 ans, 


Une collation de diplômes qui finit dans l'em- 
barras, le trouble, ou en cour judiciaire à cause 
de la boisson, n'est-pas un jour mémorable. 


Voyons à ce que ce jour mémorable ne soit pas 


suivi 
D'UN SOIR A OUBLIER, 


Une ‘dons une série présentée 
dans l'intérêt du public par le 


Département de l'Education, Chambre 42, 
Edifice Législatif, Winni 1, 
Whitehalt 6728 


14 


M. Henri d'Eschambault, an. | 


cieux-Sang. L'enterrement eut} 
lieu dans le cimetière de St-| 


| rier, Bruneau Lacerte: F.Grand | | 

Chevalier, Georges 'Ste- Marie; 

Aumônier, M. l'abbé Félicien & 
| Juneau, ‘ 


| Nous offrons nos félicitations 


| de force ainsi qu'à ceux qui se 
| retirent de gré. 


| der l'auteur de ces vilains bruits, 


Poge 5 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


Filles d'Isabelle | 
de St-Boniface . 


VIANDES DE QUALITÉ "S % 
Le mardi 4 juin à notre réu / ! UPER-RIGHT 
nion d'affaires, nous avons élu { 

un syndie, Mine A, Grenier, et … # 

une garde extérieure, Mme A id 


UM VENTE DE VEAUX 
DE LAIT 


remise au 24, Toulefois, nous au 
rons notre pélerinage annuel le 
17, Rendez-vous à la salle Jubin 
ville, pour le départ à 8 h, p.m 

Notre Cercle sera représenté 
à la messe pontificale, dimanche 
prochain, à l'occasion des Fêtes 
Jubilaires de St:Boniluce 

Bon nombre préleront main 
forte, le samedi 21, pour servir 
le café au goûter 

C'est le 24 que nous aurons 
notre ‘Wiener Roasl' pour elôtu 
rer nos aAclIVILéS jusqu A l'au 
tomne, Venez nombreuses, Nous 
partons à 8 h, pm, de la salle 
Jubinville 

Nous souhaitons prompt réla 
blissement à Mme B, Orieux qui 
eat hospitalisée 


Os du jarret enlevé 


Rôti de croupe  ::69 


Viande terme 


Rôti de filet "89 


Omoplate enlevé 


Le 


Çauserie intime 
au Mentor's Club 


Le 


A l'époque de votre jeunesne 
quel ext celui d'enire vous qui ACHETEZ AVEC 
avait la bonne pensée d'aller 


dans le Québec pour apprendre 
la langue française? Pas de re 


CONFIANCE 


ponse à 

De méme, me diriez-vou | es prix d ' nNoNCe A EL 
quels sont ceux du Québec qui sont effectifs dons t gains la lb ( 
[ont songé de séjourner en Onta AGP de ù 


\rlo pour apprendre l'anglais 
Tel fut le suiet de cette eau 
serle intitulée ‘Cloison étanche’ 
| prononcée par M, Godias Brunet 
devant les éducateurs en retrai 
|te du ‘’Mentor's Club" de Win 
| nipeg, le 5 juin dernier 
Heureusement que depuis un 
demi-siècle, la mentalllé des 
deux races prédominantes au 
| Canada a changé, puisqu'on re 
connait officiellement l'usage 


| courant du français et de l'an POPULAR MECHANICS 
PA DO.IT-YOURSELF 


Late | ENCYCLOPEDIA 


à relater ses impressions linguls- 
seulement Le) 9. 


tiques et pitioresques, plutôt cn 
avec n'importe quel achat 


Pure, sur plateau 


Saucisse de porc »»45 


“AI Good, fumé, sans couenne 


Bacon de flanc --- 69 


“Sea Sealed' 


Filets de morue 2: 49 


VOLUME 8 


en vente aujourd'hui 


La. 


casses, au moment où il quitla 
le collège pour séjourner pen- 
| dant quatre mois à Brockville, 
en Ontario, dans une famille 
Lécossaise pour acquérir la con- 
naissance pratique de ln langue 
anglaise, Dans ce temps-là, vous 
| savez qu'on apprenait la langue 
de Shakeñpeare dans nos écoles 
| de la même manière que les 
étudiants des High Schools de 
| l'Ontario apprenalent le “Pari 
sian French", sans pouvoir s'ex 
primer convenablement dans 
l'une ou l'autre langue 

Cette causerie fut fort goûté 
de ses auditeurs qui ont formull 
le désir de faire publier cette 
conférence dans le ‘Manitoba 
School Journal" de septembre 
prochain, 


Le | 


Spéciaux très réduits! 


_(C ommuniqué)_ 


Règ. 41c—EPARGNEZ 4e 


poquet de 8 ox 3 7. 


Rég. 55c—EPARGNEZ 2e 


boite de 2 lb 5 LE 


Rég. la bouteille 29c—EPARGNEZ Se 


bouteilles de 11 ox ; 3 C 


Rég. 2 pour 35c-2EPARGNEZ Île 


4... de 15 ox 5 9. 


Rég. 45c-EPARGNEZ 4e 


bocal de 24 41 € 


Rég. la boite 49c.EPARGNEZ 9e 


NÉ boites petit format 8 9: 4 


Rég. la boite 436—EPARGNEZ le À 27 


2-75. 


RACHETEZ CE COUPON DE VALEUR 


A VOTRE MAGASIN AGP LE PLUS PROCHE DANS WINNIPEG: 


| KRAFT PHILADELPHIA 


FROMAGE EN CREME 
MIEL :‘cLover cresr 


lemnes. En tout cas, nous som.l} ANN PAGE 


|mes heureux de constater que | 
|Rigoletto et Bistouri se com- 
| prennent et qu ‘ils aiment la pé- 
che. 

Voici votre nouvel exécutif 


pour l'année 1958-1959, Vous 
|avez ici un choix fameux, Mes- 
sieurs Frères Chevaliers, alors 
iraison de plus pour venir aux | 
| assemblées en rand nom-| 
\bre: Grand Chevalier, Robert 
Turenne; Député Grand Cheva: | 
lier, Luc Soulodre; Chancelier, 
| Germain Champagne; Secrétai- | 
lre-archiviste, James Stanners; | 

Secrétaire-financier, François A, | 

Muller; Trésorier, Lucien Béru- | 
bé; Conférencier, nomination fu- | 
Iture par le Grand Chevalier; | 

| Avocat, Raymond Alexandre | 
| Smith; Cérémoniaire, Emile O.| 

| Desrochers; Gardes Intérieurs, | 

| Léon Cancade, Gérard Rousseau; | 
|Gardes Extérieurs, Napoléon | 
Boily, Lewis Lavack; Syndies, | 


Chevaliers à 


de Colomb Y 


Conseil St-Bonitace no 3158 


Pendant que nous essayons de 
deviner le sens du dérnier para- 
raphe de Rigoletti du 16 mai, 
istouri le 23 mal semble vouloir 
analyser et CARRE quelque 
|chose de très tangible, Il est ques- 


LIBBY'S, CUIT 


SPAGHETTI 


ANN PAGE 


MARMELADE 


SURCHOIX, ROUGE, SOCKEYE 


| Aux nouveaux élus et un grand 


| merci aux soldats qui se retirent HEREFORD 


BOEUF MARINÉ 


Les magasins A&P 
sont situés à: 


1, avenue Haig 
Entre Vivion et Morier, sur le chemin Ste-Maris 


951, chemin Henderson 
(Angle d'Eldorado, East Kildonan) 


891, chemin Ste-Marie 


Une rumeur circule que le| 
|commanditaire de Zorro essaie 
| d'emprunter, dit-on, nos unifor- 
mes, Nous offrons une récompen- 
sé À celui qui pourra appréhen- 


Nous offrons nos félicitations | 
et meilleurs voeux à notre nou- 
veau Grand Chevalier, Robert 
Turenne, à l'occasion de son ré- 
cent mariage, 


Dimanche prochain, le 15 juin, 
à l'occasion du Jubilé dé notre 
Ville ainsi que de celui de la 
| Basilique, une grand-messe pon- 
| tificale sera célébrée à 12 h. 30. 
Un cortège composé des notables 
de la Cité ainsi que de tous les 
Chevaliers de Colomb se rassem- 
blera à l'Hôtel ne Ville à St- 
Boniface à 11 h. 45 pour che- 
mnt dot 4 Basilique. put 
émandons alors à tous nos frè- rédérick, 5t-Vital 
res de s'y rendre en grand nom- tm nt 


get APRES-TOUT. 651, rue Stattord 


(Angle du chamin Pembina) 
PETITE NOTE 1110, avenue Church 
Les bambins du jardin d'en- 


Philli 
fants ‘Les Heures Claires'' don- (Angie ‘de: rue, MePAEeE) 


PRESENTEZ CE mp AU CAISSIER | 
DE VOTRE MAGASIN AGP LE EL 
WINNIPEG ET RECEVEZ ABSOEU ENT 


AVEC UN ACHAT DE $5.00 es, 
! CETTE OFFRE EST VALABLE JUSQU'AU MERCREDI 
VAUT SEULEMENT DANS LES A 


neront leur concert de fin d'an- 
née je vendredi 13 juin nm À 8 h GRANDS TERRAINS DE 
u ir A salle ac 
du collège de St MT pr Char STATIONNEMENT GRATUIT 
de rt 1 LE gi” Les prix dans cette annonce sont garantis | ' 
joies smile mais réelles que valables jusqu'au samedi 14 juin 1958 
réserve une soirée enfantine aux NA 
personnes | 


i 


Comté électoral provincial de Si-Boniface 


Pour un meilleur St-Boniface, réélisex 


ROGER TEILLET 


L'homme pour qui 
on doit voter le 16 juin 


Une vie dévouée à servir 


son Pays, sa Province, sa Ville 


Il a enrichiisa communauté sans gain matériel 
pour lui-même, 


Il est un homme sur qui son chef et son parti 
peuvent compter: son indépendance d'esprit, son 
expérience et son habileté sont requises dans le 
gouvernement, 


EILLET, ROGER 


A droite 
En bas: Une vue exté- 
rieure du nouveau cen- 
tral Alpine du Manitoba 
Telephone System, cons 
truit pour desservir les 
communautés grandissan- 
tes de St-Boniface et St 
Vital 


tral Alpine 


disponible. En passant 
St-Boniface - St-Vital séra:-—Alpine, 


Il comprendra deux bureaux, 
Alpine 3 et Alpine 6, 


Le central Alpine est l'une des conversions effec- 
tuées por le Manitoba Telephone. System au 
système de numérotage plus efficace de ‘2-5, 
Avec l'ouverture de ce nouveau central et le 
changement des six autres bureaux au système de 


numérotage ‘’2-5'' dans la région du 


Grand-Winnipeg, les clients et les usagers jouiront 


d'un service ‘’meilleur que jamais’. 


N'OUBLIEZ PAS —— NE VOUS SERVEZ PAS DU 


NOUVEL ANNUAIRE TELEPHONIQUE 
AVANT LE 15 JUIN, 


MANITOBA 
TELEPHONE 
SYSTEM 


Deux employés 
effectuent les connections 
pour le numérotage ‘'2-5" 
dans un des bureaux de 
réception au nouveau cen- 


Nous sommes déménagés dans notre f'nouvelle 
demeure’ de la municipalité St-Boniface - 
et nous sommes maintenant prêts à desservir 
nos clients avec lé meilleur système téléphonique 
- le nom du central 


Publié por le comité d'élection de Roger Teillet. 


St-Vital 


LA LIBERTE ET 


HADIO SAINT-HONIFACE 


LE PATRIOTE 


1250 Kilocyeies 


teMunik fur Lion | 


MA 1200-Héveil rural S0-Nations aù mure 
DIMANGHE 1215-—Nos chansonnettes Alemande À 
ts Ouverture | Nouvelles 10.0—Con08ria d'été 
5.0— one ou Î dpt V, AU Lermps 10%0-L'heure exquise 
ph-Nouvelles [APN Ps VENORED! 
nai our daimançon 
1020.fFour nos malades vo 1 du grain 120—Oichestre de 
1100-Le monde parle l'A rd-eneciel chambre 
au Canada 145 Visages de 500-Naliuns au migre 
130 Nos missions D l'amour … Ukyainiens 
1140 Perspectives dbu—Fémina 120-Nations au mivre 
internationales 115—Piychologie de {Ukrainiens) 


| 


ST-ADOLPHE — Le 4 juin 
eut lieu l'exposition des travaux 
| de couture, d'une soixantaine 
| 4 Je qui ont suivi les cours 
d'art ménager, 

Dans l'après-midi, des juges 
atlitrés. firent l'appréciation des 
| travaux et accordèrent un grand 
nombre de rubans rouges, Elles 
choisirent seize articles qui se 

ront envoyés à la ‘Red River 

Exhibition”, Les quatre élèves 


les plus méritantes: Lucille Le- 
clère, Simone Leblanc, Marlis| 
Schroeder et Camille Fowler, 
sont invilées à passer une $se-| 


maine au camp Gimli, | 


A 8 h, du soir, un intéressant 
programme fut présenté aux pa- 
rents el amis venus en grand | 
nombre encourager les jeunes 
filles, Parmi les invités on re- 
marquait Mille McLeod, écono- 
| miste ménagère, et M, Lafrance, 
| agronome 
| Une saynète composée pour la 
| circonstance démontrait la néces: 
sité d'un cours ménager et fai- | 
sait ressortir les qualités qui as- 
sureront le succès aux jeunes 
couturières. Au cours du pro-| 
gramme, les différents groupes] 
d'élèves passèrent sur la scène 


portant les vêtements qu'elles 
|avaient confectionnés, 
M. Chabalier, président de 


l'A.P.M., parlant au nom des pa-| 
rents, dit combien ces derniers| 
estimaient ce cours donné aux 
enfants, 11 fit remarquer comme 
nous sommes redevables à la 
Providence de nous avoir don- 
né deux mains les instru- 
ments les plus utiles qui soient 
| et recommanda aux jeunes 
de montrer à Dieu leur appré- 
ciation en ne se servant de leurs 
mains que pour faire de belles 
choses 

M. Lafrance et Mile McLeod| 


Exposition des travaux de couture | 
de soixante élèves à St-Adolphe 


| entreprise 


Mante de l'enfant. 


adressèrent quelques mots d'en 
couragement 


Voilà 15 ans que 


p.m., 


allés visiter jeu 
Winnipeg, le sarnedi 41 mai, 


Inwood 


et Mme F, Laforme sont 


Ca et là 


leurs enfants de 


Mme P, Jensen a vendu tout 


son mobilier à l'enchère, le ven- 
dredi 40 mai, et elle à aussi ven- 
du sa maison à M, et Mme Flo. 
rence, Mme Jensen ira demeu- 
rer avec son fils à Winnipeg, 


Roger BOULET, 
grade IX, 


Dimanche dernier, à 2 h, 30 


l'équipe de balle-dure d'Ot: 
lerburne se mesura à l'équipe du 
les élèves  Juniorat 


. qui remporta la 


de St-Adolphe bénéficient d'uñ| victoire, A la première manche, 


[cours ménager qui leur est sans|les 


contredit très utile pour l'ave- 
année, ont visité l'exposition ont| 


pu se rendre compte de la som- 


Junioristes comptèrent 


six 


points; ce ‘qui leur donna une 
nir, Les personnes qui, chaque !bonne avance et stimula leur 


courage, un peu abattu par la 
défaite du dimanche précédent 


me de travail qu'exige une telle | contre le club de St-Laurent, Il 


Aussi, toutes 


celles | faut 


ici mentionner le lanceur, 


qui ont eu l'avantage de suivre Robert Macdonald qui ne faiblit 


les cours de la Rév 
Joséphine désirent 


Sr Marie-|pas et toute l'équipe seconda ses 
aujourd'hui !efforts, car on n'enregistra au- 


lui dire combien elles ont appré- | cune erreur durant toute la par 
cié son enseignement en lui ex-'!tle, 


primant toute leur gratitude, | 


Sainte-Claire 


Première communion | 


Le dimanche ler juin, durant!commencée . 


la messe, 75 enfants firent leur 
première communion. Les insti-| 
tuteurs et institutrices des éco- 
les avaient bien préparé ces pe- 
tits enfants, Après la messe, M 
l'abbé H, Dansereau, curé, adres- 


sa la parole aux enfants en fran-|con 


Adrien JUBINVILLE, 


La 


veraification, 
. LI L 


Examens 


fièvre des examens est! 
. : dépuis une se-| 
maine, et elle se terminera le 19 


juin à 3 h, pm. 
Déjà quelques élèves sont par 


lis en vacances: ce sont ceux qui| 
[jouissent d'une exemption com- 
|plète: au grade X, Pierre Màr- 
au | 


Robert Sherstone: 


cais et en anglais, 11 parla aussi grade IX, Jean-Guy Tremblay; 


chaque enfant des images-sou- | 
venirs. On prit aussi une photo-| 
graphie des enfants au sanc- 
(uaire, 
Baptèmes | 
Lionel-Daniel, fils d'Aurèle 
Carrière et de Joséphine Lan- 
gan, Parrain et marraine, E- 


| douard Langan et Marie Laroc- | 


que. 

Marie-Catherine, fille d'Hu-| 
bert Jérôme et d'Edna Lucier,| 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Léonard Dumont, oncle et tan-! 
te de l'enfant. 

Joseph-Maurice, fils de Fabien 
Laviolette et de Béatrice Laroc- 
que. Parrain et marraine, M. et 
Mme Vernon Laviolette, oncle 
et tante de l'enfant. 

Joseph-Lionel, fils de Willie 
Lamontagne et d'Ella Brancon- 
nier, Parrain et marraine, M, 
et Mme Harvey Branconnier. 

Marie-Rose, fille d'Arthur St- 
Germain et d'Emma Langan,. 
Parrain et marraine, Charles et 
Joyce St-Germain, frère et soeur | 
de l'enfant. : 

Marie-Estelle-Elisabeth, fille 
d'Ephrem Carrière et d'Irma 
Grenon. Parrain et marraine, 
M. Arthur Bouvier et Mile Thé- 
rèse Carrière, grand-oncle et 


 Remplaçant 


Cette dame charitable s'arrè- 
te, un peu surprise, devant son 
pauvre habituel: l'aveugle qui se 
tiént sous le porche de la cathé- 
drale. Ce n'est plus le même! 

— Pardon, mon ami, deman- 
de-t-elle au “remplaçant” . .. 
Qu'est devenu l’autre aveugle? 

— C'est son jour de congé, ré- 
pond le gars. Il est au cinéma. 
— Au cinéma? s'étonne la da- 


, ,. Alors, je le rem- 
place . . . Mais d'habitude, je 
suis sourd-muet ,.. ! 


La Cie Parent Limitée 
COURTIERS | 


118-120, édifice Grain Exchange 
Winnipeg, Man. 


Téléphone WHitehall 2-6634 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 


283, ave Elm 
(ancien local des R.C.M.P,) 
Steinbach, Manitoba 
Téléphone 1541 


WALT"'S Studio of 
PHOTOGRAPHY 
Steinbach, Man. 


Fhotos de mariage 
Portraits 


Accessoires de photographie 


r 


à 


Pour dissiper les 


MAUVAISES ODEURS 


et obtenir une 


SENTEUR EXQUISE 


en tout temps 


#{ rion de meilleur que le’ 
ù PAPIER D'ARMENIE 


de réputation mondiale 
35e le livret 


chez votre pharmacien 


ou écrivez à 


MAISON PONSOT (Canada) 
2089, blvd Gouin est, Montréal 


UN 


BEN 


HOMME: 


— toujours fervent 


Dans notre 


nier et Ronald Gendron, cousin 
et neveu de la mariée 

Au-retour de leur voyage en 
Colombie-Britannique, M, et 
Mme Lucien St-Pierre réside- 
ront à Winnipeg, 

Partie de cartes 

Le dimanche ler juin eut lieu 
une partie de cartes organiste 
par les familles M. Clothaire 
Thomas-Joseph Adam et Jullien 
Gtrardy, Les gagnants aux car- 
tes furent Mile Denise Grenier, 
Mme Joseph Yvon, MM. Luc 
Gisiger et Henri Grenier, Le 
prix d'entrée échoua à M, Al- 
phonse Grenier, Mme Nazaire 
Benulieu, de Florzé, fut la ga- 
gnante d'une boîte d'épicerie et 
M, Hubert Ross gagna le billet 
de 85,00, 

Bien que 
lativement 


l'assistance fut re- 
peu nombreuse, le 


res remerciements aux organi- 
sateurs et cordial merci à tous 


_Abpre nez 


en ouvrant 


ï 


à 


Il . 588 BUREAUX 


à sa tâchet 


— voulant Vous servir! 


‘Ben Cyr possède une expérience approfondie et un dévouement inépuisable pour 


le travailleur!" 


CYR FAVORISE: 


— Emploi pour tous! À 
— Niveau minimum de salaires plus élevé! 


— Traitements gra 


tis pour le cancer! 


— Service hospitalier réduit à: 


$10.00 par fa 


mille, par année; 


$5.00 pour célibataires, par année! 


Choisisses L'Homme qui connaît vos besoins! 


cu] CYR 
, BEN 


Autorisé par le comité Ben Cyr,de St-Boniface. 
N » 


Le 16 juin 


Une telle qualité n'a jamais 
été offerte à un si bas prix! 


hs ner, pour $6.50 seulement, une. permanente 
aarontie de $10,50, qui conviendra à la longueur et ou genre de 


Téléphone: WhHitehall 3-3796 


Templeton's BEAUTY SALON 


résultat a été de 855.00, Sincè-| 


Elisez à St-Boniface 
Le 16 juin 


Votre candidat CCF. 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


Vous payes mains cher 
ar ce qu'il y à de mieux, 


salon, vous pouvez vous faire don: 


(Un salon seulement), Pas 


201, éditice Kresge 
3744, avenue Portage 


Mariage St-Pierre-Poiron 


ceux qui ont assisté à celle soi: 
rée 
Va-et-vient 

Le dimanche 8 juin, les pa 
rolissiens de St-Labre eurent l'oc 
casion d'avoir parmi eux l'hon 
Edmond Préfontaine, ministre 
des Affaires municipales 

Mme Rémi André est revenue 
enchantée d'un voyage de deux 
sémaines en visite chez ses filles 
et gendres, MM, et Mmes Joseph 
Kirouac, de Vermilion Bay, Ont. 
ét Louis Lorteau, 
Lookout, Ont 

M, et Mme Alphonse Grenier 
ont eu la visite de leurs enfants 
de St-Boniface et St-Vital: MM, 
et Mmes Hubert et Joseph Gre 
Donat et 
Lebrun, de 
Laurette Gre- 


de Sioux 


nier, Denis Comeault, 
Louis Gagnon et B 
Mlle 


Lorette, et 


nier 


St-Eustache 


Remerciements 
les membres de ln fa- 
mille dé M, Emile Beaudry dé- 
sirent remercier tous ceux qui 
leur ont témoigné de la sympa- 
thie, soit par offrandes de mes- 
ses, bouquets spirituels et tri- 
buts floraux, ou assistance aux 
prières et aux funérailles, à l'oc- 
casion de leur deuil récent, 
Un merci spécial aux Soeurs 
Grises, à M, l'aumônier et aux 
ardes-malades de l'hôpital St- 
oniface, 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 
(en foce de l'Hôpital St-Boniface) 
Chambres confortables À prix 
modérés — Taux réduits pour 

visiteuts À l'hôpital 
Terrain de stationnement gratuit 


394, rue Taché - Tél, CH 7-2034 
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Tous 


A A 
(72 connaître 


) 
(aux parents, puis distribua à|en Eléments, Jean-Yves Rochon. | £ avanlages “ l'épargne 


un comple 


la 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


AU CANADA 


SUCCURSALE DE ST-BONIFACE 
E, À, Fourneaux — gérant 


CYR 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


A1 sociétaires de Ste-Geneviève 
fondent une Caisse populaire 


BSTE-GENEVIEVE Après! père de plusieurs familles dans 
avoir obtenu la charte du mi-|la paroisse de Ste-Cheneviève, 
nisière de l'Agriculture en da Où et là 
te du 15 mai 1958, les sociétai- Le 26 mai avait lieu la pre 


res de la Caisse populaire de|mière communion de 14 enfants 
Ste-Geneviève se sont réunis à! de Ste-Geneviève, 7 de la mis. 
| la salle paroissiale pour l'élec-| sion de Ross et 4 d'Arondale. 
ton des comités respectifs et| Au commencement de mai, les 
l'ouverture de la caisse, M, P,-| paroissiens transplantèrent des 
A, Frossais, inspecteur des Cais-| arbres de la pépinière du collé 
ses populaires, dirigea les pre-|ge St-Joseph d'Otterburne afin 
mières élections et assista les] d'embellir les abords de l'église, 
membres de ses directives et|4u presbytère et du cimetière. 
de ses conseils, Les membres de < > ie . 
la Caisse élaient honorés de la 
présence de la délégation de la El C k 
: caisse de Sle-Anne, M, le maire m ree 
| Camille Chaput et M, Arthur M, LP, Taillon, secrétaire. 
Fiola, Le comité provisoire a! trésorier municipal d'Elm Creek, 
enregistré 62 sociétaires dont| Man, et son épouse, sont partis 


44 possédaient le droit de vote,|je 9 juin pour un voyage d'un 


——— 
Le capital de la caisse, en parts| mois jusqu'à Vancouver et Vic 
el fpargnes, présentait la somme !toria, C.-B, Mme Taillon, an 
ÿ de 5994,95 cienne résidante de Vancouver, 
Avrès l'introduction de M. le|rendra visite à ses enfants, M 
curé, M, Frossais rappelait l'im-|je Dr Gérald Moreau, profes- 
portance des différentes fonc-|seur au collège de Victoria, à 
tons des futurs directeurs et la! Doreen et Jeannette, institutri 
so|- responsabilité de tous pour celle | ces à Vancouver, à Mme E, De. 
première démarche qui donnera pape, à M, et Mme Denis Mo:- 
vie à la caisse, Entre les respec-| reau et à M, et Mme A. Moreau 
pa lives élections des comités, M,let leurs enfants, 
oc- Frossais continuait à faire quel- M, et Mme Denis Moreau 
on aues remarques qu'il jugeait né-| sont retournés à Vancouver, a: 
tre cessaires pour le début de la!près une visite de quelques jours 
Caisse, Furent élus comme di-| chez leurs parents, M. et Mme 
nue recteurs de la caisse: M, Tony|L.-P, Taillon, d'Elm Creek. 
eux Mymryk, président, M, Lucien Frs En nds à Vendre ad 
lles Desrosiers, vice-président, et 
eph MM, Robert Rozière, Alphonse St-Georges 
nt. Duhamel et Ernest Desrosiers; : K 
poux au comité de surveillance, M Décès 
l'abbé G, Svoboda, curé, M. Jo- M, Mathis Dupont cest décé- 
der seph Fiola a ne en Le dé à l’hôpital St-Boniface le 24 
ts gals au comité de rpg Au lmai, à l'âge de 80 ans, après 
M. Jean Ledet, Louis Fiola w Là une assez longue maladie, La 
ire- rèle St Laurent, et gérant de la! Gépouille mortelle fut exposée 
et caisse, M, Pierre Fiola, le lundi soir dans l'église de St- 
de Après avoir décidé sur quel-| Georges et le service eut lieu 
re- aues questions nécessaires à l'ou-|]e mardi 27 mai, Une foule nom- 
verture de la caisse, l'assemblée | breuse était présente. L'enterre- 
s'est terminée dans une :atmos- | ment se fit dans le cimetière de 
phère de cordialité et de satis- | St-Georges. 
faction pour le bon résultat d'un M, Dupont laisse dans le deuil 
travail préparatoire de 10 mois, trois soeurs, Mmes Sylva Vin- 
M. le curé remercia tous ceux!|cent (Emma) et Oscar Chayon 
! présents et récita la prière d'ac-| (Dora), de St-Georges, et Oliva 
dé tion de grâces pour une oeuvre| Vincent (Anna), de Vancouver, 
qui destinée à un avenir plus pros- Va.et-vlent 
PA - LE | M. et Mme Joseph Dupont al 
1es- lérent à St-Adolphe, le 41 mai, 
tri- puis se rendirent à Aubigny 
aux pour l'enterrement de M, L, Pa- 
'oc- | lud, grand-père de Mme Du- 
pont, M, Palud était âgé de 86 
urs ans. 
aux | M. Jean Dupont se rendit à 
St- la graduation des élèves d'Ot- 
| terburne, en fin de semaine, 
= Les religieuses du couvent, 
—, accompagnées de M, Raoul Bois- 
joli, allèrent à la graduation 
4 des élèves de Lorette. 
Çù et là 
e) Le 8 juin avait lieu, à St- 
Georges, la procession de la Fé- 
: te-Dieu à 7 h, pm., Une foule 
de personnes suivirent cette 
ut procession avec ferveur en ré- 
34 citant le chapelet jusqu'au re- 
ns) posoir qui était chez Mme Ro- 
ER sianne Dupont, 
pag Mme Georgina Vincent est 
partie pour assister au mariage 
de son neveu, M, Paul Landry, 
dl me 7-0 mg Jeu . 7 juin. 
: , Raymond Desautels est ve- 
Dans Norwood - St-Vital nu passer trois semaines dans 
e VOTEZ e |sa famille, puis il est retourné 
À à son ouvrage à Lynn Lake. 
Progressiste-Conservateur Prompt rétablissement à Mme 
Elphège Cava, qui est patiente 
à l'hôpital de Pine Falls depuis 
la fête des mères, à Mme Henri 
Desautels, qui s'est enrichie 
Comité d'élection de Fred Groves || d'une deuxième petite fille, et 
cident d'auto, 
t 
Pour obtenir de la glace 
... en Inde d'autrefois 
L'eau, mise dans des plats en 
terre peu profonds et poreux, 
et reposant sur un fond en paille 
ou quelque autre matériel non 
NES conducteur de chaleur, était 
— exposée pendant toute une nuit 


aux courants de l'air. Fait sur- 
prenant, une minge couche de 
glace se formait, même si la 
température était demeurée au- 
dessus du point de congélation, 


opération. 


lateurs, Venez les voir aujourd'hui! 


_ 
“ 


‘ 


| 


€. S. H. 


Equipe des 


Jeon Suszko, ( 


Les pique-niques 


Vers la fin des 
scolaires et avant que ne com 
mencent les exumens, il y a une 
période indécise où les élèves 
croient déjà tout savoir et où ils 
n'ont pas oncore pris la décision 
de pr éparer leur b cxamens pour 
bien montrer ce qu'ils savent au 
juste, C'est la période des pique- 
niques 

Cela demande de l'organisa 
ton et ji] y a toujours des élèves 
experts pour trouver les solu 
tions aux moyens de transport, 
d'autres pour compter les sand 


wiches, d'autres pour emballer 
des olives, d'autres pour s'es 
sayer au lancement d'oranges, 


d'autres pour suggérer des jeux 


qui supposeralent un arsenal 
d'appurells, Bref, chacun ajoute 
son grain de sel, surveille la 


température et répand de faus 
ses nouvelles 

Arrive le temps du départ 
Evidemment, il y en a toujours 
un qui est perdu quelque part 
et qui arrive avec une bonne 


ralson pour expliquer son retard, | 


malgré tous ses préparatifs de 
puis une semaine, Impatients ou 
non, tous se sentent fraternels 
et, malgré les voix qui faussent 
en chantant ‘O Canada, on 
sent bien qu'il n'y à qu'un coeur 
et qu'une âme par classe et par 
professeur 

Les Eléments Latins allèrent 
au Parc Agsiniboine: c'est une 
armée forte de soixante comman- 
dos qui bougent, et trottent, et 
s'éparpillent, Rien n'est à leur 
épreuve, On raconte même qu'é 
tant allés voir les lions et lion 
ceaux dans leur cage, ce sont les 
lions qui reculèrent, Mais les 
chèvres vinrent à eux, elles au 
raient été malades de recevoir 
tant de laitue, d'arachides et de 
bric-à-brac plus ou moins comes- 
tibles pour les chèvres, si quel 
qu'un n'avait lancé à temps un 
concours de saute-mouton, au 
grand plaisir des chèvres peu 
habituées à tant d'acrobatie en 
leur honneur, 


La Syntaxe préféra Saint-Nor-| 


bert où les RR, PP, Trappistes 
les reçurent avec une grande 
bonté, Les élèves visitèrent toute 
la ferme-modèle et le monastère, 
ils s'extasièrent sur les bosses du 
terrain qu'ils appellèrent des 
montagnes, ils mangèrent comme 
des ours, coururent comme des 
lièvres, chantèrent comme des 
disques, jouèrent des tours et, 
esplègles comme des singes, ils 
refusèrent toute la journée d'o- 
béir à leurs présidents, On dit 
que Saint-Norbert se rappelle 
encore de cétte visite, Un syn- 
taxiste mit le point final en di- 
sant: ‘‘On est la plus belle classe 
du collège!’ 

La Méthode préféra aller à 
Lockport, Comme Je mot le dit, 
il s'agit d'un port sur la rivière 
Rouge, Une écluse a réussi à 
créer quelque chose intermé- 
diaire entre un lac et un étang. 
On aurait pu y pêcher, car les 
gens des environs semblaient 
prendre beaucoup de poissons, à 
moins que ce ne fut toujours le 
même pour épater les méthodis- 


au jeune Boyer, qui a eu un ac-!tes. Mais ceux-ci avaient oublié 


leur canne à pêche, 


LA RÉFRIGÉRATION Électrique 
EST LA MÉTHODE MODERNE 


Qu'il s'agisse d'oblenir des cubes de glace, d'emmagasiner des 
nourritures gelées, ou de refroidir des liquides, les ménagères 
d'aujourd'hui comptent sur l'électricité. Elles savent que les 
réfrigérateurs électriques conservent la nourriture de façon abso- 
lument sûre et économique! Ça se comprend, puisqu'un réfrigé- 
rateur électrique coûte aussi peu qu'un sou par jour pour son 


Avez-vous vu les plus récents réfrigérateurs électriques dans les 
salles de montre de votre Manitoba Power Commission? Ils pos- 
sèdent toutes les commodités que vous admirez tant — dégivrage 
automatique, tablettes rotatives, légumier toujours frais, congé- 


I The Manitoba Power Commission 
LIVE BETTER ELECTRICALLY 


Fernand Gobeil, Aimé Gobin, Richard Mageau, 


programmes | 


LA LIBERTE ET 


| 
rédacteurs: | 


érald McGowan 


| Finalement, la Versification se | 
| 


trendit à Bird's' Hill, Elle partit 
en autobus, s'il vous plait, Les| 
|buttes de sable furent très po 


puluires, elles se prêtent aux pi 
|rouetles, aux sauts périlleux, | 
aux atlaques-surprises 


Le résultat immédiat de c« 
| pique niques se Voil à l'étude 
qui suit ces ébals et ces repa 
| Sargantuesques à j'air pur, Quel 
| ques-uns reviennent en bâillant | 


| déja, montent les escaliers en | 


| trainant, tombent sur leurs chai 
sos el invinciblement finissent 
par sassoupir sur une feuille 
| devoir restée immaculée Mai 
les autres, dirait-on, viennent 
peine de sortir d'un long 
|meil, Ils ont du vil-argent 
orteils aux cheveux, Ils se ont 
| découverts des amis partout, et 
les voilà qui, dans l'étude silen 
cleuse, veulent télégraphier aux 
| quatre coins cardinaux, partent | 


4| 
om 


di 


à rire tout seuls en écrivant, ont 
de ces toux complices qui & 
communiquent comme LL un 
grain de sable était resté accro 


ché au fond de la gorge, sentent 
le besoin d'ouvrir la fenêtre puis | 
de la fermer, d'ouvrir un livre 
de fermer le livre, et, comme 
pâr pur miracle, tous finissent | 
| par remettre un devoir à la fin 
de l'étude, Quel devoir! Mui: 
vive les pique-niques! | 


Les Croisades | 


| Un de ces samedis soirs, le 
élèves purent assister au film del 


Cecil B, de Mill: The Crusaders 
La vérité historique n'était pu 
| respectée, mais le but premier 


était de ressusciter l'atmosphère, 
l'élan, la foi des peuples qui vou 
laient délivrer les Lieux Saints 


[On y voit Pierre L'Ermite qui 
| prêche et recrute les soldats, Ri 
|chard Coeur-de-Lion, Philippe 


| Auguste et Frédéric Barberousse 
qui unissent leurs forces pour 
entreprendre la croisade, 11 y «a 
des défilés imposants de cheva 
lers, il y a des combats À ln 
| pointe de l'épée, il y a des pay 
|sages splendides, mais à la fin 
les avis ont été fort partagés 
Les uns disaient: ‘Heureusement 
qu'il y a eu aussi une histoire 
| d'amour, sans ça " Et les au 
tres disaient: “Quelle idée d'a 
voir été mêler cette mélasse et 
ces armures!" Néanmoins, les 
méthodistes qui reçurent de sa- 
vants cours sur l'histoire du 
Moyen-Age surent y discerner 
une magnifique illustration de 
toute l'époque étudiée, 


Contre les Pères 

De ce temps-ci, après le sou 
pet, les élèves aiment lancer un 
défi aux Pèrek à la balle-molle 
Les Pères proportionnent leur 
équipe à la taille des joueurs, 
car il y en a parmi eux, c'est 
clair, qui préfèrent mourir au 
bâton plutôt que d'avoir à courir 
les quatre buts, tandis que d'uu- 
tres pourraient courir d'un seul 
coup, huit ou dix buts avec gran- 
de facilité, La meilleure équipe 
des Pères comprend toujours le 
Père Préfet comme lanceur et 
alors, les élèves se plaignent 
qu'ils ne peuvent plus voir la 
balle, et le Père Morin qui, lors- 
qu'il frappe, oblige les adversai- 
res à courir à travers tout le 
champ du Collège, À tout pren- 
dre, il semble que les élèves ga- 
gnent plus souvent, 


| l'éducation, l'hogpitalisation, les 


livrés à Winnipeg: 


LE PATRIOTE 


Mort accidentelle à Haywood 
Le Coin du Collège |du jeune Albert de Rocquign 


DROLE orbu.s Gael 
Notre ‘ ; 
HAYWOOD Le dimanche! partis pour la Colombie-Britan où méthode doux comploa 
ler juin, le jeune Albert de Roc: | nique où ils visiteront leur fils i ira 
quigny « A dé cédé ac ç identelle: | Homéo el on épous vouA oüleu, b 0 DA tb 
ment à l'âge de 195 ans, 11 laissé M, et Mme Lucien Bergeron 
dans le deuil ses parents, M, etlet leurs fils, de St-Bonifuce, x 
Mme Louis de Rocquigny, sa|siltalent leurs parent aan: | 4, Vous n'utilisez votre Compte 
grand-mère, Mme P, de Rocqui.|che dernier d'parmse mue ne te 
Eny es grands-parents, M, et ; SR que | OMMOle 
Mme Gaston Bernard, six frères | a | né : {} 2. Pour payer vos comptes, vous 
et Cinq soeur # ju 'ArrY HOY Joseph x Ulillsez un Compte de Chèques distinet, 
Le service funèbre fut chanté 4h 1, et Mme Ro leMillan % Pat A A A id Lai u 
en l'égl paroissiale par le M arrain et marraint 1, Geor 14 
DUR de Rocquigny, O.M 1,,1ges Bergeron et Mme Yvonne fl Faltes-en l'essai à n'importe laquelle de nos sccursotes. 
oncle du défunt, assisté de M Leclalr, oncle et tante de en F 
|l'abbé QG Montminy, curé, et}Æan P LA 
du R, P, L:N, Boutin, OM... É . 3 ‘4 BANQUE ROYALE DU CANADA 
comme diacre et sous-diacre | | Partie de cartes | # 
æ dimanche 8 juin avait lieu 
Elaient aussi présents aux fu sr | , # 
nérallles: les RK, PP, À, Girard, d de au PArOIMIA1e, une parle | {l 
+ de carte orga { par le da ar) 
upérieur du dJuniorat de St mc di Ï + | D) FR 1 
Boniface, À, Fortin et À, Massé ee phes ah y FE DU NT a à mr À 
| tous Oblats!: Milles Odile et Thé peus tu bi . aonné el LEE An FE ro à : f RUE 
rèse de Rocquigny, de Végrevil rm ” + eme 
le, Alta, Mille Henriette de Roc mens 
quigny, du couvent de St-Char- 
cs, et M, Joséph de Rocquigny, 
du Juniorat de St-Boniface, trè 
re du défunt, et M, Henri de QUI EST BERNIE WOLFE? 
Moissac, de St-Norbert | ° 
: . [2 * 
Les porteurs étalent Guy et £ . 
André “de Racauigny. Frangols| Un Homme voué au service des autres 
‘hiippot, Robert Perreault, Re M 
né et Norbert Bernard | dans maintes activités: Bien-être — Sorvice Social — Le W 
Remerciements paroisse — Chevaliers de Colomb — Chambre de Com- fl 
La famille de Rocculins 50 merce — Services communautaires — Développement 
0 ui L: 
mercle les parents et amis pour industriel, et dans plusieurs autres domaines d'intérêt 
] ' | { 
toutes les marques de sympa humain, \ 
thies qui lui ont êté offertes à 
la mort de son fils et frère, IL EST UN DES NÔTRES 
Va-et-vient 
Deux : Soeurs Blanches Mis Bernie travaille pour ceux qui sont dans le besoin: les 
lonnaires d'Afrique étaient de vieillards — les nécessiteux — les infirmes —— les inva= 
passage à Haywood, la semaine | n ñ | À ‘ ñ 
| dernière, Elles ont donné des lides — il pense au bien-être d'autrui, 
films sur leurs missions dans le . 
but de recruter des vocations, Il fait sa part non pour un gain 
M, et Mme J, Robidoux et! mais pour le bénéfice des autres 
ours enfants, Georges et Mari: | A - | 
lyn, étulent en visite chez Mme Le 16 JUIN = élisex 
Arthur Rouire | 
Les membres de la famille R. | 
Tarko sont retournés sut leur | 
ferme, à Langruth WOLFE 
Mme B, Gautron recut ses ’ 
[rères, dimanche, Elzéar et Ga 


briel et leurs familles, de Loret 
te, et Léo, qui habite Lynn Lake 
et qui y est retourné en passant 
par Maurcelin, Sask, Ce dernier 
revenait de Detroit où il a as-| 
sisté aux funérailles de son frè- 
re, Jean 

M, et Mmé Charles Dubé sont 


Saint-Claude 


Le lundi soir 2 juin était don- 
née, à la salle paroissiale de St- 
Claude, une conférence par M, 
Samuel Burch, candidat Libéral]- 
Progressiste, Le conférencier, M, 
Gildas Molgat, entretint l'audi- 
toire sur divers sujets, tels que 


chemins, l'électricité et le télé- 
phone, Au cours de cette inté- 
ressante conférence, l'orateur 
en parlant des systèmes d'élec 
tricité et de téléphone du Mani: 
toba mentionna entre autres que | 
nous sommes les seuls avec l'Ile. 
du-Prince-Edouard à bénéficier 
de ces commodités à des taux 
si peu élevés 


LA 
Les marchés 
BEURRE, OEUFS ET VOLAILLES 
(Commission House Prices) 
10 juin 1958 


BEURRE 
Crémerie 61% 
Prix moyens payés par les commer- 
gants en gros pour oeufs non classés 


Parfois, le Grand Séminaire A | OEUFS k 
vient rencontrer notre meilleure | Grade arges 4 
équipe, En ce cas, la partie de- |Grnde À EH (rs tire 
vient équipe et régulièrement le [Grade B 20-21 
Grand Séminaire continue à per- Grade C 15-16 
dre. Les élèves trouvent que ces POULETS EN VIE 
triomphes sont une excellente Au-dessus de 6 livres 24-28 

‘ 0-0 ivres ce 
préparation aux examens, 4.5 ad TU 
Lecture des notes |A fn 

La lecture des notes du mois VOLAILLES EN VIE 
de mai a été présidée par Mon- | Au-dessus de 5 livres 46,7 | 
sieur Doiron, professeur d'an-|4 à 5 livres 413.15 
glais au Collège depuis de nont- | Au-dessous de 4 livres 00,11 
breuses années, 11 distribua les DINDES A MATURATION 
cartes de bonne conduite, épin-| Grade A 32,25 
gla les médailles de premier | rade B nt 
ait s'il n'avait fait que cela), u Marché aux bestiaux 

urant toute sa vie, ouvillons: y 

IL profita de l'occasion pour | dalle Le à + 
attirer l'attention des élèves sur| Moyens ù 21.50 22,50 
une ge ge sa Pas expé- UN sphisstéthee 16,90+ 20,00 
rience de professeur lui montra | Génisses: S 
comme essentielle: l'idée de ser-| ones RAS 
vice, Les élèves doivent appren-| Ordinaires : mu 16,00* 19,00 | 
dre à servir. Leur future profes- | Vaches# | 
sion doit être envisagée comme| Bonnes + $17:30-$18,00 | 
un service de la société. La vie RÉynnes, vi D DA EL 1199 

mue j \ 
repliée de l'égoïste ne mène nulle | veaux de boucherie: | 
part, Apprendre ne ADS De choix LuA MS +28.50.#20.00 
me, c'est apprendre à servir, ons *, 28.50- 904 
Etudier, c’est encore apprendre 2 (ru Re Ke 
D l ñ 
à servir, à guider par l'intelli-| pores: 
gence, tous ceux qui nous en-| Grade À, $31.00-$32,50 
tourent, Truies 17.00- 19.00 

Les élèves ont, fort aimé ce | Taureaux: 

Bons ACTA su 8.00-#19, 
discours de Monsieur Doiron et| Es ns one 


l'ont fort applaudi, 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Groin Exchange, Win 


nipeg — Tél, WHitohall 2-3452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 


PRIX COMPTANT. 


$ À WINNIPEG 


! Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
AVOINE — 
C.W, no 2 154 154 152 
C.W., no }, . 69.6 69.6 60.6 
Fourrage no 1 ; 652 652 65.2 
Fourrage no 2 #22 622 622 
Fourrage no 3 50.2 592 50.2 
ORGE — 
C.W, no 2 6 rangs 116 118 116 
C.W. no 3 6 rangs lil li Fil 
Fourrage no 1 #0 90 80,6 
Fourrage no 2 80.6 80.6 89.4 
Fourrage no 3 866 4648 86.4 
107.2 1002 109.6 
103,6 106.2 107.4 
103.6 1056 106.2 
95.2 97.2 98 
32 952 96 
Sur voie 1072 100.2 110 
AVOINE — 
70 70 mn 
697 70 60 4 
C'EN 00 60 
fais CHA 932 
934 94 91h 
Décembre 901% 912 LE N 
LIN — 
Pr à ossi bseaminsest ve à 298 a: 
Le PORTANT RE 
Décembre ee 208 3804 FAT 
| ka 1082 1102 111 
mms tmrednenstt 
FO | men éinennninngsssntte 1102 *° 1124 13 
DÉCEMÈTS sb muenidinmnnltinns N07% 133 14 


Avec l'autorisation de l'Association libérale de Radisson 


ÉLISEZ LE CANDIDAT LE MIEUX QUALIFIÉ 
DANS LA CIRCONSCRIPTION DE ST-VITAL 


© Né et élevé au Norwood 


© Education: Bachelier ès Arts, Bachelier en Droit, 


Maître en Droit 
Trésorier et directeur du ‘’Age and Opportunity 


Bureau" de Winnipeg (une agence de bien-être 
pour personnes âgées) 


Exerce sa profession d'avocat 
Membre du Conseil de ville de St-Boniface 


Ancien président de l'Association Libérale de St. 
Boniface 


Marié et père de 4 enfants. 


BILL APPLEBY est un excellent conseiller 
et sera un excellent membre de la législature, 


APPLEBY, Wm.R. 


Salles de comités, téléphones: CEdor 3-2351 et CEdar 3-2782 
Publié avec l'autorisation du comité de Wm, R: Appleby. 


ÉPARGNEZ AU SAFEWAY! | 


S GRATIS! 


UXE BOUTEILLE DE 
“TASTE TELL CATSUP”" 


avec un achat de $4.99 ou plus 


B.A,, LL,B, LLM, 


LS S LS S SSL SSP SSD LOSOSSPOPLOS SOS 


Cette offre vaut jusqu'au samedi 14 juin 1958 


SAUCI 


“Country | 


SUCRE 


sac de 100 livres 


$9.59 


anadah YSAFE 


de 


L 2 
laissons 


Ne. 


VOTEZ 
USSELL, oscar 


pas passer 


Dans 
SPRINGFIELD 


votez 


PROGRESSISTE- 
CONSERV ATEUR 


Autorisé par le Comité d'élection d'Oscar Russell 


Héovoillons-nous 
électeurs du Comité 


Carillon! 


l'occasion 


| que nous avons d'élire un candidat 


1 qui pourra nous aider beaucoup plus 


en étant du nouveau gouvernement 


Duff Roblin. Il est jeune, actif — 


j _ Donnons-lui la chance 


de faire ses preuves 


Le 16 juin votes avec confiance 


DL] | GAUTHIER, Dr L 


Publié par l'Association Progressiste-Conservatrice de Carillon 


DANS 


LA VÉRENDRYE 


* Pour protéger la ferme de famille 


*% Pour protéger le producteur de lait 


X Pour une voix dans le gouvernement Roblin 


X Pour protéger nos droits dans l'éducation de nos enfants et nos 


écoles ru rales 


VOTEZ 


Z AVEC CONFIANCE 


SSON, srun 


Avec l'autorisation de l'Association Progressiste-Conservatrice, 
) Roger Smith, agent, 


TT Lun. dessein 


LA LIBERTE ET 


LORETTE Le vendredi #0 
mal avait lieu la cérémonie de 
grodyation des élèves finissants 

l'Institut Collégial Lorette 
Centre, Les 21 gradués, dont 7 
garçons et 14 filles, en toges et 
en bérels, entrèrent à l'église 
| pour assister à une messe célé 

rée en leur honneur par M 
| l'abbé K, Bélanger, curé 


XI entonnèrent de beaux canti 
ques en francais et en anglais, 
| sous la direction de la Hév, Br 
Madeleine, des Soeurs de StJo 
seph de St-Hyacinthe 

Aprés la messe, les gradués se 
rendirent à la salle paroissiale 
accompagnés de leurs institutri- 
ces, Un délivieux déjeuner fut 
servi 

A 7 h, 80 pm,, de nombreux 
parents et amis accompagnérent 
les élus du jour à l'église pour 
la bénédiction du T, 8, Sacre: 
ment et les gradués se consa- 
crérent à la Ste-Vierge, Mlle 
Anita Landry lut l'acte de consé 
cration en français et Mlle Eve 
|1yn Grossman en anglais 

Après la cérémonie religieuse, 
les héros de la fête se rendirent 
en procession à la sulle parois 
siale, où parents et invités: s'é 
|taient réunis, Hs étalent accom 
pagnés de 


XI, Au son d'un duo, exécuté 
au plano par Milles Lorraine Té- 
treault et Betty Ann Grossman, 
les finissants s'avancèrent vers! 
le théâtre où la place d'honneur 
leur était réservée 

Puis M, Denis Dorge, prési- 
dent de la soirée, prononça le 
mot de bienvenue et annonça les 
différents numéros du program 
me, 

Mlle Jeannine Manaigre adres 
sa un mot de bienvenue en an 
glais, M, Auguste Dansereau lut 
une adresse aux gradués les fé 
licitant de leurs efforts à l'étude 
et de l'obélasance à leurs parents, 

Il y eut ensuite la proclama- 
tion des finissants par M, Marcel 
| Gauthier et la pre s 67) per 
| les élèves du grade LE cho 


lrale de l'école nn des 
chants de l'école: “Lorette Cen- 
tre Rally” et ‘Du pep”, 


La distribution des prix aux 
heureux finissants fut annoncée 
| par le maitre de cérémonies, 
Mlle Lorraine Gauthier se. fit 
{l'interprète des finissants pour | 
[re ndre hommage à leurs parents | 
| et éducateurs et leur adresser un 
{mot d'adieu, M, Robert Gross 
man pronoça le discours d'adieu 
len anglais 

Mlle Edna Young mérita la 
médaille d'or du gouverneur gé- 
{néral, D'autres prix spéciaux fu- 
rent décernés à Robert Gross- 
man, Carl Paci, Louise Pepin et 
Lorraine Gauthier, 

Le KR, P, L, Guy, SJ, adressa 
la parole aux gradués et leur 
demanda de ne pas avoir peur 
d'affronter le monde moderne 
et leur expliqua la  diffé- 
rence entre aspect instruction et 
| aspect éducation, 11 leur conseilla 


Les élèves des grades 1X, X et | 


leurs petits pages et| 
| des élèves des grades IX, X et! 


| privée, 


LE PATRIOTE 


L'Institut Collégial Lorette Centre 
honorait le 30 mai ses 21 finissants 


jeunes dominent dans le monde, 
On devient vieux en abandon: 
nant son idéal, 

M, C, Muller, inspecteur d'é- 
| ecoles, prononca le discours de 
| eireonstance, 11 félielta les élé. 
ves finissants pour leur persé: 
vérance dans leurs études 

M, l'abbé M, Bélanger, euré, 
remercia les élèves, les institu- 
trices et tous les parents, Il dit 
aux gradués qu'ils avalent fini 
leur abe minuseule et qu'ils de 
vront maintenant apprendre leur 
| ABC majuseule 

Parmi les 650 personnes pré: 
sentes, on remarqualt les HR, PP, 
L, Quy, 8,4, du Collège de St. 
Boniface, R, Lechasseur, OM, 
| de Bt-Boniface, et F,.X, Gagnon, 
OM, de Cumberland / House, 
Keewatin, MM, les abhés À, Bru- 
|net, de St-Adolphe, KR, Roy, de 
| Vassar, et KR, Be langer, curé, M, 
let Mme C, Muller, St-Boni- 
face, MM, R, DL G, Jean- 
son et D, Dorge, membres de la 
commission scolaire, et des reli- 
rieuses de Bt. Joseph venues de 


| Powerview, Mariapolls, Vassar, 
Woodridge, 8t-Vital, St-Georges 


et Ble-Geneviève, { 


Pie XII et 
le logement 


Le problème du logement est 
| à l'ordre du jour, 11 existe dans 
la plupart des pays, Les autori- 
tés publiques et des initiatives 
privées s'efforcent de le régler 
| d'après les normes de la justice 
! sociale et de la charité, Hs n'y 
réussissent pas toujours car, ou- 
tre la complexité du problème en 
soi, des obstacles suscités par des 
intérêts privés leur barrent sou- 
vent la route, Mais les appels du 
Souverain Pontife, qui a si sou- 
vent insisté sur l'urgence de ce 
problème, doivent nous stimuler 
et nous guider, Plusieurs textes 
pourraient être cités, Contentons- 
nous de celui-ci adressé aux 
membres des Journées familiales 
internationales, car {1 est d'actua- 
lité: ‘Loi mesures d'assistance à 
la famille vous sont sont bien 
connues, Qu'elles solent d'ins- 
titution publique ou d'initiative 
elles revêtent des formes 
très variées, Après la première 
guerre mondiale, la prévoyance 
familiale est devenue un secteur 
des organismes officiels de la 
Santé publique, Les Papes, dans 
leurs messages sociaux, se sont 
employés fermement en faveur 
du salaire familial ou social, qui 
ermet à la famille de pourvoir 
à l'entretien des enfants au fur 
et à mesure qu'ils grandissent, 
Ce qu'il fallait alors, et ce qui a 


de Ville de Québec. 


ST-JEAN-BAPTISTE 
R, F, Albert Vermette, Frère 
Marlaniste, fils de M, Wiltrid 
Vermette, de St-Jean-Baptiste, 


Le 


été tenté avec un égal courage 
ici ou là, c'est une politique de 
grande envergure, qui vide les 
immeubles ou s'encasernent les 
locataires et qui crée l'habitation 
familiale, Aujourd'hui, après la 
seconde guerre mondiale, cette 
exigence est passée certainement 


| de rester jeunes, car les esprits |: 


| NOTRE - DAME - DE - LOUR 

| DES — La Vierge Immaculée 

| a souri d'une manière toute sp 

| ciale au petit village manitobain 
placé sous sa protection, A l'oc- 
casion du centenaire de ses ap- 
paritions à Lourdes, Elle a fait 
pleuvoir sur lui des grâces nom- 
|breuses par l'élévation d'un de! 
ses enfants, à la prêtrise, 

En effet, M. l'abbé Noël De- 
laquis, fils de M. et Mme Louis 
Delaquis, a été ordonné le jeudi 
soir 5 juin en son église parois- 
siale, Le nouveau prêtre, né le 
25 décembre 1934 à Lourdes, a 
fait ses études primaires à l'é- 
cole du village natal, sous la sur- 
|veillance des Chanoinesse : 
| gulières des Cinq-Plaies, ses étu 
des secondaires au collège de 
St-Boniface, dirigé par les Pères 
Jésuites, et ses études théologi- 
ques au Grand Séminaire de 
| Québec où il a obtenu sa licence 
lavec grande distinction, 

Son Exc, Mgr Maurice Bau- 
| doux a consacré le jeune lévite, 
assisté de M, l'abbé Edouard Ga-| 
gnon, PSS. supérieur du Grand 
| Séminaire de St-Boniface, et de 
| M. l'abbé Antoine Hacault, pro- | 
fesseur au même séminaire, Le 
| comme ntateur de cette touchan- 
|te cérémonie, M. l'abbé’ Pierre 
Raymond, a permis aux assis- 
|tants de comprendre la signifi- 
cation des différentes cérémo- 
nies de l’ordination, contenues 
dans un cérémonial-so uvenir 
donné par M, l'abbé M, Dacquay, 
curé: 

Avant l'ordination elle-même, 
Son Excellence s'est adressée à 
tous les fidèles pour leur rappe-| 
ler les grâces spéciales attachées 
à cette grande fête, grâces qui 
vont en premier lieu au nou- 
veau prêtre et grâces qui vont 
à tous et à chacun en particu- 
lier, Aussi est-il nécessaire de 
nous unir très intimement dans 
une communion de prières fer- 
ventes, afin que ces grâces por- 
tent des fruits, M. l'abbé Henri 
Bois, sous-diacré, a reçu le dia- 
vonat, Son Excellence a procé- 
dé ensuite à l’ordination. M, le 
curé assista le nouveau prêtre 
pour la cocélébration de sa pre- 
mière messe avec le Pontife, 


Ordination de M. l'abbé N. Delaquis 


le 5 juin à Notre-Dame-de-Lourdes 


. | accompagné de M, l'abbé Louis 


au premier plan, 


appelle maintenant ses frères 
dans le sacerdoce! Quoi de plus 
consolant aussi de constater que | 
tous sont réunis autour du mê-|{ 
me chef spirituel! Et ce n'est pas 
sans une certaine émotion que 
le jeune prêtre æ remercié vive- 
meñt Son Excéllence d'avoir 
bien voulu, par sa présence, don- 
ner à ses fils spirituels une autre 
preuve de sa grande bienveil- 
lance à leur égard, 

Vendredi matin, 
prêtre a célébré 
messe, assisté de 
Deux de ses frères 
à l'autel, Dimanche, 
sa première messe 


le nouveau 
sa première 
M. le curé, 
l'ont servi 
il a chanté 
solennelle, 


Laurencelle, comme diacre, et 
de M, l'abbé Paul Gagné, com- 
me sous-diacre, 

> R, P, Henri Ouimet, S.J. 
directeur spirituel au collège de 
St-Boniface, dans son sermon de 
circonstance, a fait ressortir. la 
grandeur et la sublimité du sa- 
cerdoce, en exposant les pou- 
voirs divins conférés aux pré- 
tres, 

A l'occasion de cette premiè- 
re messe solennelle, la famille 
du nouvel ordonné a offert un 
banquet aux parents et amis, M. 
le Dr Hubert Delaquis agissait 
comme maitre de cérémonies, 
M. l'abbé Marcel Dacquay, curé, 
a présidé le repas et adressé la 


| parole pour féliciter le nouvel 


ordonné et ses parents et lui 
souhaiter un ministère fécond, 
M. Robert Deroche, délégué des 
syndics, se fit l'interprète de 
la paroisse pour offrir ses meil- 
leurs voeux à l’ordonné, 

Pour clore le banquet, M, l'ab- 
bé Noël Delaquis a tn X AE 
ces à Dieu et à sa sainte Mère 
de ce qutils ont fait pour lui. Il 
a remercié ensuite tous ceux qui 
ont contribué, de quelque facon, 
parents, éducateurs et amis, à 
lui permettre de répondre géné- 
reusement à l'appel du Seigneur. 

Dans l'après-midi, les dames 
de Ste-Anne ont servi une colla- 
tion, Les paroissiens nombreux 
ont rencontré le nouveau prè- 
tre et ont reçu sa bénédiction. : 


Après cette imposante et inou- 
bliable cérémonie religieuse, il y 
eut un goûter à la salle parois- 
siale, offert aux membres du 
clergé et aux proches parents de 
l'ordonné, Quoi de plus impres- 
sionnant pour le jeune prêtre 
que de se voir entouré des siens 
qu’il abandonne et de ceux qu'il 


CAP-DE-LA-MADELEINE — 
Au Cap-de-la-Madeleine une sé- 
rie d'impressionnantes cérémo- 
nies a marqué, le 11 mai, le 
ma d'argent épiscopal de xs 

NN. SS. Joseph Bonhomme, 
OM, et Martin Lajeunesse, 
O.M.I Ces deux évêques mis- 
sionnäires avaient tenu à choisir 
le sanctuaire national marial 
comme cadre de ces fêtes inti- 
mes. Les deux: ny arbre ont 
prêché à toutes les messes au 
sanctuaire et à l'Oratoire Sainte- 
Madeleine, 


ee RL SG À, COMENT UNS LT 


Dans un moule à gâteau carré 
de 8" faites fondre 
2e. à table beurre 
et badigeonnez-en les côtés du 
moule, Saupoudrez dans le fond 
À du moule un mélange de 
Ya tasse noix de 
4 Grenoble hachées 
3 c. à table cassonade 
Ya €. à thé cannelle meuluo 


D 


était en vacances dans sa famil- 
le pendant une douzaine de 
jours, 

11 vient de recevoir son obé- 
dience pour la maison générale 
des Marianistes, située à Rome, 
Italie, 11 prendra le bateau à 
Montréal à la fin de juin, 

Il sera en charge de la biblio- 
thèque de l'Administration gé- 
nérale des Frères Marianistes, 
En plus, il sera responsable des 
archives de toute la Société de 
Marie, 

Il a enseigné au Canada plus 

25 années, à St-Jean-Baptis- 
St-Boniface et à Québec; 
ans, il était professeur 
au Texas, Etats-Unis, 

Le Frère Vermette a encore 
cinq frères et trois soeurs à St- 
Jeun-Baptiste, ainsi que plu- 
sieurs parents, 

Les paroissiens de St-Jean- 
Baptiste désirent lui souhaiter 
un bon voyage et lui offrir leurs 
meilleurs voeux de santé et de 
succès dans toutes ses entre- 
prises, 


de 
te, à 
depuis 2 


Première communion 


La première communion eut 
lieu le dimanche de la Ste-Fa- 
mille, mais quelques élèves at- 
teints de maladie la firent le 
dimanche 8 juin, en la solennité 
de la Fête-Dieu, Une quaran- 
taine d'enfants s'approchaient de 
la sainte table, les petits gar- 
çons accompagnés de leurs pè- 
res et les petites filles, de leurs 
mères, La chorale des élèves du 
couvent chanta des cantiques 
appropriés, ée qui contribua à 
rehausser cette touchante céré- 
monie, 

Mgr H, Lapointe, curé, s'a- 
dressa directement aux petits 
enfants avant et après la sainte 
communion à la messe de 8 h, 
du matin, et après la messe, il 
distribua une image-souvenir 
aux premiers communiants, 


Procession 

Grâce à une température idéa- 
le, les paroissiens de St-Jean- 
Baptiste ont pu rendre homma- 
ge à Jésus-Hastie en organisant 
une belle procession dans le vil- 
lage. Tous étaient réunis dans 
l'église à 7 h. 30, d'où commen- 
çait le défilé. Les diverses orga- 
nisations avec bannières en tête, 
telles que Dames de Ste-Anne, 
Enfants de Marie, Tertiaires, 
Croisés, Société St-Jean-Baptis- 
te, etc, parcoururent quelques 
rues du village si gracieusement 
décorées pour là circonstance. 

Quelques Chevaliers de Co- 
lomb composaient la garde 
d'honneur, Précédant le dais 
porté par les quatre frères La- 


Après ses vacances à St-Jean-Baptiste 
le R. F. À. Vermette part pour Rome 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


Grille de fer forgé à l'entrée de l'Université Laval, On voit aussi une partie de l'Hôtel 


_ l'Office Provineiel _de Publicité, Québes — Photo Driscoit 


fond, était le groupe des pre- 
miers communiants: les petites 
filles en robes et voiles blancs; 
quelques-unes d'entre elles et 
quelques Croisées, costumées de 
la mante et du béret blancs, por- 
talent des paniers remplis de 
fleurs naturelles qu'elles distri- 
bualent ou jetalent le long du 
parcours devant le St-Sacre- 
ment, 


Le reposoir se trouvait au 
couvent, ll était artistiquement 


Vient de paraitre 
Théorie du Salaire et 


Conventions Collectives | 


par Maurice BOUCHARD 


La faculté 
ciales, Economiques et Politi- 
ques de l'Université de Mont- 
réal vient de faire paraitre 
“Théorie du Salaire et Conven- 
tions Collectives”, un ouvrage 
de M. Maurice Bouchard, doc- 
teur ès sciences économiques de 
l'Université de Louvain et pro- 
fesseur à l'Université de Mont- 
réal, 

Dans cette originale contribu- 
tion à l'analyse économique des 
principaux problèmes du tra- 
vail, l'auteur propose une inter- 
prétation sénérale des compor- 
tements collectifs et notamment 
de l'action syndicale dans l'or- 
dre économique. Ce point de dé- 
part lui permet de présenter des 
conclusions qui, sur nombre de 
problèmes importants, vont à 
l'encontre des idées reçues par 
les spécialistes et le public en 
gnéral, Ceux qui sont amenés à 
réfléchir sur la relation entre 
les salaires et prix, sur l'inci- 
dence économique du pouvoir 
syndical et sur les fondements 
économiques de ce pouvoir li- 
ront avec profit cette étude de 
vue de la théorie économique et 
des relations industrielles, 


‘Théorie du Salaire et Con- 
ventions Collectives” et un vo- 
lume de 330 pages dans lequel 
on trouve successivement les 
chapitres suivants: Structures 
des marchés, La concurrence 
hétérogène, L'offre de travail, 
Hypothèses, Principes des choix 
collectifs, Analyse économique 
des décisions syndicales, Inci- 
dence économique du pouvoir 
syndical, Discussion de la con- 
vention collective, Fondements 
économiques du pouvoir syndi- 
cak Conclusions générales. 


Imprimé en Belgique, cet ou- 
vrage est distribué exclusive- 
ment par les Editions Fides, 135, 
avenue Provencher, St-Boniface, 
Man., où il est en vente au prix 
de $5.00 (par la poste $5.15), 


des Sciences So-| 


“aimé ÉD 


décoré de fleurs naturelles, fou- 
&ères, lampions, tapis sur les 
marches du grand escalier au 
centre de magnifiques bouquets, 

Les dévouées religieuses à: 
valent aussi très bien décoré 
l'église pour ces deux cérémo- 
nies, ainsi que pour les Qua- 
rante Heures, 

Mgr Lapointe fut aidé par 
#on vicaire, M. l'abbé R, Lane, 
et M. l'abbé R, Roy, curé de St- 
Joseph, pour les sermons de cir- 
constance, ainsi que pour les 


nombreuses confessions ou com: 
| munions, 


d bel 
et Fils 


353, avenue Provencher 
St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-3970 


CAFE ae NOIX pour pour 1 ‘heure dugoëter! 


Tamisez une fols ensemble, puis 
remettez dans le tamis 

1'A tasse farine à pâtisserie 
tamisée une fois 


ou 1Ÿ3 tasse farine eur RER 

tout-usage tamisée Tomisez les Ingrédients secs 

une fois dans le mélange crémeux, en dès aujourd'hui! 
2e. à thé Poudre à alternant avec le lalt et mé- 
Pâte ‘Magie’ langeant après chaque addi- 
Ve €. à thé soda à pâte tion, Etendez délicatement la 
Va e. à thé sel pôte nas À md Le 
préalable, Cuisez à , 
at n rm 380°, environ 35 minutes. Lais- 
sex le gôteau dans le moule, 
Incorporez-y graduellement sur une grille à gâteau, pendant 
démoulez et 


ï Ajoutez, un à un, ef battant ; 
Ÿ bien après chaque addition Î 
2 oeufs 


D'autre part, mélangez 


La ‘Magic’ protège 
vos ingrédients, et vous 
donne des pâtisseries 
plés tendres, plus lé- | 
aères. Achetez de la À: 
Poudre à Pâte ‘Magie * 


RS 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


Institut Pédagogique du Manitoba 


Pédagogues en herbe 


Rédactrice: Monique Boily 


Comité de révision: Laurette Bergeron, Doris Marion, 
Diane Moscarin, Madeleine Morin, Norma Tétrault, 


1 
Une année qui s'en va... dire adieu à nos lecteurs et re 
|mercier la direction de ce jour 
Déjà les vacances! Les exa nal, 
mens seront bientôt fini et la La rédactrice, 
raduation aura lieu le 19, Cet | PTE, 
e année s'est envolée comme un Î W 
rêve, mais ce sera un rêve plus Exposition d'art | 
ou moins profitable selon qu'on! SL vous étler entré dans le} 
aura ou non bien travaillé gymnase de l'Institut Pédagog! 
que le 28 mai dans l'après midi, | 


MATE Dont - He À pt œ| vous auriez été témoin d'un mic- | 
7. |mac indescriptible des tables 


dultes que nous regar avec | 
geus d'ac le LA Lg y encombrées, des affiches, des] 
quelques années quelques semal | DAROF si quoi encore! VOUS | 
nes, semble-t-il L auriez dit Mais que se passe-t 
, MAG il?" Un élève vous aurait ré 
L'avenir s'ouvre maintenant|pondu du haut de son escabeau 
a: ve 2eYaR} OUR, FERDE qu il s'agissait d'une exposition 
ÿ »s € 20 d'art 
nous y emportons notre joie et Puis de table en table, suivant 
notre enthousiasme que , Nous | la foule, vous auriez examiné un | 
communmiquerons à nos élèves | peu intrigué et amusé par tou | 
pour qu'ils soient avides de dé-|ies ces pièces d'art ‘Monsieur 
couvrir les merveilles du monde | savez-vous comment l'on fabri 


| 


| 
tion de nos professeurs et de nos 


Certainement, vous vous seriez | 
cru au temps de la Renaissance | 
en visitant l'étulage de ces ou] 
vrages qui ajoutaient une, nole | 
gaie par leur assemblage de pli 
ces et de couleurs 

Tout cela constitue seulement 
quelques exemples des essais at 
tistiques accomplis avec enthou 
slasme et ardeur par les élèves 
de l'Institut Pédagogique 
LAURETTE 


Nos chansons applaudies 


C'est avec plus qu'un peu de 
trépidation que notre groupe se 
lève, Quelle sera donc la rêéu 
compagnons de classe? 
précieront-ils? Laurette Berg 
ron, notre directrice, lève le bras, 
puis le laisse tomber d'un geste | 
défini, Pour un moment nous | 
hésitons; puis, prises d'entrain, 
nos voix s'élèvent en une mé 
lodie délicieusement harmonieu 
se: “La prière en famille," Les 
dernières notes s'éteignent, Lu 
silence plane au dessus de l'as 
semblée, Ne diront-ils rien? Ne 


Nous ap 
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nous ont-ils pan Puis voilà | 


que les applaudissements s'élè 
vent, lentement, puis de plus en | 
plus forts, aboutissant en un 
grondement sourd de tonnerre 
Quand enfin tout est paisible 
Laurette donne un second signul 
et nous entonnons cet air vif, 


qui nous entoure | 


Nous ne faillirons pas à la tà- | 
che, et, je l'espère, nous ne dé 
cevrons pas ceux qui attendent 
tant de nous, Ici, nous désirons 
remercier tous ceux qui nous ont | 
aidés à devenir ce que nous s0om- 
mes: nos parents d'abord, nos | 
instituteurs, nos conseillers, nos 
amis , . , Enfin, nous désirons | 


Benoist, Cécile 


Marie, reine du monde 


En la fête de la Royauté de 
Marie, un pèlerinage fut organi- 
sé par les Jécistes. Le ralliement 
se fit samedi à l’Institut Collé- 
gial St-Joseph., Malgré une tem- 

rature inclémente, vers dix 

eures une cinquantaine d'élè- 
ves et quelques maitresses se 
mirent en marche vers la Grotte 
de Notre-Dame de Lourdes, près 
de l'église du Sacré-Coeur des 
Belges, Le long du parcours, le 
chapelet fut récité avec ferveur 
et alterné par le chant des mys- 
tères, 

Ce ne fut pas sans émotion 

ue toutes participèrent au 
Saint-Sacrifice de la Messe aux 

ieds de la Vierge de Lourdes. 
f. l'abbé R, Nadeau avail ac- 
cepté d'y célébrer les Saints 
Mystères et d'y, donner le ser- 
mon. Il fit le récit des appari- 
tions, récit toujours nouveau 
mais qui fut plus vivant ainsi 
raconté, à la Grotte même, sous 
le regard de la Vierge. | 

Puisse cette bonne Mère at- 
tirer à elle toute notre jeunesse 
et, la couvrant ainsi de sa ma- 
ternelle protection, la défendre 
contre tous les assauts du malin. 

Patricia PELLAND, | 
9e année, no 19, 


, È * 


Journée mémorable 


“Mon doux, ces fleurs sont 
belles!" 

“Louise . .. t'es chic, va!” 

La voilà, la drôle, qui se pare! 
d'une extravagante boucle mau | 
ve destinée à embellir le bou-| 
auet de fleurs que la dame d'hon- 
neur de notre classe portera à| 
Marie, reine des coeurs. 

Oui, voici venu le jour où 
l'on couronne notre maman du| 
Ciel. | 

À l'école, c'est un remue-mé-| 
nage général. 

Dans hotre classe . , .? 

Après quelques minutes de ta- 
page le caime revient et ... 

“Serrez vite vos livres! Mettez 
vos bérets bleus, et hâtez-vous 
de tous mettre en rang! ! !” 


Nous voilà donc à la veille de 
la fin de notre année. scolaire. 
Cette année scolaire 1957-58 fut, 
à n’en pas douter, une des plus 
fructueuses que Provencher ait 
connue depuis longtemps. On ne 
connait pas encore les derniers 
résultats scolaires proprement 
dits, mais on commence déjà 
voir certaines activités être cou- 
ronnées de succès. 


Succès littéraire 


Nos félicitations à Raymond 
Novog du grade XII qui s'est 
mérité une mention honorable 
lors d'un concours littéraire or- 
pe: r les Chevaliers de Co- 
omb. Le titre de son travail 
était: “Comment je peux répan- 
dre la foi dans la vocation que 
’ai choisie,’ Comme récompen- 
se il recévra un don de $15.00, 


La meilleure 
brigade scolaire 


Nos félicitations à tous les 
membres de la Brigade scolaire: 
ils'se sont classés les premiers 
de Winnipeg et de toute la ban- 
lieue, Le Free Press a 
diplôme à chacun d'eux sur le- 

uel il y a la photo du capitaine 
e notre brigade, M. Yvon Té- 
tréault, Un magnifique 


Rédactrices: Agnès Benoist, 
De Cruyenaere, 


| toutes les étudiantes qui ont con- 


| dans l'étude de la religion. 


| reux,; | 


INSTITUT COLLÉGIAL 
PROVENCHER 


Saint-Bonilace 
Dirigé par les MARIANISTES 


à | MeGill s'est dit émerveillé de 


erné un | équipes 


que une marionnette? Non? Eh 
bien, voici’ Et l'élève de vous | 
expliquer le procédé de fabrica 
tion de cette figure drolatique | 
et originale 

Un peu plus loin un autre dé 
monstrateur vous aurait ensel- 
gné la manière de s'y prendre 
pour tirer de jolies choses de la | 
boue, Et que dire des mosaïques? | 


| 


Carnet de 


l'institut 
Collégial | 


| 


St-Joseph 


Annette Dubreuil, Agnès || 
Pauline Morier, Jeanne |||| 
Ce qui est dit est vite fait et | 
à deux heures et cinquante nous, 
élèves de l'Institut, sommes en 
marche vers la Basilique. 


Chemin faisant, nous récitons 
ensemble le rosaire et chantons 
à haute voix nos louanges à la | 
Shinte Mère de Dieu, 

Puis vient le moment” tou- 
chant du couronnement de la| 
Très Sainte Mère de Dieu. N'a-t-| 
elle pas droit à notre amour? ...| 
Quelques-unes laissent couler | 
une larme ou deux , .. d'autres 
s'étirent le cou pour mieux voir. 

Chaque dame d'honneur, ha-| 
billée de blanc, présente son bou- | 
quet d'oeillets, de chr santhè- 
mes, de lilas ou autres, Nos deux 
reines de mai, Yolande Roy et| 
Irène Daeninck couronnent la 
Sainte Vierge et récitent en] 
français et en anglais l'acte de | 
Consécration, | 

M. le Curé, après avoir félicité | 
les membres de la cour d'hon- 
neur, fait la proclamation de] 


servé la moyenne de 70 p, cent 


Cette cérémonie se élôtura par 
la bénédiction du Saint-Sacre- 
ment. 

Voici la liste des noms des élè- 
ves qui faisaient partie de la cour 
d'honneur: | 

Reines de mai: cours français, 
Yolande Roy: cours anglais, | 
Irene Daeninck. | 
1 

Dames d'honneur 

iie année: Marie-Josèphe Fi- 
sette, Della Novog, Margaret 
O'Brien et Dorothy Provencher; 

10e année: Claudette Couture, 
Alice Payette et Janet Lamou-| 


de année: Lucienne Beaudry, 
Jocelyne Heiget, Camilla Jan- 
sens et Muriel Dtuka; 

8e année: Paulette Beaudry, 
Madeleine Corbeil, Irène Trem- 
blay et Irène Mousseau; 

7e année: Gisèle Pelletier, De- 
nise Chaput et Elaine McVarish; 

6e année: Claudette L'Heu- 
reux, Suzanne Favreau et Mary 
Pavot; | 

5e année: LorrainegGuénette, 


ment de plumes Sheaffer’s fut 
également présenté par le Free 
Press au capitaine Tétreault, 


Inspection des Cadets 


L'inspection des cadets fut aus- 
si un succès, Le Major Général 


cette magnifique démonstration. 
A' cette occasion le Major Gé- 
néral a présenté des trophées 
aux cadets suivants: Major Da- 
vid Waters, Capitaine Brian La- 
moureux, Lieutenant Phil L'Heu- 
reux, WO1 Richard Le Bleu, Ca- 

rai Rémi Ross, Capitaine A. 

ermeulin, Caporal Jean Val- 
mont, Caporal Robert Misse- 
C'remdr Caporal Gury Misseghers, 

onald Klassen et Denis Beau- 
dry. Les trophées de hockey et 
de quilles furent aussi présentés 
officiellement à cette occasion, 


Succès au tir 


Les équipes de tir de Proven- 
cher ont participé au concours 
LO.D.E. mettant aux prises les 
cadets de la région des plaines 
et de l’ouest de l'Ontario. Nos 
se sont classées premiè- 
re, deuxième, quatrième, cin- 
que et septième, Le trophée 

e ce concours est un magnifi- 


assorti- | que drapeau de soie, qui fut pré- 


| du bonheur de vivre côte à côte? |Rév, Sr Marie du Carmel, 


prenant, et plein d'entrain, celle | 
chansonnettt typiquement on 
nüadienne: ‘Nos chansons," Tous 
semblent s'unir à notre rythme, 
le sourire aux lèvres, Et cette 
fois-ci, il n'y a aucun silence 
C'est la foudre qui éclate, Quel 
succès pour nous Canadiens fran 
cais! Soyons fiers! 


NORMA 


Josette Favreau, Denise Soulo 


dre et Lorraine Brisson 


4e année: Hélène McCarthy, | 
Lucille Moquin, Michelle Ledoux 
et Renée DeMeyer 


%e année: Denise Perrin, Diane | 8 

Paquette, Gabrielle Corbeil et! Fajre , d En æ \ \ x 

Anne Bockstael; | % : 4 ” h DUas «+: | 
2e année: Yvonne Soulodre 


Patricin Chénier, Patricin Mar 
shall et Pauline Vincent; 


L'avenir est aux jeunes et les 
jeunes seront en grande partie ce 
j que les prêtres et les instituteurs 

lère_ année: Suzanne Bock-|en feront en collaboration avee | 
stael, Gisèle Fréchette, Jocelyne |les parents, Les photos à gauche 
Dupuis, Claudette Toupin et Judy |montrent la relève sacerdotale | 
Krutoff et la relève des instituteurs, En 

Agnès De CRUYENAERE, troisième lieu l'on voit un grou- 
10e année, cours académique, |P° 4 élèves dont les exploits font 
rie oi honneur à leurs maitres, 
ù Première photographie 
À l'approche Le groupe canadien-françals 
des vacances des étudiants à l'école normale 
ide ‘Tuxedo cette année avec 

L'année scolaire touche à sa quelques-uns de leurs conseillers 
tin, La perspective des vacances | € professeurs, 
ranime, réjouit, mais tout de|, Première rangée (de gauche a 
même laisse entrevoir une note |droite): Hector Gendreau, Mile 
de tristesse, Durant dix mois|E- Comte, M. A.-H. Corriveau, 
nous avons été sous l'égide de|R. P. Ludger Guy, R,'P. G. Ra- 
dévouées maitresses qu'il nous|maekers, Irène Garand, 
faudra quitter, Celles-ci se sont ke rangée: Madeleine Préfon- 
données entièrement à notre for-|taine, Colette Garand, Monique 
mation, Trop souvent peut-être | Bolly, Laurette Bergeron, Lor- 
nous avons exercé leur patience |raine Smith, Alice Giasson, Al- 

veuillez nous croire c'était | MA Gervais, Pierrette Maurice, 
sans malice -— mais toujours leur Fleurette Houde, Rosita Deslau- 
zèle et leur amour furent sans|rlers, Louise Lord, Claire Séné- 
relâche. Nous désirons leur ex |eal, Rachelle Ritchot. 
primer toute notre gratitude, cui %e rangée: Rév. Sr St-Adol- 
nous leur devons tant, Que ces phe, Rév. Sr Ste-Lucille, Norma 
vacances leur-solent une détente | Tétrault, llene d'Hoore, Rhéa 
et un repos blen mérités Simard, Madeleine Basset, Law 
rence Robert, Rév. Sr Thérèse- A 

De plus, il nous faut dire au |Eléonor, Rév. Sr Marguerite-| 
revoir à plusieurs groupes de|Yvonne, Eva Bouchard, 1 
compagnes puisque les vacances! 4e rangée: Rév, Sr Rose de 
nous dis >rsent aux quatre coins ! Veterbe, Corinne Tellier, Arlette 
du monde, N'est-ce pas pour cela | Bouchard, Annette Bouchard, 
que nous nous en donnons ac- | Anita Régnier, Marie-Ange Gi- 
tuellement à plein coeur afin de |rouard, Lucette Dondo, Roseline 
profiter de toutes les parcelles | Dacquay, Rév. Sr Ste-Lucienne, 


(Photo Gene Gauthier) 


Ce sont les joutes de balle au 5e rangée: Suzanne Préfontal- 
camp, les dinettes, les pique-ni- ne, Jeannette Brunelle, Diane 
ques, les ventes de bonbons et Mascarin, Cécile Levasseur et 
que sais-je encore . . . Ah oul!| Florence Fournier. | 
l'école, après tout, a ses joies, et! Ge rangée: Annette Schiller, 
le dicton de nos parents est peut-| Doris Côté, Simone Rioux, Ma- 
être vrai, “L'école, c'est le plus|deleine Morin, Marie-Ange Ver-| 
beau temps de votre vie”! . . .| mette et Roger Pantel, ! 
Donc à toutes et à chacune: Bon-| Ne paraissent pas sur la pho- 
nes vacances et au plaisir de se |{0: Rév. Sr Edna Chabot, S.G.M,, 
revoir en septembre prochain —|Rév, Sr Victoria, S.G.M. Rév., 
souhaits que nous formulons à |Sr Bielka, Rév. Sr Adèle Pepin, 
tous les étudiants canadiens ain-|$,G.M., Rév. Sr Ste-Lucie-de-Jé- 
si qu'à nos lecteurs, sus, P.M., Rév. Sr Ste-Marie-de- 
En terminant cette année sco- la-Oroix, P.M., Rév. Sr Ste-Ma- 
laire nous tenons à remercier le | rie-de-la-Charité, P.M., Rév. Sr 
Révérend Père Durocher, O.M.I., | Louis-de-Ste-Marie, P.M., Alfred 
rédacteur de La Liberté et le | Carrière, Antoine Gagné, Doreen | 
Patriote et son personnel de nous | Cousin, Cécile Demarche, Doris 
avoir accordé quelques colonnes Marion, Angéline Pantel et Mu- 
de leur journal. Ce fut un privi-| riel Picard. (Photo Gauthier) 
lège que nous avons grandement Deuxième photographie 
apprécié puisqu'il nous a per-| Les finissants du Grand Sémi- 
mis de nous initier à la rédac-|naire de St-Boniface, cette an- 
tion de chroniques et enfin d'é-! née, dont auatre sont originaires 
tablir des contacts avec d'autres | du Manitoba, et dont vingt et un 
étudiantes ainsi qu'avec des an-|seront affectés au service de l'E- 
ciennes élèves toujours intéres-|glise dans l'Ouest, une dizaine | 
sées à leur Alma Mater, | dans le diocèse de St-Boniface. 


Lé 

senté au corps lors de l’inspec- spubck". Raymond Brunet, a 
tion. Ces deux dernières années, | dessiné le sputnick renfermant 
ce trophée était aux mains des|le chien. Victor Charpentier a 
cadets de Kenora, écrit une courte composition sur 

Le trophée Lieutenant French, | les chiens de chasse. Richard 
symbolisant le championnat pro-|Jeanson et Charles Mousseau 
vincial de tir, a été remporté! ont préféré discuter les chiens 
pour la douzième fois cons suti- | policiers, Les deux artistes, Marc 
ve cette année, 11 fut également] Fontaine et René Faucher, ont 
présenté lors de l'inspection, illustré les différentes manières 

Au concours du D.C.R.A,| d'aider leurs amis les oiseaux et 
mettant aux prises tous les meil-| Pierre Ritchot nous a montré 
leurs corps de cadets du Canada, comment prendre soin des oi- 
Provencher s'est classé quator-|seaux en cage, Denis Brétécher 
zième sur les six cents corps qui|et Rénald Couture sont devenus 
ont participé à cette compéti- | fermiers en étudiant les ani- 
tion, Nous ne sommes pas pre-}maux domestiques, Philippe 
miers, mais il y en a tout de Beaulieu a composé un poème 
même 585 derrière nous. À tout |sur ses poissons et Léon Crétain 
prendre, ce n'est pas si mal! Îles a dessinés. Tous les autres 
ont imprimé ou collé des dessins 
d'animaux, 


Lettres aux missionnaires 
Les élèves du grade IV ont 


Diplômes 
de Premiers Soins 


Tous les élèves du grade X, 
classé du Frère J, Rohe, ont ob- AeVEs 
tenu un diplôme pour leur suc- aussi pris 1 initiative, sous la di- 
cès aux examens de Premiers rection de M. l'abbé Lemieux du 
Soins dont ils ont suiv: les cours | séminaire, d'écrire aux mission- 
depuis janvier dernier, Ce di- naires des pays éloignés et de 

lôme leur a été décerné par la | leur envoyer ces bouquets spiri- 

ociété Ambulancière Saint- tuels faits à leurs intentions. En 
Jean. voici un exemple: 
Bonjour Père, 

Jé fais beaucoup de sacri- 
fices pour vous. J'imagine qu il 
fait bien chaud là-bas au Ja- 
pon. J'aimerais vous voir un 
de ces jours. Le jeudi, M. 
l'abbé Lemieux vient ensei- 

ner le catéchisme. Pendant 
e carême il nous a demandé 


Prix de la 
Junior Humane Society | 


Les élèves de la classe de Mile 
Goulet, grade IV, ont fait hon- 
neur à l'école en remportant un 
Em pa A pie la | dur fe he sep 

ociety, Chaque élève a présen- | jritucl 
Kéun Havail d'une page aû mi.| doyen mislonnité, Je VOUS 
nimum, comprenant une compo-| Snvoie le mien 
sition, un dessin, et même des! Au revoir; je voulais écrire 
poêmes et autres travaux origi-| soilement äuelques lignes 


RL A Paouin tous: parlé || DOUE VOUS dire que je prie pour 


Le jeudi soir 5 juin, parents et amis envahirent le er Provencher pour assister à l’ ni 
| Collégial Provencher, L'inspection fut présidée par le général W, 3, Megill er responsable du Com 
l'on voit sur la photo, entouré des cadets qui ont mérité des trophées: redire , de gauche à 
Ross, L. Duguny, D. Rheault, D. Beaudry, J, Valmont; deuxième ran R. Misseghers, P. L'Heu È 

R. Giguère, B. Lamoureux, D. Waters; troisième ra de, Y: Tétraul Lebleu, G. Misseghers, A: V 
eghe, H. Kuziw et H. De Leeuw. Après l'in 


de Pal, son palamino favori et| VOUS: : rangée, D. Doll, P, Leslie; cinquième rangée, G. Ve section 
nous à composé ces deux vers: Un petit ami canadien: vres, exercices de maniement d'armes, boxe et gymnastique, il y eut donc distribution de nombreux | 
“If you dont want Joue dog to Raymond DOTRON, tenant Charles Frend” que les cadets ont mérité en avril dernier pour ju 12e année consécutive, $, E 
be sick, Don't send him up in à Û grade IV. remit aux membres des patrouilles scolaires des insignes spéciaux de certificats de dévouement, 
} ï EME nee 
ARS 


s appareils 


d'Air France 


équipés de radar-météo 


18 — Le radar, qui compte , 
jus étonnants instru 
pur DRE est le fruit de 
és qui ont débuté en 
mise au point et son 
veloppement datent de la der 
En guerre, mais il est devenu 
4 14 paix l'un des auxiliaires 
lus efficaces du confort dans 
fc aérien, Son emploi 
hsaure en effet aux passagers 
nériens au cours de leurs voya 
es, Une ‘route libre et un vol 
ranquille 
L'écho qui voit 
Lorsqu'une onde sonore 
contre un obstacle, elle se 
ohit, El en est de même 
ondes électromagnétiques 
radar, ulilisant ce principe 
un appareil capable d'envoyer 
den ondes électromagnétiques 
dans une direction précise, une 
sorte de miroir les rassemblant 
en un faisceau relativement 
minee, Ces ondex propagent 
en droite ligne, il en re 
tour les ondes qui se sont réflé 
chies sur un obstacle, Cet ‘écho 
traduit visiblement aur un écran 
de télévision, permet ainsi de 
localiser en distance et di 
rection cet obstacle dont l'image 
traduit en outre l'importance el 
la densité, 


ren 

réflé 

des 
Le 


est 
st 


recoil 


© Fermier 


On imagine sans peine les ser- 
vices que l'on peut demander À 
un tel appareil 


Jusqu'à présent, cependant, 


l'aviation elvile lui avait fixé un | 
le guidage des avions | 


but precis 
atterrissant dans le brouillard 
Le poids des appareils const} 
tuant le radar ne permettait pas 
d'envisager d'en équiper les 
avions, Que d'avantages pourtant 
le radar apporte dans le domaine 
de la météo! 11 importe, en effet, 
que le navigateur puisse éviler 
les perlurballions qui peuvent 
géner sa roule et pour cela les 
connaitre le plus longtemps pos 
sible à l'avance, Or l'orage forme 
une masse suffisamment dense 
pour offrir un obstacle aux ondes 
électroniques, c'est-4-dire pour 
apparaitre sur l'écran du radar 

Aujourd'hui, la portée du 
qui équipe les super 
d'Air France est d'en 
milles, Pour une vi 
370 milles, ce chiffre 
signifie que les pilotes peuvent 
auscuiller le et en particu 
lier les nuages demi-heure 
à l'avance, Ils peuvent, en consé 
quence, les éviter et choisir ave 
ertilude la route la plus sûre 
la plus rapide et la plus confor 
table 


radar 
Btarliners 
viron 185 
tesse de 


ciel 
une 


| Vol, 


ads à ve hs aus 
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PALMARES 1958 


OTTERBURNE, 


Prix de classe 


Prix 


| décernés 


Charles 
| Pri 
| Haynald 
let Yves 

En 


, 


mille P 


Jacques 
1 UuuiR 

En gt 
anglaise 
! Maurice 


de succés 
à Henri 
Bradshaw 

de 


succes 
Trudel 


ar 
iché 


Audel, J 


DeVoin et J 


ommaire 
h Walter 
Hamon 


STAN 
ROBERTS 


candidat libéral 


pour 


Arcel 
Lafrenière 

lillérature 
Raynaud 


Labelle 


iflaise à 


immy 
can Mol 


e 


chunie 
Girard 


Ca 


Chomizeuk 


Gilbert 


La Vérendrye 


® À promis de représenter DE FACON JUSTE ET 
AGRESSIVE les citoyens de La Vérendrye à toutes 


les occasions 


® À promis de défendre AGRESSIVEMENT le droit 
à l'enseignement religieux dans les écoles 


Votez] ROBERTS, sTAN 


l'Ass 


Annonce insérée avec l'autorisation ‘de 


Dorge, 


MacKENZIE 


pour 


le comté de Morris 


Fermier, 


Maire de la municipalité de Morris. 


Promoteur des activités des jeunes. 


Du 


ociation libérale de La Vérendrye, 


A Agent otfticiel, 


Commissaire du bureau pour l'entretien 


du système d'égout, 


Orateur courageux 
qui travaillera pour VOUS 


VOTEZ 


Autorisé par l'association libérale. 


À LR qd mnt cp emenennadatn pe intereren mnt @brè sal aà afp DR 


progressiste, 


physique 


Trudel 
Tardi 


et composition 


| Gobeil 


| d'Education 
| pour 


MAN, 


Grades 7 à 11 inclusivemant 
Tree 
13-60-08 


Tardi, Jean-Paul 
et Pierre Léger 
En science à Robert 
Georges HBoissonneault, 
DeVoin et Pierre Léger 
Prix d'instruction religieuse 
à Robert Audel, Louis Gosselin, 
Jacques Audet, Paul Dupuis, 
Jean-Paul Gobell, Raymond Go 
bell et Vicior Ste-Croix 

En histoire Ravynald 
del, Louis Gosselin, Jimmy 
di et Slewart Bright 

En géographie à 
vard 

Prix de francais à Robert Au 
del, Henri Labelle, Albert Rioux, 
Raynald Trudel, Jacques Audet 
Gilbert Dumont, Henri Hamo 
nie, Germain Moy, Jean-Paul 
Gobeil, Maurice Lavigne et Jean 
Moa) 

Prix de mathématiques à Hen 
ri Labelle, Raymond Legault 
Bernard Sabourin, Jimmy Tar 
Matt Lunsier et Stewart 
Bright 

Prix 
Louis 
bourin 


mont, Jimmy 


Rivard 
Louis 


a 


Robert Mi 


dactylographie 
et Bernard Sa 


de 
Trudeau 


A 


Prix spéciaux 

qui ont conservé Îln 
haute moyenne de l'année 
conduile: Adélard Sénécal 
Jacques Audet 

Prix de bonne conduite 
rule: Paul Dupuis et 
Piché 

Mention de 
Raymond Dubé 
mette, Louis 
Gosselin, Henri 
tor Sle-Croix, Joseph Roy, Al 
bert Rioux, Georges Lambert, 
Raynald Fisette, Arcel 
et Robert Audet 

Prix d'application au travail 
Adélard Sénécal, Gérald Roch 
et Maurice Vermette, 

Mention pour l'application 
Paul Dupuis, Jacques Audet 
Camille Piché et Louis Gosse 
lin 

Prix 
Gosselin 

Mention de politesse: Jacques 
Audet, Paul Dupuis, Adélard 
Sénécal, Victor Ste-Croix, Gé 
rard Rivard, Raynald 
Camille Piché, Maurice 
te, Gérald Archambault, 
Fraser, Fernand Proulx, Alexan 
dre Tardi, Emillen Poirier, Ray 
mond Plaitin, Georges Lambert 
et René Soucy, 

Prix de dévouement aux aeti 
vités para-scolaires Rodolphe 
Comeauh 

Prix à l'élève qui a conservé 
la plus haute moyenne académi 
que de l'année: Jean-Paul Go 
beil et Jimmy Tardi 

Dévouement à la 
pulaire: Marcel Fraser 
lard Sénécal 

Dévouement 
lions musicales 
Louis Gosselin 
riot 

Prix offert à l'élève qui à lu 
le discours d'adieu: Marcel Fra- 
ser 

Prix à 
la classe des finissants 
Audet, 

Une photographie-sou venir 
des gradués fut remise à chaque 
finissant et une serviette de 
musique à chaque musicien, 


Avant le 15 juillet 


Les parents des élèves actuels 
sont priés de faire savoir au 
principal, par écrit, et avant le 
15% juillet, si leur fils doit re 
venir au collège l'an 


PELERINAGE 
D'OTTERBURNE 


le 29 juin 


À 
plus 
en 
et 


ceux 


Kéné 
Camille 


conduite 
Ver 
David 


bonne 
Maurite 

Gosselin, 
Hamonice, Vic 


de dislinetion! Louis 


Vermet 
Marcel 


Po 


Adé 


Caisse 
et 


aux 
et 
el 


organisa 
récréatives: 
Hubert Vou 


l'élève d'honneur de 
Robert 


L'armée nous visite 

Le mercredi soir 28 mai, 
lieutenant McDonald et le 
gent Miller, du Centre de 
crutement de Winnipeg, étaient 
nos invités, Par la parole et par 
le film, ils exposèrent aux 
ves les méthodes de prépara- 
tion et les fonctions de l'appren- 
ti-soldat, ainsi que le plan d'é- 


le 
ser- 


|re, 


Transcona 


Clôture du mois de Marie 
Pour clôturer le mois de Ma 
tous les enfants lant ceux)! 
qui fréquentent les écoles publi: 


|ques que les privilégiés de l'é.! 


| Chacun 
Let quelques dames de 
Girard | 


Karcons suivis 
| frères 


volé paroissiale se groupèrent| 
dans l'auditorium, en vue de la! 
cérémonie, Croix et tiambeaux | 


on tête, le cortège se dirigea de! 


| l'école à l'église en chantant les! 


antiques indiqués au program 
me 

Les rangs serrés 
filles mportant 
blanches, ainsi 


des petites 
voiles et robes 
que des petits 
de leurs grands! 
él grandes soeurs des 
hauts grades défilèrent en pro 
cession plusieurs minutes du 
rant, Sulvait la statue de la 
Vierge, patronné de l'école de 
l'Assomption, portée triomphale 
ment par quatre pellls garcons 
Choisie à l'unanimité, Fernan 
de Paquetle eut l'honneur de 
couronner la belle et grande 
slatue de la Vierge de l'Assomp 
lion entourée de fleurs naturel 
les et rulsselante de lumière, 
l'entrée du sanctuaire, La pri 
vilégiée portait la couronne do 
rée doublée de bleu royal et 
ornée de brillants, La petite 1ré 
ne Everton agissalt comme pa 
te, Madeleine Bérard et Paul 
Lamoureux formalent la garde 
Une fois la Vierge couronnée 
el le chant termine, l'assemblée 
récila à l'unisson l'acte de con 
socralion au Coeur Immaculé de 
Marie, 1] y eut le chapelet, chant 
de IA foule à la bénédiction du 
St.Sacrement, Le tout se termi 
na par un cantique à Marie, 


Congé de fin d'année 


Par une température idénle 
s'aménent les 185 enfants à 9 h 
précises, M, l'abbé W, Szumaki, 
curé, et M, Georges Beaudry 
roupent les enfants en équipes 
sous la direction de moniteurs 
pris parmi les élèves des grades 
Test 

On se rendit premièrement au 
drapeau pour réciter la priére 
et chanter ‘O Canada", avant! 
que les groupes se dispersent sur 
lé terrain de jeux, Suite folle 
de courses et de jeux ininter 
rompus jusqu'au diner, M, le 
curé, qui, aidé de quelques gar 
çons Avail prépare les tables 
sur le parterre de l'église, réci 
ta l'Angelus et bénit le repas 
apporta ses sandwiches 
la Ligue 
crème la glace 
et liqueurs douces, tout en 
voyant à la propreté du gazon 
Le diner terminé avec les grû 
ces, tables et bancs disparurent 
en un clin d'oeil, Ensuite vint 


distribuèrent à 


| la distribution de prix aux mo- 


Fisette, | 


prochain, | 


Re: | londek, 


élè- | 


tudes universitaires proposé par | 


lès forces armées canadiennes, 
Les élèves posèrent de nombreu 
ses questions aux officiers. 


Bourses d'études 

Il est toujours temps pour les 
élèves et pour les professeurs 
des écoles francaises de deman- 
der des formules d'application 
au secrétariat de l'Association 
de leur province 
l'obtention d'une bourse 
d'études du collège St-Joseph, 


_ Ste-Agathe 


Çà et là 
Félicitations à l'équipe d'éco- 
liers de La Broquerie qui sont 
venus, le dimanche après-midi 
8 juin, jouer à la balle contre 


| celle de Ste-Agathe et qui ont 
| remporté 


les honneurs et qui 
ont même défait une équipe de 


plus anciens dans une deuxième | 4 À Fréchette, 


partie. 

Le dimanche soir 8 juin, il y 
eut la procession solennelle de 
la Fête-Dieu, à laquelle la gran- 
de majorité des paroissiens pri- 


{rent part, Le reposoir était chez 
| M, Paul Aubry, 


On peut commencer à se fai- 
re bronzer sans danger et sans 
douleur en s'étendant au soleil 
ou auprès d'une fenêtre ouverte 


|et ensoleillée cinq minutes par 


jour, et en augmentant de cinq 
minutes au bout de auelques 
| jours, et ainsi de suite, jusqu’ au 
moment où le hâle commence à 
paraitre, 


{ 
} 


{ 


} 


|nion à 11 h. dans la paroisse St- 


| d'affaires très bien connu et an- | 


{le 15 juin, à 7h 


nileurs méritants et 
&nants des différents 

Il y out des hourras 
mercis, M. le curé, M 
Fréchette et M, Beaudry, 


Merei 


aux 
jeux 
et des 
l'abbé 


ga 


aux religieuses 


Un grand merci aux religieu- 
ses qui se sont dévouées sans! 
relâche pour l'enseignement du 
caléchisme aux enfants des éco 
les publiques, tous les samedis 
matins durant l'année scolaire 
Ce fut un surcroit d'ouvrage 
pour les maitresses 
que l'année prochaine ce travail 
pourra se continuer avec l'aide! 
de membres de la Ligue des 
Femmes Catholiques, | 

Réunion mensuelle | 


A la réunion mensuelle de la 


Ligue des Femmes Catholiques, |! 


section ‘Notre-Dame de l'As- 
somption’”", qui eut lieu le 3 juin, | 
24 nouveaux membres furent of-| 
liciellement reçues dans la Li 
gue | 

La présidente, Mille H, Blais, 
souhaita la bienvenue, M, l'abbé | 
W, J, Szumski, directeur spiri-| 
tuel,, appuya sur l'importance 
du rôle que chaque membre doit 
jouer dans le travail de la Li 
gue pour Dieu et le pays, et 
ensuite il donna sa bénédiction, 

Quant aux délibérations cou 
rantes, on décida que le bazar 
d'automne cette année aurait 
lieu le samedi 15 novembre à 
partir de 11 h, le matin, pour 
la durée de la journée, 

Un échange de livres scolaires 
pour les enfants de l'école pa 
roissiale doit avoir lieu avant 
la fin des classes, L'échange 
se fera dans la salle paroissiale, 
sous la direction de Mme W, B, 
Everton et un comité de quatre 
dames, 

Comme divertissement, les 80 
dames présentes prirent part 
un jeu musical, Les prix favo 
risèrent Mmes M. Lambert el 
A. Lamoureux. Ensuite, Mme L, 
Craig chanta trois chants ap 
propriés; et enfin, Mmes P, Zo- 
C,. Pelland et R, H, 
Brown et Mlle Marie Murphy 
déridèrent l'auditoire dans un 
‘’skelch"' comique, Le prix d'en 
trée (un beau crucifix) fut ga- 
gné par Mme L. Dratwa, Un 
succulent goûter fut servi, 

Grand merci à Mme P, Zo 
londek, du comité des membres, 
et à son comité téléphonique 
pour le succès de la soirée. 

La prochaine réunion de la 
Ligue aura lieu le 9 septembre 


| Friezen 


| Commission scolaire, 
| Ferland, 


| vent 


| las 


4 | Lecteurs 


| facile 


STE-ANNE:DES.CHENES 
| Le # juin avait lieu l'imposante 
cérémonie d'adieux des finis. 
sants, Anita Brunette, Alice 
Prairie, Dora Lavack, Léo Blan. 
chelle et Lyle Duguay Les élé. 
ves, suivis des gradués accom-. 
pagnés de leurs parents, défilé 
rent de l'école à l'église pour 
l'assistance à la sainte messe, Le 
R, P, À. Ferland, C.SaR,, curé, 
élait le célébrant et Norman et 
Raymond Lavack servaient au 
choeur, Les dames de Ste-Anne 


| firent les frais du chant, accom 


pagnées à l'orgue 
ve Langill 


A 


Mme Ste 


par 


l'issue de la le dé 


messe 


filé se remit en marche vers la! 
récen: | 
finissant, | 


salle paroissiale pour la 
on d'honneur des 
Ceux-ci prirent place sur le théé 


re aux sons des applaudisse 


ments de l'auditoire et 
brillant duo de piano par Caro] | 
et Sandra 
MM. P, Bose et G, Desrosiers 
AKlssalent comme maitres de cé 
remonies 

Un mot de bienvenue fut a 
dressé en français et en anglals 
par Huguetie Desautels, Les fi 
Nissants furent présentés 
Lucille Laramée, Angèle Desro- 
siers, Lucille Jubinville, 
nald Marion et Uirie 
élèves du XIe grade, Le choeur 
de chant exécula ‘L'étoile 
soir" et ‘'Bluebird of Happi 
ness'', Jeannette Brunette et 
Jeannette Roque figuraient dans 
un duo de piano 

M, Henri Campagne, commis 
saire, fit la proclamation 
souvenirs et des prix 
de mentionner 
donateurs à 


Il convient 
la générosité des 
un occasion: la 
le R, P 
M, ( ‘amille Chaput, 
el les religieuses du cou 
Un prix spécial de com 
position (825,00) fut présenté à 
Léo Blanchette par le Grand 
Chevalier, M. Desmarais 

Læs orateurs invités, M, Phi 
Maurice, président de la 
Commission scolaire, M, Camil 
le Chaput, maire, et M, Fernand 
Paquin, agronome, exprimérent 
en termes choisis leurs souhaits 
et félicitations aux héros de la 
soirée el, s'adressant à l'auditoi 
re, appuyèérent sur l'urgente né. 
cessité pour les jeunes de la pa- 
roisse de continuer 

Les adieux et remerciements 
des finissants furent adressés par 
Dora Lavack, en français, et 
Lyle Duguay, en anglais 
P, A, Ferland exprima la joie 
qu'il éprouvait à s'adresser aux 
finissants en cette occasion, 
eéncouragea aussi fortement 
parents à exercer leur 
Vis-d«vis de leurs 


maire, 


autorité, 


études, Le chant 
des Ecoles" 


me et les finissants terminèrent 


Satellites importants 


OTTAWA 
de Toronto a déclaré que les sa- 
tellites artificiels et l'Année in- | 


aussi importants que la décou- 
verte de l'Amérique par Chris- 
tophe Colomb, 

M. John Tuzo Wilson, 
seur de 


profes- 


comme les satellites artificiels et 
l'Année géophysique démontrent 
l'habileté de l'homme à accom- 
plir ce qui était considéré com- 
me impossible, ‘‘cela devient un 
événement qui se classe avec la 
découverte du Nouveau-Monde 
par Christophe Colomb, 

Le Dr Wilson parlait alors à 


Lacharius, | 


par | 


Ray: | 
Perrin, | 


du| 


des | 


A,| Après la messe, 


Le R,| 
Il | 
les | 
enfants sur-| 
{tout dans la poursuite de leurs | 


“Notre-Dame | 
clôtura ce program- | 


Un géophysicien | 


Espérons | ternationale de géophysique sont | 


géophysique à l'Univer:- | 
sité de Toronto, à déclaré que, | 


St-Boniface, le 13 Juin 1938 


 Graduation à Ste-Anne-des-Chênes 


:,.8.R,, curé, officia à 
RE du scapulaire et fit n 
| distribution des diplômes de pre- 
miere communion 


Fête-Dieu 


la soirée en compagnie de leurs, land, 
invités, 

Des remerciements bien sin 
cères sont offerts à tous ceux 
qui ont contribué si ténéreuse| 
ment et si dignement au succés 
de cette fête et qui lui ont don Le dimanche @ juin, jour de 
né le cachet de distinction quilla Féte-Dieu, aprés la grand 
lui convenañt, Les finissants de! Messe, eut lieu la procession du 
1058 s'en souviendront long-|St-Sagrement qui se déroula à 


| eucharistique 


| dans 


| cession, 
d'un | 


| sur la Croisade par le R, P, Léon | 


| table où {ls firent leurs promes 


temps travers le parc des pélerinages 

jusqu'à la grotie de Notre-Dame 
de Léndes où ‘un reposoir avait 
éle préparé, Après la bénédie 
lon du St:Bacrement, la foule 
rélourna à l'église en chantant 
des cantliques et en récitant le 
Chapelel, Le R, P, À, Ferland, 
CS, curé, officiait 


Malades 

Mine Joseph Arbez est patien- 
e à l'hôpital St-Boniface de 
puis deux semaines et M, Alfred 
Verment y est encore hospitalisé, 

Va-et-vient 
Laura Lajoie et ses en 
fants, Laura, Adrien el Antoine, 
sont revenus enchantés de leur 
voyage de deux semaines à 
Brunswick, Maine, leur ville na 
lule, Mme Lajole à rencontré sa 
soeur religieuse qu'elle n'avait 
pas vu depuis 47 ans, En route, 
ils s'arrêtérent à Toronto où ils 
passèrent quelques jours chez 
des parents 

M, et Mme 
(Laurette Noël) 
fils, Bryan et Gérald, de Fort 
Frances, Ont.,, ont passé la fin 


Croisade eucharistique 


La réception dans la Croisade 
eut lieu le samedi | 
20 croisillons, 10 «roi 
12 apôtres furent recus 
la Croisade, Bien qu'elle 
se renouvelle chaque année, cet 
Le réception est toujours une cé 
rémonie émouvante, Les élèves 
du couvent de Ste-Anne firent 
leur entrée dans l'église en pro! 
au chant de ‘’Bénis no 

tre Croisade" 
Après la récilation du chape 
et une instruction spéciale 


s0s 


mal 
el 


let Mme 


Roy, CSsR,. 
vinrent tour 


les trois 
tour 


groupes | 


ü à la puinte! 


ses à l'unisson, Ensuite eut lieu 
la bénédiction des insignes, gui 
vie du chant ‘Je suis Croisé” 
Læ salut du St-Sacrement cl 
tura la cérémonie 

Première communion Alec: Gawyluck 
C'est le beau jour de la Pen et leurs deux 
lecôte, le dimanche 25 mal, que 
trente enfants de la paroisse! 
faisaient Jeur première commu:|de semaine du 17 mai chez leurs 
non à la messe de 7 h, 30, C'é.| soeur et beau-frère, M. et Mme 
tail très touchant de voir ces! JT, Tougas, Mme Gawyluck a aus. 
petils s'approcher de la sainte! al visité son père, M. Jean Noël, 
table, accompagnés de leurs pa [patent à l'hôpilal St-Boniface 
rents, Le R, P, Héon, CSsR, Mme Léa Bleau a passé quel. 
donna un sermon très approprié! ques jours chez son trère, M, 


le R. P, A, Fer.' Daniel Demontigny 


Votre candidat Créditiste Social 
pour le comté de 


MORRIS 


Fermier 


leurs études, | 


Actif dans les affaires 
de la communauté 


Connaît les problèmes 
du Manitoba rural 


Croit aux 
honnêtes 
sans 

ciaux 


procédés 
avec tous, 
privilèges spé- 


Où ily a 
le Crédit Social 
il y a 
la prospérité 


LE 16 JUIN 
marquex votre scrutin 


la réunion annuelle de la Société | 


royale canadienne de géographie, 


Un succès de librairie 


Les Editions du Lévrier vien- 
nent de publier le cinquième vo- 
lume de La Clinique du Coeur, 
par le T. R, Père Marcel-Marie 
Desmarais, O,P 

Chacun des cinq volumes, dont 
le 


qui fait un total de 250,000, 
ce quart de million, près 
200,000 sont vendus, 
Comment expliquer un tel suc- 
cès? C'est que l'auteur, 
et psychologue, a su 


de 


et lectrices 
dans ces ouvrages, de format et 
style populaires, des réponses 
pratiques et entièrement satis- 
faisantes à leurs problèmes de 
tous les jours, 


Qui n'est ballotté par les re- 
mous de la civilisation moderne? 


.| Comment ne pas sombrer? Que 
| faire 


pour éviter les récifs et 
maintenir sa barque en direc- 
tion du vrai bonheur? . On 
ne peut consulter à tout propos 
les grands spécialistes, Si l'on a 
les cinq volumes du Père Des- 
marais sous la main, il devient 
de bien s'orienter, Des 
tables de matières, rédigées avec 


|soin, permettent de trouver ra- 


Chevaliers de Colomb 


Le dimanche 8 juin, les Che- 
valiers de Colomb du conseil no| 
3853 eurent ME initiation au | 
premier degré, La journée dé-| 
buta par la messe et la commu- 
Joseph-Ouvrier, suivies du dé- 
jeuner à l'Oxford Grill. M. Nor- 
bert Wolfe, Grand Chevalier, 
présidait, M. E. Cass, homme! 


cien député d'état, était l'invité | 
d'honneur au déjeuner et fut in- 
troduit par M, B. R. Wolte, 

Dans l'après-midi, 17 nou- 
veaux Chevaliers furent initiés 
dans l'auditorium de l'école pa- 
roissiale, Félicitations à M, l'ab- 
vicaire, qui é- 
{ait du nombre. 

Le soir à 7 h, 30, il y eut 
élection d'un nouvel exécutif. M, 
D. Torchia fut élu Grand Che- | 
valier, La prochaine réunion des | 
Chevaliers de M aura lieu 


Après l'accident 


Une vieille dame à un auto- 
mobiliste qui vient d'avoir une 
terrible collision: Je suppose 
que, vous ne faites que commen- 
cer à conduire? 

L'automobiliste: — Au con- 
traire, Madame, j'ai fini de con-| 
duire .,, 


ves. 
Jeunes amoureux, pères et 
|mères de famille, célibataires en 
[quête d'une vie féconde,. vieil- 
lards au soir de leur existence, | 
tous et toutes trouveront, dans 
les volumes de La Clinique du | 
Coeur, un réconfort, un stimu- | 
lant, 
mède, un espoir. 


À propos de ces petits livres 
où l'humour voisine avec la sa- | 


premie r parut en octobre 1957, | 
fut tiré à 50,000 exemplaires. Ce | 
De | 


apôtre | 
répondre | 
aux besoins d'un vaste public. | 
trouvent | 


|pidement de judicieuses directi- | 


un encouragement, un re-| 


gesse, Son Em. le Cardinal Léger | 


a écrit que tout y est ‘conforme 
aux principes immuables de l’en- | 
seignément de l'Eglise”, 


Les cinq volumes de ‘La Cli- 
nique du Coeur” sont en vente, 
au prix de 50,50 chacun, dans 
toutes les librairies et aux Edi- 
tions du Lévrier, 5375, ave Notre- 
Dame de Grâce, Montréal "28. 


FIEZ-VOUS AUX 


Quand les reins 
n'enlévent pus 
l'excès d'acidité 
où les décheta—il 
s'ensuit souvent 
un mel de dos, une 
sensation de fa- 
tique, un. repos 
k. ol 
s pour lo 
Reins En pd d 
les rein ous n a+ 
vois R toi mieux, dormes eux, 
Achetes des Dodd's maintenant, 


{ 


OR RE RTE it 


| 


ÉLECTEURS DE CARILLON 


"Les actes ont plus de poids 
que les paroles." 


Rallions-nous et assurons 


l'élection de l'honorable 


EDMOND PRÉFONTAINE 


notre représentant au ministère, 


l'hon, Æ, Préfontaine 


Il tiendra des assemblées 
LE DIMANCHE 15. JUIN 
ST-MALO à 1 h, 30 pm, (heure solaire) 
ST-PIERRE à 3 h. 30 pm. (heure solaire) 
à OTTERBURNE à 8 h. p.m. (heure solaire) 
Allons l'écouter et lui poser des questions 
si nous en avons 


Votons 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


Billet du vendredi 


L'évêque sauvage de l'Ouest: 


Monseigneur Vital Grandin 


(Spécial à ‘La Liberté at le Patriote") 


A douze ans, il élail ma 
lingre, timide, pauvre, et gar 
dail en France les moutons 
sur la ferme d'un parent qui 
l'avait recueilli, À 
ans, il devenait évêque de Ba 
tala, coadijuteur de Baint-Bo 
niface au Manitoba, dans ce 
lointain Canada qui le fascl 
nait au séminaire, quand dé 
jà 11 révait d'apostolat en pays 
de mission, Peu à peu, grâce 
à la charité des uns et des au 


vingt-huit | 


tres, || avait fait ses études 
jusqu'à la prétrise, 11 était 
Oblat et s'appelait Vital Gran 
din 


1] fut le premier évéque 


Alberta, mourut en 1902, il y 
a 66 ans, et l'on se deman 
de s'il ne connailtra pas les 
honneurs réservés aux saints? 
Sa cause progresse à Rome, 
que l'on commenca en 1940 
Les procès diocésain et apos 
tolique sont terminés, et l'on 
tenait en mai 1957 cette rêu 
nion appelée Antepraeparato 
ria, Ces détails et d'autres se 
trouvent dans un ouvrage ré 
cent du Père Paul-Emile Bre 


ton OM.I, aui s'intitule 
Monseigneur Grandin vous 
parle, (1) L'auteur y réunit 


des écrits dus à la plume de 
l'Evéque missionnaire, surtout 
des extraits de sa correspon 
dance avec les membres de 
sa famille, Il préchait partout, 
en chaire comme dans ses let 


Rôle essentiel des 
collèges classiques 


français de l'Ouest 


QUEBEC Le R, P, Benolt 
Paris, O.M.1, directeur des Asso 
ciations patriotiques de la Sas 
katchewan, a déclaré, le mer 
credi 4 juin, devant les membres 
duw Richelieu-Québec, que la mi- 
norité canadienne-française de 
l'Ouest doit garder ses collèges 
classiques à tout prix, Il a pro- 
tité de son passage pour remer- 
cier les Québecois de leur appul, 

Le R, P, Paris a exposé quel- 
ques-uns des problèmes nr 
ont à faire face les Cana 
français dans l'Ouest, 


Il a dit que même si les Cana- | 


diens anglais ne les traitaient pas 
mal, les Canadtens français sont 
en minorité et ne représentent 
que six p. 100 de la population 
en Saskatchewan, et les catholi- 
ques, 27 p. 100, 

C'est surtout chez les jeunes 
qui veulent faire comme les au- 
tres que se posent des difficultés. 


du diocèse de SBaint-Albert en | 
| 


lens | 


| 


Le milieu social anglicisant agit | 


même chez l'adulte. Le conféren- 
cier a décrit alors la politique 
du gouvernement de Saskatche- 
wan en matière d'éducation, Il 
a aussi. parlé de la présence de 
l'Eglise À l'école et des assocla- 
tions patriotiques en Saskatche- 


wan. 

Plus loin, !l a dit ce que la 
province de Québec représente 
aux veux des Canadiens fran- 
cais de l'Ouest, 11 faut que les 
Québecois envisagent les problè- 
mes sur un plan national, a-t-il 
dit, 11 a demandé en terminant 
la présence de jeunes du Québec 
dans les collèges français de 
l'Ouest, ‘Cela aiderait beau- 
coup'', a-t-il dit, 


PARIS — Une petite chapelle, 
probablement la seule qui existe 
dans tout le continent antarcti- 
que a été érigée par M. l'abbé 
André Baugée, prêtre et méde- 
cin attaché à la mission catholi- 
que scientifique de France en 
Antarctique, La chapelle se trou- 


ve dans l’une des plus petites les 


des Kerguels, 
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# 
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” ROYAL 
AMERICAN 
SHOWS 


MIDWAY 


FIFTY RIDES 
AND SHOWS 


Fu # fot 77) A 


trés, el celles-ci révélent une 
facetle de son enseignement 
Ut 


Il appartient à l'une de ces 
bonnes et modestes familles 
comme la France en connut 
tant, pleuses et fascinées par 
l'idée du devoir, comme elle 
en connait encore dans des 
milleux qui ne se permettent 
ni bruit ni éclat, Jean, son 
frère ainé, séminariste au 
Mans, et une cousine Carmé 
lite, font ensemble des pro 
diges pour lui permettre de 
poursuivre ses études, Il n'am 
bitionne d'abord qu'une mo 
deste cure de campagne, gent 
peu à peu l'attrait de la vie 
missionnaire, entre chez les 
Oblats anrès avoir été refu 
sé aux Missions Etrangères, 
à cause d'un lèger défaut de 
langue 

Ordonné prêtre le 23 avril 
1804, |] part quelques semal 
nes plus tard pour Saint-Bo 
niface, Où 11 passe Un An Au 
prés de Monseigneur Taché 
C'est le début d'une pénible 
et fructueuse carrière qui du 
rera près d'un demi-siècle, 11 
s'y donne à tel point qu'il en 


traine à sa suite une bonne 
purlie des siens, Son frère, 
Jean, qui fut curé à Grenoux, 


Martignée, Laval et qui mou 
rut chanoine, sera l'un des 
principaux bienfaiteurs de son 
diocèse de Prince-Albert, Sa 
nièce, Marie, fille de sa soeur, 
Annette, devient Soeur Gran 
din, vit et meurt en Alberta 
Son neveu, le Père Henri 
Grandin, Oblat comme lui, fils 
de son frère, Florent, passera 
en Alberta sa vie de mission 
naire, 
. LI LL 

Le Père Breton, qui est or 
ginaire de Saint Hymeinthe, a 
été chargé par sês supérieurs 
d'écrire une nouvelle blogra 
phie de Monseigneur Gran- 
din, 11 y travaille depuis quel- 
ques années, séjourna à ce 
propos à Paris et à Rome, 
colligen des monceaux de do 
cuments, 11 espère que son li- 
vre verra bientôt le jour, pu- 
blie en attendant une partie 
de la correspondance de celui 
qui s'appelait l'Evêque sauva- 
ge, L'ouvrage mérite qu'on 
s'y arrête, car l'on y voit pour 
ainsi dire une âme à nu, et 
qui n'est pas quelconque. 

Monseigneur Grandin na- 
aquit à Saint-Plerre-la-Cour 
aujourd'hui Saint-Pierre-sur- 
Orthe, neuvième enfant d'une 
famille de quatorze, le 8 fé- 
vrier 1829, 1] est fils de Jean 
Grandin et de Marie Velllard, 
Les siens furent si pauvres, 
pendant un temps, qu'il dut 
aller vivre chez un oncle et 
y manier la houlette du ber- 
ter, en attendantcelle du pas 
teur d'âmes, 11 chassa d'abord 
l'idée de devenir prêtre, se di- 
sant que ses parents ne pour- 
raient jamais envisager les 
frais à encourir. Sa mère l'en 
couragea, sentant sa vocation, 
et tout le monde se multiplia 
pour lui venir en aide. 

Il est élevé à la prétrise 
par Mgr de Mazenod lui-mé- 
me, fondateur ‘des Missionnai- 
res Oblats de Marie-Immacu 
lée, En juin 1855, Mgr Taché 
l'envoie sur les bords du lac 
Athabaska et il hiverne à l'Ile- 
à-la-Crosse, où il achève d'ap- 
prendre le montagnais et le 
cris, Deux ans plus tard, le 
voilà évêque, et Mgr Mazenod 
le mande à Marseille, où il 
tient à le sacrer comme il l'a 
ordonné. Il est un des grands 
témoins de l'histoire de l'Egli- 
se dans l'Ouest canadien. 


L'ILLETTRE., 


(1) Editions de l'Ermitage, 
Edmonton, 


DATES DES CONCOURS 
Boeufs à viande ............ 24 juin 


Bovins laitiers 
Bétail de boucherie . 


(en montre et à vendre) 


Jour des fermiers 


Rôti à la broche gratis’ 


PRIX 
D'ADMISSION Jeudi 
Adultes 506 Ent. 25e Jours de semaine 


1 


| 


COPETELEEL TELE EE 


LA LIBERTE ET 


Le général Chaties de Gaulle a reçu de l'Assemblée nationale 
française son investiture comme président du Conseil des ministres, 
tard le soir du ler juin, Le surlendemuin, l'Assemblée lui a accordé 
le droit de gouverner avec son cabinet par décrets pendant six 
mois, une extension de la loi des pouvoirs spéciaux pour l'Algérie, 
l'achèvement du projet de réforme de l'article 90 de la Constitu- 
tion, projet qui sera soumis au pays par vole de referendum Île 
& octobre, 

Le mercredi # juin, de Gaulle se rendit à Alger où, dans son 
discours du balcon de l'immeuble gouvernemental devant 150,000 
Européens et Musulmans, 11 préconisa l'égalité totale et immédiate 
sur tous les plans entre les Algériens de diverses origines, pro- 
clama l'extension à tous les Algériens des mêmes droits, avantages 
et devoirs qu'à tous les Français et fit la promesse d'élections 
libres prochaines, 11 renouvela ce discours dans les grandes villes 
À majorité musulmane de Constantine, Bône et Oran, 

Le 7 juin, de retour à Paris, il convoqua son cabinet et fit 
rapport à ses ministres sur les résultats de sa triomphale tournée 
en Algérie, Le 0 juin, nouvelle réunion du cabinet au cours de 
laquelle le général de Gaulle s'attaqua sans tarder aux multiples 
problèmes épineux de l'heure: relations entre la France d'une part 
ot, d'autre part, la Tunisie et lé Maroc; mainmise maintenue par 
les insurgés en Corsé; reprise du terrorisme en Algérie: désap- 
pointement du Comité de Salut Publie à Alger et défection de 
certains généraux , ,, , 

Les événements se succèdent rapidement, mais tout laisse 
voir que le général n'est nullement prisonnier de la foule ou des 
généraux qui ont suscité le coup du 13 mai dernier et l'ont porté 
au pouvoir, 


Une étape très importante vers la 


béatification de la Mère d'Youville 


MONTREAL - La Sacrée cente d'avion, a déclaré que les 
Congrégation des Rites a ap-|causes historiques (où aucun té- 
prouvé les deux miracles qui! moin oculaire ou auriculaire ne 
lui étaient soumis en vue de la! peut être entendu) comme celle 
béatitication de Mère d'You-|de Mère d'Youville, sont béau 
ville, S. EE, le cardinal Paul-!/coup plus longues. 
Emile Léger, qui fait lui-même De 
partie de cette congrégation et 
qui a participé à l'audition de 
la causé le lundi 26 mai, a dé 
claré qu'il s'agissait d'une étape 
très importante vers la béatifi- 
cation, 

Quinze avocats (appelés con- 
sulteurs — des théologiens êmi-| 
nents) ont plaidé en faveur ou 
contre la cause de Mère d'You-| 
ville devant six cardinaux réu- 


causes requièrent 
normalement quatre miracles, 
mais à la suite d'une interven 
tion du cardinal Léger, le Pape 
a donné une dispense et a per- 
mis que la véracité de deux mi- 
racles seulement soit nécessaire 
pour la béatification 


telles 


Si Marguerite Dufrost de La- 
jemmerais, foñdatrice des Soeurs 
| Grises et connue sous le nom de 
nis à Rome. |Mère d'Youville, est béatifiée, 

elle sera la première bienheu- 

La congrégation des riles fera | reuse intégralement canadienne, 
maintenant rapport à Sa Sain-| Non seulement elle a travaillé 
teté qui jugera si elle/doit per-| au Canada et offert sa vie pour 
mettre que les deux ou trois AU-| le soulagement des pauvres et 
tres étapes qui mèneront défini-| des hommes, mais elle y est née, 
tivement à la béatification soient | ayant vu le jour à Varennes, le 
franchies, A ce moment-là, une | 1h octobre 1701. 
assemblée générale de la Sacrée 
Congrégation des Rites sera con. Le premier miracle étudié 

| porte sur le cas de Soeur Anna 


voquée devant le Saint-Père et ; , 
là ré de la béatification sera | Desrosiers, aujourd'hui décédée, 


| 


alors fixée |mais qui vers 1900 fut guérie 
É : ,_. us4ld'une tuberculose pulmonaire 
Le cardinal Léger, interrogé | bilatérale grave. de. facon ins 


quelques heures après sa des- tantanée, complète et définitive, 


comme l'atteste un rapport ad: 
ditionnel du Conseil des méde- 
cins de la Sacrée Congrégation 
des Rites. 


Le second miracle a trait à 
une autre religieuse des Soeurs 
Grises, Soeur Jeanne-Marie De- 
blois qui fut guérie instantané:- 
ment et complètement, ainsi que 
de facon permanente, d'une neu- 
rocorie rétinite albuminurique. 
Soeur Deblois est encore au ser- 
vice de la communauté à Otta- 
|wa, La guérison de Soeur De- 
blois remonte à 1927, 


Il va sans dire que Mère 
d'Youville a accordé aussi de 
multiples faveurs à ceux qui 
l'ont priée dans le passé, Mère 
d'Youville a été déclarée véné- 
rable le 28 avril 1890 et Je 3 mai 
1955, un décret de la Sacrée Con- 
grégation des Rites proclamait 
l'héroïcité de ses. vertus, Trois 
autres communautés sorties ori- 
inairement de l'Institut des 

eurs de la Charité de Mont- 
réal portent le même nom et 
presque le même habit religieux 
que les Soeurs Grises de Mont- 
réal; ce sont celle des Soeurs 
Grises de l'Hôtel-Dieu de St- 
Hyacinthe, fondée en 1840; celle 
des Soeurs Grises de la Croix 
d'Ottawa (où réside la seconde 
miraculée), fondée en 1845 et 
celle des Soeurs Grises de la 
Lt us dé Québec, fondée en 


(PEFTETILLTEEL 


Télégramme de 
félicitations à de Gaulle 


MONTREAL--Les six associa- 
tions françaises de Montréal ont 
décidé M'envoyer au général de 
Gaulle un télégramme de félici- 
tation pour son action entreprise 
dans le cadre de la crise actuelle 
en France, 

Ce geste fait suite à une déci- 
sion analogue prise par l'Asso- 
ciation locale des Français libres, 
au cours de son assemblée ré- 
cemment, Quelqu'un avait même 
suggéré qu'un comité de salut 
public soit constitué, mais le 
vice-président de l'Association, 
M. Robert Hollier, avait précisé 
en. souriant qu'il n'y avait “au- 
aune raison de nous inquiéter du 
gouvernement canadien”, 


“ 


OUVERTURE 
lamedis —— 1h, pm, 


4 — lhpm. 


— lh,pim, 
5h. 30 pm. 


LE PATRIOTE 


Radio-Canada établira un réseau de 12 postes dans le Nord 


Radio-Ca 


OTTAWA Au coût probable |afin d'y effectuer un relevé des 
d'un million de dollars par an-!possibilités radiophonique On 
née, Radio-Canada va faire con-! prévoit que le relavé sera termi 


népour la mi-Jjulllet, et qu'il 
duira éventuellement 


currence à ‘Molly de Moscou 


auprès des radiophiles du Grand à l'organi 

Nord canadien sation d'un réseau de 12 pos 
La Société Radio-Canada a an- 11 est possible que certains de ce 

noncé, dans ce but, la construc- pelils post ent en opération 


tion d'un poste À ondes courtes dès l'automne prochain 
de 60,000 watts à Vancouver, et 
le lancement d'un relevé vivant M 


à l'établissement d'une chaine de 


Service dispendieux 


Dunton n'a pus spécif 


endroits où pourront êlre élabl 
postes moins pu ean te dans l@!ces postes, mais on songe en pa 
Grand Nord, Le poste de Van-\tieulier à Fort Nelson, CB 
couver, qui coûtera $1,000,000 et! Watson Lakr Whitehorst 
sera prêt à fonctionner en 1960, ! Dawson, au Yukon: Fort Smith 
diffusera des programmes à des- | Yellowknife, Hay River 'et Akla 
tination des régions des fleuves! vik. dans les Territoires du Nord 
Yukon et Mackenzie, On cons: ! Ouest: Churchill. Manitoba et 


truira probablement par la suile 
un autre poste à Winnipeg, pour 
desservir la partie est du Grand 


Nord 


Les grandes lignes de ce pro 
gramme ont été annoncées par 
M, À, D. Dunton, président du 


Bureau des gouverneurs de Ra 
dio-Canada 


La commission Fowler 


On rappelle que dans le passé 
de fréquentes protestations se 
sont fait entendre contre le fait 
que les habitants du Grand Nord 


canadien reçoivent par la radio 
soviétique la primeur des nou 
velles canadiennes, Ces nouvelles 
leur sont données par une spen 
kerine russe qu'ils ont surnom 
mée ‘Molly de Moscou 

L'affaire avait également été 


signalée dans le rapport de ln 
Commission rovale Fowler sur la 
radio, qui suggérait, dans son mé 
moire de mars 1957, la construc 
tion à Vancouver et à Winnipeg 
d'émetteurs chargés de desservir 
le Grand Nord, afin d'assurer à 
cette vaste région un meilleur 
service radiophonique canadien 

C'est avec cet objectif en vu 
qu'une équipe de techniciens de 
tadio-Canada partira, ln semhine 
prochaine, pour le Grand Nord, 


Premier congrès de 
spiritualité au Canada, 
à Nicolet, en août 


NICOLET Sous le patrona 
ge de Son Exec, Mgr Albertus 
Martin, évêque de Nicolet, un 
congrès de spiritualité, le pre 
mier au Canada, organisé par les 
RR, PP, Carmes, aura lieu à Ni 
colet, du 19 au 22 août 1958, 
dans les locaux du séminaire 

Ce congrès sera ouvert à tous 
ceux que préoccupent les pro 
blèmes de la vie spirituelle; pré 
tres, religieux, religieuses, laïcs 
sont cordialement invités, Son 
but est d'ouvrir des perspectives 
sur l'oraison, mais d'une maniè- 
re pratique en s'appuyant sur la | 
prière des fidèles; il évitera les 
exposés spéculatifs et fera appel 
aux enquêtes et aux témoignages, 
celui de l'art y compris, Des 
{carrefours multipliés permet- 
tront des échanges de vue, 


COMPAREZ LA VISIBILITÉ 


VOITURE VOITURE 
Do T7 


Goose Bas 
nada prendra probablement aussi 


con-|t 


COMPAREZ LA LOGEABILITÉ 


ion 


DIMENSION DIMENSION DO0Ge 
Surface du pare-brise (po. en.) 1,436 979 1,138 Espace siège-plafond (avant) #44" 
Surface de În glace arrière (po; ee.) 1,989 1,078 1,058 Espace pour les jambes (avant) 45,5" 
Surface totale des glaces (po, ea.) 8,984 3,290 3,506 Espace aux hanches (avant) 83,0" 
Longueur du balai essuie-glace 16” 12” 18" Espace siège-plafond (arrière) #45 
: d Espace pour les jambes (arrière) 49,0” 
Espace aux hanches (arrière) 62,7” 
Espace aux épaules (avant) 60,5” 
COMPAREZ Espace aux épaules (arrière) 604” 


LA GRANDEUR DU COFFRE 


VOITURE VOITURE 
DIMENSION ni «f “< 


Volume du coffre (pi. eu.) 85,6 29,5 * 26,0 

Largeur à l'entrée 50,6" 450" 34,0” 
Hauteur à l'entrée 21,1° 194” 210” 
Largeur utile 74.0 445" 639" 
Profondeur du plancher 61.0" 652" 66,7” 


= Voici le moment d'acheter une Dodge 


une grosse voiture 
à prix populaire 


Sans supplément de prix: la suspension Torsion- 
‘ AIRE 1958, la meilleure de toutes les suspensions. 


% La transmission automatique Dodge à boutons. 
poussoirs . . . le dispositif le plus moderne dans le 
domaine de l’automobile, 


% Logeabilité de grosse voiture . : . facile à garer, 
ainsi qu'à manoeuvrer en circulation dense. 


% Venez sans tarder. Constatez que Dodge vous 
donne davantage , ,. à l'achat comme à l'échange, 


COMPAREZ LA SÉCURITÉ 


Les freins Dodge à contact total 
sont Len plus gros de toutes les 
voitures de prix populaire, De plus, 
Dodge vous offre les freins avant, 
à cylindres jumelés et un frein de 
stationnement indépendant, 


Dimensions d'après les menures prises sur des hardiop à 4 portes de méme type, 


Labrador 


16 
JUIN 
ELISONS 


MARCEL BOULIC 


CANDIDAT CONSERVATEUR 


DANS CYPRESS 


Publié por la Comité d'élection de Marcel Boulle, 


VOITURE VOITURE 
.ç" " 


34,9" 
431” 
60,0" 
38,6" 
40,7” 
60.1” 
57,8" 
57,07 


NX &, 


Lr 


Votre dépositaire Dodge-De Soto se fers un plaisir de vous foire faire une 


Page |] 


situation dont 
a profité jus 


du sud au nord 
"Molly de Moscou 


in compte certains postes ac-! qu'à daté 
element opeére sur une base Le poste à ondes courtes de 
olontaire, pa armée et l'AVIA: | Vancouver transmettra ses pro 
grammes aux futurs posles du 
On prévoit que ce service ra: ! Nord qui, à leur tour, les re 
lophonique destiné aux #0,000! transmetiront aux radiophiles 
habitants du Grand Nord sera le!saur les longueurs d'ondes radio 
dispendieux, per capile, de! phoniques régulières 
ite l'Amérique du Nord, Cettu De plus, Radio-Canada à l'in 
égion € et [ft l'in. | tention de faire !IVrer À Ces pos 
ience du pôle magnétique, qui!tes, par avion, des programmes 
{fecte la réception radiophoni- |quotidiens d'une durée de 10 heu 
qui qu'au po \ certains res, enregistrées ir ruban mA 
men de la rendre complele gnélique 
ent nulle A ceci 1ioute le fait Le coul d'opéralion de ce ré 
| 4 beaucoup plus facile de seau atteindra, prévoil-on LE 
innameltre du nord 4 d que 000,000 par an 


CREER Ses 


35,0* 
[TE 
62,1" 
84.2" 
427" 
HE té 
564" 

54 COMPAREZ LA QUALITÉ 
Du premier examen des 
pièces à l'examen final de ln 
voiture terminée, chaque 
Dodge bénéficie d'un tra- 
vail de la plus haute qualité, 
Len moindrék détails, les 
moindres réglages reçoivent 
l'attention la plus minu« 
tieuse, 


2 à 


NE Me 


4 
j 


LAN 


hntelligence de la majorité des 
un qui exprimérent leur 
obinion le jour du scrutin tenu 
le mercredi 4 juin, ils se décla 
rérent en faveur d'une nouvelle 
école séparée catholique 
aultat fut de 486 pour et seule 
ment 111 contre 

Les travaux devront commen 
ter immédiatement, Le 
fut accordé à la compagnie 
Gromkleg, La construction au 
voûL de 806,000 sera à l'épreuve 
du feu et moderne en tout, Elle 
possédera six classes, ainsi que 
den bureaux pour le personne] 
enseignant 

Les travaux 
plus rapidement 
que l'école soit préle pour lou 
Verture du prochain lerme #co 
laire, 

Le lendemain des 
M, Louis Boileau, président de 
la Commission des écoles nepü 
réen, se rendit gur les lieux avec 
len arpenteurs afin de choisir 
l'endroit le plus favorable 

Graduation 

Les exercices de la graduation 
des élèves du collège Nt, Mary s 
débutérent var une grand-meñ 
se en la cathédrale du Sacre 
Coeur, le dimanche ler juin 
célébrée par Son Exec, Mgr Léo 
Blais, qui donna aussi le 


falls le 
afin 


seront 
possinié 


élection 


ser 


mon, Un déjeuner communion 
{ut servi dans l'auditorium, Der 
toasta furent proposés par De 


na Dobson, du grade XI, et ré 
ndus par William Hart, James 

111 proposa le toast à Son Hon 
le maire D, G, Steuart et Ben 
Cei, à celui de la Commission 
scolaire auquel Me Jean M, Cue 
lenaere, C.A,, répondit, Le toast 
à l'Association du collège St 
Mary's fut proposé par Marcel 
Lavertu et répondu par John 
Macht et celui à la Faculté, par 
Raymond Jutras, auquel M, l'ab 
bé C, Tremblay, principal, ré 
pondit, 

Le principal orateur, durant 
le déjeuner, fut M. Steuart, Il 
choisit pour thème ‘'Soyez vous 
mêmes". M, J, Ward présidait au 
déjeuner qui fut servi par les 
méres des élèves du grade XI 
Mme P, Grimes était en charge 

Les délibérations avec M, J 
Mach, comme directeur, cont] 
nuèrent durant l'après-midi, Une 
adresse fut lue par M, D, Cham 
berlain, Mgr Blais avait 
les prières d'usage, Le choeur 
des garçons catholiques, dirigé 
par Mme L.-P, Fournier, chanta 
MWhippenpool', accompagné au 
piano par Mme J, Ward 

Des cadeaux furent présentés 
aux finissants par leur principal, 
M, l'abbé Tremblay, Denis Dob- 
son joua un morceau de piano 
intitulé ‘Polonaise militaire" 
Une autre adresse fut lue par 
Raymond Jutras, Le choeur des 
garcons rendit ‘Country Style" 

M, Steuart salua les gradués 
et Mgr Blais présenta les ré 
compenses à R, Jutras pour re 
lMgion. Une plaque, donnée par 
M, l'abbé J, L. Meehan, fut ac- 
cordée à B. Cej: une autre, don- 
née par l'Association du collège 
St, Mary's, alla à D, Chamber 


lain, Le prix pour mathémati 
ques, donné par M, JA, Four 
nier, fut accordé à B, Cej, Les 


prix pour la religion, donnés et 
présentés par Mgr Blais, allèrent 
à Albert Cournoyer, du grade 
IX, à Richard Winger, du gra 
de X, et à 


lège St 


CB-ALBERT — Grâce à| 


contrat | 


récite | 


par M, le Dr 

catholique" 
Les gradués étaient Benediet 

|Cei, Denis Chamberlain, Vin- 


Le ré- | cent Guédo, William Hart, Btan- 


James Hill 
Murce) 
Michael 


Hewko 
Jutras 
Longpré el 


Ray: 
Lavemu, 
Me 


ley 
mond 
| Emile 
Guire 
Ca et la 
dimanche 22 juin 
donnera une velllée 
spéciale à l'occasion de la fête 
de St-Jean-Baptiste dans la sal 
le du Club, 1! y aura partie de 


La le Club 


| Canadien 


cartes, bingo, quelques discours 
patriotiques el des amusements 
Les profits iront à l'ACF4 
Bienvenue à lous 

M. Stan Turner fui élu éche 
in avec une petite malorité de 
19 (1066 voix contre 1047) 

Le nombreux amis de M 
l'abbé JR, Blais seront heu 
reux d'apprendre quil eut 14 
consolation de voir et de conver 
er pendant quelques Jours avec 
on père, M, Georges Blais, à 
vant la mort de ce dernier. M 
G, Blai 1 conservé sa pleine 
connaissance jusqu'à la dernié 
re minute, Il rendit son Ame à 
Dieu dans le plus grand calme 
et en chrétien, 11 fut en 
tout de es enfants jusqu au 
dernier moment. M, l'abbé Blais 
e repose chez sa mère, à She 
brooke PQ, en attendant de 
commencer #0on nouveau minis 
lere 

Les: jours derniers, on appre 
nait aue le R, P, Gustave Hou 
le, CH qui avait intéressé les 
parolssien ij' ses Ll'AVAUX 4 
postoliques dans l'Amérique du 
Sud, à recu sa nouvelle obédien 
ce du R, P, Supérieur, Mainte 
nant, il résidera à la Fraternité 
Sacerdotalt Cénacle St-Paul 
Saraguay, comté de Jacques Car 
ler, près de Montréal, Il est le 
{ils de M. Walter Houle, de Prin 
ce-Albert 

M, Alex, Si-Pierre est alle 
aider son fils, M. l'abbé Arsène 
St-Pierre, curé à Loagk 

M. Fred Hill, de Prince-Al 
bert, et Mme R, Ethier, de St 


Laurent de Grandin, furent fa 


vorisés par ‘Dame Fortune" au 
bingo de St-Marc, le vendredi 
soir 6 juin, Ils ont gagné cha 


leun une automobile 1958 


| 


MLLE YVETTE PARADIS, 


Denis Dobson, duifille de feu M. Edouard Paradis 
grade XL: les prix d'excellence, !et de Mme Paradis, de Storth-| 
donnés par l'Association du col: !oaks, 
Mary's, à Pau! Bundon, | dernier 


le 9 mal 
en 


recevait | 
Baccalauréat 


Sask., 
son 


du grade IX, et à Raymond Cej,| Sciences Domestiques de l'Uni- 


du grade X 


des Femmes Catholiques, fut une 
bourse d'étude de $10,00 ga 


récompenses allèrent à 
Lafleur et à Arnold Habetler 


‘Hervé Leblane Gérant 
Edouard Ethier 
Laurier Chabot 


Georges Lacasse 


La Sauvegarde 


L'assurance-vie est 
devoir social et 


La plus ancienne des compagnies 


canadiennes-françaises d'assurance-vie. 


Payés aux assurés 
ou à leurs bénéficiaires en 1957, 


près de $2,600,000, 


Demandez 
nos 
polices familiales 


UNE SENSATION DANS LE DOMAINE 
DE L'ASSURANCE-VIE. 


Toute la famille protégée par la même police. 


* 
Nos représentants 


* MANITOBA 
Philippe Arsène Perron ° Gérant St-Eustache. 
Philippe Perron Agent général 680, rue Langevin, 
St-Bonitace. 
Edouord Lachance Agent spécial 299 Eugénie, Norwood, 


SASKATCHEWAN 


Agent spécial 


Organisateur général: Raymond Denis, 152, Notre-Dama est, Montréol, 


Le grand prix du! versité de la Saskatchewan, En 
grade XI, donné par la Ligue!1954 elle terminait ses études] 


secondaires au Collège Thévenet 


| de Gravelbourg, Sask, Elle com- 
gnée par D, Dobson, Deux autres! mençait le 2 juin son internat} 
Larry! comme diététicienne à l'hôpital 


de l'Université à Saskatoon. 


un 
familial, 


St-Boniface, 


Vonda, 
St-lsidore de Bellevue, 


Ferland. 
Forland, 


L'adresse finale fut présentée | Roméo Plante, et leur famille, 
W, J, Cranley qui 


choisit pour thème ‘L'éducation | Yvonne, ont visité leur fille et 


| "LA LIBERTE ÆET 


Périgord 


Va-et-vient 

M, et Mme Hercule Plante 
sont revenus de Prince George, 
C.-B., aprés y avoir visité leurs 
fils et bellefille, M. et Mme 

Mme R, Balvail et sa fille, 
soeur, Mme Philippe Arsenault, 
let sont retournées chez elles, à 
Haney, Ch 

Mme Holand Bossé à assisté 
à la conférence de la Ligue des 
Femmes Catholiques, tenue à 
Régina la semaine dernière 

M, Maurice Marquette est par- 
ti pour Uranium City où il se- 
ra employé 


Mme Jocelyne Cailler et ses 
| enfants Robert et Anita, de Bt: 
Front, ont visité la famille Emi 


le Fortin, dernièrement 

M, Emilien Leblanc, de Le 
Sask,, a visité ses soeur et 
beau-frère, M, et Mme Edouard | gauche à droite 
Bernier 

Mile Clarisse Dubé 
George, C.-B 


l'os 


de Prince 
esl retournée chez 
ses parents, Aprés avoir visité 
sa grand-mère, Mme A. Goulet 
ainsi que d'autres parents 

M, et Mme Dick Thompson et 
leur fils, Garth, de Chelan, ont 
visité les parents de cetie der 
nière, M, et Mme Edouard Ber 
mer 

MM Wallace 
Jean-Marie Bossé sont retournés 
à leur emploi à Churehill, Man 
aprés avoir visité leurs familles 


1! 
Desroches et 


niel Nadon, d'Edmonton, Marcel 


+ ‘ ae ' a 
” . ÿ en A ou 1 oJle Der cette photo, mais it fera partie du 
[EL IENT AMIE BONE ALES 8 66 ne feront pas la tournée, 
non Park, dimanche dernier 
Mlle Florence Fortin est re rs © 
venue chez ses parents, après es C0 @ { n 
avoir laissé son emploi à l'hô $ 


pitar Ste-Thérèse de Tisdale 
M, Léopold Boutin, d'Elders 


lev, est en visite chez la famille 
Emile Fortin 

M, et Mme Ferdinand Label Plusieurs fois, à l'occasion de 
le et leur fille, Marie, de Van:! notre cours d'histoire du Canada, 
|couver, C,-B,, étaient de passage | nous avons été frappés de l'es 
|dans la paroisse, dernièrement, ! prit d'aventure, d'initiative et de 
| D'ic}, ils se rendirent à Ottawa | débroulllardise de nos ancétren 


où ils vont demeurer De là surgit duns nos coeurs une 


M, Paul Lecorre, de Moose grande fierté d'être Canadiens 
Jaw visitait son cousin, M.!et d'être Canadiens francais, Et 
Frank Lecorre, dimanche der-! pour être encore plus fiers de 
nier | notre histoire, nous avons décidé 

Sont revenus chez eux après | de prendre lu route pour décou 


avoir fait un séjour à l'hôpital! vrir d'abord notre histoire de 
{de Kelvington: MM, Henri Lan l'Ouest, C'est alors que s'organi 
glois et Faymond Mathieu,!:sa dans nos esprils ce voyage 


religieux, historique et récréatif 
pour le début de nos vacances 

Nous avons voulu nous join 
dre à toute la chrétienté qui, 


Mmes Louis Langlois et Gilber 
te Choquelte, ainsi que Mme M 
| Letestu et le jeune Louis Hup:-| 
la mission de Nobleville 


| pé, de 


Ordination de M. l'abbé L. L'Heureux 
par $. Exc. Mgr O'Neil à Gravelbourg 


GRAVELBOURG Le same. de chant était sous la direction 
di ler juin, à 4 h, p.m,., dans la! de M, Ovide L'Heureux 
|cathédrale Ste-Philomène, avait! M, l'abbé L'Heureux naquit à 
leu l'ordination de M, l'abbé! Gravelbourg, HN fit ses études 
Lionel L'Heureux par Son Exec, primaires au couvent ,Jésus-Ma 
Mgr M. C, O'Neill, archevéque | rie et au jardin Notre-Dame et 
de Régina, assisté de MM.'les! termina son cours classique au 
abbés D, Dugas, curé, et G, Cou- | collège Notre-Dame de Wilcox 
ture, chancelier, Une grande fou-!11 fit ses études théologiques au 


le de parents et ‘amis asaistait! séminaire St-Pierre de London, 
à la cérémonie, Ont, Il est le fils de M. et Mme! 
Le nouveau prêtre donna la Napoléon L'Heureux; 


lFunéruilles 

Les funérailles de M, Edmond | 
Lafrance, décédé à l'âge de 48 
ans, avaient lieu dans la cathé 
drale Ste-Philomène le 30 mai 


| bénédiction à ses parents, frères | 
et soeurs et à leurs familles, ain- 
si qu'aux religieuses, 


Le soir à 6 h, 30, à la salle 
paroissiale, un banquet, sous la 
présidence de Mgr O'Neill, tut|Le service fut chanté par M 
offert au jeune ordonné par sa|l'abbé Richard Larivière. Les 
| famille, Son Exc, Mgr Aimé De-| porteurs étaient MM. Ernest 
|cosse rehaussait ce banquet de| Gauthier, Conrad Piché, Edgar 
sa présence, M, l'abbé D Dugas | Lurivière, Victor Godin, Marceh 
agissait comme maitre de céré- | Poirier et Wilfrid Larivière, 
monies, M. Lafrance laisse dans le 
|. Entre 8 h, et 10 h; om il y deuil son épouse, Lucienne Beau 


chesne;: trois fille Denise, A 
eut réception pour les parois- ois filles, Der , Al 


: À ne et Yvette: un fils, Louis; son 
siens et amis qui offrirent leurs! pen Phyrrros/int pepe A7 ve 
félicitations au nouveau prêtre | hp, De Ve He Aneal Le + 4 "| 
et recurent sa bénédiction LOS, VORSEO AS" BUEE US FE COUR 

? | Man, et Pierre, de Gravelbourg, 
Le lundi 3 juin, à 9 h, am, 


let deux soeurs, Mmes A. Mollot, 
M. l'abbé L'Heureux chanta sa)de Starbuck, 


Man,, et Joseph 
| première messe, assisté de MM. St-Onge, de Ste-Agathe, Man, 
lles abbés J, Molloy, de Wilcox, | 


| 


Remerciements 


let A. Guénelle, comme diacre | à 
et sous-diacre, Plusieurs prêtres, Tous les membres de la fa- 
ainsi que les parents, frères et! Mille désirent remercier tous 


soeurs et leurs familles et des| Ceux qui leur ont témoigné de 
amis, étaient présents, Le choeur} la sympathie, soit par offrandes 

- de messes, bouquets et tributs 
| floraux, ,ou assistance aux prlè- 
|res et aux funérailles, à l'occa- 
| sion de Jeur deuil récent. 


| Le ,samedi 31 mai eut lieu Va-et-vient | 
l'ouverture des Quarante Heu Son Hon. le juge Georges Hé | 
res qui se terminèrent le lundi | bert assistait à la convention des | 
matin, M. l'abbé J. Molloy, del juges tenue à Régina la semaine | 
| Milestone, et le R, P, J, Bordet, ! äernière, 


| Wolseley 


[FMI, de St-Hubert, vinrent} M, el Mme Louis Laflamme 

prêter main-forte à M. l'abbé L. sont partis pour Rochester, 

Savoie, Minn,, pour traitements médi- 
Grâce à une température idéa- | caux, 


Mme Georges Marchesseault, 


le, la procession de la Poe 
Dieu eut lieu au dehors. Les|de Trail, C,-B:, est venue assistôr| 
reposoirs étaient à l'école Ste:|à l'ordination de son frère, M. 


Anne et à la grotte de la Vierge | l'abbé Lionel L'Heureux. 
Marie. MM. Claude Dureau,| "7 
John Schneider, Nick Petruchyn 
et J, Zerr portaient le duis, M! 
Steve Petruchyn portait la ban: | 
nière des Dames de Ste-Anne el 
les rubans étaient retenus par 
Mmes Ben Schneider et Adrien | 
Bonneville, | 


M, et Mme George Besl, de 
North Battleford, assistèrent à 
la graduation (en science poli 
tique et économie domestique) 
de leur fils, Philip, à Ottawa, 
| À leur retour, tous trois visité 
rent M, et Mme Fred Best, de 
Wolseley. Ces derniers les re- 
conduirent à North Battleford 


“Texte inspiré du 
Père THIVOLLIER 


où ils passèrent la fin de se- 
| maine, 

Bienvenue à M. et Mme J, Bé- 
|nard, parents de Mme Henri 
| Coueslan, qui sont arrivés de 
[Liberty pour s'établir dans le 
| village. 
| 


M. Francis Coueslan se remet 
d'une opération qu'il subit à 
| l'hôpital Général] de Régina. 
M, Noël Laverdière est patient 
| à l'hôpital local, 


| M. et Mme Adélard Rioux et 
|Mme  Clarina Rainville, de 
| Montmartre, Mme Aurel Le- 


| grand et sa fillette, de Régina, 
| Mme Bibiane Peters et sa fille, 
Stella, de Bellegarde, étaient en 
visite chez M: et Mme Eloi Tou- 
rigny, en fin de semaine: Mlle 
Lorraine Dureault, de Régina, 
| chez M. et Mme Emile Dureault: 
| M. et Mme E,. Klein, de Régina,. 
chez M. et Mme A, Pitre: M. et 
Mme A, Hanson et leur fillette, 
de Régina, chez M. et Mme Lau- 
| rent Noëls, 

Le thé donné par les damés 
de Ste-Anñe, qui eut lieu à l'hô- 
tel de ville samedi dernier, fut 
un succès, | 


préhensible pour tous. 


ne, tenté per l'esprit d'aventure, 
part d'héritage, Il vend les terres 


le monde, 


: 


1. Jésus vout donner au monde la notion 
de ce que paut être l'amour de 
los hommes. Pour cola, il met en scène l'a- 
mour paternel comme le plus facilement com- 


Un père, dit-il, avait deux fils; le plus jou- 


viennent ot s'en va mener joyeuse vie de per 


LE PATRIOTE 


Première rangée: Paul Tellier, de Morinville, et E, Toupin, M 
Alta,, ‘HR, P, G, Tétreault, O,M.1,, professeur d'anglais, ‘M, PF, F,|tine, les gardes-malades et tous 
Champagne, O,M.1,, professeur de français et de latin, KR, P, A,!ceux qui lui ont rendu visite 
Mercure, O,M,1,, professeur d'histoire du Canada et aumônier de | où envoyé des cartes durant son 
l'Amicale, M, Guy Tourigny, professeur de chimie et de géométrie; 
deuxième rangée: Haymond Tellier et Raymond Huot, d'Edmonton, 
Laurier Joly, de St.Paul, ‘Pierre Flotkins, de Calgary, Laurent Gé- 
néreux et Jean Latrance, de Bonnyville, Eugène Lebas, de Lac: 
la-Biche, Hoger Lafleur, vice-président, de Mallaig, David Manègre, 
de North Hattleford, Sask,: troisième rangée: Denis Bérubé, de 
Beaumont, Paul Loriau, Lionel Dupuis, Réal Mercier, René Moris- 
selle, secrétaire, tous d'Edmonton, 
Eugène Phaneuf, de Prince-Alhert, Sask.,, Normand Lavallée, de 
Morinville, Jean-Louis Arès, d'Edmonton: quatrième rangée: ‘ Da- 


can-Claude Lajole, de LaCorey, 


Pelletier, de Morinville, Georges 


Dufour, président de Girouxville, ‘Emile Hébert, d'Edmohton, 
Maitre Lionel Tellier, président de l'Amicale, n'apparait pas sur 


voyage, Les noms qui sont étoilés 


d'Edmonton 


en visite en Saskatchewan 


celle année, se porte vers les 


sanctuaires de la sainte Vierge à! 


l'occasion du centenaire des ap- 
parltions de Lourdes, Aussi nous 
ferons deux pèlerinages: l'un à 
la Grotte de Lourdes de St-Lau 
rent de Grandin, et l'autre à No 
tre-Dame-de Fatima de Debden 

Au point de vue 
nous ferons un retour sur le passé 


en visitant les lieux de la Rébel-| 


lion des Métis en 1885, à savoir 
Duck Lake, Batoche et St-Lau 
rent, Puis tous seront trés inté 
ressés à visiter le Fort Battieford 
et son musée, ainsi que les édi 
fices du premier gouvernement 


provisoire de là Saskatchewan, | 
Nous visiterons également quel-| 
ques grandes villes et quelques! 


villages françuis, Nous nous ar- 
réterons particulièrement dans 
les églises, les Institutions d'en- 
seignement et au poste français 
CFNS de Saskatoon 

De plus, nous voulons faire de 
ce voyage une excursion de va 
cances, puisque pour plusieurs ce 


| sera peut-être la seule randonnée 
ide l'été, vu qu'ils sont obligés 


de travailler pour payer leurs| 


|études, À celte fin, nous couche 


rons sous la tente et nous nous! 
baignerons deux fois par jour 
dans les beaux lacs de la Saskat 
chewan et de l'Alberta, tels que 
Perch Lake, Jack Fish Lake, 
Waskesu Lake, Greën Lake, 
Moose Lake, Lac des. Trois Mil- 
les, etc, | 
Voici brièvement notre trajet: 
mercredi 11 juin: Lloydminster, 


| Paradise Hill et Delmas: jeudi 
12 juin, North Battleford, Jack 
Fish Lake, Saskatoon, Duck 


Lake; vendredi 13 juin, Batoche, 
St-Laurent de Grandin, le parc 
national de Prince-Albert et la 
ville de Prince-Albert; samedi et 
dimanche, 14 et 15 juin, Deb-| 


den, Green Lake, Meadow Lake, | 
Grand Centre, Bonnyville, St | 


historique, | ina 


Srorthecks 


Vaset-vient 


Mile Gilberte Marquis, 


de 


Québec, passe quelques mois de 


congé chez son oncle, M. l'abbé | 


d'A, Lévesque, et chez sa tante, 


Mile Bernadetle Lévesque 
MM, Léonard Chicoine et E 
mile Paradis, du collège de Gra 


velbourg, viennent d'arriver en 


vacances chez leurs parents 
M, Lucien Millette, 
en médecine à l'Université La 
val de Québec, et sa soeur, Lu 
tienne, garde-malade graduée 


leur mère, Mme MR, Millette 
M, le Dr et 
Millette, de Lestock, 
la fin de semaine chez Mme M 
R, Milletie 
Remerciements 


M, Henri Blerot désire remer 


Membres de la classe de Vernifivation 1957-1958 du Collège | cier bien sincèrement MM. le: 
St-Jean d'Edmonton qui font une tournée en Saskatchewan, De 


ñbbés J,-A, Lévesque, A, Delisie 


e Dr P, Mar 


séjour à l'hôpital de Redvers 


Va-et-vient 


M, et Mme Théodore Martin 
élaient de passage chez leurs 
soeur et bêau-frère, M, et Mine 
Alex, Boulet, pendant leur se 
jour à Biggar, In allèrent visi 
ter M, êt Mme Norman Boulet 


à Vancouver 

M, et Mme Mobert Jacques et 
leurs enfants rendirent visite à 
leurs fille et gendre, M. et Mme 
Walter Wyporowich, de Fair 
Light, 

M, et Mme André Baudu al 
lèrent à Fégina pour affaires et 
vialtèrent M, et Mme Emile De 
nêve 

MM. et Mmes Fernand et Lio 
nel Larrivée, de Régina, rendi 
rent visite à leurs parents 

M. Billy Jacques, de Virden 
éluit en visite chez M, et Mme 
André Baiwdu, de Vandura 

Mme Antoine Larrivée fit un 
court séjour à l'hôpilal de Ré 
Elle est maintenant de 
retour chez elle 

M, C,-H, Gariépy est en visite 
chez ses neveu et nièce, M 
Mme Emile Garlépy, de Rad 
ville, 

M, et Mme John Burkes et 
leurs enfants, accompagnés de 
Mme À, Boulet, allèrent à Alida 
visiter leurs frère et belle- soeur, 
M, et Mme Steve Burkes, Mme 
Boulet visita ses fils et belle 
fille, M, et Mme Roland Boulet, 
et leur famille, 

M, ei Mme Jean Charles 
leur famille, de Bender, 
en visite chez leur mère et leurs 
frère et belle-soeur, M. et Mme 
Arthur Charles, 


Montmartre 


Cù et là 
MM, Paul Joubert, Luc Per 
ron et Cyril Giroux, étudiants 


au Collège Catholique de Gra 
velbourg, sont en vacances chez 
leurs parents, Félicitations à Cy 
ril qui a obtenu une bourse pour 
Fierté Nationale, 

Mme Elise Labrèche, qui su 
bissait des traitements au sana 
torium de Fort San, est défini- 
tivement de retour dans sa fa 
mille, complètement rétablie 

M. Maurice Perras est revenu 
pour un mois à la gare de Mont- 
martre, 

Mme Dubord est allée visiter 
sa soeur à North Battleford 


Mme Paul Beauchemin et sa 
fille, Simone, sont allées à Ste- 


Paul, Brasseau, puis ce sera le! Rose-du-Lac pour visiter leurs 


retour à Edmonton | 
Nous jouerons aux (touristes 
dans le parc national de Prince-| 
Albert, Il nous fera plaisir de 
rencontrer les anciens du collège 
et les parents de nos confrères. | 
C'est dans ce but que nous fai-| 
sons de nombreux arrêts au cours 
de ce 
milles, | 
Enfin, nous ferons coïncider le 
tout avec le préconventum de 
notre classe, Nous voulons créer, | 
en effet, des liens solides d'ami- 
tié entre nous en prenant un 
même idéal et des moyens com- 
muns pour atteindre nos objec- 
tifs 
Nous mettons ce voyage sous 
la protection de notre Bonne 
Mère du Ciel et de saint Chris- 
tophe, Puissions-nous être pré-| 
servés de tout danger corporel 
et spirituel dans ce voyage qu'il! 
nous plait d'appeler: ‘Une pre- 
mière grande aventure." 
Comité Organisateur de la 
Versification 1957-1958 
Collège St-Jean, 
Edmonton, Alberta. 


voyage d'environ 1,300 | 


parents. 

M, Philippe Perron, de St- 
Boniface, et son fils, Philippe- 
Arsène, de St-Eustache, ont pas- 
sé quelques jours à Montmartre 

M. Wilfrid Coupal, fils, re 
coit des traitements à l'hôpital 
des Soeurs Grises de Regina. 

Naissance 

À M, et Mme Walbaum, 

Kendal, est née une fille, 
Anniversaire 


| 
Le 5 juin, les familles Breton 


et Giroux étaient réunies pour 
fêter le 30e anniversaire de ma- 


riage de M, et Mme E. Breton, | 


La soirée se passa très agréa- 
blement. Un goûter fut servi. 


Au cours de la soirée, M. Mau- 


rice Bilodeau, au nom de toute! 
la famille, exprima des souhaits, 
aux héros de la fête et leur pré-| 
senta une bourse. Les, jubilaires | 


reçurent des télégrammes de 
leurs neveux et nièces, Léo, M. 
et Mme Jules Bilodeau et M, et 
Mme G, Gagnon, d'Edmonton, 
et dés souhaits de M. et Mme 
Emmanuel Breton, 


étudiant 


de! 


à | 
| 
Laflèche, sont en vacances chez | 


Mme Honorius | 
passerent 


et | 


| 


St-Boniface, le 14 juin 1958 


Rétraction des hémorroides 
sans aucun malaise: 


Montréal, Qué, (PM,)- la 
|  solence vient enfin de mettre au 
point une nouvelle substance eica 
Wrisante qui agit avec une efficacité 
sans pareille 44 le traitement des 
hémorroides, Celle subétance à une 
double aoton: elle réduit l'enflure 
tout en soulageant la douleur et la 
démangeaison. Des mtlliers de 
personnes ont bénélicié de ce rembde 
peu coûteux dont l'emploi ne 
comporte aucun inconvénient 
Pour vérifier le nouveau traite 

| ment, les médecins ont suivi 
plusieurs centaines de cas d'hémor 

roides dont certains duraient depuis 


Découverte d'une substance cicatrisante qui soulage la douleur 
et La démangeaison tout en rétractant les hémorroides, 


une vingiaine d'années, Ils ant noté 
dans tous les cas une amélioration 
rapide: soulagement de la douleur 
doublé de la rétraution des enfiures 

Ces résullats ont été obtenus 
médicaments anesthésiques, 
astringents où oplacés, mais avec la 
Bio-Dyne, nouvelle substance 
cicatrisante 

On trouve le nouveau remède en 
onguent où suppositoires, sous le 
nom de PREPARATION H, En 
vente dans toutes les pharmacies, 
sans ordonnance, avec garantie de 
remboursement en cas de 


non-satisfaction 
nn 


sans 


Vancouver 


Nos premiers communiants 

Gaétabe Bergeron Paula 
Bernard, Jane Boucher, Jocely 
ne Dyotte, Kathleen Fox 
da Leclair, Claudine 
Karen MacDonald, Rose Anna 
MacDonald, Rose Veronica Mec 


Laren, Diane Moore, FEleanor 
Nelson, Linda Richard, Shirley 
St-Cyr, Claude Tremblay, Ro 
bert Bastien, Richard Bernard, 


Christopher Boucher, Georges 
Boucher, Robert Girard, Denis 
Pallard, Paul Ste-Croix, Richard 


l'errien, Edouard Vermette, De 
nis Maxymehuck, Paul Maxym 
chuck 

Mariages 


10 mal: Mariage de Réul-Phi 
lippe Topping à Gabrielle. Yvon 
ne Goeujon, La bénédiction nup 
tlale leur fut donnée par le R, P 
Lorenzo Gélinas, 88,8 

10 mal: Mariage de Jean-Char 
les Seigneuret à Marguerite Ca 
rol Roots, bénit par le R, P, Zé 
phirin Bélanger, 8.8.8, curé 

24 mal: Mariage de Gilles Be 
noit O'Reilly à Jeanne-Aline 
Fredette, bénit par le R, P, Z 
Bélanger, 5.8.8, curé 

Récital de piano 

Le vendredi 30 mai eut lieu, 
à la sale paroissiale St-Sacre 
ment, un nécital de piano, aseu 
mé por les élèves de musique de 
l'école, sous la direction de ln 
Rév, Mère Marie de Pontmain, 
supérieure du couvent et pro 
fesseur de musique et de chant 
à l'école 

Ce récital coiïncidait avec la 
collation des diplômes et la dis- 


tribution des prix de musique 
pour l'année 1957-58, En l'ab- 
lsence du R, P, Z, Bélanger, 


el|S,8.8, curé, c'est le R, P, J 
êtalient I 


x Lemire, 8.8.8, qui fut appelé 
à présider cette petite fête inti 
me, à laquelle assistèrent la plu 


part des parents des élèves de! 


musique 


Voici la liste complète des 


|élèves qui se sont fait entendre 
[au cours du récital: cours pré 


paratoire, Gaétane Bergeron, 
Marlene Altonen, Daniel Ouel 
lette, Jocelyne Dyotte, Paul Me 
loche, Léo Lecavaller, Linda 


lNesbet et Paul Costello: en pre- 


mière année, Murphy Costello, 
Colleen Costello, Hélène Pattin- 
son et Carol Laroche: en deuxiès 


{me année, Lorrain Jacob, Mari 


lyn Giroux, Elizabeth Rambo, 
Imogène Dean, Hélène Meloche 
Marie Boucher et 
Brindamour: en troisième année, 
Barbara Altonen, Doris Lecava- | 
lier, Diane St-Cyr et Jan Mc-| 
Dougall; candidats à l'examen 
du conservatoire, Raymond Cou: | 
lombe et Jean Labbé, 

Clôture du mois de Marie 

La clôture du mois de Marie, 
cette année, revétit un caractère 
plus solennel en raison du cen-| 
tenaire de Lourdes, La cérémo-| 
nie, présidée par le R. P, Z. Bé 
langer, S.S.S, curé, eut lieu à 


7 h. 30, Tous les enfants de l'é- 
cole y participérent avec, .en| 
tête, les premiers communiants 


et communiantes de l'année, 


Lin: | 
Leberre, | !! 


Leslee-Anne | 1956 


A ln suile du chapelet et de 
la bénédiclion du 7 Hacre 
ment, au cour de laquelle le 
chant fut assumé par la chorale 
de l'école, 1} y eut procession 
olennelle au chant des deux 
cantiques à Marie ‘'N'ailmer que 
l'oi, Vierge Marie” et ‘Notre 
Dame de Lourdes puis cou 
ronnement de la Madone par 
une des premières communian 
cs, CGnétane Bergeron 

Buivit la récitation, par toute 
l'assistance, de la prière com 
posée par le Pape à l'occasion 
du centenaire de Lourdes, Pour 
clore celle impressionnante cé 
rémonie, la chorale de l'école 
chanta le beau cantique ‘J'irai 
la voir un jour 

| Visiteurs 

Etaient les siteurs à Van 
couver: Mgr Irénée Pinard, P,D 
recteur de l'Université de Sher 
brooke, PQ, M, l'abbé Roméo 
Leroux procureur du séminaire 
St-Charles-Borromée de Sher 


brooke, M, l'abbé Eudore Bour 
beau, curé de St-Joseph de Qué 
bec, M, le maire et Mme J, Ar 
cand, de Cache Bay, Ont, M, et 
Mme Adrien Desaulniers, de 
Pierre-Jolys, Man,., et leur 
Léon, et son épouse, de Nord 
Vancouver, Ces derniers sont 
les cousins du R, P, Lorenzo 
| Gélinas, S8,8,., de la paroisse 
Baptémes 

Le 27 avril, Philippe.-Marie: 
Bernard, fils de Lazare Moreau 
let de Marie-Claire Poncet, né le 
116 avril, Parrain et marraine, 
Roger Poncet, représenté par J, 
Audette, et Rose-Marie Desro 
iches, représentée par Mme Ge- 
Ineviève Massot 
| Le 10 mai: Marc Miller, fils 
du Dr Henri-Edgar St-Louis et 
d'Elizabeth Miller, né le 9 avril 
[Parrain et marraine: Emile-J 
lBadre et Mary Shen, représentée 
par Irène St-Louis 

Le 18 mal: Richard Anthony, 
fils de Maurice Desjarlais et de 
Joyce Krezanowski, né le 27 
|mars, Parrain et marraine: Hen- 
ri Desjarlais et Olga Krezanow- 
|ski, représentée par Betty Des- 
| jarlais 
Le 18 mai: Evelyne-Jeanne, 
(fille de Fernand-Louls Picard et 
de Christidne Nazar, née le 27 
novembre 1957, Parrain et mar- 


raine: Félix Picard et Marcelle 
Delbes 
Le 18 mal: Pierre-Christian, 


fils de Fernand-Louis Picard et 
Christiane Nazar, né le 8 novem 
Parrain et marraine: Réal 
Blanchette et Gisèle Picard, 


A Victoria, C.-B. 


Pour acheter une propriété aux 
environs de l'église St-Jean. Bap: 
tiste, éalise des catholiques de 


langue française, 


adressez-vous à 


0. W. CHRÉTIEN 


Tél. 5-2598 — 182, rue Barkley 
VENDEUR D'IMMEUBLES 


La bonne méthode agricole exige 


2,4-D 
M.C,P, 


poussière où vVaporises, pour le con- 


en 
trôle des mauvaises herbes, 


Germicide pour graines — Pour le contrôle des grai- 


nes porteuses de 
Engrais fertiliseu 


maladies et de la larve de taupin. 
r — Pour hauts rendements, matu- 


rité hâtive, récoltes intègres. 


Les produits ch 


imiques agricoles À toutes les fins 


peuvent être obtenus de 


VOTRE AGENT FEDERAL 


LE VENTRE [REUR:. 


Dieu pour 


mine se déclare on cette 


à je <t°trdi 2e voit contraint de 


qui lui re- 


ne guère à manger. 


Réalisé par la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE, 


2. M dépense sans compter, menant une 
vie fastueuwse. Mois tout à une fin, et un jour Chit: ‘’Le dernier 
son escarcelle ost vide; comme il n'a plus © 
d'argent il n'a plus d'ami, 


termier qui élève des pores. 


M ost soul, sans 


contrée, et notre Poternelle apparaît, 
se plecer chez un 


3. Dans sa misère, le jeune homme 
journalier chez mon 
du pain on abondance, se dit-il, et moi 
le meurs de faim.” Aussi, laissant 


Mois qui est là, sur le chemin? Son père! °° 
Son lui-même qui l'a vu venir et court 


LA PLUS BELLE HISTOIRE DU MONDE — 35 


réHé- 4. Puis on 


D SE Eten rule 7 OU 


+ 


ral “b 


\ Images de 


N 
al 


rontre à la forme,: on habille 
de neuf le pauvre enfant en haillons, on pré- 
, lei, pare un festin de joie. À 
là le trou. Mais l'autre fils arrive 

peau, il prend le route. Mais il est affaibli, 1 
ressources, en pays lointain; de plus, une fa- marche des jours et des jours; entin, la forma 


Alors it s'indigne : ‘Pourquoi tout cela pour 


misérable? 


vient noës 
faut savoir comprendre la bonté 


Et il refuse d'entrer, 


Son père vient le chercher: N 


a 
(A SUIVRE) 


avec le Centre de la Bible divcésain, 


* 
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le 13 juin 1958 


St-Bonitace, 


mms 710 (1230) 


Nos auditeurs en mal de le 
lure feront lien de lire ve 
qui suit; il s'y donnera toutes les 
nouvelles de CFRG 
quelques semaines à 

Vacances 

C'est fait, La 
geurs pour 4 
cour-arrière sont 


pour les 


venir 


premiers Voya 
Colombie ou la 
partis en va 
cances! 
quittés 
de New 
Arthur B 
tol conservateur et 
stylo, et qui dirige 
la Caisse Populaire 
de se retrouver, chaque soir, à 
creuser des trous pour les pl 
quets de 

Le 90 au matin, nos auditrices 
de partout auront perdu (pour 
urrtemps limité) la jolie et jeu 
ne voix de Robert P,,.qui prend 
une semaine de vacances chez ses 
parents à Montréal, pour nous 


Jeannine 1 aui nous & 
samedi midi en direction 
Westminster, C.-B, et 
qui à revelu son pale 

on nouveau 
cé pas vers 
en allendant 


à clôture 


revenir ensuile jusqu à la fin 
août, en VW s'il vous plait! 
Ensuite, Mare KR, et Guy P 
enfourcheront ensemble Pégan 
pour des randonnées chacun 
chez #ol ou pas très loin! 
Marc convolera en justes noces 
le # juillet (?) alors qu'H unira 
sa deftinée à celle de Mlle Lucie 


Forest, de Gravelbourg, Nous 
leur souhaitons d'avance beau 
coup de bonheur 

Vers la mi-juillet aussi, nous 
verrons arriver un jeune hom 


me doux, roux, et bon garçon 

Jean Hardenne, qui a offert ses 
services en remplacement des 
employés en Vacances, Il assu 

mera les fonctions de Guy, Nous 
lui souhaitons la bienvenue 

Nos émissions 
Nos auditeurs auront sans dou 

te remarqué plusieurs change] 
ments à l'horaire de nos émis 

sions d'été, Entre autres, soull 


Régina 
Mariage 
Le samedi 41 mai, dans l'é 
glise St-Sacrement de Régina, | 
M, Lionel Gatin, fils de et | 
Mme Ernest Gatlin, unissailt sa 
destinée à celle de Mlle Arlene 
Malquist, fille de M, et Mmu 


Vaugh Malquist, du Nouveau-| 
Mexique, M, Paul Bensen, grand | 
père de la mariée, l'accompa 
gnait à l'autel, tandis que M. 
Ernest Gatin était témoin pour 
son {ils 

La fille et le garcon d'hon- 
neur étaient Mlle Laura Gatin 


et M. George Reed, soeur et cou- 
sin du marié, MM, Albert Ga 
tin et Bob Hammon agissaient 
comme huissiers, 

A l'issue de la cérémonie, les 
parents et amis des mariés se 
rendaient au Café Flamingo 
pour y prendre un succulent di- 
ner, Durant le diner, le R, P, 

Turcotte, OF,M, curé de Ja 
paroisse St-Jean-Baptiste, pré 
senta le toast à la mariée, Dans 
l'après-midi, il y eut réception 
chez les parents du marié, 

Les jeunes époux se dirigè- 
rent vers Banff pour leur voya 
ge de noces, À leur retour, ils 
résideront à Régina, 

Partie de cartes 

Le dimanche ler juin, 
la salle St-Jean-Baptiste, avait 
lieu la dernière partie de cartes 
d'une série de huit qui fut l'une 
des plus intéressantes, Une foule 
très considérable était présente, 
Cette soirée était organisée par 
les Chevaliers de Colomb, au 
profit de la paroisse, 

Les gagnants furent répartis 
comme suit: whist, MM. Gérard 
de Laforest et Paul Hamel, Mmes 
L, Himbeault et Béchard; bridge, 
MM. Victor Tessier et Richard 
Barré, Mmes Ernest Gatin et 
Richard Barré, Les prix pour 
les 8 parties de cartes de la sé- 
rie furent gagnés par Mile Vic- 
toria Faubert et M, J.-A, Blon- 
deau (bridge), Mme J.-L. Him- 
beault et M, Edouard Tessier 
(whist), 

Jubilé d'argent 

Le dimanche 18 mai, MM. et 
Mmes Raymond et Joseph Can- 
tin se rendaient à St-Victor pour 
célébrer le 25e anniversaire de 
mariage de M, et Mme Willie 
Chrétien, parents de Mme R, 
Cantin. 


dans 


Funérailles 

Le dimanche ler juin, après 
une longue maladie à l'hôpital 
des Soeurs Grises, M, Georges 
Paquet rendait son âme à Dieu, 
à l'âge de 60 ans, | 

Les funérailles eurent lieu le! 
mercredi 4 juin dans l'église 
St-Jean-Baptiste, La messe de 
Requiem fut célébrée par le R, 
P, F, Sylvestre, OF.M. La cho- 
rale était sous la direction du 
R. P, R,. Turcotte, OF.M. 

Un grand nombre de parents 
et d'amis assistaient aux funé- 
railles et se joignirent au célé- 
brant pour prier pour l'âme du 
défunt. 

Outre son épouse, Juliette, le 
défunt laisse dans le deuil deux 
fils, Lionel et Marcel, et trois 
filles, Georgette, Rita et Lucille, 
ainsi /qu'un frère et plusieurs 
soeurs, 

Ecole Mathieu 

Le jeudi 5 juin, dans la salle 
St-Jean-Baptiste, avait lieu la 
clôture de l'année de l'école 
Mathieu. Une foule très impo- 
sante assistait à la première dis- 
tribution des prix de l’école Ma- 
thieu. 

La soirée débuta par un mot 
de bienvénue adressé par le R, 
P, R, Turcotte, O.F.M. suivi d'un 
rapport donné par l'institutrice, 
.Mmé T, Coyle, et de la distri- 
‘bution des prix, La soirée se 
termiha par un discours très 
éloquent prononcé par le R. P. 
Curé4 I fit connaître à l'audi- 
toire les débuts de l'école et 
l'espoir d'un progrès futur. 

ette soirée fut très intéres- 
sante, non seulement au point 
de vue de l'assistance, mais à 
cause du grand nombre d'élèves 
de langue anglaise qui s'im- 
posent des sacrifices pour sui- 
vre les cours donnés le samedi, 
afin d'apprendre la langue fran- 
Çaise,' Ceci est un exemple pour 
les paroissiens de Jangue fran- 
çaise, Il est de leur devoir d'en- 
voyer leurs enfants à l'école 
Mathieu pour apprendre leur 
er ue maternelle, plutôt que 


égliger leurs responsabilités de | p 


patriote et se faire donner une 
eçon' bienfaisante par leurs frè- 
res de langue anglaise, 


Chron ue de CFRG 


Kilocyeles 


gnons les 
qui ont êlé 
jusqu'à l'automne Je vous ai 
lant aimé” et ‘Un homme et 


son péché" qui ont té rempla 
cées respectivement bar ‘Flano 


emissions 
rayées de 


sulvantes 
l'horaire 


Populaire", une émission du ré 
seau, et Musique sud-améri 
Caine" 

A la mi-juillet Le Tour du 
Monde subira le même sort et 


sera remplacé par une 
de varlélés jusqu'à 
suivant, Est-ce par malice qu 
l'animateur a consacré sa der 
nère émission à la Belgique, en 
hommage à son remplacant des 
vacances? 

La diffusion des extraits du 
Festival 1958 de la Chanson 
française à Gravelbourg se pour 
suivra encore toute cette semaine 
au Coin des Tout-Petits chaque 
après-midi, à 4 h, 45 

Depuis le 2 juin dernier, nos 
audileurs peuvent écouter aux 
nouvelles de 10 h, du soir, Ma 
xime Désauliniers, de CKSB, qui 
fait le lien entre les 4 postes 
français de l'Ouest: CKSB 
CHFA, CFNS et CFRG, Chaque 
soir sont donnés un résumé des 
principales nouvelles de l'Ouest 
et des scènes Nationale et Inter 
nationale, les prévisions atmos 
phériques et les résultats sportifs 
du jour, Félicitations à CKSB 
pour cette admirable initiative et 
souhaitons que le petit ‘réseau 
français de l'Ouest continue à 
progresser dans cette voie, 

Et ailleurs ,,, 

Sur la scène des correspondan 
ces, nous remarquons depuis peu 
une recrudescence de l'intérêt 
dans la correspondance chez nos 
auditeurs 

Souhaitons que cela continue 
Un merci particulier à ceux et 
celles qui nous ont envoyé leurs 
commentaires sur nos émissions, 

Le 11 juin a eu lieu, à Gravel 
bourg, l'assemblée annuelle des| 
directeurs de Radio Gravel- 
bourg, Les résultats de l'assem- 
blée vous seront communiqués 
ultérieurement dans nos chroni- 
| ques de La Liberté et le Patriote, 


Albertville 


Graduation 
Le dimanche 25 mai eut lieu 
la graduation d'une fille et de 
sept garçons: Olga Mayowski, 
Edouurd Beauchène, Albert et 
Richard Corriveau, Michael Ho 
ko, Frank Holodnuik, Georges 
Pellerin et Henry Sulewski, La 
journée débuta par la commu- 
nion à la sainte messe 
Un banquet fut servi à la salle 
coopérative par les dames du 
“Community Club" à 74 invités, 
Le soir, il y eut un programme 
récréatif, 


emission 
l'automne 


Çà et là 

Le dimanche ler juin avait 
lieu, chez M. Ernest Gobeil, un 
shower en l'honneur de Mile 
Rita Gobeil dont le mariage au 
ra lieu bientôt, 

Deux Soeurs Blanches d'A- 
frique sont venues donner des 
vues animées sur l'Afrique, 

M. et Mme Albert Rapin ont 
eu la visite de leurs fille et gen- 


LA LIBERTE 


ET 


LE PATRIOTE 
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St-Brieux regret (Marian), de North Bat-| Val Marie =_—— 
a où 12 dis Metogd cinq fils, Arthur, Isido. | | TI , 
Le jeudi 29 mai, les membres North Battletord, et Eddy, d'Ed. | Le binnes | er . hron ique € | 4 La 
du elub ‘Laetitia Glee' et les |monton; 2 petits-enfants et plu-| 11 vé lon S1 tu | Val. 
étudiantes en musique présen |sieurs arrière-pelits-enfants Marie le 4 n 1 Ph) a! Ru 
tèrent qu théâtre Midway, un venaient de "Pont x, D en , 
concert fort apprécié, Les mem . try tt À Vacances Bouligno e ie 
Ferland, Frenchuille et Val Ma oulignons également la co 
gl 7 Ca AE ren Lisieux rie, M, l'abbé Gérard Couture,|, La rotation des employés con-| Opération des 4 postes françus 
V ( - adjudicateur, fit preuve, comme | PU Le clan des personnes ma. | de l'Ouest qui ont inauguré, grâ 
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rondes de chants à l'unisson vue d'obtenir sa maitrise en an-! compagnés .de la Rév, Sr Supé-| Côté, Marie Desharnai Alice | 7" pu FIFQUI 
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dre, M. et Mme Roland Courché. 


ne, et de M. Léonard Benoît, de 
Chauvin, Alta, 
M, et Mme Alfred Lavoie, de 


Medicine Hat, Alta, ont rendu 
visite à leurs soeurs et beaux- 
frères, MM. et Mmes Roland 
Godin et Wilfrid Brûlé. 
Malades 
Sont actuellement à l'hôpital 


de Prince-Albert: Mme Gérard 
Gobeil et le petit Norman Pro- 
vencher, 


Clôture du festival 

Le dimanche 25 mai, M. l'ab- 
bé Joseph Bernier, curé, MM. et 
Mmes Evariste Roy, Raymond 
Billard, Victor Goulet et Albert 
Dufresne se sont rendus à la 
soirée de clôture du festival de 
Gravelbourg, À cette occasion, 
la petite Alma Goulet interpréta 
un chan intitulé ‘Les champi- 
gnons”, Un groupe d'élèves de 
l'école de Dollard: Paul, Roland, 
Elise, Alma, Jeannine et Marcel 
Goulet, Adèle Dufresne, Irène 
Lafrance, Dolorès Mathieu, Jac- 
queline Billard, Lionel et Anne- 
Marie Roy, y a pris une part ac- 
tive en chantant ‘Les sabots” 


| du répertoire canadien, 


Va-et-vient 

Le 4 juin, M, le curé a reçu 
la visite de MM. les abbés M. 
Ruest, curé de Masefield, et A. 
Lemay, curé de Val Marie, an- 
cien curé de Dollard. M. l'abbé 
Lemay a’ remplacé M. le curé 
qui devait s'absenter pour un 
séjour de deux jours à l'évêché 
de Gravelbourg. 

Cette semaine, M. l'abbé G. 
Laprise, curé de Frenchville, est 
passé par le presbytère, 

Un groupe de dames ont fait 
le ménage de l'église. Merci à 
ces personnes dévouées, 

Baptème 

Le 1er juin: Adèle-Marie-Clai- 
re, fille d'Albert Goulet et d’Ar- 
mande Beaudouin, ‘Parrain et 
marraine, M. et Mme Edouard 
Goulet, 


Radio-Sacré- $-Coeur 


(du 16 au 21 juin 1958) 


CKSB -— 11 h, 45 am. 
CFRG -—— 3 h, 45 pm, 
CFNS — 7 h. 45 a.m. 


LUNDI ET MARDI 
Ernest Gagnon, S.J, — (L) Of- 
fertoire: (M) La Préface. 
Chant: FF. Sacré-Coeur, Artha- 
baska: (M) M. :Paul Dojan, 
Montmagny. 

: MERCREDI 


Vincent Colozza, SJ, — Pier- 
re: sa pénitence d'amour, 

Chant: Père Cocagnac, O.P. 
(disque Lumen) 

JEUDI 

Maurice Vigneau, SJ, — En- 
Fes en lui (P. Charles, p. 

Chant: Collége de Lévis. 

VENDREDI ET SAMEDI 


Chan. Raoul Drouin — Le 
pre de famille; (S) Fête des 
res, 

Chant: (V) SS. Grises d'Ot- 
Le (S) Ecole Meilleur Mont- 


Quels sont les nouveaux 
pick-up qui offrent des 
portes arrière pleine 
largeur, une plus grande 


capacité et une meilleure 


protection de la charge? 


Nomimez le modèle doté 
k la carrosserie d 
panneaux la plus vaste 


de toutes ? 


Que ls sont. l 


Lans avancée dont 


es fourgons d 


les portes arrière ont 


plerne largeur ? 


Quelle marque de camions 
offre des modèles pour 


tous les besoins dans toutes 


les catégories de poids Le 


La SOLUTION à vos 


sept mille livres! 


Présentés en deux styles de cars 
rosserie de trois longueurs dif 
férentes, et gn dix modèles 
pratiques et élégants, ils sont 
vraiment les plus avantageux, 
quels que soient vos besoins 
Les fougueux Fleetside sont 50 
p. 100 plus logeables, les robus 
tes Stepside À marchepied laté- 
ral facilitent le chargement, les 
modèles à 4 roues motrices se 
jouent des pires obstacles, Vous 
trouverez sûrement un pick-up 
Chevrolet qui répond à vos 
besoins 


toute autre. 


C'est le seul modèle à panneaux 
1-tonne qui existe, Profonde de 
10 pieds et large de près de 6, su 
caisse offre un espace de charge- 
ment de 213 pi, cubes! Vous 
avez le choix de 5 autres modè 
les à panneaux conçus pour 
tous genres de travaux et dont 
les P,B,V, vont de 5,000 à 
10,000 Ib, Rien d'étonnant que 
les Chevrolet à panneaux soient 
les plus en demande et les plus 
en service, 


Vous avez le choix de douze modèles à portes 
coulissantes, à sièges avant inclinables offrant 
une grande accessibilité, à portes arrière de 
60 pouces facilitant la manutention et, à titre 
facultatif, des portes arrière de 72 pouces 
s'ouvrant à plat, pour le maximum d'accessi- 
bilité, Quel que soit le modèle, les fourgons 
à marchepied Chevrolet vous vaudront des 
profits accrus grâce à leur charge utile supé- 
rieure, Choisissez celui qui répond à vos 
besoins. » 


30,000 Ib, P.B.C. 


Rien d'étonnant que - chaque 
année les camions Chevrolet se 
vendent plus que ceux de toute 
autre marque, Îls offrent un plus 
vaste choix de modèles con- 
struits pour des camionneurs 
par des experts en la matière, 
Quels que soient vos besoins 
particuliers, votre dépositaire 
Chevrolet vous offre les ca- 
mions les plus avantageux, 
Voyer-les dès aujourd'hui, 


problèmes de transpor 


_ CAMIONS CHEVROLET 


Emmmmnmemmmmememmmse Passer Clies le dépositaire Chevrolet autorisé de votre localité mtsss#ÿ 


Voyez le dépositaire des CAMIONS CHEVROLET de votre région | 


LES PICK-UP CHEVROLET, dont les caisses atteignent 
jusqu'à 9 pieds de long et le P.B.V. varie de cinq à 


Le modèle CHEVROLET 3805, dont la carrosserie 
de 10 pieds de long est plus logeable que 


Ce sont les fourgons à marchepied CHEVROLET, dont 
les portes arrière s'ouvrant à plat ont 72” de large, 


C'est le camion CHEVROLET, qui vous offre 154 
modèles ultra-logeables et de 5,000 Ib. P.B.V. à 


Crie0n 


M, Grégoire Lachance 


Ces deux séminaristes ont été nommés par Son Exe, 
pour la campagne d'abonnements 


Mills, évêque de Prince-Albert, 


de “La Liberté et le Patriote" qui se 
14 Saskalchewan et à laquelle participera aussi activement M, 


Walter Charpentier, 


M, Clément Frovencher 
Mgr Léo 


fera cel été dans le nord de 


LA LIBERTE 
Examens de catéchisme 


DIOCESE DE PRINCE-ALBERT 
Examen diocésain, le 25 moi 1958 


Les à meilleures vapies Un prix est envoyé à ces éleves 
1) Martha Boprocolle, Goodsoil 

2) Leons Bujnowski, North Battietord 

4) Marcella rreault Académie, Prince. Albert, 

4) Alvena Charlehois, Apiritwood, 


b) Adèle Lavoie, Battietord 


Avec grande distinction (Entre 8ù et 100%) 

Albertville: Angéline Gobeil, Laurette Painehaud, Pauline Carrier, 

Harthel! Margaret Weiers, 

Batielord; Adéle Lavoie, Jean Cardinal, Marilyn Nesselbeuk 

North Hattielord: Leéons Bujnoweski, Bernadette Mamel, Shirley Krokoh, 
Florence Boutin, Barbara Heno, Yvonne Dion, Bhella B , Fern Atkinson, 
Btaniey Pietras, Gertrude Lunghamer, Kdward Buziak, nes Kutial, lrene 
Bossaer, Barbara Trap, Mary eit, Denise La Freniére, Denise Nachiegacie 
Jack Rowley, Gertrude Nelin, Edith Dion, Deril Nolin, flose Chilibecki, lheresa 
lames, Helen Waschuk, Dave Kovar, Arlene Griffin, Louls Sansregret, Martha 
Bachynsky, Melvin fisling, Susan Fool, Irene Ternier, May fawley, Judy 
Banders 

Bellevue: Marcion Gaudet, Eveline CGaudet 
Maurice Gaudet, Léonette et Mariette Gareau, 
Gaudet, féjeanne, Lucienne et Hita Gareau 

Debden: Gilles Blais, Léanne Kieine, Ghislaine Couture, Thérèse Hilodeau 
Lorraine Paquette, Céline Boudreau, Hoger Cyr, Evangeline Cyr, Pauline 
Demers, Raymond Lepage, Frécilla Houde 

Delmas! Céline Moy, Juliette Blais, Clara Cianson 


Domremy: Suzanne Casavant, Cécile Fréfontaine, Yolande Branger, Denise 
Roy 

Duek Lake: Jeannette Pelletier, Alhina Labonté, Hélène Pelletier, Rosemonde 
Doucette, Rose-Marie Sanche, Colin Levangie, Raymonde Doucette, Jacob Mike, 


Léo, Jeannette et Antiré Ciareau, 
Alain, Dorothée et Anne. Marie 


On voudra bien recevoir ces dévoués apôtres de la bonne | 
prense, qui sacrifient ainsi un temps de repos bien mérité afin de 
romouvoir une bonne cause, prendre contact aveu no braves 
milles canadiennes-françgaises et subvenir plus facilement aux 


frais de leurs études pour le sacerdoce, 


| 


Examens de français de l'A.C.F.C. 


pour 160 élèves de Willow-Bunch 


WILLOW.BUNCH Les exu 
mens de francais de l'ACF( 
eurent lieu le 7 juin, Plus 
100 élèves des grades À à 12 
inclusivement passèrent de % à 
Sheures, penchés sur leurs feuil 
les de papier-écoller pour répon 
dre à des aucstions de componi 
tion, de matières diverses, d'or 
thographe, de grammaire, de 
lérature, préparées avec soin par 
des ‘Experts en pédagogit 

Ces 160 jeunes Canadiens 
francais Cet quelques enfants de 
langue anglaise) firent preuve 
d'un grand courage dans la pre 
paralion sérieuse de 
sujets et en passant la journé« 
du samedi, à l'école, La race 
des braves n'est encore é 
teinte, après lout! 

Pour surveiller examens 
plusieurs citoyens acceplèrent di 
grand coeur de venir, eux aussi 
passer au moins 3 heures en 
classe, 11 fait plaisir de mention 
ner lex personnes suivantes 
Milles Philomène Bourassa, Ro 
séda Rondeau, Alice Gareau 
Maura Boulianne, Mmes Anloi 
nette Fouquet, Edmond Corne] 
dier, Euclide Bruneau, Rose Le 
mieux, MM. Gilbert Duper 
reault, Clovis Beaudry 
Ligaire et Pierre Campagne 
ces dévoués surveillants, le Co 
mité paroissial de l'ACFC, of 
fre ses sincères remerciements 
pour ce service signalé 

Que dire des vaillants titulai 
res des classes bilingues qui sc 
sont acharnés lous les jours de 
l'année, à parler francais, à ex 
pliquer les règles compliquées 
de la belle langue, à encoura 
ger la lecture de bons livres 
francais, à corriger ' maintes 
compositions écrites pour habi 
tuer les jeunes à l'art 
Mous, ils méritent notre sincère 
gratitude! Sachons la leur expri 
mer de vive voix! 

Continuez votre importante 
{Ache, chers membres du per 
sonnel bilingue: formez des jeu 
nes qui n'auront jamais honte 
de parler le francais: mais qui 


JR. Pellerin, B.A. 


OPTOMETRISTE 


Examen de la 


EL 


ces 


pas 


ces 


sl 


vue 


#, le Prince-Albert, Sask 
MEDICAL & DENTAL CLINIC 


Téléphone 7744 


rue ent, 


Home Real Estate 
60 - 12e rue Est 
PRINCE-ALBERT, SASK, 
Vente de maisons, fermes, 
hôtels, garages, etc 


Bur,: RO 31-4665: Rés,: RO 
André COMEAU, prop 


Tél: 1-4670 


Qu 


Léonard Houle 
ENTREPRENEUR 


Constructions de tous genres 
Téléphone: RO 4-4760 


444 - ]\5e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


Dr E.-J, Gaudet 
DENTISTE 
Clinique médicale et dentaire 


60 - 126 rue est 


{En Lace de la Commission 
des Liqueurs) 


Prince-Albert, Sask, - Téléphone 4202 


Pour un excellent service 


L'Hôtel Empress 


: PRINCE-ALBERT, SASK. 


COFFEE BAR - SALLE A MANGER 
SALLF DE BANQUET 


Pour mariages, réceptions, etc, 
H.-3. DEMERS, prop, 


M7 sav 


de!|juin 


divers 


| 
| 


Il 


d'écrire! 


june 


1les, 


| 
tlendront jou | 
ancestral! Pour 
souhailons plus! 
Willow-Bunch 
vos valllants| 


examens de 


au coniraire [] 


prix, à | hérilage 
nou vuus 
de 200 élèves de 
qui, répondant à 
efforls 
francais 


En 


low 


écriron! les 
A CF.C 
anl, Dr'aves 
Bunch, à 

francais! 
dévoues 


et 


de |! 
de 
des 
pour faire 
inalitu 
Vos 


A1 écoliers 
W 
uccés 
honneur 
el 
parents! 
Ca et 


ÿ 


l'assaut 
en 

vos 
nstitutrices! 


ñ 
teurs ü 
dignes 
la 
Lu juin 
la proces 
Fête-Dieu, Un 
paroissiens y 
reéposoir ful 
Mme Albert Martin 

M, l'abbé Lucien Poulin 
Lisieux, accompugné de M, l'ab 
Alfred Bouchard et des RR 
Justinien et Aimé, EC, se 

rendus Guil Lake pour 
assister la bénédiction de la 
nouvelle église, le 4 juin 

M, l'abbé Fernand Ducharme 
de Coderre, était en visite au 
presbytère, le mardi 3 juin 
M, et Mme Simon Beausoleil 
M 


tis dernièrement pour 


dimanche eut lieu 
de 
Un 


bon nombre 
prirent part 
érigé chez M 


de 


be 
FF 
on! (l 


la Colom 


Louis! bie-Britannique où ils visiteront | 
Aldes parents el amis pour quel 


ques Jours 


Ponteix 


Va-et-vient 

Mme Willie 
visite de M 
Bouffard, de Gravel 
qui revenaient de Los 
Cal, Ils passèrent 
sud des Etats-Unis et 
d'une randonnée en 
Texas, Arizona et Ca 


M, el 
ont eu la 
Philippe 
bourg 
Angeles, 
ver au 
jouirent 
Louisianc 
Hfornie 


Saint-Hubert 


Féte-Dieu 

La Fête-Dieu fut célébrée s0 
lennellement comme par les an 
nées passées, le dimanche 8 juin 
La procession du T, $S. Sacre 
ment fut pieusement guivie par 
foule nombreuse de 

Les deux reposoirs: un 
chez M. et Mme O, Praud, dé 
coré par les dames de l’Autel et 
l'autre à l'hospice Jeanne d'Arc, 
décoré par les religieuses, étaient 
bien jolis, La bannière de la 
sainte Vierge et les rubans é- 
taient portés par six jeunes fil 
Six petits garçons jetajient 
des fleurs sur le passage du 
St-Sacrement, 

Ça et là 

Le 5 juin eut lieu la réunion 
des Dames de l'Autel chez Mme 
FE, Pajot, Douze dames étaient 
présentes, La couture, pour 
pique-nique qui est fixé au 
juin, fut préparée, Le prix d'as 
sistance, donné par Mme À, Du 
monceaux, fut gagné par Mme 
W, Adamyk, La prochaine réu- 
nion aura lieu chez Mme À, Dar- 


St-Cyr 
et Mme 


siens 


| tige, le 10 juillet 


| Emile 


|Man,, MM 


Mme E, Gatin, MM. Albert, 
et Marcel Beaujot, Adl- 
phe Gatin, Henri et Laurent 
Flick et Lucien Jeannot sont 
allés à Régina, la semaine der 
nière 
Milles 
Beaulac, 
Skinner, 


et ses 


M Rolande 
de 


sa 


B, Brûle et 
Moose Jaw, Mme 
fille, Mme James, 
enfants, d'Alexander, 
Albert Gatin et Jean 
Boutin, de Régina, étaient de 
passage à St-Hubert, la semai 
ne dernière 

Mme L. Jordens et ses enfants, 


| d'Emo, Ont., sont en vigite chez 


Mme S 
semaines, 

M, André Jeannot, 
don, a eut Ja 
se fracturer un pied 
venu 


Decelle pour âquelques 
de Bran 
mésaventure de 
Il est re- 
pour quelque temps chez 


‘ses parents 


LA CIGARETTE 


LA PLUS 
DOUCE 


LA PLUS 
OUREUSE 


| Marie 


sion solennelle de la | 


Roger Beausoleil sont par | 


l'hi | 


parois: | 


le | 
22| 


Elise Périllat, Albert Pelletier 

Goodsoil: Martha Moprocolle, Lucy Falim, Christine Kder, Genleve Feist 
Regina Hinger, RosesMarie Lutter, John Schamber, Dalores Eckel, Bernard 
Bonntag, lsabel Feser, Anita Sonntag, Joan HMuiter, Robin Guilloux 


Green Lake: Yvonne Ducharme, Mary Agnes Laliberté 
iackfloh Lake: Bernadeite Bru, Clémence Bru 
Léoville: Joan Beebe, Marlene Boyer, Denis Rivet 


Marvelin: Agnes Boulanger, Esther Mercereau, Paul Blush, Édouard Charlie. 
Catherine Banehe, Melva Lefrancois, Margaret Nose Williok 
Prince. Albert (Académie): Marcella Perreault, Annette Bl:Cyr, Lila Gers 
rand, Ru Ludek, Vivian Labrecque, Shirley Ann Brown, Carol Weldon, Yvette 
Samson, Jeanita Newfeld, Patricia Vancoughnett, Loyola Yungwirth, Doreen 
Great, Élleen Navette, Sylvia Kowalehuk, Anne Stankowski, Rose Koryeki, Mary 
Petryshen, Luanne Lessard, Sharon Lealos, Dorothy Cantwell, Florence Mo: 
Donald, Marilyn MeLackian, Sharon Mawkawarth, Beverley Moker, Eva Bilbo, 
Anne Ward, Florence La Faver, Helen Oriek, Lorraine Weldon, Jeanne 
Dubois, Elleen Mantie, Lorraine Bilondeau, Agnes Kowalozvk, Janet Crest, 
Wanda Hockey, June Kilimik, Anita Gilingham, Sharron Jakus, Anna Graham 

Prince-Alhert (Collège Notre-Dame): Joseph Ethier, Maurice T'étu, Gustave 
Dubois, Léo Cadrain, Léonel Fournier, Georgés Simonot, Louls Normand, Laus 
rent Mioux, Robert Cousin, Raymond Duret, Joseph Simonot, Milton Connor 
Daniel Froc, Raymond Fagnou, Gilles Joanis, Léo Lapierre, Léon Bonneaul, 
Denis Bimon, Clair Painchaud, Noger Duret, Lionel Régnier, Léon LeChasseur, 
Eugène Dupuis, Georges Dansereau, Clément St-Pierre 

Princes Albert (tt, Marv'a College)! Denis Dohson, Ben Ce), Raymond Jutran 
Michael MeGuire, Flovd Lavallé, Emile St-Amand, Ed Dickie, Richard Wingerter 

Spiritwood: Karen Magnuson, Andrew Droëz, Alvena Charlehois, Ida Bras: 
sard, Lorraine Charlebois, Catherin Wiliek, Glen Dellnaie, lxabel Doucette, Jean 
Ouellette, Armella Smith, Mary Bower, ÆElvina Schneider, Joyce 
Yvette Turgeon 

St-hrieux: Laurette Carfantan, Estelle Lavoie 
l'étreault, Edith Balog, Jeannine Ferré 

At-Louist Raymonde Branger, Carmen Branger 
Boutin, Adèle LeBlanc, Bmille Dussault, Odile Valmont 
Simonot, Jacqueline Cousin, Geneviève Magnin, 
Bimonot 

#, Makwa! Anita Lalonde 

Victoire: Dianne Pelletier, 


Vawn: Raymond Dion, Irène Blanchette, Michelle Blanchette, Berthe Pelchat 


bois 


Madeleine Coquel, Jeannette 


lauletie Normand, Denise 
Luecille Doderai, Gilbert 
Luecille Thibault, 


Céline Trembisy 


Avec distinction (Entre 60 et 10%) 


Albertville: Thérèse Painchaud, Paul Painehaud, Albert Corriveau, 
Pellerin, Marguerite Brûülé, Lorraine Carrier, Ginette Painohaud, 


Harthel: Rudolf Schnaider, Monica Balasoh, Evelyn Weiars 


Matiletord Gauthrie, Françoise Rousseau, Darlene 
liddier, Madelyn Cadrain, Jeannette Me- 
Donald 

North Hatuelordt Gerald MeGrath, Dianne Harbus, Frances Bonthoux, 
Florence Bidyk, Nellile Nimelovich, Juliette Manegre, Emily lwanchuk, Patricia 
Weber, Bernice Pirot, Lois Reid, Denise Nolin, Albert Macht, Kathy Schneider, 
Maury Swimmer, Leo Burnett, Florence Startup, Peter Meiers, Florence Lapointe, 
Denise Manegve, Leo Nachtogaele, Joan Grégoire, Lois Gillen, Charles Day, 
| Floyd Brausen, Vivian Lavigne, Jean Paulus, mis Reinbold, Myran Demyvon, 
Dianne Doidge, Theress Shumlick, Allce Albert, Sharon Lessard, Thérèse Blan- 
chette, Gemma Gagné, Thérèse Blanchette, Andy Blanchette, Virginia Kramm, 
Barbara Bretrer, Raymond Biller, Elaine Lessard, Raymond Shaw 


hetlevue: Hubert Gaudet, Raymond Boutin, François Gareau, Denis Gareau, 


Debden: Florent Bilodeau, Dianne Lajeunesse, Jeannine Boudreau, Emile 

Anne-Louise Charpentier, Roger Frénette, Rita Bison, Gérard Lemoal, 
| Herman Beaulae, Gilles Delisle enis Desrochers, Claude Bilodenau, Lisette 
Couture, Alda Boudreau, Claudette Couture, Mary Huot, Edna Lajeunesse, 
Marcel Lajeunesse, Sylvia Frénette, Clémentine Duümais, Céline Doré, Roland 
Lepage, Jacqueline Lajeunesse 

Delmas: Gilberte Audette, Stella Lacoursière, Gilles Blais, Charlotte Prince, 
Denise Rainault, Evéline Rainault, Gwen Caplette, Drew Savers, Claire Schiller, 

Domremy:! Jean Blérot, Sylvia Kuppenbender, Melva Bétemps, Shirley Pré- 
fontaine, Lucille Préfontaine 

Duck Lake: Lorraine Pelletier, Gabrielle Cardinal, Thelma Dumont, Martha 
Kuppenbender, Gérald Lebiszezok, Yolande Pelletier, Lucille Ledue, Aline Pe- 
rillat, Benoit Pelletier, Jacqueline Pelletier, Rose Pelletier, Marilyn Dumont, 
Marie-Louise Sauvé, Yvette Pelletier, 

Goodsoil! Lorelle Strasser, Margaret 8 Adeline Marshall, Louise Holba, 
Gabriella Rolheiser, Violet Cotterhill, Eileen Schreiber, Agnes Hinger, Geraldine 
Guilloux, Jerry Aschenbrenner, Dorothy Laliberté, Marie Vandale, Anton 
Soprocolle 

Green Lake! Dorothy Laliberté, Marie Vandale 

dackfish Lake: Thérèse Baillargeon, Louise Lavigne, Bertille Corbeil, Béa- 
trice Lavigne, Bernadette Dion, Lionel Arcand, Æmille Esquirol, Louella Blan- 
chette 

Leoville: Aline 


Lionel 


Pelagie Iron, Joyce 
Darlene Moffinger, Yvonne Deloo, 


vi 


Elsie Marchiidon, Irène Lavoie, 
[Paulette Gruending, Robert Thiel, Stella Kusyk, Doris Braconnier, Phillis 
Gruending, Raymond Thiel, Doris Laventure, Hellen Trach, Dellma Renaud, 
Margaret Morin, Laurette Fournier, Muriel Poulin, Paul Fournier, Ronald Thiel, 
Léon Lavoie, Alice Lavallée, Roger Lemieux 


Marcelin: Albert Charlebois, Paul Tremblay, Emile Mercerau, Doreen 
Desjardins, Franklin Steger, Jacqueline Charlebois, Gordon Rutten, Walter 
| Blush, Doreen Bolduc, Maurice Pelletier, Léona Charlebois, Marcel Colleaux, 
Félix Sanche, Doreen Rutten, Claire Neveu, Géraldine Charlebois, Doris Neveu, 
Pauline Gauthier, Réginald Despins, Francis King, Doris Degagné, Omer Paulhus, 
Gloria Brad, 


lrince-Alhert 
| Moker 


Pollard, Theresa Morin, 


(Académie): Anita Dobson, Sophie Lukasewich, Beverley 
Emella Hoda, Darleen Smolkoski, Lorraine Bresetais, Madeleine Welsh, 
| Rita Frenette, Phylis Wasyivakv, Flisabeth Bantle, Patricia MeCullogh, Dianne 
|'l'avlor, Anne Zeleschuk, Amy Pankewick, Theresa MoCullagh, Odile Bouchard, 
|ileen Samson, Rose Thomas, Georgette Tremblay, Betty-Lou Moker, Patricia 
|Korycki, Carmen Frenette, Olga Tomiah, Doris Piché, Augustine Sarrasin, 
| Kleanor Heroko, Elaine Kowalezyk, Cecilia Budnik, Josephine Budnick, Doreen 
Roussin, Lorraine Pelletier, Helen Josse, Laurraine Parenteau, Jean Bartko, 
Anita Boescher, Lilian McKay, Theresa Siwak, Nellle Dzioba, Kathleen Goert- 
zen, Kathleen Sarneki, Geraldine Dorton, 

Prince-Albert (Collège Notre-Dame): Léon Beaulac, Marcel Poulliot, Patrick 
Cummins, Simon Miazga, Maurice Doucette, Richard Gervais, Guy Blondeau, 
Raymond Lepage, Simon Gaudet, Eugène Perron, Raoul Riendeau, Gilles Bi- 
lodeau, Denis Tournier, Lucien Dupuis, Vivian Tauriac, Raymond Boyer, Eu- 
tène Mathieu, Gérard Pelletier, André Paquette, Armand Paul, Adélard Pate- 
[naud, Jérémie Mathieu, Leo Kuneh 
| Prince-Albert (8t, Mary's Collège): Robert Cournoyver, Laurence Lafleur, 
| Harry Maruschuk, Donald Moon, Raymond Cej, Stanley Hewko, Henri Paulhus, 
Marcel Lavertue, Ronald Coombs, Frank Bacher, James Ward, Arnold Habetier, 
Philip Bantie, Vincent Grimes, Vincent Guedo, Aldine Henry, Ben Macht, 
James Nellson, Victor Rousson, Ross Chapple, Walter Skotnitsky, Rosaire Ber- 
|nard, Eugène Swystun, Alphonse Kaiser, Lance Maczymic. 


Spiritwood! Yvette Francon, Faye Binning, Rose-Marie Manseau, William 
Wingerter, John Boechler, Karen Kuchta, Paula Sarrazin, Arthur Manseau 
| St-Brieux!: Aurore Gallays, Della Massé, Marcel Coquet, Pierre Coquet, De- 
|nise Dubé, Allan Bédard, Dorothy Boulanger, Marguerite Daubenteld, Lucille 
Cruerer, Helen Zabos, Janet Allan, Evelyn Lavoie, Albert Roenspies, Hélène 
| Buan, Moniqué Rocher, Wilma Bakos 


St-Louis! Joan Boucher, Florent Magnin, Madeleine LeBlanc, Simone Ethier, 
| Joseph Tessier, Norma Lépine, Billy Boucher, Marie McDougall, Béatrice Vey, 
| Nelson Caron, Alcide Lafontaine 

8, Makwa: Reinhold Miklos, Arthur Tellier, Jean Dionne, Annétte Lamarche, 
| Roméo Paulhus 
| Victoire: Cèciie Tremblay, Nil Pelletier, Sylvia Francoeur, Gilles Francoeur, 
Perle Pelchat, Elaine St-Pierre, Philippe Dufour, 

Vawn: Irène Latendresse, Yvette Levesque, 


Avec succès 
Albertville: PHP Painchaud, Eveline Brüûülé, Georges Pellerin, Fdouard 
Beauchesne, Richard Corriveau, Louise Rapin, Gérald Painchaud, 


Barthel: Bernard Schutr, Eugène LeéFebvre, Maurice Aschenbrenner, Louie 
| Ukrmann, Rose Schreiner, Helen Schreiner, Clement Feist, 


Battleford: Marie Togsezak, Delphine Greenwald, Margaret ‘Kite, Carolle 
MeArthur, Mary Karain, Judy Brassard, Victoria Fox, Rita Kachmarski, Cecilia 
| Wapass, Marlene Falcon, Lily Star, Maureen Frank, Rita Favel, Florence Obo- 
rousky, Rose-Marie Sack, Denise DeRoo, Charlotte Brassard, Yvonne Belouin, 
Anna Charbonneau, Eunice Wolfe, 


North Battleford: Margaret Sankev, Marguerite Boutin, Marylin Perkins, 
Roger Therrien, Aimé Hamel, Louise Mitchell, Raymond Brunett, Carole Greg- 
son, Lorraine Grégoire, Dosis Wagner, Shirley Ann Pletras, Joyce Sadlowski, 
Joan Feist, Wayne Bluett, Erna Laweryson, Elleen Starycki, Joseph Vorachek, 
| Moris Chomey, Marcelle Forcier, June Mohat, Dorilda Lapointe, June Kokesch. 
Bellevue: Félix Gaudet, Firmin Gaudet, Germain Gareau, 

Dehden: George Doré, 


Delmas: Lucille Lacoursière, Yvetie Grosjean, René Lacoursière, Maurice 
Blais, Lena Bernier, Camille Lacoursière, 


Domremy: Doris Georget, André Casavant, Marie Casavant, Gilles Blérot, 
Clarence Ethier, Raymond Mareschal, Irène Casavant, 


Duck Lake: Marlène Nicolas, Maureen Gardner. 


Goodsoil! James Guilloux, Reinhold Palm, Norbert Bantle, Kileen Schamber, 
| Anne Marie Ringg, Richard Hutter, Evelyn Hollman, Karl Palm, Evelyn Baum- 
| gardner, Alphonse Feist, Annie Scheper, 

dackfish Lake: Gertrude Esquirol, Albérie Arcand, Réjeanne Arcand, Roland 
Bru, Philip Blanchette, 


Léoville: Cécile Lavañée, Hubert Fournier, Yvette Bélair, 
Laurent Chalifour, Harry Trach, Blanche Gagné, Jeannine Poulin, O'Neil 
Gaumont, Doris Lavallée, Jeannine Gaumont, Juliette Bruneau, Ernest Lemieux, 
Cécile Bélair, Maurice Lafond, Conrad Chalitour, Roland Riel, Marcel Polard. 

Prince-Albert (Académie): Eleanor Lehner, Sonya Pañas, Merelyn Haroks- 
worth, Sylvia Atkinson, Eleanor Gunville, Judy Zuüek, Priscilla Boyer, Augie 
Friedt, Diane Letaivre, Maureen Lukon, Frances Yusik, Merel Monkman, Luélla 
LeClaire, Eva Landry, Veronica Welsh, Janine Charpentier, Anna LaHave, 
Marlene LaFontaine, Bernadette Tourond, Father Bernard, Marguerite Charles 
bois, Jean Wilkinson, Shirley Fairtield, Helen Ryan, Sharon Bright 

. Prinoe-Albert (Collège Notre-Dame): Lucien Turgeon, Edouard Tétreault, 
Réal Lafond, Edmond Gallays, Noël Turgeon, Roger Paul, Wilfrid Doucette, 
Albert Denis, Denis Dansereau, Victor Lemieux, Clèment Jean, Roger Croteau, 
Albert (Guy) Denis, Hervé Pelletier, Edouard Assie, Joseph Labossière, 

Prince-Albert (St, Mary's College): Rodney Adams, John Moberly, Bernard 
Dawson, Gerald Grelowski, Paul Bundon, Norman Einarsson, Walter Berézow- 
ski, Robert Beeson, John Klimek, Robert Zaparaniuk, John Szypula, Denis 
Boehm, Terrence Walwyn, Garry Coombs, Marcel Lavoie, Célestin Joubert, 
Theodore Litwin, Louis Neefs, William Hart, Emile Longpré, Lawrence St, 
Denis, Robert Kaiser, Gilles Frenette, Denis Forseille, Byran de la Gorgendière. 
Larry Ayotte, Gerald Halayka, Patrick MeGuire, Douglas Huges, Leon Tar- 
nowski, Urbain Brisebois, Donald Joubert 


Spiritwood: Sharon Charlebois, Robert Cormet, Michael Kuchta, Rébert 
Baich, Jeannette Caffet, Lawrence Brumet, Cécile Pilon, Roberta Smith, 


Juliette Cornet 
Denis Denise Gaillard, Gloria Petit, 


Eugène Boire, 


St-Brieux: Léon Rhéaume, Mével], 
David Rhéaume, Elaine Rouault, Roseline Kati, Johanna Gessner, Denis Car- 
fantan, Martel Carfantan, Paul Rocher. 

; St-Louis: Mary Ann Mamchur, Céline Gaudet, Roséline Kostiuk, Laura 
| Tremblay, Rose-Anne Royer, Eugenia Lépine, Albert Tessier, Elaine Connor, 
Georges Daniel, Gisèle Joubert, André Tessier, 

8. Makwa: Pauline Weiers, Edward Larkowski, Laura Olivier, Adélard Paul- 
hus, Alcide Masson, René Paul, Charlotte Rouleau, Aurore Buan, 

Victoire: Huguette Watrin, Jean Watrin, Emilie Boutin, Léon Watrin, 


Vawn: Charles Levesque, Paule Croteau, Rolande Baillargeon, Rolland 
land,4Robert Dion, Pauline Baillargeon, "Ta 


Lalonde, | 


Madeleine | 


ET. LE PATRIOTE 


La pêche ...et l'avenir— 


‘‘deux raisons d'épargner. Grâce à mes 


économies nous avons 


PAUS O6 775 SUCCURSALES AU 


A ’ 
Fin d'année | 

Depuis quelques semaines, 
l'Alma Mater contemple d'un] 
regard attristé son Pavillon dé- 
sert, La joie est entièrement dis 
parue de cette demeure des 
grands. Les portes sont closes: 
les chambres vides ont la tris- 
tesse des maisons abandonnées 
Le Pavillon a tellement l'air de 
s'ennuver que, lorsqu'on y met 
le pied, il semble que le plan 
lcher craque de joie à l'entrée 
|d'un être vivant, 

Ce silence, comme #'il était 
contagieux, à commencé à ga 
#ner l'édifice principal. A l'étu 
de d'en bas, nombreux sont les 
bureaux vides et les chaises re 
froidies, car beaucoup d'élèves 
sages ont joui d'exemptions 
Dans quelques jours seulement, 
cette salle sera déserte, La Ver 
sification, la dernière classe à 
s'en aller, était en vacances le 
11 juin, Alma Mater veut dire 
‘mère nourricière''; en la quit 
lant, nous devrions éprouver des 
sentiments à son égard: un peu 
de tristesse malgré notre grande 
joie, et surtout de la reconnais- 
sance, 

Gérald GAUTHIER, 


Versification, 


Examens 


Même si les Pavillonnistes 
sont partis, cela ne veut pas di- 
re que toutes les activités ont 
cessé. Les. élèves du cours d'im- 
matriculation ont commencé leur 
série d'examens, La Versifica- 
tion a ouvert le feu, le 24 mai, 
par l'examen d'histoire du Ca- 
nada, Depuis cette date, il n'y 
a plus de classe, mais seule- 
ment des périodes d'étude. La 
fièvre des examens est générale. 

Le programme comporte 6 
heures et demie d'étude les jours 
où il n'y a pas d'examen et 4 
heures les jours d'examen, La 
plupart des élèves étudient as- 
sidûment afin d'obtenir la plus 
haute note possible. Quelques 
rares individus croient qu'ils ont 
assez étudié au cours de l'an- 
née. Après chaque examen, les 
élèves apportent une pile de li- 
vres au dortoir pour les mettre 
dans leurs malles: ils veulent 
étre prêts à partir quand vien- 
dra le moment, Quelle belle pré- 
voyance! 


Armand MERCIER, 


Versification, 
L] 


Activités sportives 


Avec les Pavillonnistes, nous 
perdions le personnel du Co- 
mité des jeux. Mais qui s'occu- 
pera des sports? Peu importe, 
on sait s'arranger sans eux, Phi- 
lippe Gosselin et Roger Sylves- 
tre, deux vaillants Versifica- 
teurs, prirent les charges de pré- 
sident et de secrétaire du co- 
mité. Aidés de Ronald Kesslar, 
un autre dévoué Versificateur, 
ils divisèrent en deux groupes 


vacances tout en continuant d'assurer l'avenir 
de Jeannette, Voilà pourquoi je dépose 
régulièrement à LA BANQUE 
CANADIENNE DE COMMERCE", 


| nals 


|rald Marchand, Richard Robert, 


les collégiens qui restaient, les 
grands et les petits. On forma 
cinq équipes de grands et six 
de petits. 

Après quelques parties de li- 
Rue seulement, commencèrent 
les éliminatoires. Chez les 
grands, les Hawks d'Alphonse 
Gaborieau vanquirent les Fal- 
cons dirigés par leur fameux 
capitaine Roger Sylvestre: les 
Goldeyes d'Emmanuel Rainville 
subirent la défaite aux mains 
des Orioles de Daniel Mooney: 
dans les-semi-finales, les Mal- 
lards de Raymond Préfontaine 
vainquirent les Orioles. La pre- 
mière partie des finales fut une 
défaite des Mallards: à la deuxiè- 
me joute cependant, les Hawks 
furent décontits par un score 
assez élevé. Le mercredi 4 juin, 
la dernière partie de ligue fut 
disputée. Malgré quelques chan: | 
gements de lanceurs les 


passé de belles 


CANADA POUR VOUS SERVIR 


Chronique du 


ollège de Gravelbourg 


SASKATCHEWAN | 


Hawks, les Mallards remportè- 
rent la victoire, Dans cette vail:| 
lante équipe se sont illustrés: 
le R, P, Pau] Plamondon, Ray- 
mond Préfontaine, Daniel Cou-} 
ture, Ronald Kessiar, Gérald 
Gauthier, Gilbert Comie, Ray- 
mond Piédalue, Aloys Kuntz, 
André Dansereau et Paul Le- 
blanc, 

Chez les petits, trois équipes 
prirent. part aux semi-finales:| 
les Yankees de Réal Forest in- 
fligèrent une défaite aux Cardi-| 

de Renelle Gauthier; les| 
Giants de Cyril Giroux rencon:| 
trèrent les vainqueurs, Dans les! 
finales, les Giants furent aux! 
prises avec les Yankees et ga- 
#&nèrent les deux parties qu'il 
leur fallait pour remporter le 
championnat, L'équipe  victo- 
rieuse se composait de Réal Fo- 
rest, Gérald Pinsonneaull, Gé- 


Marcel Creurer, Robert Gamble, 
Murray Palin, René Archam- 
bault, Roy Spanko et Earl Do- 
lan, 

Le 19 mai, éncore à'la balle 
dure, la grande équipe du col 
lège, les Alouettes, fut battue 
par un club de Moose Jaw lors 
d'un tournoi à Palmer, Le 21 
mai, Mazenod vint jouer contre 
nous et nos Alouettes perdirent 
6 à 8, Cependant, le 23 mai, les 
Alouettes se sont repris à Ma- 
zenod én remportant une victoi- 
re de 13 à 8, La balle dure n'est 
pas le seul sport en vogue au 
collège: balle molle, tennis, bal- 
lon volant animent les récréa- 
tions. Depuis que nos grands frè- 
res nous ont quittés, les terrains 
de jeux n'ont certainement pas 
été déserts, 


Daniel CREURER, 


Versification, 
LJ 


Pique-niques 


Cette année, les Pères ont été 
un peu plus indujgents: ils ont 
donné la permission à chaque 
classe d'organiser un pique-ni- 
que à la campagne, Chacune eut 
sa journée, et je suppose que 
les activités de chaque pique- 
nique se sont ressemblées: ébats 
au grand air, quelques parties 
de balle molle et, dans l’après- 
midi, un bon plongeon dans la 
rivière, le premier de l'année 
I] ne faudrait pas oublier non 
plus cetie activité très impor- 
tante de la journée: les drêpes. 
Les élèves sont revenus de ces 
pique-niques brunis par le so- 
leil et fatigués, mais une fois 
cette fatigue passée, ils étaient 
en forme pour s'attaquer aux 
examens. 


Divers 


Le vendredi 30 mai, les éle- 
ves ont assisté, à la cathédrale 
à la messe des funérailles de 
M, Edmond Lafrance, ancien 
élève du collège. Une chorale 
avait été improvisée pour l'oc- 
casion, Des Pères et des mem- 
bres de la chorale de M. Caron 
en faisaient partie. Elle était 
dirigée par le R.. F, Supérieur, 
Les élèves du collège disent leur 
sympathie à la famille éprouvée, 

25 mai, la soirée de clô: 
ture du festival de la Bonne 
chanson eut lieu au gymnase du 
collège. Notre participation à ce 
festival a été assez limitée, étant 
donné que nous étions dans la 
préparation immédiate aux exa- 
mens, La chorale de M. Caron 
y a chanté quelques chants de 
folklore. 

Le ler juin, les élèves purent 
se rendre à l'ordination de M. 
l'abbé Lionel L'Heureux, qui fit 
une partie de son cours à notre 
collège. Le 6 juin, il venait dire 
chez nous une de ses premières 
messes. Nos félicitations au nou- 
veau prêtre. 

“Gérald GAUTHIER, 
Versification. 


| d'asaister 


St-Boniface, le 13 juin 1958 


à Esquimall, C,-B,, pour deux 
semaines 

M, l'abbé A. Ouelletie 
sait le mariage de Mile Aline 
Lepage, de Vonda, avec M, A: 
drien Bénard, de St-Denis, La 
cérémonie eut lieu le mercredi 
14 juin en l'église des Bts-Mar: 
tyrs-Canadiens de Baskaloon 

M, et Mme Edouard Dionne, 
de Winnineg, élaient en visite 
chez M, et Mme Aimé Loiselle 

Funérailles 

Le service funébre de 
trid Percy Brecknell, décédé à 
l'âge de 16 ans, eut lieu le sa 
medi 7 juin dans l'église Bt-Jo 
seph de Saskatoon, L'inhuma 
lon se fit dans cimetière 
Woodlarn 

MM A Legars el 
|chantalent au service 
leurs étaient MM 
chène, Blan et Ken 
|Faskett, Jerry Franson 
Dewitt 

Parmi les parenls 
talent aux funérailles 
qualit M, et Mme A 
Mme Willie Doucette 
Gérard Perret, M, et 
dore Doucette et leur 
chelle, Mme HMonora Archam 
bault et sa tille, Dolorés, de 
Duck Lake, Mme Albert Cour 
chêne, de Debden, M. et Mme 
Alfred Courchêne el leurs en 
fants, de Wakaw, M, et Mme 
Raymond Doucette et leur fa 
mille, de Beechy, Mme P, Mau 
rice, de Vancouver, Mme R, Jen 
ner, de Mégina, M, et Mme O 
| Loiselle, M, et Mme P. T, Breck 
nell, M. et Mme 8, Wollen, M 
et Mme J, Brecknell et leurs 
chette, le samedi 7 juin deux filles, Sylvia et Audrey, 

MM, et Mmes Ernest et Menril ainsi que beaucoup d'amis de 
Marcotie et Luecille ont visité! Saskatoon 
M, et Mme J.-B, Grimard, de M, Brecknell était le 
Prud'homme et Mme Dick Brecknell 
Mme Henri Marcotte, Ritu et ses parents, |l laisse 
Roger ont décidé de visiter Banff!le deuil deux soeurs 
dürant leurs vacances et Cynthia, et un frèr 

Mme A, Altrogge est en visite | lous à la maison 
chez ses beaux-aprents de St Naissance 
Benedict et Humboldt | A M. et Mme Henri Beaure 

Mile Jeanne Couture, de la!gard est née une fille, le 29 mai, 
Marine de réserve, s'em rendue!a l'hôpital St-Paul 


Saskatoon 


M, E, Dupuis, MM, et Mines 
N, Courleau et Pourbais, de 
Prince-Albert, étaient en visite 
chez M, et Mme Roger Dupuis 
récemment 

Le 27 mai eut lieu, au pres 
bytère, l'ussembiée mensuelle 
des dames de la Ligue Féminine | 
Catholique, Des présents furent! 
offerts Die présidente, Mme T 
Préfontaine, sortant de charge 
et à Mme Assié en reconnais 
sance des goûlers servis aprés 
les assemblées, Mme K, Mar 
coite présidait l'assembiee 

M, Paul:E, Vandall, de Wind 
sor, Ont, est en vacances chez 
ses parents, M. et Mme W,.J 
Vandall, de St-Brieux, 11 visita 
son frère, Armand, de Baska 
loon, apres AVOIr aasisle au con 
urès des géographes tenu à Ed 
monton 

Mme 8, Yarmish (Gaétane 
Longlün), de New Westminster 
C.-B,, est en visite chez son! 
père, M, À. Longtin, pour quel 
ques semaines 

La campagne qui fut lancée 
afin de recueillir des fonds pour 
l'église fut un grand succés, Fé 
licitations à lous ceux qui ont 
contribué et aidé à celte cam 
pagne, 

M, et Mme Roger Dupuis ont 
visité des amis de Régina, en fin} 
de semaine 

Mme Couture est revenue chez 
elle, après un séjour à l'hôpital 

M, et Mme Haymond Mareot 
te se sont rendus à Edam afin 
au marlage de Mile 
N, Slarn avec M, Hervé Bilan 


bénis- 


M, Wil 


le 


Léonard 
Les por 
lony Cour 
Wollen, Bill 
et W, 


qui Assis 
on remars 
Baribeau, 
M, et Mme 
Mme 1si 
fille, Ra 


fils de 
Ou 
dans 
Bonita 

Reg, 


M 
tre 


— 


TROISIÈME CENTENAIRE 
SAINTE-ANNE-DE-BEAUPRÉ 


A l'occasion des Fêtes du Troisième Centenaire du mer- 
veilleux sanctuaire de Sainte-Anne-de-Beaupré 


PACIFIQUE CANADIEN 


Offre un taux très réduit 


de Moose Jaw, Regina et Winnipeg à Québec et retour, 


7h, 50 a,m,, 9 juillet 
9h, 05 am, 9 juillet 
7h, 05 p.m,, 9 juillet 


Pour renseignements supplémentaires et réservations, veuillez com: 
muniquer avec votre agent local du Canadien Pacifique ou à: 


M, l'abbé Henri D'Eschambault, 
Fernand Ducharme 136, ave Provencher, 
Curé, Coderre, Sask, St-Boniface, Man, 


Quique Cadion 


La Plus Grande Organisation de Voyages au Monde 


Déport de Moose Jaw 
Départ de Regina 
Départ de Winnipeg 


" 


“Mon plus grand problème est résolu depuis hier 
| Comment assurer toute la famille 


| par une police unique de coût réduit 


‘Avec une femme et deux enfants à sa 
charge, un chef de famille a une foule de 
responsabilités. Pour moi, mon principal 
roblème était d'obtenir de l'assurance pour nous tous, sans les 

Fa et les complications que représentent plusieurs polices 

individuelles, 

"C'est alors que mon représentant de la-Confederation Life 
m'a mis au courant de leur nouvelle Police de Famille, Moyen- 
nant une seule prime de montant réduit, nous serons. tous 
couverts par l'assurance, Et si nous avons d'autres enfants, eux 
aussi seront assurés, sans frais supplémentaires! Hier soir, j'ai 
signé la proposition pour une Police de Famille de la 
Confederation Lile et, du même coup, résolu le problème 
crucial de protéger l'avenif des miens!" 

EXEMPLE 
Assurance d'un homme marié de 30 ans, avec 2 enfants 

° Prime mensuelle: $12.,00. 

e 55,000 d'assurance permanente sur votre. propre vie. Les 

rimes ne sont payables que jusqu'à 65 ans. 

* Importantes valeurs en espèces garanties et déclaration de 

énéreux dividendes chaque année. 

« Exonération du paiement des primes, si vous êtes invalide 

ndant au moins six mois. : 

® Double ou triple indemnité si votre décès survient à la suite 
d'un accident. ' 

e Prestations libérales en espèces en cas de mutilation 
accidentelle. 

e Assurance sur la vie de votre femme jusqu'à votre 65ème 
anniversaire, 

* $1,000 sur la vie de chaque enfant, né ou à naître, (maximum 
de $5,000 sur la tête de tous les enfants) jusqu’à l'âge de 21 
ans, ou, au plus tard, jusqu'à votre 65ème anniversaire, 
Chaque enlant peut faire convertir son assurance en une 
police de $5,000, quel que soit son état de santé à cette époque, 


PROTÉGNZ CEUX QUI VOUS SONT CHERS, CONSULTEZ 


Confederation Life 


ASSOCIATION 
Pour obtenir notre brochure gratuite Pour toute votre famille" qui donne là 
description de La nouvelle Police de Famille de la Coufederation Life, appelest 
C. Duperreault, Representative, 
Canada Building, Saskatoon, 


J. P, P, Escoravage, Representative, 
Confaderation Building, Winnipeg. . 


'St-Boniface, le 13 juin 1958 
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NUMERO 16 


« Pourquoi celle mätinée 


A l'orée d'un petit bois de | plutôt qu'une autre! mails elle 


trembles et d'érables, il propo- 
sa une halte sous leur ombrage 


discret, Maury accepta el, sau 
tant à bas de sa monture, il 
voulut l'aider à descendre de 


la sienne; mais, déjà, elle était 
à lerre et rejelait en arrière de 
sa main fine, une boucle de sa 
chevelure soyeuse 

Leurs regards se rencontrè- 
rent et il redouta de ne pouvoir 
dominer le trouble qui l'enva 
hissait, 11 y réussit au prix d'un 
réel eftort 

Quel magnilique pays, dil- 
il, Vous devez lui être profon- 
dément atlachée, Miss Graven! 

Elle avait pris place sur une 
roche plate et jouait. avec une 
tige de bruvère 

« Comment ne le serais-je 
us? Je présume que tout être 
umain, au coeur bien né, aime 
le lieu qui l'a vu naître, Vous. 
méme, n'est-ce pas? 

— ad «rl Ce sentiment 
des plus halurels, 

Elle remarqua son hésitation 
et parut étonnée, Il ne pouvait 
décemment lui confier que les 
landes désertiques que ses pas 
d'enfants avaient foulées n'of. 
fraient pas, à ses yeux, l'attrait 
puissant qu'on dénomme l'amour 
du sol nalal, et, néanmoins, il 
s'estimait germain jusqu'aux 
moëlles, 

J'aime profondément l'Al: 
lemagne, ajoutu-t-i], Pourtant si 
j'avais pu choisir le paysage qui 
servirait de cadre à ma jeunesse, 
c'est un décor semblable à celui 
qui nous entoure que j'aurais 
adopté, 

Le refrain d'une vieille balla- 
de française, qu'il avait entendu 
fredonner par Meursac, lui re- 
vint à l'esprit: 

“Là où j'ai laissé mon coeur 
est ma Patrie!” ! 

Mais un sursaut de dignité et 
d'amour-propre le secoua, 

“Ce serait peut-être mieux 
ainsi, pensa-t-il; mais cela n'est 
pas. Toute la sévérité de l'é- 
ducation germanique, sa rigueur 
| exemplaire, luttaient dans son 
esprit contre les fantaisies d'u- 
ne imagination très vive et d'un 
coeur trop ému. 

Mary, le front devenu pensif, 
se taisait, Elle appréciait l'hom- 
mage à Ja vicille Ecosse, sans 
se rendre compte que sa beau- 
té, sa jeunesse et son charme 
l'inspiraient en grande partie, 
Elle jugeait son compagnon sin- 
cère ét s'étonnait qu'en dépit 
d'une admiration outrée pour 
tout ce qui était allemand, il 
pût ressentir à ce point la poé- 
sie de cette contrée si pittores- 
que, Elle remarqua alors le nua- 
ge de mélancolie qui passait sur 
ses traits et d'une voix douce: 


—… Vous paraissez soucieux. 


est 


Auriez-vols quelque ennui; 
mais, peut-être, suis-je indis- 
crète? 


sourire, L'intérêt du'ellé mani- 
festait lui allait droit au coeur, 

— Ce n'est rien, dit-il. A la 
vérité, je regrette que la vie ne 
nous pérmette pas de mieux 
profiter des instants agréables 
qu'elle hous offre parfois. Je 
me sens si heureux ici, que j'é- 
prouve quelque tristesse à la 
pensée qu'il me faudra repartir 
bientôt; mais, où que je puisse 
me rendre, Miss Mary, je n'ou- 
blierai pas cette matinée, 

Elle fut sur le point de lui 
demander: 


se comint 

Vous verrez certainement 
des paysages aussi beaux, reprit 
elle; la vie vous réserve, sans 
doute des spectacles plus gran- 
dioses, mais, si vous vous plai 
sez à Hockwood, rien, j'espère, 
ne vous empêchera de revenir 

Il lui adressa un timide re 
gard, vacillant entre la crainte 
de s'illusionner et un espoir mer- 
veilleux, 

Mails non, elle paraissait trop 
calme, trop naturelle, pour dis 
simuler un sentiment aussi pro- 
fond, aussi puissant que celui 
qui pourrait répondre à la pas 
sion qui le consumail, 

Simple formule de 
et non un encouragement, 
qu'il l'eût souhaité 

— Je Vous remercie, Miss 
Mary, dit-il gravement, Croyez- 
moi, je n'ai jamais désiré autant 
qu'à cette heure, que la Paix de- 
meure entre nos deux nations, 
Pourquoi la guerre et ses hor- 
reurs? ajouta-t-il, d'un ton é- 
trange, Meursac que j'ai sou- 
vent jugé ridicule, a raison: les 
peuples devraient s'aimer et 
s'entraider au lieu de se jalou- 
ser et de se combattre 

Il avait prononcé ces mots a- 
vec une sorte de violence con- 
tenue comme s'il stigmatisait 
quelque interlocuteur invisible 
En vérité, c'est à von Kellering 
u'il songealt, à von Kellering 
ont la haute stature sévère se 
dressait sur l'écran de sa mé- 
mojre, en même temps qu'il 
croyait entendre sa voix métal- 
lique et rude, 

— Vous blasphémez, Hans, la 
véritable Paix, qui durera mille 
ans, comme l'a dit notre Führer, 
ne peut être établie que, par le 
triomphe de l'Allemagne, Tout 
autre espoir serait chimérique, 
N'écoutez pas les béleurs incor- 
rigibles qui, sous couleur de pré- 
parer la concorde universelle, 
prêéchent la haine de l'autorité 
et de l'ordre, Ce sont des êtres 
malfaisants que nous mettrons 
à la raison, 

Enflammé par son rêve inté- 
rieur, excité par le souvenir des 
propos du général si souvent en- 
tendus, le jeune homme laissa 
s'exhaler sa rancoeur et l'amer- 
tüme qui l'agitaient, 

— Oui, je sais, dit-il, beau- 
coup de gens s'imaginent enco- 
re, et notamment chez nous, 
que la guerre. est sainte, qu'elle 
donne aux peuples qui la font, 
avec une résolution accrue, sans 
s'inquiéter des victimes, le sen- 
timent de leur force, de leur vi- 
rilité, Cette opinion est assez ré- 
pandue; mais est-il certain que 


politesse 
tel 


ceux qui la partagent aient rai- 
son, Est-il exact que les hom- 
mes s'amollissent et perdent 


leurs. meilleures qualités dans la 
Paix? Si cela était vrai, les Suis- 
ses, par exemple, ne serajent pas 
ce qu'ils sont: les Suédois non 
plus: les Danois pas davantage, 
car depuis de longues années, ils 
ne $e battent plus. 

IH parla ainsi d'abondance, 
cherchant à se convaincre lui- 
même, irrité, intérieurement des 
objections qui se présentaient à 
son esprit. Ah! il n'avait pas su- 
bi impunément la terrible em- 
preinte. 11 s'effarait à la pensée 
de son audace, Ne prononçait-il 
pas des paroles sacrilèges, indi- 
gnes, en tout cas, du neveu d'un 
général prussien, du descendant 
d'une vieille famille de hobe- 
reaux, fiers de leur caste, de 


Attroyoules ot délicieuses. 


1, Mesurez dans un bol 
L'tasse eau tiède 


À , en brassant, 
sd à teble sucre granulé 


Saupoudrez-y le contenu’ de 


Ajouter, un peu à la fois, et en 
battant bien après chaque addi- 
tion 


Ces belles brioches agrémen- 
teront merveilleusement votre 
table... sans compter 

qu'elles sont délicieuses! 
Quand vous cuisez À la maison, 
employez donc toujours la 
Levure Sèche Active 
Fleischmann , . . elle est si 
facile d'emploi, et si fiable! 


bol grisé et badigeonhez de 
beurre fondu, Couvrez. Placez à 
la chaleur, à l'abri des courants 
d'air, et laissez lever jusqu'au 
double du volume, environ 1 heure. 


4, Dégontiez la pâte et divisez- 


l 


; 


HE 
5s 


j 


È 
£ 
ä 
i 


ner 
désirent son avènement ont rai 
son; mails elle sera toujours en 


— Et que faites-vous de l'Em- 


- le continent européen, 


leurs parchemins el de leurs pri. 
viléges d'anciens seigneurs féo- 
daux? Comment le sang de su 
race ne se révollait-il pas en 
lui, tandis qu'il s'exprimait de 
la sorte? Elait:i] possible que 
la vue d'un joli minois, que Île 


regerd de deux grands yeux 
d'un bleu pervenche, exercas 
sent sur lui un envoütement 


aussi dangereux ? 

Mais la voix, si agréablement 
timbrée de Miss Graven, lui ver: 
sa la récompense attendue 

Je partage votre opinion 
Monsieur Hans, la guerre eat 
uné oliose à la fois #sbominable 
et stupide, Elle réveille les ins 
tunels les plus dangereux: la 
haine, la cruauté, le pillage, le 
besoin de détruire, Elle stimule 
les passions mauvaises: eéncou 
rage le mensonge, la perfidie 
émousse ]a sensibilité: elle est 
la honte de l'Humanité 

La honte de l'Humanité! 
répéla lentement Kindermuüller, 
comme vous avez dit cela, Miss 
Mary, et c'est juste, Jamais, je 
ne l'ai compris aussi bien qu'à 
celle minute, 

Elle sourit, Comment le jeune 

homme pouvail.il concilier son 
atlachement au régime hitlérien, 
qui menagalt la paix du mondé 
avec l'amour de cette même 
paix? Elle se le demandait, ju 
geant inutile de poser la ques 
lion, comme s'il avait deviné ses 
il repri 

la Paix devrait 

sans conteste, el ceux qui 


pensées 


Qui, ré 


tant que les hommes 
des pays divisés par 
questions d'intérêt ou de 
prestige, Si, au contraire, {ls se 
groupent sous une autorité 
télaire et forte, qui pourrait la 
troubler? Quand l'Europe, par 
exemple, ne formera plus qu'un 
continent, sous l'égide de 
la nation la mieux préparée à 
la diriger, elle ne connailra plus 
les terribles dissensions qui en 
ont fait, durant des siècles, 
champ de bataille, 

Le voici revenu à son 
pangermaniste, pensa Miss Gra 
ven, et, le plus curieux, cest 
qu'il est sincère, Néanmoins, elle 
ne put résister au besoin de lui 
faire cette remarque 

+ Est-il besdin de 
mander quelle est la nation lu 
eux préparée à diriger l'Eu- 


danger, 
formeront 


des 


tu 
seul 


un 


rope? Je ne pense pas que, sur 
ce point, votre opinion ait chan. 
gé. 
Son regard interrogateur le 
sondail, 11 crut y lire une lé- 
gère ironie et il connut une souf- 
france véritable qui flagella son 
amour-propre: 

— Je comprends que cette 
opinion vous choque, Miss Mary, 
mais quel pays en Europe peut 
rivaliser avec le nôtre, sous ce 
rapport? La Russie avec ses cent 
quatre-vingt millions d'habi- 
tants, encore barbares et en 
majorité Asiatiques? une Fran- 
ce peuplée de vieillards, de fem- 
mes ou d'adolescents que l'alcoo- 
lisme ronge; l'Italie, qui se re- 

lève à demi, mais ne sera jamais 
une nation guerrière; l'Espagne 
affaiblie par la guerre civile; 
non, vous n'y songez point, n'est- 
savez bien que 
l'Allemagne avec, ses quatre- 
vingt millions d'habitants, sa 
jeunesse intrépide, entrainée à 
tous les exercices du corps, son 
industrie florissante, dépasse de 
cent coudées chacun des pays 
qui seraient tentés de lui oppo- 
ser quelque résistance? 


ce pus? Vous 


pire Britannique? déclara fière 
ment, mais sans affectation la 
jeune fille, 

L'Empire Britannique! le ter- 
me sonna mal à son oreille, Que 
de fois avait-il entendu von 
Kellering tonner contre la ‘'ché- 
tive Angleterre et sa méprisa- 
ble petite armée", L'Empire Bri- 
lannique évoquait quelque cho- 
se de vaste et de redoutable. 
11 le sentit plus qu'il n'eût vou- 
lu l’admettre; mais il lui fallait 
répondre et ne pas paraitre ri- 
dicule: 

— Quand l'Allemagne aura 
je ne vois pas quel intérêt l'Em- 
pire Brilannique, comme vous 
le dites, aurait à ne pas accep- 
ter le nouvel état de choses. 
Certes, sur mer, il représente 
une puissance incontestée; mais 
ce ne sont pas les marins qui 
s'émparent des pays. Sans les 
troupes de débarquement pour 
appuyer leur effort, ils ne peu- 
vent se maintenir nulle part; 
vous ne prétendez pas, j'espère, 
que vos soldats, y compris ceux 
des colonies qui constituent une 
phalangé aguertie, puissent se 
mesurer avec les armées alle- 
mandes autrement plus nom- 
breuses et disposant d'un maté- 
riel d'une puissance inconnue à 
ce jour. 

Un jfrémissement le parcou- 
rut, tandis qu’il s'exprimait ain- 
si, 11 était si sûr, si fier de la 
force germanique, de sa supé- 
riorité incontestable, qu'il, eût 
voulu faire partager sa convic- 
tion à celle qu'il aimait, 11 souf- 
frait aussi de ce qu'une telle vé- 
rité fût mise en doute précisé- 
ment par la seule femme qui 
comptât pour lui en ce monde. 

Mais déjà Mary Graven, sans 
se départir de son calme, obser- 
vait paisiblement: 

— Plaise à Dieu que jamais 
mon pays et le vôtre ne vien- 
nent à s'affronter, le fer en 
mains: mais ne croyez pas, ce- 
pendant, que la suprématie ma- 
térielle sait assurée d'avoir tou- 
jours le dernier mot, Vous êtes 
forts, admirablement préparés, 
magnifiquement organisés: mais 
nous sommes tenaces et patients, 
Et puis, bien que nous ayons 
l'excellente habitude de ne 
compter que sur nous-mêrnes, 
nous ne serions probablement 
pas seuls. 

Hans ne répondit pas, I] re- 
grettait, à présent, de s'être lais- 

emporter par ce sentiment, si 
ancré en lui que tout devait 
s'incliner devant l'hégémonie al- 
lemande. N'avait-:il pas blessé 
la nièce du lord inutilement? 
Certes! elle ne se rendait pas 

te de la réalité. Elle avait 

été élevée dans le culte idolâtre 
de sa Patrie, Elle croyait en- 
core à son prestige, à son au- 
torité morale en Europe et dans 
Univers, Pauvre jeune fille} Le 


rève | 


vous de-| 


| 
| 


| 


| 
| 


Slatue du Sacré-Coeur à Seville 


Comment plaire au Sacré-Coeur? 


Nous qui connaissons un peu! plaisir, Je m'eflorcerai de faire 


Tous les jours faites les petits 
tl'exercices 
U Pad b 


la flamme d'amour qui brûle 
dans le divin Coeur pour chacun 
de nous, avons-nous songé à fai 
re en retour quelque chose de 
spécial pour lui? Nous pour- 
rions, far exemple, nous consa- 
crer totalement et sans réserve 
à lui avec tous nos biens tant 
spirituels que temporels: cela 
devra tout comprendre, même 
la valeur des prières et des mes- 
ses offertes pour nous après no- 
tre mort: nous laisserions Jé- 
sus disposer de nous et de tous 
nos biens selon son bon plaisir 
et pour qui il voudra 

Voici l'essentiel de cette con- 


en tout votre sainte volonté, et 
cela par un motif de pur amour, | 


“J'imiterai votre piété filiale | 
envers Marie et Joseph et votre | 
Père du ciel, duns mes rapports 
avec eux et avec ceux qui ont 
{le droit de me commander 

"Comme vous vous identifiez 
avec chacun de nous, j'imiterai 
la sollicitude de Marie et de Jo 
seph pour vous, en prenant soin 
de la vie de la grâce en mon 
me et en me dépensant pour 
les oeuvres de miséricorde spi- 
rituelles et corporelles, car c'est 
|vous que je verrai en moi et en 


| mon prochain, Je vous ferai con 
sécration, où, par compassion pi ; 


” à qu 
pour Marie qui a enduré tant | naître et aimer 


de souffrances, nous lui donnons! “Et à la fin de ma vie terres 
le titre si bien mérité de Coeur |{re, ayez la bonté de venir me 


douloureux et immaculé: chercher avec Marie et Joseph 

“Coeur Sacré de Jésus, je. me|pour m introduire auprès de la 
consacre totalement et sans ré-{ Très Sainte Trinité, Ainsi soit 
serve à vous avec tous mes biens, !? 
par le Coeur douloureux et im | 
maculé de Marie et par saintine manquons aucune occasion 
Joseph, pour être votre frère et! de propager cette dévotion si 
leur enfant, et je vous confie |salutaire: nous assurerons de la 
tous ceux qui dépendent de moi, | sorte plus de bonheur à nos frè- 
Disposez de moi et de tout celres et plus de gloire à la Très! 
que je possède selon votre bon! Sainte Trinité 


Pour plaire au Sacré-Coeur, | 


COMMENT PRÉVENIR 
LES REDOUTABLES RIDES | 


L'absence de rides est, pour, avançant le plus possible les lè.| 
toute femme, synonyme de jeu-|vres et ensuile ‘‘i'' en tirant au 
nesse, Pour les éviter, il fæut!maximum la bouche vers les 
comprendre comment elles se!oreilles: gonflez vos joues et 
forment. Sous la peau se trouve |relâächez rapidement, 
un tissu cellulaire de soutien,| ÆEn résumé si vous observez 
un tissu conjonctif enrobant lesÿles soins minutieux d'hygiène, | 
glandes sébacées et des fibres|et faites tous les jours ces pe:| 
élastiques qui goutiénnent Jlaltits massages rapides accompa- 
peau, Les rides naissent donc|gnés de quelques mouvements 
de l'extérieur, Lorsqu'on avance! de, gymnastique suggérés plus 
en âge ce tissu de soutien se des-| haut, vous consérverez une peau 
sèche et la circulation de la peau! lisse et fraiche, prête à rece-| 
devient moins active. Ainsi, les! voir le maquillage qui contri- 
petites fibres musculaires per-|buera à faire ressortir l'éclat de| 
dent leur ténacité et leur élas-| votre teint, 
ticité. re A APN PTE 

Tout ceci revient à dire que! 
pour prévenir les rides, il ne| 
suffit pas de soigner sa peau,| 
mais il faut agir sur les cou-| 
ches au'elle recouvre. En pre- 
mier lieu, les excès de toute na-| 
ture doivent être évités. Une vie! 
saine et active, une bonne res-| 
piration, pour débarrasser le 
sang de.toute impureté, et une| 
parfaite propreté de Ja peau 
sont les principaux facteurs qui 
vous aideront à conserver uné 
peau jeune’et lisse, 

Chaque matin et chaque soir, 
vous devez faire réagir les mus- 
cles de votre visage Si vos mus- 
cles sont forts, votre peau sera 
vivante, Choisissez donc une 
brosse douce et brossez toute 
la figure, sans oublier le front 
et le cou, mais attention au tour 
des yeux, car les tissus y sont 
très fragilas. Enduisez votre vi-| 
sage de crème netloyante ou de 
savon, selon gue votre peau est 
sèche ou graëse, et brossez vi- 
goureusement par des mouve- 
ments circulaires. 

Faites ensuite des pincements, 
en utilisant votre pouce et vo- 
tre index, de bas en haut, Attra- 
pez non seulement la peau, mais 


IL est facile de donner une note 
joyeuse aux diners ‘en prenant 
le temps de servir un apéritif. Un 
bol ou un gobelet de soupe bien 
nourrissante . , , des verres:de V-R 
ou de jus de fruit refroidi. Tous 


les muscles. Pour atténuer “la les. apéritifs plairont s'ils sont| 
patte d'oie”, allez de la tempe René ragralé Levure et vos 
au coin de l'oeil: Je pli qui se du Tu cle Sr aus 
forme de la bouche au nez doit AL. chissante avant le plat princi- 
être aussi pincé de bas en haut: vs ; 

pour votre front, employez la D trempe 


paume de la main et appuyez 
fortement en partant du milieu 
jusqu'aux tempes. L'aetion de 
la paume, qui fait ventouse, est 
très efficace. 

Voici quélques petits trucs qui 
vous aideront à maintenir la 
fermeté de vos muscles. La pre- 
mière règle à suiyre est de bien 


vous vous-même, 


Ce soir, commencer par 
soupière pleine de + que 
le monde appréciera. 
printanier que ces soupes et garni 
tures— 


a a eme nee À re ’ : grillées où des 
rez ainsi contre l'empâtemen croûtons 
de vos joues. Durant vos repas, Bouillon *de boëuf avec des 


mastiquez lentement, vous main- tortillons de zeste d'orange 
tiendrez intacte et ferme la li- Minestrone avec du fromage 
fine de votre menton. Lorsque râpé, À 
vous regardez en arrière, pre- 
nez le soin de tourner votre tête |. 
et non le buste entier, vous for- 
les muscles dé votre cou. 


suivants: fermez les 
vous contracter et 
+ prononez “ou’"'en 


crème 
d'un gâteau étagé au butterscotch 
et de café, Voici les recettes! 


Pourrez| Worcestershire, 
préparer an repas du genre ‘server: | ketchup ou 


Soupe aux asperges avec des! Loue 


platesn des 
légumes crus, refroidis— tortillons 


_ L'éducation chez les tout petits 


Que c'est donc ennuyeux el 
détestable un enfant qui pleur 
niche à propos de Lout et de rien 
Burtout, quoi de plus haissable 
que le lirage qui accompagne 
ordinairement là toilette du soir 
l'heure du dodo? Cela agace 
le monde, Le pére, absent 
la plupart du temps tout lt 
empécne, par conséquent 
e délecter de on trésor 
lant, finira par dire Mais 
ez.le done tranquille 
vous failes expré 
Fort de 
le petit fera 
upprendra alors 
LA 


à 
tout 
Jour 
de 
d'en 
lais 


Aussi 


pour le faire 
celle 


important 


autorisé 
el 
faire des scé 


pleurt 
son 
0] 
ler à velller ave 


nu pour 


le grand monde 
l'ai été 


irprise de 


un jour 
voir un garçconnetl de 


agréablement 


deux ans et demi environ accou 


rir en rlant à l'appel de sa mére 


e laisser dévêtlir en gallé et al 
ler dormir le coeur loul réjou 
comme $ 11 partail en promenade 
des qu'elle lui eûl parlé de son 
pelit Hit qui l'atlendail et qui 
était bien ennuyé de passer la 
journée seul dans son coin, Île 
pelit lit à Michel l'ant el si 
bien que j'en fils tout haut la 
remarqué Alors la maman 
m'explique Je lui ai toujours 
fait une fêle de son sommeil 


lu as êlé un bon garçon aujour 
d'hul, alors tu as mérité de faire 
un bon dodo 


Elle le conduisit À sa cou 
Il y a un homme 
dans la maison 

Rien n'est plus cruel et plus 


|tragique que le sort du pauvre 


homine qui ne peul trouver une 
chaise où un fauteuil à sa tuille 
dans sa propre maison, Tout 
comme les habits, les meubles 


doivent être construits à la taille 
des gens qui les utilisent, Donc, 
mesdames, n'oubliez pas de met 
tre à la disposition de votre ma 
ri, sinon une pièce à lui, des 
fauteuils où il se sentira à l'aise 
et capable d'oublier les tracas 
de la vix 

Le maitre de ln maison est:il 
de la classe des six pieds et plus, 
choisissez des fyuteuils bas et 
profonds, qui lul donneront l'es: 
pace nécessaire pour ses longues 
jambes, Au contraire, pour le 
monsieur plus court et celui qui 


a de l'embonpoint, fauteuils, et | 
sofas seront moins profonds et} 


moins bas 
Ceci ne veut pas dire 
vous soit nécessaire de renoncer 


à des meubles harmonieux, ou | 


encore qu'il soit impossible pour 
vous d'utiliser des meubles de 
style, Le genre Louis XVI, par 
exemple, est merveilleusement 
adaptable à l'échelle humaine, 
Pour l'homme, la maison est 
la retraite confortable où il fait 
bon de se réfugier après une 
journée épuisante, Pour la fem 
me qui y passe tout son lemps, 
le home devient le cadre où peu- 
vent s'exprimer ses goûts et sa 
personnalité 
Frances JAMES, 
Le chiffre 13 


M, Seringuas, le pharmacien 
de la place aux Patates, avait 
fuit l'esprit fort devant Mme 


Radin et Mme Caniche: il avait 
déclaré n'admettre ni l'influen- 
ce du vendredi, ni celle du chif- 
fre 13, ni celle de la salière ren- 
versée, Bref, il avait scandalisé 
ses honorables clientes qui a- 
valent quitté pharmacie en 
répélant: 

M. Seringuas' exagère,.. 
ne croire à rien, c'est un esprit 
orgueilleux, il s'en mordra les 
doigts 

Et sur cette alarmante pré- 
diotion, Mme Radin s'écrie: 

Tenez! pas plus tard que 
vendredi dernier, j'ai eu la preu- 
ve de la néfaste influence du 
chiffre 13, J'achète douze oeufs, 
On m'en donne un par-dessus 
le marché, ça m'en fait treize, 
Eh bien! madame Caniche, sa- 
véz-vous ce qui est arrivé? 

Non, dites vite, fait 
interlocutrice, haletante. 

…— Eh bien! mes oeufs étaient 
tous gâtés, 


la 


sure pour la trempette, 


Pons de Poulet on Barbecue 


Dans une poële, faites rissoler 
douraine de pilons dans du 


shortening chaud, Pour la sauce, 
cette pause|hachez finement 1 oignon moyen, 
avant le p mélangez-y dans une casserole 2 
Pour qu'il n'y ait pas delcuillerées à soupe de jus de citron, 
f YOWs,|1 cuillerée à soupe de sauce 


V3 tasse de 
boite de soupe aux 


tomates condensée, %4 tasse d'eau, 
wnel V2. cuillerée à thé 


i de plus! Amenez à ébullition et laissez 


de sel et 
soupe de cassonade, 


Disposer sur un 


qu'il | 


son | 


thelle el, apres quelque com 
mencement de conte, elle étel 
EnIL la lumière el revint causer 
sans que rien 
lon, ne nous dérangeañt 

Lette conduile d'une femme qui 
intelligente bonne 
terme, mails tendre 
{lerente du bourrassage, trop fré 
quent: l'enfant joue, saulille, fait 
du tapage; lusse de su journée 
DAS assez maitresse de ses nerfs 


Taule 


la mère 


de réflexion et de volonté, 
allrape le pelil par un 
Mon Loi, tu 
les oreille 
allier Le coucher € 
Il« 


les 


bras 
assé aujourd'hul 
lu va 
laisser là paix 
el DINE, bang 
lent 


| nou 


L bien lempa 


boulons revo 


Lomment vou vou 


qu un 


volant ainsi iraité ne se sente de 


venir 1e « 


par 


kros el n'ail pas 
plus folle 


le même, la 


C 


Voulez-vous me dire 


u 
ce qu'il faut faire lorsqu'on 
contie une leltre À une per 
sonne, lui demandant dé la 
porter à quelqu'un? Doit-on 
cacheler cette lettre? Nous ne 
ceplerons votre réponse pour 
régler une discussion, Merei 
de tous vos bons conseils, 


DEUX AMIES, 


Vous devez remettre vo 
letire à volre messager sans 


R 


lre 


la Cacheler, si ce messager est 
une personne amie et non un 
serviteur où un employé, La 
personne à qui vous la confiez 


[la cachellera devant vous, J'ap 

precie vos bonnes remarques, 

croyez-mo1!, 
» . 

Q. — Croyez-vous que nous 
devrions adopter la mode de 
la robe ‘sac’ ou, comme on 
la nomme en anglais, ‘‘che- 
mise”? J'ai vingt-deux ans et 
j'ai une assez belle taille et 
on me dit qu'elle me ferait 
bien, mais j'hésite, ne la trou- 
vant pas flatteuse et craignant 
aussi que ce genre ne soit que 
la fantaisie d'une saison, ce 


| qui serait trop dispendieux 
| pour mes moyens, Merci, 
NINETTE, 


R Un grand nombre de 
femmes refusent de se ‘mettre 
en sac’ et je ne saurais trop 
les blâmer, Une personne qui 
possède le sens du bon goût ne 
se soumet pas à toutes les exi- 
xences de la mode quand celle. 
ci risque de lui donner une ap- 
parence ridicule, En d'autres 
mots, elle ne s'adapte pas à la 
mode, mais adapte la mode à sa 
propre silhouette et suit ses ca- 
prices seulement quand ceux-ci 
la flattent et ajoutent à la dis- 
tinction de son apparence, A vo- 
tre place, je ne me constitue- 
rais pas une garde-robe entière 
de vêtements aux lignes nou- 
velles qui sont exagérées, Vous 
pouvez, cependant, vous procu- 
rer une ou deux petites robes 
d'été en coton aux lignes plutét 
amples. Vous vous sentirez plus 
à la page de cette façon sans 
trop de frais, 


Q. — Avec une robe unie 
de teinte bleu poudre serait- 
il convenable dé porter des 
souliers en tissu à fond blanc 
imprimés de bleu? J'ai un sne 
à main assorti que j'aimerais 
porter aussi pour nssister à 
une cérémonie de collation des 
diplômes dans un collège à la 
fin de juin. Serais-je bien 
chaussée ainsi, et mon sac fe- 
rait-il assez habillé? 


14 BLANCHE NEIGE, 


R. -— Vos souliers et le sac 
à main assorti feront très chic 
avec vatre robe unie, Ce tissu 
imprimé doit être porté avec un 
ensemble contrastant, Vous se- 
rez. très bien mise ainsi, ma 
chère amie,, 


Q. — Je termineral sous 
peu mes études commerciales 
et j'aimerais entrer au service 
d'un journal pour apprendre 
le métier de typographe, Au- 
riez-vous la bonté de me dire 
où il faudrait m'adresser pour 
suivre ces cours, Merci, 


PIERROT, 
R, — 11 vous faudrait consul- 


ter le directeur d'un journal 
pour obtenir les renseignements 


Petits conseils 


Lavez souvent vos draps 

Peut-être pensez:vous que le 
lavage trop fréquent des draps 
est une Cause d'usure pour ceux- 
ci? N'en croyez rien,.car la trans- 
piration et la saleté trop long- 
temps accumulées détériorent 
bien cé ge 4 vos draps que 
leur lavage répété, 

Ceci est d'ailleurs valable 
pour tout le linge, quel qu'il 
soit. 


Le citron et les cors aux pieds 


Quel rapport peut-il y avoir 
entre le a Lo et les cors aux 
pieds? Tout simplement qu'il 


vous servira à les enlever, si vous | 


posez, le soir, une fine rondelle 
de citron sur Vos cors aux de 
fe la ge une sd 
e sparadrap, Vous renouvelle. 
rez cette opération chaque soir, 
jusqu'à complète disparition des 
cors. 


Tranches de pommes 
Lorsque vous faites une tarte 
aux mes vous la ; 


| 


ni surtout le fis: |ront ces ligru 


| 


Poge 15 


envie de pleurer à cause de cette 
punition qu'on lui imposet 
Parmi loutes les mères qui li 
j en vonnals qui 
ne croiront à rien de tout cela el 
diront Bah! quand 


on à 


éducatrice | des enfants bralllards, il faut lt 
est bien dif: |endurer tels 


qu'iis som 


C'est faux, mesduaine Si Vou 


avez des enfants bralllurds, c'e 

de votre faute, Si vous saviez 
dés leur plus jeune âge prendri 
sur Vous €l ne pus lOUr Mnpun 
| à propos de Lout « de rien |: 
poids de voire excilalion et de 


Nous AS ASSCE | 


7 , / 
Vouttuet «de 


LE 


| 
| 


| 


lracas qui vous accablent, vous 
aurie des enfants HAIS Qui vou 
apprendralent à rire, C'est si ré 
lJouissant | beau un enfant qui 
rit 

lout s'apprend L'éduca 
Uon peul lou LL n grand 
philosophe, pulsqu'elle fail dar 


ser 1e 


que vous désirez, Je crois que 
vous pourriez suivre des cours 
dans une école technique, mais 
jé AIS que VOUS DOUVEZ AUS 
“pprendre ve métier eñ vous 
faisant accepter comme appren 


\l dans une 
journal 


imprimerie OU & un 


Q Nous avons une petite 
fille agée de 7 ans qui est 
retardée mentalement, Savez- 
vous s'il existe, à Winnipeg 
où à St-Honiface, une école 
pour ces malheureux enfants? 
Nous habitions l'Est autrefois 
el notre médecin nous avait 
dit qu'à l'âge de 7 ans, nous 
pourrions l'insorire dans une 
école spéciale où on lui ensel- 
gnerait tout ce qu'elle pour 
rait apprendre, Merci. 


MAMAN, 


R Je suis qu'il existe, À 
Winnipeg, une école de ce genre, 
‘’Shcoo!l for Retarded Children”, 
Pour avoir des renseignements, 


| 1] vous faudrait consulter la So- 


\ro de 


pour Enfants Infirmes, à 
avenue William; le numé: 
téléphone est WHitehall 


ciete 
442, 


14-2535, Je crois, cependant, que 


l'enseignement $e donne exelu- 
sivement en anglais dans cette 
école, il faudrait que votre pe- 
tite fille connaisse un peu cet: 
te langue, car sans cetle con- 
naissance elle risque d'être 
encore plus confuse qu'elle ne 
l'est, A St-Boniface, à l'école 
Marion, il existe une classe spé 
ciale pour ces enfants, Vous 
pourriez vous adresser à la di: 
rectrice qui serait certainement 
heureuse de vous venir en aide, 


L L 


Q. — Je me marierai vers 
la fin d'août et, comme je suis 
orpheline et de condition très 
modeste, je ne pourrai pas 
faire les frais d'une grande 
réveption, Je me marieral 
dans l'intimité et j'avais pon- 
sé servir, après la cérémonie, 
un vin d'honneur, Mais voilà, ‘ 
je ne sais pas au juste en quoi 
cela consiste, Pourriez-vous 
m'éclairer? — JEANNE, 

R. — Votre idée est excellen- 
te et cette réception est très 
simple. Lorsque les invités au- 
ront salué les mariés, vous fe: 


(rez servir des coupes de vin, 


puis vous demanderez à uh in- 
time de porter le toast aux ma- 
triés et votre époux y répondra, 
Vous éderez ensuile passer des 
petits fours et le gâteau de no- 
ces, Sans paraître pressés, par 
tez avant que la réception ne 
se prolonge trop. Vous pourriez 
recevoir chez une parente ou des 
amis intimes, et tous vos: prépa- 
ratifs seront évidemment faits 
assez longtemps d'avance afin 
que tout se passe sans ennui le 
jour du mariâge. 
LOUISE, 


Cartes de souhaits en français { 


trouvent les bureaux de quatre 
Médecins, dont un spécialiste en 
gururele, un autre en maladies 


FA nine nénérale, 


Mesdames! 2 


Golden Beauty Salon 


OÙ vous pouvez vous faire faire 


GRATIS avec chaque permanente 


Pos de rendez-vous nécemaire. 


Golden Beauty Salon 


St Mary's et Hargrave, Winnipeg 


Une tue au aud de la gare d'autobus 
on face de ln cathédrale Ste-Marie 


Protitez-en pour diner chez 


| cg Drugs. Repas complet 49e || 
PRES | | 


OPFAES D'EMPLOI 


Servige Civil du Canada 


or ATRURS DE HADIM 
55% le Département du -# J 
port re Ft centres du Fes ea 
fles Services de Air de Wignipe 
requis! certificat valide de 1bre où 
at Le classe de compétence en radio, 
“f veus por mot. Minimum, NESIQYEURS AT A1DBSL salaires de 
LA insert supplé 202.00 à Ni pour le Deépartemen 
, mn cn de la Détense Nationale à Fort Chure 
À chil, 
ee vue, ag | THON ENS MÉTÉOROLOGIQUES, 
pour un numéro S246 - #20, pour le Département du 
Pin dans divers LPO 
PRES District des Services de l'Air de Win | 
Deus Ne 1 hipes le diplôme de High Sehoo! | 
nn cest requis | 
Four téléphoner (ee peut æ procure es étuis a le 
ormaues € { n ux 1 
une petite snnonce | poste et du Service National de Plage. 
SFruce 5-1443 ment où en s'adressant à la Commis- 
lsion du Service Civil, 702, Bureau de 


Poste Cénérai de Winnipeg, 
Graham, Winnipeg 1, Man 


A LOUER Norwood, 198, rue 


Chambre fournie 


CIBMEY — Vous pouver main 


cist rocure: là célébre T1 
B 


chez M. #, Habourin 


A l'angle de La vue Traverse | de cuisine 
À mi-chemin entre les rues 


Taché et des Meurons 
Téléphone CHapel 7-3533 


Nous livrons à domicile 


Corsets, brassiéres, Aussi su 


et en anglais 
" À bas 

Faisant. partie qu L. Lakivière, 608, rue St-Jeun 
Sn di homes || Lens ours 


et deux médecins de 


produit JAMAIS GRIS, 


d'Arthrite, 
Ecrivez pour nos dépliants g 


foi, rue Kanata, 


266, 


chirurgicaux faits sur mesure 
chaque personne, S'adresser à Mme 


Pas de cheveux gris . . 
Ki vous faites usage du merveilleux 
Aussi 
vous souffrez de Rhumatisme où 


ave | 


sn Wéï [A 


Goulet 


Prés hoqiu 


10-120, 


Corsatière Spencer 


pporta 


pour 


n-Hape 
17-4559, 


ratuils 


Faites-vous Téléphone: 
donner | 
votre | 47 HOVATZOS 
| permanente (sd Ÿ | FLEURISTES 
Spécialité: fleurs pour mariages 
1958 d { | Eouquets de dorsire et autres 
/ | Couronnes mortuaires 
chez :. 0" # 251, ave Notre-Dame, Winnipeg 


Téléphone WHitehall 3-2 


re | 


934 


(plus nouvelle permanente Pour ncheter une. auo neuve 
la 'dernière mode de Paris, New- || â 
Mork ou Hollywood ou prix de Jos. POLRIER ou 
Jos. PIERSON 
$5.00 chez NATIONAL MOTORS 
| "16, rue Colony, Winnipeg 
Une bouteille de parfum donnée Téléphone: SPruce 2-2411 


Vendeurs de 
MERCURY - 


LINCOLN » ME 


TEOR 


Horloger suisse 


Ÿ LE 
& Fils 
maintenant au no 237, rue 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


Tous genres d'assurances 


314-5, édifice Avenue Winnipeg, Man. 
Téléphone WhHitehall 3-1558 


1,042 np < ne 
#48 Chapelle AE P Cou: 


156, 
Téléphone CHapel 7-1453 


rue Marion, St-Boniface 


Membre du quatrième degré des Chevaliers de Colomb 


| Louis Matile 


Garry 
Postes 


Téléphone WhHitehall 2-6625 


ASSINIBOIA DOWNS 


WINNIPEG 


Courses de chevaux, chaque jour 


du 10 juin au 3 juillet 


Heures des courses: 


le samedi: 2 h. 
chaque jour: 5 


p.m. 
h. 


La plus récente et la plus moderne pist 
au Canada 


Profites de notre 
expérience 


de plus de 30 ans 


15 pm. 


venue Provencher Stuhoniface A LOUER &t-Boniface, 187, rue Mas: 
ne 100 tranco Der, r en Logis de Î pièces Fa pere: | 
ee — itehalt 3- | 
Jeune fille ou dame 
À sachant dacs | A LOUER Si-Boniface, 280, rue La | 
hi pour traductions et ré. | Verendrye, Chamars fournie | 
Verses pour la radio, N'a | phone! WMibehall 3:4910, 11:19 110, | 
érant du Ponte de Hadin 
OT en mentionnant | A LOUKR St-Boniface. 127 tué Des. 
LA désire 1184 1 Meurons, Chambre fournie, Télépho- | 
= | ne; ChMapel 17-9454 11197110, 
AG DE TV ET HADIUN RAA 
um den à domicile 8290 la! À LOURR St-Boniface, Logis! 4 au! 
LL duilie, 144, rue Notre 4 pièces, Fourni, Possession je ler 
\ | quillet, Téléphone WHienal, LF LT 
AU Ronitace Téléphone, LE Jr Loue rt 
sie .|A Loukk St-Bonitace, Logis: à 
ANDE = Main à Htonie |A le lon. Sioutnies. réiéphones 
( Ù Chapel ? 4013 où Whitehalt 4 
uce AA sert er | 11-193-110, | 
, A LOURR St-Boniface, 481, rue Mit 
dti PP TETE A4 #66!  ehot, Chambre meublée, Pour jeune. 
léphone: CEdar 14e apres homme, Prés autobus 11-118 | 
» D” A LOUER St-Boniface 147, rue 
uen ur ñ { \é ue Bertrand, Grande chambre Lorie | 
x. "Honunce, ju, Le #25. Petite chambre fournie ! 
, 4 pas de l'autobus, Chambre Lingerie fournie, Téléphone: C'Hapel 
à 
aurnie. Jeune homme de, prore- AT 11-190-110, | 
} , Téléphone: pe . | 
MT |A LOUER = St: Vital, Prés église Ste 
Marie. Chambre fournie, Filles de | 
préférence Maison moderne Télé. | 
phone: Chdar 3:1297, 11-123 MP, | 
| 
A LOUER Logis: 2 grandes piéces | 
fournies. Frigidaire, poële, mobilier | 
1 de chambre h coucher armoires 
: | Adultes de préférence, K'adresser à | 
| 160, rue Marion, Norwood ; | 
PHARMACY 18-110, | 
Malntenent vue A LOUER St-Bonilave, 210, rue Her 
243, rue Marion, Norwood ||" sand, Chambre fournie avre (neilités 
140: . 


putes 
DS k 


A VENU 
1èces 


ièces 
flat “ 


H = Si Vital 


hautfage à l'huile, "Titre clair” 


Anvpelee propriétaire: Chdar 34811, 


101, 


TA VENDRE — Fr Jean Baptiste Buns 


falow: à piéces, 5 chambres À cour 
ther, Soubasement à la wrandeur, 
Garage. Orand lat, Termes faciles 


Pour tous renseignements d'adresser 
5 M, Antonio Hérard, 247, rue Marion, 
Norwoud, Téléphone: ; 


A VENDHE 
51000. Tapis 
Téléphone: 


Biecyele pour homme 
Wilton ! s2 
CHapel 17-400 
[LA ULES À à 


Chalet d'été à Plage; 
CAstle 2-h491, 
11-198-110, 


VENDRE 
Albert, Téléphone! 


Poële électrique ‘ 4eme” 
fourneau, 4 êlés 
Téléphone! 
118110, 


A VENDRE 
gros, avec réchaud 
ments, Bonne condition 
CHapel 7-6017, 


A VENDRE Village de St:Claude 
Maison :24 sé Deux étages, Garage, 
s'adresser M, Chatel, St-Chaude, 
Man, BED 

A VENDRE Si-Boniface, 14, hivd | 
Dollard, Maison: 6 pièces HAUTES 
à l'huile, Lot 75 120-140, 

A VENDHA Ste-Anne, Man Maison | 
semismoderne. à pièces Soubasne- 
ment À grandeur Booker autos 
matique, Prix 51,900, Téléphone: 
453, 148-140, 

Î 

|A VENDRE Piano, divan, chaise 
d'hôtesse, mobilier de chambre 4] 
coucher, poële électrique, frigidaire, | 
miroir en verre laminé 29''x50", Té« 
léphoner après 4 h, pm, CEdar 
1.464 11«127-110, 


one + conne 


FRANK SIMONITE LIMITED 
370, vue Colony 
A VENDRE 


St-Honiface ruée Cherrier Prix 
#1900, Duplex! 7 pièces, 5 au ler et 

2 au 2e, Louée à 890 par mois, Chauf- 
taue À l'huile, Garage double, Grand 
lot, Comptant requis #1,500, 

Ste Vital = Prés Norwood, Bungalow 
4 pièces, Grands salon et cuisine, 2 
chambres à coucher, Chauffage À 
l'hulle, Grand lot, Garage, 0, 
900 à termes 

St. Vital = ave Sadier 
Eugène, Bungalow 
12 ans, Belle cuisine, Fini en plâtre, 
Planchers d'érable, Salle de bain: 4 
vièces, Chauflage À l'huile, Grand 
lot Comptant requis: #1,500, 

Wianpos — rue Alexandre 

pièces, Grands salon et cuisine 
Sale à manger, 2 chambres à cou- 
cher, Prix! #4,200, Comptant requis 
#1,000, Balance facile, 

St- Vital — ave Fernwood, Prix réduit 
511,000, Bungalow % pièces, plus salle 
de récréation, 6 ans. Grande cuisine, 
2 chambres À coucher, Chauffage à 


Prix 


Près église St 


4 pièces, Age: 


l'huile, Nombreux extras, Près auto 
bus, église et école catholiques, 
#4,000, Balance à 


Comptant requis 
LE 1% 


O.-J, De Steur — Tél, 42-2285 


N, Bernier — CEdar 3-2027 
10-108-11€, 


A VENDRE 
Sit-Bonitace — Duplex: 6 pièces, Prix: 
50,900, 
Si-Boniface — 
Chauffage à l'huile, 
mes faciles 
St-Boniface — Maison: 
St-Boniface — Maison de rapport: 
logements, #8,000. 
ft-Bonitace — Duplex: 8 pièces, 89,500 
Norwood — Maison, 7 pièces, 56,500, 


Semi-duplex: 5 pièces, 
Prix 90,900, Ter- 


4 pièces, 84,000 
3 


Norwood — Bungalow: 6 pièces, Chauf- 
fage à l'huile, Garage, Belle location 
#13,300, 

Norwood — Maison moderne: 8 pièces 
Chauffage à l'huile,’ 812,500, Termes 
faciles, 

St-Vitai — Cottuge: 4 pièces, Lot dou- 
ble, Prix: 87,400, 


Ferme — 110 acres, avec bâtiments, À 
16 milles de Winnipeg, Centre cana- 
dien-francais, Près école supérieure 


56,600, Prendrait propriété de ville 
en échange, 

Commerce — Epiceries et viandes, à | 
St-Boniface, Prix: 82,500, plus stock 
Lover, #100 pour commerce et logis 
3 pièces 

Pour achat et vente d'hypothèqies, 


perception de paiements sur hypothè- 
ques ou loyers, rapports d'impôt, 


S'adresser à 
TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


Téléphones: 
BUREAU: CHapel 7-8178 
Boulanger: WHitehall 31-214 
10-107-11C, 


h,-d, 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd, 
$t-Bonitace 
Téléphone CHapel 7-1347 


Aprés les heures de bureau, 
téléphoner à CHapel 7-9295 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail —— 
Accessoires pour peintres 


343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél, SUnset 3-7258 


PIANOS ET ORGUES 
À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond, 


Communiquez avec notre représen- 
lant français, M. Jean Carignan, 


J. J. H.. McLEAN & CO. LTD, 
Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


Pour achat, vante où échange de 
propriétés de ville ou de compa- 
gne, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ABPIN BEALTY 


120, ave Provencher, 
ur! -R, AR 
Téléphones 
CHapel 7-8023 - Rés,: 


St-Boniface 
IN 


Bur,i 42-3618 


Pour réparations de dacrylogra- 
phes, de machines à additionner 
pour achat et location de doc- 
tylotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 
Reliance Typewriter 


Co. 
Henri de MOISSAC, prop. 


Téléphones 


Bureau WhHitehall 2-7052° 
Résidence CHapel 7-9126 


322, tue Donald, Winnipeg 


… Norwood, rue Eugénie. 
piéces en haut avec revenu 


CAN HAE 


Bungalow: 6 
rés église, école et autobus, 


| 
b,! 


Bungalow : | 


AVIS 


Li n'y aura pas d'édition de 
ve journal en date du 4 jui 18 
let, En d'autres mots, il n'y 
aura pas de journal entre le 
numéro du 27 juin et celui du 


11 juillet, Les bureaux de ré. 
dapuen du journal seront fer- 

du 28 juin au 5 juillet, 
afin de permettre au person: 
nel un peu de repos, 


La Direction, 


| k 
| Dernier Appel 


Le K, PF, Gontran Lavioletie 
|| OM, à révélé au jourd'hul 
|| que le projet d'un pélerinage 
|| en Europe sous sa direction a 

suscité suffisamment d'adhé- 
sions pour en permettre l'or. 
|| ganisation définitive, Le dé- 
art de Montréal, via Air 
rance, aura lieu le 26 jull- 
Il let et le retour le 22 août, 
| L'itinéraire comporte des 
| visites à Bruxelles, Faris, 
|| Lourdes, flome, Capri, el une 
|| ditaine d'autres endroits his- 
toriques et religieux, 
Ceux qui ont demande des 
renseignements sans prendre 
une décision sur le voyage ou |! 
qui avalent fait d'autres plans | 
‘abord peuvent encore s'ins- | 
crire d'ici au 21 juin, S'adres- 
w per moyen rapide au M, 

aviolette, O,M.1, 619, 
SE MeDermot, Winnipeg 
2, Man, 


| 


| 


| 
| 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


| Election 


Ne craignez rien, Frères, il ne 
s'agit pas de politique provin- 
ciale, Sujet brûlant d'actualité, 
mais qu'il nous est interdit de 
discuter par les règlements de 
l'Ordre, Non, il s'agit de l'élecr 
tion de nos officiers du Conseil 
pour le terme 1958-1959, 

Cette élection avait lieu lors 
de l'assemblée du 5 juin dernier, 
avec le résultat suivant: Grand 
Chevalier: Frère P,-E, Laflèche:; 
Député Grand Chevalier: Frère 
J, Gauthier, Très peu de chan- 
gement pour les autres postes, 


Remercions tout d'abord l'ex- 
Grand Chevalier sortant de char- 
Ke, le Frère Roland Roy, qui a 
fait preuve de grand dévoue- 
ment et a accompli une bonne 
besogne durant son terme, Re- 
merciements égalemen, au co- 
mité de nomination qui, par en- 
trevues personnelles, nous à as- 
suré l'acquiescence de Frères ca- 
pables et distingués, Leur travail 
a singulièrement simplifié le de- 
voir des électeurs, 


| Le renom, les capacités recon- 
nues en maints domaines de vo- 
tre vie canadienne-française et 
catholique du nouveau Grand 
Chevalier, le Frère Paul-Emile 
Laflèche, sont si bien appréciés 
{de tous qu'il nous serait inutile 
| d'élaborer, 


Le Frère Josaphat Gauthier, 
qui a fait un si beau travail 
pendant plusieurs années comme 
|secrétaire-financier du Conseil, 
|secondera les efforts du Grand 
| Chevalier en acceptant le poste 
de Député Grand Chevalier, 
Connaissant son esprit de devoir, 
son assiduité et sa ponctualité 
du passé nous sommes assurés 
qu'il sera un puissant appui à! 
[tout le Conseil, 


tre en fonction comme sec rétaire- 
financier, Ce poste n'aura aucun 
Imystère pour le Frère Dumas! 
| qui a déjà servi en cette capacité 
là Provencher, 


Bref, il est évident 
des officiers de ce calibre, 
|Conseil fera des progrès, Au 
nom de tous les chevaliers, nous 
{leur vouons collaboration étroi- 
te et sincère, 


qu'avec | 
le! 


| Nous vous invitons tous, Frè- 
res de Provencher, à le prouver | 
|d'une façon tangible, en qenans 
nombreux saluer notre nouv 

exécutif à l'assemblée du 26 Sun 
prochain et remercier vos offi:| 
ciers sortant de charge, 


BISTOURI, 
| A VENDRE 
Îrue DesMeurons — Maison: 8 pièces, 


Idéale pour revenu, 82,500 comptant. | 
Balance: termes faciles, { | 

bivd Dollard — Maison: 4 pièces, Près 
hôpital, Chambre au soubassement, 
Chauffage à l'huile, 57,900 à termes, 


rue Berry — Maison: 5 pièces, Près 
hôpital. Soubassement la gran- 
deur. 3 chambres à coucher, Chaufs 


fage à l'huile, 
lance; termes 
A. AYOTTE 


Tél, WHitehall 2-4003 
le soir WHitehall 35-5331 


11-136-110, 


#1,500 comptant, Ba: | 


SYLVESTRE REALTY 


Agent d'assurance 
185, ove Provencher, St-Boniface 
A VENDRE 


St-Boniface — Maison: 68 pièces, Mo- 
US Prix: $7,200. Comptanñt requis: 


St-Boniface — Duplex i 
les de bain. Prix: 13540, 
requis: $3,500. 

phétoneAsS* Fr pi T pièces Mo: | 
erne rix: #11,300, Com t = | 
quis: $2,500, hour ef 

St-Boniface Bungalow: 4 pièces, 
Moderne, Prix: 85,300, Comptant à re 
quis: $1,500. 

Norwood — Maison: 6 pièces. Moderne, 
Prix $11,700, Comptant requis: 83,000. | 

Norwood — Bungalow: 4 pièces, Mo- 
Sr Prix: $10,500, Comptant requis: 


èces, 2 sal- 
Comptant 


St Vital — Bungalow: 
mosern. Prix: 57,000! 
quis: #600. 


ièces, Semi- 
omptant re- 


Téléphone 
Burt CEdar 13-2129; Rés,: CEdar 1:5050 


11-106-11C, 


lla Chambre de Commerce 


| | nelles”', 


Le Frère J.-Ernest Dumas en- Wait sentir, 


M, Nikola Zunle, président de 

e 
St-Bonilace, sera l'un des oran: 
teurs principaux au banquet du 
[jubilé qui aura lieu à l'hôpital 
St-Boniface le lundi 16 À au 


Réorganisation Fri 
cabinet manitobain 


WINNIPEG Le premier ml. 
nistre D, L, Campbell, du Mani- 
toba, n annoncé une réorganisa- 
tion de son Cabinet comprenant 
l'établissement de ministères dis- 
tinets pour le Travail et l'Agri- 
culture 
nistères 
d'autres 

Cette réorganisation porte à 
12 le nombre des portefeuilles 
dans le cabinet manilobain, mais 
aucun nouveau ministre n'a été 
nommé pour le moment, Certains 
des ministres ont été chargés de 
deux portefeuilles pour permet- 
tre le changement, 

L'hon, F, L, Jobin, ministre 
de Vindustrie et du Commerce, 
devient ministre du Travail, et 
l'hon, C, L, Shuttleworth, qui 
était ministre de l'Agriculture 
et des Services publiques, aban- 
donnera ce dernier portefeuille, 
Le ministère du Travail était 
jusqu'ici détenu par l'hon, C, E, 
Greenlay, qui est aussi Trésorier 
province {al 

L'hon, R, W. Bend, ministre 
de la Santé et du Bien-Etre, de- 
vient ministre de l'Education, 
succédant à l'hon, W, C. Miller, 
qui devient ministre des Services 
publics et des Edifices publics, 

Les deux portefeuilles laissés 
sans titulaire celui de l'In- 
dustrie et du Commerce et celui 
de la Santé et du Bien-Etre, se- 
ront attribués après l'élection du 
16 juin. En attendant, MM, Jo- 
bin et Bend en assumeront, res- 
pectivement, la direction tem- 
poraire, 


étalent fusionnés 


M, le docteur L'Heureux 
déplore l'apathie publique 

Le docteur Paul 
s'est présenté ‘'comme simple 
citoyen qui s'intéresse à Ja cho- 
se publique”, lors d'une assem- 
blée en faveur du candidat lihé- 
ral ed St-Boniface, le 10 juin, 
Il rappela donc que c'est le de- 
voir de lout citoyen de voter 
et incita ses auditeurs à com- 
battre chez leurs amis el voisins 


le désintéressement et l'apathie | 3138 


du public 

Mais, dit-il, le manque d'en- 
thousiasme est attribuable au 
fait que les adversaires du gou- 
vérnement Campbell ne, trou- 
vent rien à critiquer. Le docteur 
L'Heureux montra alors les réa- 
lisations du gouvernement au 
cours de ses années d'adminis- 
tration: plan d'hospitalisation 
‘qui nous coûte bien quelque 
chose, mais sans taxes addition- 
amélioration des routes 
que le besoin s'en 
mais sans extrava- 
gance”, électrification rurale 
très avancée et développement 
“de nouveaux ‘pouvoirs électri- 
ques’, développement des res- 
sources naturelles ‘surtout dans 
le nord de la province”, etc, En 
tout cela, sagesse et prudence 
ont été les mots d'ordre du gou- 
vernement Campbell]. 


‘à mesure 


Enquête à Ottawa 
autour d'un paquet 
OTTAWA -— Que vaut un pe- 
tit tas de cendres? 
Pour Mme Jean Graham, mé- 
nagère de Bowness, Alberta, 
celui qu'elle vient de faire par- 


|venir à Ottawa, lui vaut $21 — 


les 21 dollars que son jeune fils 
|a, par inadvertance, jetés au feu, 


| Et elle a chargé les experts de la 
| Banque du Canada de le prouver. 


Le petit drame familial s'est 
déroulé lorsque Terry, 11 ans, 
l'un des sept fils des Graham, 
jeta accidentellèment les billets 
de banque, l'un de $20 et l’autre 
de $1, dans le feu. Il offrit par 
la suite de rembourser l'argent 
à même ses maigres économies, 
mais sa mère recueillit plutôt les 


|cendrés et les envoya à l'Impri- 
|meur de la Reine, 


“J'ai fait cuire des centaines 


|de livres de fêves et de: pain 


pour gagner cet argent”, dit-elle 
dans la lettre qui accompagne 
son envoi, Et elle ajoute que, 
dans le doute, on peut toujours 
s'informer à son pasteur, le Rév 
William Bates, de Bowness, qui 
témoignera de.son honnêteté, 


Les autorités de la Banque du 
Canada ont déclaré que, Mme 
Graham aura son argent si les 
cendres corroborent sa réclama- 
| tion. 

Loupes en main, les experts 
ont commencé leur travail, 


Jusqu'ici, ces deux mi-| 
à | 


L'Heureux | qu 


| Cette proprit 


ON DEMANDE 
jee du ue pour éco- 
No 1425, Dans vil- 

gs e Bt-Léon, Grades, 1-2. 
Salaire #2,500 ou plus, 
Apdrener À Antoine Labo. 
e, secrétaire trésorier, bi: 

. Man, Téléphone; 44, 
s-007,F, 


ON DEMANDE 


Institutrice bilingue pour l'é- 
cale du village de St-Adolphe, 
Grades: 5 et 6 où # et 4, Bu: 
laire selon qualifications, #'a- 
tiresser à Mme Lévi Courehal- 
ne, mecrélaire, Mi-Adolphe, 
Man, 10:116.110, 


ON DEMANDE 


Inslitutrice catholique bilin- 
ue pour distriet Sle-Marthe, 
no 1646, Logis et pension près 
école, 18 élèves, Grades 1 à 8 
Salaire selon aualifications 
S'adresser à Mme Guy Fa: 
fard, secrétaire, Mte-Marthe, 
Sask, Téléphone; 84:41, 
10.99.12P 


ON DEMANDE 
Inatitutrices bilingues quall- 
fiées pour le district scolaire 
d'Iberville no 980 dans le vil 
lage de St-Malo, Grades 4, 30 
élèves: 6, 24 élèves; 7, 28 élè. 
ves; 8, 16 élèves, Salaire de 
base: #2,600 avec augmenta: 
tions selon qualifications, #'a: 
âresser à M, Denis Maynard, 
sec,, St-Malo, Man, 

10-118:110, 


ON DEMANDE 
Pour le district scolaire Sto- 
bart, no 8B, de Duck Lake, 
Saskatchewan, des institutri- 
ces pour les grades 3 et 4, De- 
vront enseigner l'anglais, le 
français et le catéchiame, Sa- 
laire: $2,400 ou plus selon ex- 
périence et qualifications, 8'a- 
dremer à L..C, Perret, secré- 
taire, Duck Lake, Sask, 


#-95-120, 


+ 


ON DEMANDE 
Inatilutrice bilingue qualifiée 
pour école Laval no 1617, 
Fisher Branch, Grades 1:86, 
Environ 30 élèves, 4 milles 
du village, Un mille de la 
route principale en gravier, 
Logis: ohAUEENS à l'huile, 
électricité et téléphone, table 
ct chaises en chrome, lit, bat- 
terie de cuisine, etc, S'adres: 
ser à M, W, Meilleur, secré: 
taire-trés., B,P, 181, Fisher 
Branch, Téléphone: 6257, 

11:125-130, 


IN RE: LA SUCCESSION 
DE SUZANNE ARNAL 


A VENDRE 


l'argent comptant 
fe 1»8 du :4NO de 17-9-2, Ouest 


Lot (514 acres Ouest de la Salle Pas: 
roissiale, Fannystelle}, et résidence à 
deux étages, plein soubastement, #tuc- 
co couleur belge, bardeaux en cèdre | 
gris, cuisine, chambre de bain, 4 cham- 
bres à coucher, 1 salon, 1 salle à man- 
her, eau chaude et froide, 


S'ADRESSER A: L. Deniset, a/s Graf: | 
ton, Deniset, Dowhan, Bétournay & | 
Muüldoon, 4-491, rue Main, Winnipeg 
2, Manitoba, Téléphone: WhHitehal 
3138, 


Dee en pe de eee 


UNDER THE TRAUSTEE ACT 


IN THE MATTER OF the estate of 
ALFRED CYR, late of the City of St, 
Boniface, in the Province of Manitoba, 
Machinist, deceased, 

ALL CLAIMS against the above Es- 
tate, duly verified by Statutory Declar- 
ation, must be sent to the undersigried 
at 702 Great Western Building, Win 
nipeg, Manitoba, on or before the 7th| 
day of July, A.D, 1958, 

ATED at the City of Winnipeg, in 
Manitoba, this £th day of June, AD. | 


1958, 
MARCOUX, DUREAULT 
AND BETOURNAY, 


Solleitors for the Exeeutors, 


Christiana LaVallee and Michel Cyr | 


UNDER THE TRUSTEX ACT 

IN 

MARIE ANTOINETTE BAZIN, wife of 

Pierre Bazin, retired merghant, late of | 

the Village and Parish of Notre Dame | 
de Lourdes, in Manitoba, deceased, 


ALL CLAIMS against the above ns- | 


tate, duly verified by Statutory Declar- 
ation, must be sent to the undersigned, 
at Somerset, Manitoba, on or belore 
the 14th day of July, AD, 1954, 
DATED at the Village of Somerset, 
ADI: this 7th day of June, AD | 


C. FE, CHAMPAGNE, 
Sollcitor for Louis Bazin, 
Executor, 


ON DEMANDE 


Vieux timbres-poste 
On paiera comptant/les plus hauts 
prix, Pour tous renseignements 


envoyez un timbre de 5c À , 


STERN & COMPANY 
216, édifice Meclntyre 
416, rue Main, Winnipeg 2, Man. 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses graduées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


damäis auparavant y a-t-il eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
mibitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


300, rue Donald, Winnipeg, Man. 
Succulisales: Régina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


ES, 


—_._.——— 


té doit être achetée pour 


THE MATTER OF the estate of | 


| 


| 
| 
| 
1 


| 
| 
| 


ASSURANCES -= IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIETÉS 


PIN CITES PAINEUNG & BUILDING CLRANING C0. 


9, avenue Provencher, Saint-Boniface 


! 


St-Boniface, le 14 juin 1958 


Pndsons Dou Company. 


INCORPORATED 2% MAY 187Q 
ON DEMANDE 
:s hommes de métier experts 


Nous avons besoin d'hommes de métier et d'artisans 
pour démonstrations publiques de ces arts: 


experts, 
« Soufflage du verre © Peinture à la main 


+ Tournage de poterie 


Emploi pour un temps limité seulement 


Pour plus de détails, adresses-vous au 


BUREAU D'EMPLOI, 
LA BAIE, 

Se PLANCHER, 

ANGLE DE PORTAGE ET VAUGHAN, 
WINNIPEG 1, 


Joignez-vous à notre groupe 
pour la célébration du 


Je Centenaire de 
Ste-Anne-de-Beaupré 


Départ de Winnipeg le 7 août 


Prix du voyage — Québec et retour via Pacifique Cana- 
dien en wagon-dôme … $66,10 


pourvu que nous soyons quinse où plus ë 


Prière d'appeler: SPruce 4-8549 


Mme Joseph Carignan, organisatrice 
580, avenue Elgin, Winnipeg 2 


ON DEMANDE 


L'INSTITUTEUR — pour enseigner les grades 5, 6 
ot 7 dans une classe anglaise, 


SALAIRE — $3,000 à $4,800, selon les années 
d'expérience et diplômes, 


1 INSTITUTRICE — pour enseigner les grades 3 at 
4 dans une classe anglaise, 


SALAIRE — $2,000 à 53,400, solon les années 
d'expérience et diplômes, 


Pour renseignements, s'adresser à 


La Municipalité Scolaire de Saint-Bruno 


Saint-Brune, Co, Chambly, Qué, 


EMPLOYÉ DE BUREAU 


Homme ou Femme 


demandé par 


DEPARTEMENT DE POLICE DE ST-BONIFACE 
à commencer le ler juillet 1958 


SALAIRE: $182,35 avec augmentations régulières au- 
tomatiques. 


Semaine de 40 heures -— Plan de Pension 
2 semaines de congé 
* Travail varié et intéressant 


QUALIFICATIONS: Sténo-Dactylographie “ (Caractère 
sans reproche - Bonne santé. 


Se présenter en personne, avec demande écrite en anglais, à dt off 
BAUER, Station de Police de St-Boniface, de lundi à jeudi entre 2 at 5 
h, p.m,, ou téléphoner pour rendez-vous au numéro CHapel 7-4854, 


A. HUOT 


Maison fondée en 192] par feu Adolphe 
Huot, père, 


Depuis 1942, la maison est sous la di- 
rection de Charles-Etienne Huot, qui est au 
service de la clientèle depuis 30 ans; son 
frère, Adolphe Huot, fils, lui est associé de- 
puis 25 ans. 


Le -percsonnel de “Chez Huot”, magasin 
qui a pris une extension considérable après 
de modestes débuts, est heureux que son 
commerce se soit développé au même rythme 
que celui connu par la Cité de St-Boniface. 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher Saint-Boniface . 
Téléphone: CHapel 7-3795 : 


| Joseph Hourbonnière 
| propriétaire 
- Xél. CHapel 7-1060 


